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GAYA-MAHATMYA 


INTRODUCTION 


Les lieux de pelerinage sont innombrables en Inde, et chacun posscdc 
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son mdhatmya, de chacun on a chante la grandeur dans un de ces 
qui ne presentent la plupart du temps aucun interet autre que strictem 
localj quand encore ils ne plagient pas quelque mdhdtmya plus ancien. D 
l’lnde du nord, ils sont souvent ecrits en Sanskrit et cherchent a se 
a un purana, ce qui peut leur donner un air d’anciennete 1 ; mais ils out etc au 
jourd’hui presque tous traduits ou readaptes dans les diverses langues vcrnacu 
laires. Ecrits vraisemblablement par les brithmanes attaches au lieu de 
pelerinage qu’ils celebrent—lesquels brahmanes sont 
honores de par la grande saintete provenant du fait qu’ils sont nos dans un fir I ha 
mais qui jouissent par ailleurs d’une solide reputation d’ignorance 

textes de caractere nettement populaire: la naivete des legendes et lc genre 
d’arguments utilises pour etablir la superiority du 

Malgre une apparence de composition, ils ne sont pas, sauf pour les mdhatmya 

d’origine recede, l’ceuvre d’un auteur unique, mais bien plutot unc compilation 

de “slogans” et de dictons celebrant le lieu de pelerinage en question, 

games plus ou moins heureusement avec des legendes et des regies sur les rites 

k suivre. Dans ces conditions, chercher k donner un age au mdhatmya 

grand sens : sur un noyau qui peut etre tres ancien sont venus se greffer dans 

la suite des siecles des precisions et des additions, des changements de dieux 

meme ont pu transformer l’ouvrage, de sorte que seuls les renseignements 

venant d’une autre source pourront donner une idee de l’histoire du saint lieu 
et par suite de son mdhatmya. 

Le mdhatmya de Gaya n’echappe pas 4 ces lois du genre et apparent m 
il ne presente guere plus d interet que tel ou tel guide de pelerinage. t 
dant, Gaya est un des pelerinages celebres le plus anciennement atteste 
1 histoire religieuse indienne. Independamment du Gayd~mdhdtitiya 
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1 les pur dm contiennent effectivement nombre de mdhdtmya, 
ceux des lieux de pelerinage les plus celebres: d’un 


meme lieu, on trouve m eme 
purdm. Mais ils y ont et6 int egr 

dates variables, souvent impossibles a predser, mais g&nSralement assez tardiv 


des mdhdtmya differents suivant les 
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nous publions et qui est le plus long, il existe, 


nous le verrons, un 

certain nombre de Gayd-mdhatmya dans d’autres purdna ; en outre, une masse 

considerable de textes Sanskrits traitent du pelerinage de Gaya 
allusion. Mais, assez curieusement, ce n’est pas k cause de ces ouvrages qu’en 

nous avons d’abord prete attention & ce saint lieu, mais parce que des 
textes bouddhiques, puis des rapports des voyageurs chinois et enfin europeens 
en ont atteste l’importance. Les voyageurs europeens en effet ont decrit la 
ville assez abondamment pour qu’on se rende compte de son interet du point 
de vue hindou et qu’on examine enfin les textes Sanskrits qui lui sont consacres. 

C’est de cet examen qu’on pourra deduire en gros l’age des differents passages 
du Gayd-mdhatmya. 
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GAYA ET SON PELERINAGE AUJOURD’HUI 


♦ 






A 


* 


i, 


* 


V 


V, 


1 . 


* 


m 


w 


n 






m 


* 






* 


m 


% 


y 






% 


u 




V 




i 


i. 




u 


le centre de pelerinage. Gaya est d’abord une grande ville de 133.700 habitants 1 
situ6c dans l’6tat de Bihar, i quelques 80 kilometres au sud de Papia, sur la rive 
gauche de la Phalgu, rivi 6re dont le lit tres large ne contient guere de l’eau 
que durant 6 mois de l’anndc, de juillet a decembre, et 

. On divise habituellement Gaya 
: la vieille ville, appelee autrefois Antara-Gayd, b&tie 

; les ghat, un grand nombre de temples 
et un dedale de rues tortueuses et souvent sales donnent k cette partie de la 
ville un cachet tres pittoresque; Sdhab-ganj, “la ville europ6enne”, s’6tend 
au nord de la vieille ville jusqu’a la colline de Rama-sila, en debordant de plus 
assez largement sur l’ouest; elle contraste avec Antara-Gayd par son aspect 
moderne et ses rues relativement larges qui se coupent 4 angle droit. 

La ville de Gaya est ceintur6e de colUnes dont un certain nombre est 
tenu pour sacr6; aussi, lorsqu’on est k Gaya, il n’est guere de lieu d’oii l’on 
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on estimc en g6n6ral 2 4 700.000 leur nombre annuel; sur ce chiffre. 
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d’apres le Census de 1951; Cf: Bihar district gazetteers, Gaya, par P. C. 
Roy Chaudhury, Patna, 1957, p 99. La population de Gaya, qui 6tait de 

en 1891, 6tait tombee 4 49.921 en 1911 par suite de famines 
et de -diverses graves dpidemies de chol6ra et de peste. 

d’apres les Gay 5 v 31 , pretres de Gay§, et un deary a. 
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pres de la moitie ‘‘offre des pinda "', 1 c’est a dire fait les rites 4 un 
recemment, le plus souven! dans l’annee : cela nous donnerait une 
tion moyenne quotidienne de pres de iooo pelerins ay ant perdu un 
depuis peu de temps , ce qui est evidemment considerable. La majeurt p 
ces pelerins vient des regions avoisinantes, xnais on vient a 
contrees de l’Inde. 2 


I 


* 


l 


1 


l 


f 


l 


\ 


‘4 ,J 


I 


If 


I 


u. 


I 


I 


f 


II 




\ 


► 


l 


I 


/ 


f 


I 


I 


* 


) 






I 


I 


1 




* 1 


I 


I 


I 


f 


I 


* 




I 


I 


1 


I 


L 


f 


i 


I 




3 






Les pelerins qui n’offrent pas de pinda viennent surtout lors 
rassemblements, qui se forment durant le Pitr-paksa, la seconde qui 
mois tels que sravana ou magha. Les autres viennent 4 toute 
y compris lors des grands pelerinages collectifs, si Ton peut dire, mais 
parfois des periodes considerees comme moins propices pour pouvoir acco 
les rites avec plus de calme et done mieux. La duree du pelerinage de ccux 
viennent “offrir les pinda "’ est tres variable; beaucoup de fideles le 
ou trois jours, mais certains, accomplissant l’ensemble du pelcrina 
rester a Gaya 8 jours, 15 jours ou meme davantage. On peut distin 
tm certain nombre de types de pelerinages, que nous verrons plus loi 
periple complet se compose de 48 lieux a visiter; nous allons 
dans ces lieux et nous familiariser ainsi 

En arrivant 4 Gaya, le pelerin doit d’abord 
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se rendre au Phalgu- tir/fut . 

On y accede par la vieille ville : apres avoir descendu un large escalicr, on se 

. trouve sur une grande place qui permet i de nombreux pelerins d’accomplir 
leurs rites simultanement; quelques marches permettent 

la riviere. Ce lieu est tres important, mais le pelerin qui doit faire le circuit 
complet n y fera que quelques rites preli mm aires; il reviendra plus 
les rites plus importants. II commence par un sahkalpa, c’est a dire 

son intention d’accomplir tous les rites dans leur cours regulier, apres quoi il 

prend un bam rituel, il fait un tarpana et offre les pinda. Il doit se rendre ensuite 
au pied de la colhne de la Preta-sila, il un peu plus de 10 kilometres 

que le nom de Preta-Sila 

Gayd-mdhatmya non pas s 
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C P. Vidyarthi, tn the sacred complex of kindu Gaya, Bombay 

dit que plus de 80.000 hindous offient de pinda. Il est possible 
qu on nous a donne ait ete un peu force, mais celui-ci 
de la reahte. En fait, il est bien difficile d’ 

Vdcdrya qui a bien voulu nous 
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MnurPilgrims to their entire satisfaction;” Cette phrase «tradota 
kannada, tamoul et malayalam. e 
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se trouve un bassin appele Brahma-kunddr 
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ce bassin est en tres bon etat et des portiques sont la pour abriter les pelerins 
ceux-ci 

en ce lieu, mais aussi, nous a-t-on dit, celles qui devraient se faire au sommet 
de la col line, lorsque leur etat physique, ou les conditions atmospheriques, n’en 
permettent pas l’ascension. A l’ouest de ce bassin a dte construit un petit temple, 
puis un refuge de sannyasin; un peu plus loin commence le long escalier qui con¬ 
duit au sommet de la Preta-sild, a pres de 150 metres plus haut; cet escalier est 
penible a gravir, car il est fait de marches tres irr eguli eres; il est borde de steles 
qu’on trouve en grand nombre a Gaya et dans les environs, et qui doivent pro 
venir surtout des ruines de Bodh-Gaya; elles representent en effet souvent des 
images bouddhiques (rebaptisdes d’un nom brahmanique); il y a aussi de petits 

laquelle 






non seulement les ceremonies normalement accomplies 
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deux abris de sannyasin. Sur le sommet de la colline s’eleve un petit marufapa* : 
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ieu nous montrent sur ce fond trois raies jaun&tres — presqu’in 

sent d’or et faites par Brahman. Une cour fermic sur trois 
c6t6s par un portique sous lequel peuvent s’abriter les pelerins prolonge le 
maiyjiapa sur sa face ouest; sur le cote ouest de ce portique, et done regardant 
vers Pest, il y a une stele scellee dans le mur : le personnage qu’elle represente 
dtait appele en 1959 Brahman et, comme preuve, on montrait dans une des 
mains gauches du personnage un manuscrit: les Veda; en i960 cependant, un 
autre pretre nous a dit que ce personnage etait Rama, et le nom de Rama 
est effectivement ecrit en rouge tout autour de la stile (mais il l’itait d6ji 
Pannee precedente); il s’agit en fai 
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grave s’etait d’ailleurs produite depuis le passage de 
i8i2 a : au sud du sanctuaire que nous avons 
de 3 metres de haut environ; c’est ce 
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marques fussent deji honorees, le kraddha etait offert 
on a oublie jusqu’au nom du grand rocher; 
rappeler — mais il y en a partout 

enfin que Buchanan-Hamilton decrit le mantjlapa sous lequel 

le sraddha comme ouvert de tous cotes”; le portique ct la niise en t 
stele d’Avalokitesvara ont done &6 fairs depuis s 

Pour se rendre a la vedi suivante, il faut 
agreable qui conduit 4 Gaya; 
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terraine, on se rend au sommet de la colline de Rama-Hla ; , 
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tres scrupuleusement decrits dans ce livre 

cf. planche V, 
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Gaya Mdhdtmya 


xii 


Entre la colline de Rama-sila et Antara-Gaya se trouve un etan 
Uttara-mdnasa 1 : c’est le septieme lieu que doivent visiter les 
inscription trouvee dans les alentours de cet etang rappelle 
autour des annees 1070-1080. 2 II est entour£ de plusieurs 
important semble s’appeler PitamahesvarcP .* L’etang 
bien entretenu qu’en 
leurs rites. 
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A ce Manasa du Nord s’oppose un Manasa du Sud, le 
Celui-ci est situ e en plein coeur de la vieille ville. II est creus elr 
et ses eaux sont tres sales; il est ceinture d’une sorte de quai et Ton 
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appelee Udid, la seconde au milieu du cote ouest et appelee Kam 
troisieme dans Tangle sud-ouest et appele Daksina 
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est aussi appele Surya-kunda , et les mantra qu’on y recite en se 

adresses a Surya. A l’ouest de cet etang il y a d’ailleurs un te 
oil les p elerins doivent aller faire un darsana. 

Les quatre tlrtha que nous venons de voir sont groupes 

pour former ce qui est appele dans le Gayd-mahatmya les PaHca-tirth 
dernier de ces tlrtha n’est pas un bassin particular, 

elle-meme, et se trouve immediatement au sud du Phalgu-tlrtha. Dans le ( 
mdhdtmya 8 , on l’appelle d’ailleurs Phalgu-tirtha; 
nomment Jihvd-lola ; ce nom est curieux, mais 
pu en etre donnee. La plupart du temps., 
qui se trouvent dans les Enfers et qui tirent la langue 

apaisantes de leurs descendants. On peut faire remarquer d’autre part que 
1 asura Gaya est roprusenii, comme habituellement les dimons. rirant la langue 

t J T ’ quelque rapI ” rt avec “ dfimon tiram ’ 

langue. Les pinda sont prepares sous un arbre qui se trouve 

C’«.encore « le bord d'un etang que devra se rendre le "pSfcrm 
fare sou donzteme MMu, 4 huit kilometres environ au sud de 1, vieille vi 

dans la presqu’rle fbrmie par les deni riviires Nairaaiafa 
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on discutera cette inscription plus loin 

suivant des rensignements donnes 

n’en parle pas et d’autre part, le Tlrtha 
vara pres de Campaka vana, 

cf; planche VI, 

Gaydmahdtmya, VII, 
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cintdmani situe le temple de Pita 
au sud d Antara-Gay 
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s leur confluent. 1 L’etang se nomme Matahga-vdpi\ pour 1 ’atteindre, 

riviere 4 gue, car il n’existe pas de pont; mais cela estaise 
presque toute l’annhe. Au milieu de palmiers borassus, on decouvre tout 4 coup 
un sanctuaire entoure de murs 4 l’interieur 
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traverser 


desquels se trouvent plusieurs 


et un dharma-sdla; les temples sont dedi6s a Matangesvara, Matangesvar! 


quatrieme a Sankara; tous contiennent un ling a, sauf 


Pitrtara-Mahadeva, un 


celui de Matangesvarf; dans celui-ci, une sorte d’autel ome de deux trisula et de 

deux lions supporte dix petits ling a, trois d’abord et sept un peu surelev6s. 

< 

Au dessus de tout cela est appuye contre le mur une stele representant la Devi, et 
qui est peut-etre un apport recent. L’htang se situe en dehors de l’enceinte de ce 
sanctuaire, au sud de celui-ci, et c’est sur le bord de cet etang que les pelerins 
font leur Srdddha. 


On se rend ensuite a Dharmdranya , situe 4 un peu moins d’un kilometre 
plus loin au sud 3 . Un bouquet de borassus est 14 , peut-etre pour justifier le nom. 


Dharmaranya se trouve au milieu d’une plaine sablonneuse; son enceinte est 


d&erminee par un mur tres bas. On trouvera 14 encore plusieurs Mtiments 
Au nord-est, un temple de Hanumant, presqu’au centre de l’aire sacree, mais 
16 g ercment au nord, se trouve le batiment le plus important et qui a cte refait 
tres rdccmment; 4 c’est. un mandapa au centre duquel se trouve un large puits peu 
profond et sans eau, et dans lequel les pelerins jettent les pirtda apres le srdddha: 

nom de ce puits semble n’Stre pas bien fix6. Dharmiranya est, en principe, 
le lieu oh le roi Dharma 5 ,scion le Gayd-mahdtmya, a fait faire un grand sacrifice: 
il y avait besoin d’un poteau (yupa) et d’un puits {kupd). Or le puits dont nous 
venons de parler se nomme, nous a-t-on dit, Dhartna-yupa. Sous le mandapa, les 
pelerins font leurs Srdddha. Au sud-est de ce batiment, il y a un petit temple 
ddcrit par Buchanan-Hamilton” comme un temple jain, contenant une stele re¬ 
presentant le Jina Parsva-Natha; en 1812, des j ains y venaient lui rendre un 
culte; il ne semble pas qu’ils y viennent encore aujourd’hui, et on dit que la stele 
repr&ente Visnu. Devant ce temple, une 
milieu 


m 


plateforme avec un autre puits en son 


tout 4 fait scmblable au precedent, s’appelle Dharma-kfipa. On nous a dit 
nnda devaient y ctre jetes lorsque l’ancetre pour lequel on 6tait 14 <§tait 
mort violente. Les noms de ces deux puits, yupa et kupa, rdpondent 
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sue 
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partition de ces noms, voir infra, introduction p. XXV, note 5. 
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cf. planche VII, n° 1 

Buchanan-Hamilton (I, 127) situe ce lieu 4 l’est de Matanga-vapi, ce 
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qui n’est pas possible, car il faudrait alors traverser la Maha-nadl. 




cf. planche VII, n u 2. 

D har ma est peut-etre Yudhisthira, ou encore le dieu Yama; 
op. cit. I, p. 127. 
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evidemment 4 la volonte de rappeler le sacrifice de Dharma; mais 
nations sont k coup sur recentes, car Buchanan-Hamilton ne si 
puits, le premier, qu’on ne pouvait done certainement pas 
l’epoque. Au sud enfin de l’enceinte de Dharmaranya, 
contenantun lihga et une stele representant Gaurl-S ankara 

A deux kilometres au nord-ouest de Dharmaranya, il 
C’est la que le pelerin est invite a se rendre et un sentier I’y 
ligne. Au milieu du parcours, une petite maison a ete transform 
du Buddha par des bonzes tibetains, mais peu de gens 
pendant la plus grande partie de l’annee, la Nairanjana se traverse a pi 
La vedl de Bodh-Gaya s’appelle Maha-Bodhi-taru , 1 mais en fait, les 
' sont pas offerts au pied de Yasvattha sous lequel le Buddha aurait atteint 
mais d’un autre arbre. La propriete du temple et la liberty du culte 
enceinte ont donne lieu en effet a un tr es long proces qui ne s’est 
recemment. Aux environs de 1700, Bodh-Gaya 

bouddhiste et la foret avait envahi les lieux. Un sannyasin vint 
fonda un monastere de sivaites, k la suite de 

et plus particulierement les ruines du grand temple, comme leur propriete 
Cependant, en 1811, le roi de Birmanie envoya plusieurs delegues 

connaitre les lieux. Depuis lors, des incidents eclatcrent entre les bouddhistes 
et le mahant sivaite; le plus grave se produisit le 25 fevrier 1895, lorsqu 

sivaites empecherent par la force des bouddhistes d’installcr dans le temple 
une statue du Buddha offerte par des moines japonais. Un 
puis bien d’autres, et l’affaire ne 
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proces fut intents, 


se termina, provisoirement d’ailleurs 

1949 avec la promulgation du “Bodh-Gaya Temple Act” qui confie la gestion 

du temple et de ses environs a un comite de neuf personnes, un president quatre 

bouddhistes et quatre hindous, dont le mahant. Celui-ci a encore intente un 

proces en revision, toujours en cours a notre connaissance. 2 Les bouddhistes 
ont cependant obtenu que les Hindous 

de l’arbre situe a l’ouest du temple 

diamant; ils le font au pied d’ 

est la suivante : lors des 


qu’en 
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ne fassent pas leurs Sraddha 
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et a cote duquel on peut voir le Trdne 
Tun arbre situe au nord du temple et dont I 

reparations effectu 6es par Cunningham 

siecle dernier, Vasvattha, devenu trop vieux, tomba : 
au m erne endroit, et un autre au nord du temple, de 
pour les adeptes de chaque religion. 
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1 cf. planche VII, 




n u 1. 

cf, Mahabodhi society of India . Diamond ^ 

Calcutta 1952, pp. 177-181: Buddha Gaya tempi 
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A cote du temple, il y a quelques petits temples hindous. Un de ces temples 


contient, 9 statues dorees qui sont manifestement des Buddha : habillees de 


elles sont presentees ici comme repr&entant les 5 Pandava 

Kunt! et Abhimanyu. Ce temple est signal^ par 
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Buchanan-Hamilton 1 qui nous dit qu’il est tres recent. La presence des 


Pandava ici peut s’expliquer peut-ct re par une confusion entre le Buddha et 
Dharma, et Dharma et Yudhist h ira. 


Apres avoir visite Bodh-Gaya, le pelerin s’en retoume & Gaya; il se rend 
sur le bord du Brahmasaras , 2 etang peut-et re tres ancien — il en est deja ques 
tion d’un Brahmasaras dans le Mahabhdrata; il se trouve a la sortie sud de la 
ville, sur la route de Bodh-Gaya; il est sale et mal entretenu. On montre en son 
centre un petit pilier fiche obliquement et que l’on dit etre le poteau qui servit 
au grand sacrifice de Brahman. Un peu au nord-ouest de cet etang, un petit 
batiment abrite Kakabali, qu’il ne faut pas confondre avec le site auquel on 
donne parfois le meme nom et qui se trouve pres de Rama-Sila 3 ; nous n’avons 
vu H qu’un petit puits sans eau et dans le fond duquel avaient 6t6 jet6s des 

mais Buchanan-Hamilton 4 avait vu une excavation dans le rocher dans 
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laquelle avaient 6te 
appelait Yama: sans doute a-t-on fait depuis le ddbut du XIX° siecle une 
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s grossi ferement les traits d’un personnage qu’on 
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margellc autour de ce trou. 


iha sur le bord du Brahmasaras et celui de Kakabali, le Gayd 
un rite d’arrosage de manguiers : nous avons cherchd 4 voir 
ces manguiers, mais ils ont disparu, nous a-t-on dit; le rite, qui semble se faire 
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de forme cylindrique qui se trouve, comme le dit le Gaydmdhdtmya des man 


guiers, pres de Gopracara. 


Les sraddha suivants se font sur des empreintes de pieds, les plus impor 
tantes actuellement et les plus venerees sont ceUes de Visnu, dans le temple 

Elles se trouvent dans une piibce octogonale, gravies sur le 
rocher m&ne et entourdes d’une bordure en argent. L’ensemble du temple 
est rScent: il a 6 t 6 construit au XVIII 0 siecle; on dit parfois que le temple 
actuel a construit h la place d’un autre plus ancien, mai 
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op. cit. pp. 147-148. 
cf. pknche 8, n° 2. 
cf supra , p. XI 

m w m 

op. cit. p. 126. 

6 VII, 40-44. 
cf. planche IX, n° 1 
cf. planche IX, n° 2 et planche X, n° 1. 
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ne le signale pas. Dans le mandapa precedant ce saint des saints et 
la porte y conduisant 3 il y a une cella contenant un ling a, Au sud 
trouvent tous les autres pa da sur un grand rocher en 
sous un toit. Ce sont les inegalites de ce rocher qui represented les 
Le nom de sodasa vedP- do line a ce hall devrait impliquer qu on trouv 
empreintes : il y en a en fait ? dit-on 5 18 1 mais le chiffre donne cst van 
Buchanan-Hamilton en cite 20, par exemple; d’autres disent qu’il n*y en 

donne une liste de 16 empreintes de pieds 
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14; mais personne ne 

dieux qui auraient laisse leurs empreintes sont inscrits sur les 
soutiennent le toit; ce sont les empreintes d’Isana (Siva), de Kamal 
man), de Kartikeya, de Daksinagni, de Garhapatya, d’Ahavaniya, 
de Candra, de Ganesa, de Sabhya, d’Avasathya, de Dadhi, 

Matanga, de Kraunca, d’Indra, d’Agastya et de Kasyapa 2 . 

A cote de la sodasa-vedi, il y a le Chota-Aksaya-vata 
lieu oil l’on faisait un sraddha, dans certains cas, du temps de Buchanan 
ton; il semble bien qu’auj ourd’hui on n’y fasse plus aucun culte 

C’est au pied de la colline de Rama-Gaya z que devra se faire le 37c 
ne peut acceder facilement a ce lieu qu’en traversant la riviere, a gue pendant 
la plus grande partie de l’annee, ou a l’aide de radeaux fairs d’un r6seau de 
bambous reposant sur de grosses cruches en terre jouant le 
Il y a au sommet de la colline un petit temple: il contient un fragment de 
rocher peint en rouge et representant, dit-on, Hanumant; mais cet Hanumant 
a ete installe ici de memoire d’homme par un sadku et n’a aucun rapport avec 
le pelerinage meme de Gaya. La vedl de Rama-Gaya se trouve au pied 
colline, k l’ouest d’une cour entouree de murs decores, comme souvent 
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bas-reliefs. Au milieu de la cour, une empreinte des pieds du Buddha, 4 attribute 
ici 4 Rama, evidemment, re9oit un hommage de quelques fiddles. Le man 4 apa & 
• abritant la vedl semble ancien; au milieu de la piece qui n’est pas tres grande, 
il y a un linga dans une sorte de bassin dont les bords sont plus hauts que lui 
la vedl de Rama-Gaya se trouve dans l’angle nord-ouest, ddlimitte par le mur 
et par une murette en quart de cercle. L’Edifice est construit sur 
meme. De la cour de Rama-Gaya, un passage conduit k la Phalgu : sur 
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cf. planche X, n° 2. 

2 la liste donnee par le Gayd-mahatmya ne contient que 12 noms; ils sont 

donnes dans un ordre variant suivant les textes; mais le Uoka VII, 61 laissait 
la possibilite d’allonger la liste. 

cf. planche XI, No 1. 

4 cf. planche XII, No 1. 

8 cf. planche XI, No 2, 
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un petit temple oil Ton peut voir Rlma, Sxt 5 et Lak§mana; leurs 
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qui contient plusieurs petits temples et une habitation pour 


quelques mdhu qui resident la en permanence. Plus bas, un autre petit temple 


4 Pinterieur duquel a 6te repr£sentee l’offrande de pinda de Rama & Dasaratha 1 ; 
la main de DaSaratha surgit du rocher, tenant un pinda, et deux autres pinda 




sont a terre; on dit i 

mais le G ay d-mdhdtmy a raconte dans sa legende qu’il l’offrit sur l’empreinte du 

et rien n’indique qu’elle fut jamais 14 ; mais c’est un probleme 
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que Pon ne se pose pas ici. 


Au pied de la colline, une petite partie du lit de la Phalgu un peu plus 

retient m&me pendant les mois secs un peu d’eau; c’est ce qu’on 

pendant la saison des pluies, il n’est evidemment pas 
distinct du reste de la riviere. On s’y baigne et on fait un srdddha 4 cet endroit. 

On traverse alors la Phalgu pour aller offfir le sraddha suivant dans le 

sur le mur indique qu’il a dtd refait en 
1953. On fait done le irdddha sous un mandapa tout moderne, mais on rend ce 

un culte 4 Pancienne vedi, qui se trouve dans le prolongcment du 
batiment moderne : cette vedi est une entaille dans le rocher, sur une paroi de 
laquelle sont sc 
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temple de Gavdiiras 3 . Une inscription 
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to 


son grand sacrifice. C’est 14 qu’on fait le irdddha suivant, et on j 

its, qui est a sec et peu profond. On monte ensuite sur la colline 
du Mundaprstha, oh Pon trouvera les trois vedi : Mundaprstha, Adi-Gaya et 
Dhauta-pada. Au lieu dit Mundaprstha, il y a un petit temple dont nous avons 
vu commencer la construction en aout 1959 : 4 l’int^rieur ont ete placees sur 
une sorte de banc en magonnerie plusieurs steles, dont celle de Munda-prstha 
devi 4 , representant une Kali ascetique assise sur un personnage, et fort endom 
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Pon a recouvert d’un petit toit soutenu par des colonnes 6 ; dernere la vedi 




« 




en rume etaient ta resiaer 
noter que Buchanan-Hamilton 0 n’ait pas 
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illustration de la ldgendc contde dans le Gaydmahdtmya, VII, 74-79. 


2 cf. planche XII, No 2 
cf. planche IX, No 2 
cf. planche XIII, No 2 
cf. planche XIII, No 1. 
op. cit., I, p. 124. 
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du pretre un autre temple oil se font parfois les Sraddha-, 
a celle de Gayasiras. Dhautapada est au sud d’Adi 
tout a fait modeme, et l’objet de culte est un morceau dc 
affleure; le nom de cette vedl, “pied blanchi, nettoye 
de ce rocher blanc, rare a Gaya; personne n’a pu nous dire la le 
cie a ce lieu ou a ce nom. 
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On se rend ensuite A la colline Bhasma-kuta, sur laquelle on ne 

ment que deux sraddha , mais ou les lieux saints abondent. On arrive 

& Bhima-Gaya: un trou dans le rocher aurait ete fait ici par 

qui se prosternait pour adorer Janardana dont le temple se trouve au 

de la colline; en 1959, il n’y avait la pour prot6ger cette vedi qu’un peti 

mais en i960, des travaux relativement importants etaient en cours 

faire un temple. Un peu plus haut, une curieuse construction abrite 

Mangala-Gauri 1 , qui est la forme de la Devi propre k Gaya. Au sommet, il 

temple de Janardana, oil l’on ne fait pas de sraddha dans le 

mais oh l’on peut venir ensuite : les piwja. qu’on offre k 

pas a des morts, mais a des vivants : c’est le seul endroit oh I’on n’ 
pinda sur le sol meme; on les confie 

personne que l’on nomine lorsqu’elle sera morte; 

pour soi-meme. Redescendant vers le sud, on passe devant le temple de 
Mangala-Gauri et on arrive un peu plus bas k un bltiment assez 

Gopracdra. Le rocher qu’abrite cette batisse est marqu6 d’innombrables peti 
trous 3 , et l’on dit ici que ce sont les 
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au dieu 2 pour qu’il les offre au nom de la 

on peut meme offrir un Sraddha 
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empreintes de la vache divine Dhenu; il 
est possible que ce soit a cette vedi que le Mahabharata fasse allusion en III, 

77, ce qui lui attesterait une antiquite venerable. Le Gopracara 
lieu oh 1’on fait un sraddha sur le Bhasma-kuta. 

On descend ensuite jusqu’a la route que l’on traverse pour se rendre 
bord de l’etang Gadalola : il contient 

pilier, semblable a celui 
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est le second 


sur le 

peu d’eau et est assez mal entretenu. Un 

qu'on trouve dans le Brahmasaras 4 fichd obliquement 
en son nuheu, rappelle que c’est dans cet etang que Visnu a lave sa massue, 

avoir tue 1 asura Heti. 5 On fait un autre sraddha sur le bord de cet etanc ‘ 

vain ?? TT *,T° Cette j mSme route P° ur se rendre aupres de YAhava 

1 , fer , a le denuer sraddha. L’Aksaya-vata se trouve sur une terrassc 
qui surplombe la route et qui est assez haute; l’arbre est maintenam vieux ct 
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cf. planche XV No I. 
cf. planche XV, No 2. 

3 cf. planche XIV, No 1. 

4 cf. supra, p. XV. 

cf. Gayd-mdhatmya, V, 1 a 12, 




\ 





Introduction 


# 




3 h, 




- 


# 


en ma?onnerie soutiennent ses bras qui s’allongent, demesures. 

elerin lave les pieds du Gayaval qui l’a pris en charge, 
lui paye ses honoraires et obtient enfin le suphal , mot grace auquel il a la certi 
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tude que son 


pelerinage portera fruit. 1 


On fait done, si l’on fait le pelerinage dans son entier, 48 iraddha. Mais lors 




que tous ces rites sont termines, il restera encore nombre de lieux a visiter; leur 
visite est facultative et bien peu de pelerins s’y rendent, parce que les pretres ne 

encouragent pas. En particulier, la plupart des lieux decrits dans le chapitre 

tenons pour ancien, n’ont pas ete visites 
Une fois le veritable pelerinage termine, on fait souvent le rite de la trisam 

au lever du jour, on se rend k Gayatri-tirtha, sur la Phalgu, un peu au 
nord du Phalgu-tlrtha; on se baigne dans la riviere en recitant la samdhya du 

on va reciter la samdhya. de la mi-journee 
pres de Sdvitri-kunda, au pied de la colline de la Brahma-yoni, et on fait un 
tarpana . Au tomber du jour, on se rend sur le bord de la Sarasvatl : est ainsi 
nommee une partie du cours de la Mahanadi, presqu’a son confluent avec la 
Nairaftjana; il y a 1 & un petit temple, sur la presqu’ile, que nous n’avons pas 
visite; on y recite la samdhya du soir. 

Un autre rite important qui peut se pratiquer en dehors du circuit normal 3 

celui du “don d’une vache”, sur le bord de la Vaitarani. C’est 
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matin et on fait un srdddha . A midi 






un rite funeraire bien conmr 1 


mais il prend a Gaya une 


valeur particuliere. 


3 


La Vaitarani, qui est 

etang 


le fleuve des Enfers dans la mythologie hindoue, est ici un 


situc un peu 


au nord du Brahmasaras. 




Il faut dire un mot enfin de deux collines qui semblent avoir eu une grande 
importance autrefois. L’une est appclcc aujourd’hui Sunarava; on la laisse de 

mais elle est bien decrite dans le 
chapitre IV - du Gayamahatmya. L’autre est la colline de la Brahma-yonv, 
Cunningham croit pouvoir l’identifier avec le Gaydstsa des bouddhistes qui est 
sans doute le meme que le Gayasiras du Mahabhdrata: nous en reparlerons plus 
loin. Aujourd’hui, ce qui a donne son nom k la colline, la Brahma-yoni, 5 
attire encore des visiteurs : c’est un passage dans des rochers dont la travers6 e, 
aistfe, lib ere l’homme de toute autre renaissance. 


cote dans le circuit normal du pelerinage, 


cf. planche III, No 1, 2 et 4. 

2 la trisamdhyd est un rite courant de l’hindouisme 


1 


un peu comparable 


3 


k V Angelas catholique; il n’a qu’une valeur particuliere & Gayi. Ce rite est deer it 


dans le Gayd-mdhdtmya , VIII, 21-24. 

3 certaines listes l’incluent dans le circuit normal des 48 vidi. 

4 cf. Kane, Hist, of Dharmasastra, IV, p. 545. La vache est appelee Vaitarani 
cf. planche XVI, n° 1 et 2. 
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Nous venous d’esquisser une description du pelerina 
bien peu de pelerins visitent l’ensemble de ces lieux : l’etat 
demi-abandon des sites temoigne d’ailleurs de cette disaffection; 
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telle vedi, en particulier sur le Mundaprstha, colline pourtant si 

temple du Visnupada, centre de la Gaya actuelle. Les types 

plus frequents sont les suivants: tout d’abord, et de loin le plus populaire 

rinage en un ou en trois jours aux trois lieux: Phalgu-tirtha, Visnupa 

vata; certains pelerins ne font qu’un sraddha au Visnupada, soit 

sont presses, soit parce qu’ils sont trop pauvres pour se permettre d’en 

Les Bengalis font souvent cinq sraddha: au Phalgu-tirtha, a la Preta-sila, 

Gaya, au Visnu-pada et a l’Aksaya-vata. Enfin, il existe des circuits 

45 lieux oh l’on fait des sraddha; on supprime alors un certain nombre de v 
circuit complet, mais il est difficile de preciser; 

lieux a visiter est flottante. On trouvera dans l’appendice III 

comparatif des differentes listes que nous avons pu trouver. 

Les pretres qui interessent le pelerin arrivant & Gaya peuvent 

trois categories : les gayaval, les dhdmin et les acarya. Les gay aval 1 

les plus importants; ce sont eux les principaux binificiaires du pclerinage 
que tout pelerin doit leur verser les honoraires 
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qu’ils reclament it la fin des rites 

et qu’ils se montrent en general tres exigeants. On leur attribue des difauts 
grand nombre, en particulier l’ignorance et la rapacity il est certain 
parfaitement ignorants, meme sur des choses qui touchent de tr&s pres au 

pelerinage de Gaya. Quant a leur rapacite, nous ne ferons que citer ici le Tamil 
Lexicon 2 qui, sous le mot gayaval, donne comme d efinitions: “ i. one of the 
priestly class at Gaya; 2. Extortioner; 3. Dishonest, unscrupulous fellow.” ! 
On veutbien croire que ced est exagere, il n’en reste pas moins que c’est sigrn 
ficanf. Us etaient propnetaires de la majorite des temples de Gaya autrefois 
d semble que leur tendance a ne s’interesser qu’4 ce qui pent rapporter leur ‘ 
ait neghger la plupart des sites de Gaya, pour ne conserver finalement que le 

, U !r Pad , a 61 q j UelqU “ UneS des mdi q ui se souvent proches de 14 
Us se disent descendants des brahmanes crees 
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par Brahman lors dc son sacri 




les gayaval semblent presenter un grand interet du point de vue socio 

V”VidZSlT 1 ieurs , lepris “’ “toot rfanuucm 

par M. L. P, Vidyarthi, dans The sacred complex in hindu Gaya. Malheureuse 

ITD*.Z“ ,Ue f espnt de Fameur 1-tede m asstz mauvaise 

Les pnnapaux rofonnateurs de l’auteur ont Ste les Guyanal eux 

vre est une excellente preuve de leur ignorance parfaite. 

Tamil Lexicon, Madras, 1926, 
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de Buchanan-Hamilton, les dhdmin etaient particulierement 
miserables 1 . Leur statut semble s’etre releve quelque peu depuis lors, sans 

ctre tres brillant. Leur autre nom de Pretiya brahmana indique 
qu’ils s’occupcnt plus specialement des preta; cinq lieux leur appartiennent k 
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Gaya: Brahmakunda, Pretasila, Ramakunda, Ramasila et Kakabali; ils ont 


cgalement la charge d’un certain nombre de temples qui autrefois relevaient 

en particular du temple qui se trouve au sommet de la colline 
de Brahma-yoni, ainsi que la Brahma-yoni elle-meme. Ils ne semblent plus 
commc au debut du XIX C siecle, donner une partie de leurs honoraires 

mais ils sont cependant tres pauvres; leur ignorance est egale 4 celle 
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L’incapacite de fait de ces deux categories de pretres rend ndeessaire 1 ’exis 
tence de la troisieme: les aedrya. Cc sont eux qui dirigent les pelerins pour faire 

le kaddha. Ils i 

verscr, quoi qu’ils s’en defendent, un certain pourcentage de leurs honoraires. 
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Mais il s’en laut dc beaucoup que ce soit la sa physionomie ancienne. Par une 
chance assez rare en Inde, nous avons des documents assez nombreux qui nous 
permettentd’entrevoir cellc-ci et peut-etre meme de nousfaire une idee de ce qu’ 
etc revolution du territoire sacre. C’est ce que nous allons etudier maintenant. 
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Le Canon pali et les Commentateurs. — Le canon pali fait de multi 


pies allusions k la ville de Gayi, et cela garantit ddj& k celle-d 


une antiquite 

i. Naturcllement, 

hindou intdressc peu les Bouddhistcs, mais ils sont souvent 
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amends k faire allusion 4 Gaya, puisque c’est dans ses environs que le prince 
Siddhartha a atteint l’Eveil, et que par la suite le Bouddha y revint k plusieurs 

Le canon pali ne nous donne par consequent guere que des noms, 
mais les commentateurs nous aident k leur dormer un certain contenu 
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Au temps du Bouddha, Gaya etait certamement un centre 
important; en effet, dans une stance du Majjhima-nikdya 1 , iI 
courte liste de tirtha : 
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de cette stance, le tirtha de Gaya est pris comme le tirtha~l ype 
une fois a Gaya; un puits, c’est Gaya pour toi P >3 . Et Buddha 
tant ce passage, ecrit: “...et parce que dans le monde 
reveree 
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. Gaya est ici le nomMu tirtha , c’est-a-dire du gue dans 
appelee aujourd’hui Phalgu. Mais, nous dit le meme Buddha 
est, dit-on, un village et un tirtha, et le terme convient pour Ies deux 

Ce tirtha voyait arriver une grande affluence chaque annee au mois 
Phalguna, pour une grande fete appelie Gaya-phaggu d’apres le mois c 
avait lieu : et le thera chante : 
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je suis descendu dans l’eau courante de Gaya pour la Phaggu de Gay 
commentaire de ce passage est ainsi traduit par Mrs. Rhys Davids 
time the people held a festival every year in the former half of March (Pha 
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and a baptizing at the bathing stage (titthdhhiseka), the festival being called 


- the Gaya-Lent (Gaya-Phaggu) 


7 .” 8 II est possible que ce soit dc cette fete 
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la riviere de Gaya tire son nom de Phalgu; e’est 

Buddhaghosa. II est certain que ce nom a d’abord etc donne au tirtha , cl 
ce n’est 


en tous cas ce que pense 
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qu assez recemment que le nom s’est appliqui & toute la riviere, puisque 


dans le Gayd-mahdtmya encore Phalgu a la plupart du temps le sens restreint du 
tirtha qui se trouve au pied du temple du Vi?nupada. 




1 The Majjhima-nikdya (editor P. V. Bapat, Pali publications board 
(Bihar Government) 1958, vol. I, p. 52. 

bahukam adhikakkam ca gayam sundarikam api 
sarassatim payagam ca atho bahumatim nadim 
kim kahasi gayam gantva udapano’pi te gaya. 

4 Yasma ca loke gaya samatatara. Papancasiidani, id. siamoise 
I,p. 247. 
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gaya ti gamo pi tittham pi vucchati, tad ubhayam pi idha 

matthajotikd, ed. siamoise, II, p. 301, cite par Barua, Gaya and Buddha 
Calcutta, 1931, p. 83, note 3. 

pato majjhantikaip sayani tikkhattum divasass’aham 
otarim udakam sotam gayaya gayaphagguya 

( Thera-gdtha, P.T.S., 1930, p. 39 , vers 345 . 

on ne voit pas pourquoi Mrs. Rhys Davids traduit ici Phaggu ‘ 
qui ne s’impose absolument pas et qui 
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Psalms of the Brethren, p. 181, cite par Barua, op. tit., p. 90, note 1 
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i s ’y baignaient, ce qui lui permettait de mieux fl 6trir 
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cette religion des bains et des tirthika 1 . 


Les commentateurs n apportent 
guere de precisions. Buddhaghosa nous dit que ce mont etait situe non loin 


de 1’agglomeration de Gaya et qu’il y avait au sommet un espace capable de 


contenir iooo rnoines 2 . Le commentateur de YUddm% ainsi que Buddhaghosa 4 , 

cette montagne tire son nom de sa ressemblance avec une tete 


d’elephant (gaja+sirsa), et c’est en fait l’etymologie la plus vraisemblable. II 


y a bien d’autres exemples en Inde de montagnes tirant leur nom de leur res 
semblance avec un animal. Ce qui est certain 


c’est que ce Gayasxrsa ou Gaya 




siras est aujourd’hui un 


emplacement situe en contrebas du temple du Visnu 
pada, et qui ne repond done aucunement 4 la description des Bouddhistes 
Cunningham a cru pouvoir 
actuelle, et c’est en effet la colline des environs immediats de Gaya qui repond 
le mieux 4 ce qu’on en peut savoir. 5 Mais cette colline se trouve 4 environ deux 
milles de la riviere 4 vol d’oiseau, et dans ces conditions, il est douteux que le 
Bouddha ait pu voir nettement les tirthika. II est possible que la riviere ait 

Une autre diffi 
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un commentateur ne park du Gayasiras comme d’un 
lieu sacre : il est cependant atteste comme tel dans le Mahdbhdrata ; on doit 
supposer 14 qu’on en n’a pas parle parce que ce n’etait pas le sujet de l’autcur. 


eulte vient de ce que pas 


on traduit en general tirthika par “heretique”, et cette traduction ne 
convient absolument pas. Les Hindous ne sont pas les “heretiques” du Boud 
dhisme ! Les tirthika sont ceux qui se baignent dans les tirtha et qui croient 4 
leur vertu purificatrice. 

gayasiseti gayagamassa hi avidure... yattha bhikhusahassa okiso pahoti. 

siamoise, III, p. j. 

cite par Barua, op, tit., p. 86, note I. 
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p. 7). Nous lisons en fait: gaya ti eka pokkha 






ram pi atuu naui pi gayasisanamaxo aum Kumonasaaiso pittnipasano pi. jnous 
n’avons pas pu verifier si l’edition de la PTS donne hatthikumbhasadiso ou 
atthi kumhhasadiso. Il semble que Barua ait raison pour le sens, mais il n’a 
pas pu trouver cette le?on dans 1’edition siamoise. 
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On ne peut pas penser en effet qu’a Pepoque 
n’etait pas tenu pour sacre par les Hindous 

II est egalement question dans le canon pali 
Khara, habitant a Gaya dans un tankitamafica ; 
terme plutot obscur: c’etait une sorte de dolmen, un 
pierres plates placees verticalement sur lesquelles 
plate 2 1 tahkita suggere que ces pierres etaient omees 
voudrait nous faire confondre cette construction avec le Brabi 
le Mahabharata sur le bord du Brahmasaras 4 . Mais 
Buddhaghosa est assez precise pour qu’on ne 

ce tankitamafica avec un yupa. D’autre part, Buddhaghosa ne 

cet edifice se trouvait sur le bord d’un etang: il dit seulenient 
pres de l’agglomeration de Gaya. Et 
avec le Brahmakunda actuel qui 

meration de Gaya, on voit que les hypotheses de Barua 

semblables. On est bien oblige de constater ici 

exactement le refuge des yakkha : il a totalement disparu 

avoir jamais ete remarque par les auteurs hindous, 4 

que l’un de ces yakkha ne soit Pancetre de P 
grande fortune. 
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Nous avons ainsi l’essentiel de ce qu’dtait Gay& au 
village sur le bord d’un tirtha important, oh l’affiuence des fidelcs 
culierement remarquable au mois de Phalguna; 4 cote de ce villaee 
dont la forme a suggerd le nom de “Tete d’ 616 phanf- 5 pres 

village, un dolmen, refuge de deux yafya auxquels on devait rendre un certain 

^ e ‘ L f heUX d< ; ^ devaient s’etre augmentes en nombre 4 Pepoque 
Buddhaghosa, car il nous fait cette description de Gaya 6 : “Gaya : il \ 

etang, une riviere et un sommet rocheux semblable a 

Gayaslsa. 55 C’est la premiere fois 
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Smlomasutta, in Samyuttanikdya , Pali Publication Board 

buttampata (Khuddakanikaya , vol. I, Pali Pub. board 

2 Saratthappakasini, ed. siamoise, I, p. 353. 

op. cit. p. 88. 
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Buddhaghosa nous dit qu’on 
un Mandalamahahrada signale dans le G 

une region qui se trouve entre la cite de Gaya ct lc Gaya 
ne retrouve ricn aujourd’hui sous ce nom, et il est possible que 

i qu’il en soit, les e tangs sont trcs norabreux & cet endroit, 

ce nom au temps de Buddhaghosa. 
ce devait etre le merae que le Brahmasaras du Maha 
k. condition qu’on ne veuille pas le situer oil Barua le fait, c’est possible 

est le seul etang pres de Gaya dont parlent le Maha 
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i: il ne faut pas s’en etonner; le canon pali en effet, aussi bien que les 
commentateurs, n’ont parle de certains points de Gaya que dans la mesure oh 
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Les Pelcrins chinois. — Fa-hien et Hiuan-tsang sont les seuls pelerins 
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“This city (Gaya) is de; 
la ville de Gaya n’est 
et nous verrons plus loin quelle est l’hypothesc la plus vraisemblable. 

Hiuan-tsang ayant fait son voyage de 
627 (ou 629) k 645 — Gaya se presente ainsi aux yeux du pilerin chinois 3 : 

Going to the south west of the sangharama of Silabhadra about 40 or 50 li 4 
and crossing the Nairanjana river®, we come to the town of Gaya. This town is 
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Papaiicasudani, ed. siamoise, I, p. 245 (et non pas p. 145, comme le dit 
par lapsus Barua, op. cit. p. 87, n. 3. 

A Record of the Buddhist Countries, by Fa-hsien. The Chinese Buddhist 
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there are about i ooo families of Brahmans only ; 
sors) of a Rishi. The king does not regard them 
everywhere highly respect them. 

To the north of the town 30 li or so there is a 
tradition handed down in India that it is called “holy water 
drink thereof are cleansed from whatever defilement of sin 
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To the south-west of the town, 5 or 6 li we come to Mount Gav 
with its sombre valley, streams, and steep and dangerous crags 

name commonly given to this is the divine (spiritual) mountain 

Nous avons ainsi grace a Hiuan-Tsang un 

au milieu du VII e siecle. Comme l’auteur ajoute encore que, sur le 
le Bouddha pronon^a plusieurs sutra, il est facile d’identifier 
Gayasiras, c’est- 4 -dire avec l’actuelle Brahma-yoni. Comme il 
cette epoque cette colline etait sacree pour Ies Hindous, 
d’apprendre du pelerin chinois qu’il y 
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pieds de haut, qui flit construit par Asoka-raja 
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aujourd’hui le temple de Visnupada, 

ville de Gaya. Quant 4 la source qui se trouve 4 30 li (soit environ : 

Gaya c’est 4 peu pres certainement l’actuel Brahmakunda, peut-etre 

appele brahtnanas tirtham dans le Mahdbhdrata 1 . Cetait certainement 

de pelerinage au temps de Hiuan-Tsang, et par ailleurs, le pelerin ne nous 
pas expressement que la ville de Gaya etait un firtha; mai 

k . ViUe P °“ rrait bi “ montrer q- ; dle 

environ mile families de brahmanes; si cette ville avait ete une ville ordim L 
miUe families de brahmanes indiqueraient une grande cite, ce qu’elle 
Il faut done que leur nombre s’explique par la saintete 
Le grand respect que leur portent le peuple et le roi 
du fait qu ils soient brahmanes de tirtha. 
des gay aval actuels. 

joint a la MahanadI a 6 km. environ au sud de Gaya* 

jourd'hui « souven, appele dans les textes sausJte la 
etant proprement le tirtha de Gaya. Ul 

1 voir plus loin. 
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et venus du Sud de 1 ’Indc; s’ils disent 
i, ils auraient supplant e les brahmanes dont parle Hiuan-Tsang 

que la ville etait repartie d’une nouvelle vie au VII 0 
ne semble pas avoir entendu dire qu’elle fut morte 
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on voit apparaitre dans le recit de Fa-hien 1 deja, puis dans 
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elui de Hiuan-tsang 2 , la legendc de la montagne Pragbodhi qui etait habitue 

ci trembla lorsque le Bouddha, cherchant un lieu oil il 
pourrait atteindre l’Eveil, en comment l’ascension. Or les pelerins chinois 
sont 4 notre connaissance les premiers a conter cette 

les commentaires n’y font la moindre allusion; et pourtant Buddhaghosa, ori 
ginaire du Magadha, aurait bien du la connaitre si elle avait existe. D’autre 
part, Gaya se trouve dans une region de tremblements de terre; le dernier en 

en janvier 1934, fut particuli6rement violent dans une region au nord de 
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une centaine de milles de Gaya 3 . On peut done supposer sans trop 
d’imprudencc que Gaya fut violemment secouee au cours du IV C siecle, pro 
bablement peu avant le passage de Fa-hien. Ce trcmblement de terre aurait 
donne naissance 
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cello de V astir a Gaya telle qu’elle est contce dans le Vdyu-purd.no. du cote 
hindou. Un tremblement de terre peut bien avoir detruit la ville d’une fa?on 


se declarer et rendre ainsi la ville insalubre. Mais 
la eelebrite ancienne de Gaya etait telle que la cit£ a pu renaitre par la suite. 


GAYA SELON LES HINDOUS. 


Le premier cadre historique ne pouvait etre donne que par les donnees 
bouddhiques, puisqu’on sait que peu de donnees d’oeuvres sanskrites sont 
datdes avec precision. Mais cela ne doit pas nous faire oublier leur insuffisance. 
II convient done maintenant de se tourner vers la masse des textes hindous 
dat6s ou non, et ceux-ci servant it situer ceux-li dans le temps. Avant les purana 
le Mahabharata consacre bien des Sloka k GayS et donne une description suffi 
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:c est: de la Sunaravd) nous a dit que le tremble 
avait pratiquement tari cette source qui etait aupara 
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des pelerinages et nous en feront suivre revolution; 
ments les plus precieux. Enfin, quelques fails e 

confirmer certains points de l’histoire du 
Un certain nombre de purana contiennent un 
celui du Vayu-purana est le plus important quantitativem 
eflfet 500 sloka environ repartis en huit adhydya. C’est 
a notre connaissance, le seul dont il existe des editions 
s’accorde d’autre part a dire qu’il forme un tout qui n’a etc 
ment dans le Vayu-purana : ceci est un probleme que nou 
II ne sera pas inutile, pensons-nous, de donner des maintenant un res 

mdhatmya, avant meme de voir les differents passages du 
qui cependant sont tres nettement anterieurs a ce mdhatmya 

Apres une courte introduction, Sanatkumara, qui dit le mdhatmya ii 
fait dans le premier adhydya un tres bref resume de la legende de 1 'asura G 
pins donne un certain nombre de renseignements sur le peleri 
culierement fastes, conditions dans lesquelles le pelerinage doit ctre 
ces renseignements contiennent d’ailleurs une grosse part 

Le deuxieme adhydya est consacre 4 conter la legende de I 
Celui-ci se livrait a un tapas tel que les dieux en furent effrayds; ils all 
trouver Brahman, puis Siva, puis Visnu, lequel se rendit 
pour lui accorder une faveur; la seule faveur demandde fut que 
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de peu de temps, les 3 mondes furent vides; les dieux, avee 
de nouveau mecontents, allerent se plaindre 4 Visnu. Celui-ci conseilla 
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man de faire un grand sacrifice sur le corps de Yasura Gaya. Brahman descendit 


sur la terre, Gaya accepta de preter son corps, mais, au moment du sacrifice, 
se mit a trembler. Brahman demande a Dharma d’aller chercher le “Rocher” 1> 
qui se trouve chez lui; les dieux s’installent sur ce “Rocher 

Yasura tremblait toujours. Brahman se rend chez Visnu, qui lui donne 

incarnations de lui-meme, Janardana et Pundarlkaksa, puis qui vient sous 
forme de Gadadhara. II semble que Visnu fasse usage de 

Yasura ne bouge plus, et Visnu lui accorde encore une faveur : 
que forme son corps s’appellera Gaya, et les hommes 
sauves. Brahman termine son sacrifice, et, pour remercier les 
l’ont assiste, il leur donne le territoire de Gaya, oil il cree des mai 
des montagnes d’or et de nourriture, des rivieres de lait, de 
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ce n’est pas tres clair. On peut peut-etre le 
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Marici s’endormit et Brahman arriva. Elle alia saluer le dieu; sur ces entre 

Marici se r£veilla et, ne voyant pas son Spouse, il la maudit, la condam 
etre un rocher. Dharmavrata se fache, et maudit a son tour son mari 
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sivement sur son pied, ses reins 
droite a nouveau, puis sur son 
rinage deux versions du Gayamdhatmya , et 
dans ces deux versions 2 . 

s le cinquieme adhyaya , Sanatkumara explique 

nous conte la Iegende de Yasura 


sa main droite et sa main gauche. 
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pied droit et son ventre. Mais il y a pour ce pele 

l’ordre suivi n’est pas le meme 




comment est nee la 
Heti qui fut tue par 

: forme 

i$nu; puis la liste des empreintes des pieds des dieux; forme 

ible et invisible de Visnu; enfin une liste des statues, qui sont les formes 

isnu. Get adhyaya se termine avec deux stotra k Visnu, Pun dit 
par Brahman, l’autre par Siva. 
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on ne peut guere prcciser qui est ce Dharma. 
on a doime la deuxieme version dans Pappendice II. 
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Le sixieme adhyaya explique la fafon de faire un 
les premiers lieux ou Yon doit en faire, Le septieme adhyaya 

de Gaya et decrit la tournee des lieux saints, A Foe 
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des mir acles qui se sont produits lors d’un srdddha. 

Le huitieme adhyaya contient des choses tres diverses 

d’abord la legende du roi Gaya, qui fit faire a Gaya un 
donna sans compter des honoraires aux brahmanes. Ce sacri 
Hans le Mahabharata, et nous y reviendrons plus loin. II 
une ressemblance ffappante avec le sacrifice de Brahman qui est racont 
deuxieme adhyaya. On a ensuite la legende du roi Visala qui vint 
un srdddha pour avoir des enfants. Suit une autre legende, puis 
de quelques lieux. Alors vient l’histoire de la malediction de Marici 
suivant la parole proferee contre son mari par Dharmavrata au i 
Vadhyaya III. On nous cite encore quelques lieux saints de Gaya 
sion a quelques legendes, et l’on a la conclusion de Pouvrage, qui 
celebrer la recitation meme du Gaydmahdtmya. 

On remarquera d’abord la multiplicite des legendes du type : il 
quelque chose d’extraordinaire, Visnu, descend pour r6tablir l’ordre et 
une faveur demandee par celui qui trouble l’ordre, cette favour etant 
Gaya soit pure et que tous les fideles qui y viendraient soient sauvfis. On a 
sur ce modele: la legende de P asura Gaya (2 fois, car la faveur est accord e 
deux fois), la legende de Dharmavrata, la legende de Marici (au huitieme 

s’en suit. On not era 
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adhyaya)-, la louange de Visnu par Brahman et la faveur qui 
aussi que l’on a trois grands sacrifices, celui de Brahman et celui de Dharma 
Yadhyaya II et celui du roi Gaya a Yadhyaya VIII. Ceci semble bien 
que toutes ces legendes ont ete elaborees s6par6ment et que ce 

qu’pn les a reunies dans un seul ouvrage, en essayant tant bien que mal de les 
ajuster les unes aux autres. L’etude des autres mdhatmya ou documents simi 
laires concemant Gaya ne fera que nous confirmer dans cette opinion 
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GAYA DANS L’EPOPEE 


Le Mahabharata. II est assez souvent question de Gaya dans 

bharata, mais nous ne retiendrons ici que les descriptions inter 
de pelerinage, e’est-a-dire specialement celles que l’on trouve dan 
ydtra-parvan du Vana-parvan. Notons en passant que Gaya est un 
de pelerinage les plus abondamment decrits dans la grande Epopee : 

confirme done que, des son epoque, Gaya etait un lieu de pelerinage trtis 
tant. 
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ensuite une liste des tirtha des 4 parties de l’lnde; 

les Pandava partent eux-memes pour faire leur 
pelerinagc. Chaque fois, il est question de Gaya, aux 

85 (si. 6-xo) et 93 (si. 9-27). 

Le chapitre 85, consacre a la liste des tirtha de Pest de l’lnde, ne pouvait 

une longue notice. Pourtant les grands tirtha de 
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Gaya y sont cites : le Brahmasaras, la Mahanadi, le Gayasiras et l’Aksayavata 1 ; 
4 cette petite liste s’ajoute curieusement la KausikI, dont on ne peut dire si elle 
est rivi ere ou ctang, car, bien qu’elle soit parfois notee ailleurs 2 , aucune preci 
sion n’est jamais mise a cote de son nom, et e'le semble totalement oubliee au 
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Les chapitres 82 et 93 apportent des elements beaucoup plus importants 
qui est intiressant, ils voient chacun le centre de pelerinage sous un angle 
different. Tandis que le chapitre 82 est surtout descriptif, le chapitre 93 est 
beaucoup plus anecdotique, “historique” si l’on peut dire. En effet, dans ce 
chapitre, apres avoir laisse deviner Gaya d’apres le nom de ses principaux 
tirtha — le nom meme de Gaya ne s’y trouve pas — on nous signale qu’Agastya 
est venu 


et, ce 
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qui est racont6 au debut du chapitre VIII du Gaydmdhdtmya; mais 14 , quelques 
sloka ont etc ajoutes 4 la fin qui rattachent, assez grossierement d’ailleurs, cette 
legende 4 celle de Yasura : le roi Gaya demande 4 Visnu — dont il n’est pas fait 
mention dans ces passages du Mahabharata, et ceci est remarquable 3 — que les 
brahmanes maudits par Brahman pour avoir ete trop Spres au gain soient 

sans penser que les dits brahmanes ont 6t6 par 
donnes par Brahman des qu’ils se sont repentis, et que cette requete etait par 
consequent sans objet. Il est curieux aussi de constater que, si Pon excepte 

itre oh Gaya n’est pas explicitement nominee, mais que Pon reconnait 
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nous discuterons cela plus loin. 
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Le chapitre 82 est, nous l’avons dit, beaucoup plus 
plus haut inter et d’avoir cette liste de tirtha dont on reconnait 
ceux de la Gaya moderne. Mais en ce 

lieux, elle est assez delicate. Barua 1 a cru pouvoir tirer de la lecture de c 
82 un certain nombre de conclusions qui nous semblent bien hatives 
pouvoir identifier le Dharmaranya et le Brahmasaras de 1 ’ 
de la Pretasila et du Brahmakunda du Gayamdhdtmya, et le 
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avec le Dharmaranya actuel. II est effectivement curieux de voir reunis en tin 
seul lieu le Brahmasaras et le Dharmaranya (tato hrahmasaro gac 
ranyopasobhitam ); ces deux sites se trouvent aujourd’hui a quelques cin 
metres de distance. Mais pourquoi vouloir deplacer l’un et l’autre 
Mahabharata, le lieu important est sans aucun doute le Brahmasaras, et 
ranya n’y est peut-etre pas une veil. On a done tout lieu de penser que le 
saras du Mahabharata est le meme que celui du Gayamdhdtmya et que cclui 
que l’on peut voir aujourd’hui a la sortie sud de la ville de Gaya, ou tout 
moins qu’il se trouvait dans la meme region; ce doit etre aussi l’etang que si 
nalait Buddhaghosa. Et rien n’empeche de penser que ce Brahmasara 
vait pres ou dans un bosquet cons acre a Dharma. 

II est vrai que Vivien de Saint-Martin, sur sa carte du Magadha 3 , place 

Dharmaranya au nord de Gaya; mais il n’en donne pas la raison. II est sur 
tons cas qu’il ne s’appuie pas pour le faire 
parle pas d’un Dharmaranya. 

La question du Dharmaprstha ou Dharmaprastha est beaucoup plus 
difficile. La premiere diflficulte vient de ce que le texte 
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peu sur a cet endroit. Deux sloka et demi manquent dans un grand nombre 
des manuscrits dont s’est servi V.S. Suktankar pour faire 

ment dans tous les manuscrits du sudj ils manquent cgalement dans le Pad i 
purana qui reproduit generalement des manuscrits du nord 4 , 
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op. cit. pp. 78-81. 

a s’en tenir a 1 ’edition Suktankar, il 
beaucoup plus courant dans les manuscrits. 

Memoire analytique 
Vivien de Saint-Martin, Paris, 1858. 

cf. plus loin, 
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On peut se demander dans ces conditions si ces sloka ne viennent 
interpolation tardive, A supposer qu’ils fassent reellement partie 

on constate : qu’il faut aller d’abord dans Ie Dharma 
qu il faut y puiser de l’eau dans un puits qui s’y trouve et faire un 
tarpana, qu’il faut penetrer dans Vasrama de Matanga, qu’il faut peut-etre 
cette lefon ne se trouvant pas dans tous les manuscrits — toucher (ou arroser) 
une statue de Dharma et qu’il faut enfin se rendre au tirtha de Brahman, 
de se diriger vers Rajagrha. Si l’on prend maintenant le Gaydmahdtmya 2 

vers le Dharmaranya, il y a la Matangavapi, un temple 
un tirtha de Brahman et un puits; 

manuscrits 


l 


l 


r 


♦ 


i 




r 


i 


# 




* 


i 


i 


i 




i 




i 


> 


9 


► 


m 


avant 


on 


9 


# 


* 


VO It 




I 


I 


ft 


f 


4 


i'.'hL" 


mais ce tirtha et ce puits ne 

a, et on n’en parle 
m, dont le texte a des chances d’avoir etc 


i 


J 


sent signales que dans quelques 


r 




m * 






* 


% 


■i 


I 


i 




i 


i 


i 


t 


tot que celui du Gayamahdtmya isol6. Puis, toujours en suivant le 

on quitte le Dharmaranya et on va saluer Dharma, puis 1’arbre 
i. Dans tout ce passage, le Guydmdhtitmy 
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hypothese. D’autre part, nous n’avons trouve 


aucun dictionnaire le terme 
on ne sait pas si 4 haute epoque les Hindous 

pelerinage a Bodh-Gaya. Barua ecrit 3 : “In connection with 
Dharmaprastha, however, the Epics extols the merit of touching Dharma 

(dharmam abhisamsprsya), which would be meaningless if not interpreted as 

an image of Buddha. Pourquoi done n’y aurait-il pas eu de statue 
harma ? Ce dieu est c 616 bre tout 
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Dharmaprstha ne sont qu’un meme 
a Bodh-Gaya. Cette hypothese pourrait etre meme corr 

y a dans la Smrticandrikd 1 un Dharmaprstha pres 

y a encore une autre hypothese concernant ce 

plus vraisemblable. Les diverses lepons du Mahabharata 

nous suggerent qu’il y a bien pu avoir un melange 

textes. On a pu confondre tardivement le 

le Dharmaranya actuel, et introduire alors dans le 

oh il est question de Matanga; d’un autre cote, on a 

Gaydmdhdtmya ce tlrtha de Brahman qu’on ne trouve jamais si 

environs du Dharmaranya. Mais oh done 

sant le Mahabharata, nous y voyons que les pelerins viennent 
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l’Aksaya-vata, puis se sont baignes dans la MahanadI ou Phalgu 1 , at 
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fait une partie du pelerinage, ils vont au Yonidvara, que l’on 
sans doute avec la Brahmayoni actuelle 3 , puis se rendent une derni ere fois 
bord de la Phalgu avant de quitter Gaya. Comme ils vont ensuite 
il est beaucoup plus simple de penser qu’ils se dirigent vers le nord. S’ils dtatert 
alles dans l’actuel Dharmaranya, leur route les aurait ramenes obligatoirenn m 
a Gaya, et e’est a ce moment qu’on attendrait le dernier bain dans la Phalgu. 
Mais nous avons vu 4 que Hiuan-Tsang nous a signale un tlrtha a 30 li au non 
de Gaya: nous avons supposd que ce pouvait Stre le brahmanas tirtham du 
Mahabharata, l’actuel Brahmakunda. Celui-ci se trouve au pied d’unc 
auj ourd’hui appelee Pretasila, dont les flancs sont, nous dit-011 
archers de Dharma-Yama: notons aussi que les pretres de 
sont appeles Dhamin, sans doute “ceux de Dharma”. 
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sacre et le plus celebre de la Gaya moderne. M. Kane 5 reproche a 

conclure du fait qu’il n’est pas question du Visnupada dans ce 
celui-ci n’existait pas 
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1 cf. plus loin, p. XLVI, sqq. 
cf. plus haut, p. XXV, note 5. 

3 La Brahmayoni est le nom d’une colline probablement j 

Gayasiras, et aussi le nom d’une anfractuositd dans 
au sommet de cette colline. 

cf. plus haut, pp. XXV, sqq. 

P. V. Kane, History of Dharmasastra, vol. IV, Poona, 
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M. Kane pense que Vargumentum a silentio n’a id aucune valeur, et il cherche 
montrer que la description de GayS ici faite n’est pas forcdment complete 
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et que la liste des tlrtha n’est pas exhaustive. En particular, il indique que 


raentionnes pour Gaya ne 


le sont que dans ce chapitre. On a en 


effet le sloka suivant: 
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aSmaprsthe gayayam ca niravinde ca parvate/ 
trtiyaip krauficapadyam ca[ brahmahatyam viSudhyate 1 // 
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Remarquons d’abord que le commentaire de Nilakantha est inutilisable: 

l’asmaprstha avec la PretaSila, il glose le mont Niravinda 
par “sukhagandhahina” et, pour lui, la KrauficapadI, c’est l’endroit oh il y 
a les marques des pieds de Visnu et des autres dieux. 

Le Krtyakalpata.ru cite ce meme sloka sous la forme suivante 2 : 


celui-ci identifie 


n gayam caiva nairrtam devaparvatam / 
titiy 5 m krauncapadim ca brahmahatya vimucyate // 


* • 
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ct on le trouve encore dans le Garuda-purana 3 sous cette forme: 


gayayam mundaprsthan ca aravindan ca parvatam / 
tjrtiyain krauncapadan ca drstva papaih pramucyate // 


Il est probable dans ces conditions que la difficult^ du vers vient de ce 
qu’il est fortement corrompu. Nilakantha a tente d’expliquer un sloka fautif 
d’apres ce qu’il pouvait connaitre de Gaya. 

Ceci etant dit, on constate egalement que les tirtha enumeres dans ce 
chapitre de F Anusasanaparvan le sont dans un desordre considerable, et 
qu’un autre tlrtha de Gaya au moins se trouve deplace : le Brahmasaras, qu’on 
trouve au sloka 58, est decrit dans les mernes termes qu’au chapitre 82 du Vana 
parvan (tathd brahmasaro gatva dharmdranyopatobhitam). En fait, on ne 
peut pas faire fonds sur ce chapitre, oh les interpolations doivent etre nom 
breuses, et oh il manque rdellement trop des grands centres de pelerinage, 
comme le Kuruksetra. Nous savons bien que tous les tirtha de Gaya ne se 
trouvaient pas obligatoirement rassembles dans la liste donnee par le Vana 
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Mahabharata , Anusasanaparvan (XIII), edited by R. Kinjawadekar 
Poona, 1933, chap. 25, si. 42. 

Krtyakalpataru, Tirthavivecamkandam, G.O.S. n° XCVIII, p. 172. 

2 LXXXIII, 47. 
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parvan au chapitre 82 : il y manque en particulier le 
etait tres important (mais non pas la Brahmayoni qui se trouve 
On le trouve pourtant cite ailleurs. Tandis que le 
a Gaya est absolu. Bien plus, dans les textes dates, c’est- 4 -dire dans 

•I 

dons du Moyen-Age, on ne le trouvera ni dans le Krtya 
Smrticandrika, et il faudra attendre le Tirthadntamani pour le voir 
On verra plus loin pourquoi l’on doit penser que le Visnupada dont il 
dans les Nirukta ne saurait etre confondu avec celui de 
pueril de chercher a toute force a le trouver, et done de le decouvrir 
savitram padam , comme le fait J.C. Ghose, dans son article sur 
Gaya” 2 Pourquoi aurait-on deguise le nom de cette 
Dans ces conditions, Yargumentum a silentio refuse par M. Kane 
sa valeur. On ne s’expliquerait guere autrement quelle conspiration du sil 
a fait que l’on n’a jamais parle du point de Gaya le plus sacr£ 
d’un millenaire ! Tirer argument de ce qu’on le trouve cite dans les 
— encore ne le trouve-t-on pas dans le Garuda-purana dont le Gaya 
est tres important — est facile, puisqu’on ne peut gufere les dater 
semble que pour cela nous devons adopter la m&hode tres prudente de M.R.C. 
Hazra 3 , et nous fier aux compilations m£dievales, beaucoup plus s ures du po 
de vue de la date. Nous pouvons done quasi affirmer que le Vispupada 
tait pas a Gaya a l’epoque oil fut compos e ce passage du MBh. 


—LJr A.i 
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Le Rdmdyana. — Le Rdmdyana ne fait qu’une breve allusion a Gaya, 

dans VAyodhyakanday chapitre 107 4 : 




sruyate dhimata tata srutir g!ta yasasvina / 
gayena yajamanena gayesv eva pitfn prati // n 


V 


punnamno narakad yasmat pitaram trayate sutah 

putra iti proktah pitfn yah pati sarvatah // 

1 cf. plus loin, pp. LIII, sqq. 

Journal of the Bihar and Orissa Research Society, vol. XXIV 
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sept. 1938. 

Studies in the purdnic records on Hindu rites and customs, Calcutta 

‘Nous avons milisi le RM, ym of VBnfiH, with threa conanemarii 
filak, Shiromam, and Bhooshana... edited by S.S.K. Nudholkare 
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Introduction 


estavya bahavah putra gunavanto 


bahusrutah / 


i samavetanam api kascid gayam vraj et // 13 




4 


sayah sarvc pratita raghunandana / 
tasmat trahi narasrestha pitaram narakat prabho // 14 


On voit id que le roi Gaya est associe 4 la ville de Gaya, et que, d’autre 
part, la cite est nettement en rapport avec le culte des morts. Mais on peut 
remarquer que les deux sloka attribues au roi Gaya, les Sloka 12 et 13 sont tres 
courants dans toute la littdrature concernant Gaya. On trouve le premier, avec 
des variantes, dans le Mahabharata (I, LXVIII, 38 et CCXX 14) et dans Manu 
(IX, 138) en particular; le second, sous une forme un peu differente, mais 
toujours tres reconnaissable, se trouve dans le Mahabharata egalement (III 

85) et dans de nombreux purdna. D’autre part, il est d iffi cile de ne 
pas voir le caractere accidentel de cette allusion k Gaya; ces quatre Sloka se 
relient mal 4 ce qui precede et a ce qui suit. En effet, Rama explique pourquoi 
il ne veut pas monter sur le tr6ne, et rappelle la promesse faite jadis par Dasa 
ratha 4 son Spouse; ces quatre vers semblent amenes par le “pitaram trahi 
dharmajha' ’ du Sloka 10, oil trahi doit s’entendre “delivre notre pere (en etant 
fidele 4 sa parole)” et non pas “delivre notre pere (de 1 ’enter) 

entendre. D’ailleurs, Rama poursuit en demandant 4 
Bharata d’allcr 4 Ayodhya, oubliant totalement Gaya. Un Sloka du Gaya 
mdhatmya (IV, 27) nous dit cependant que Bharata est venu 4 Gaya pendant 
que Rama etait dans la foret: c’est peut-etre une rdponse 4 ces quatre vers. 
Quoiqu’il en soit, ces Sloka semblent bien etre une interpolation tardive, et 
n’avoir done, en ce qui nous concerne, qu’un int6ret bien limite. 

Mais le fait meme qu’il ne soit pas pratiquement question de Gaya dans 
le Ramdyaiia est 4 retenir : car Rama est plusieurs fois cite dans le Gaya 
mdhatmya, en particulier au chapitre IV (SI. 16-20), oh il cree un tirtha en se 
baignant dans la Mahanadx avec Slta, et au chapitre VII (SI. 74-79), oh Ton 
nous dit qu’il a fait un Srdddha sur l’empreinte des pieds de Rudra. D’autre 
part, deux collines gardent son souvenir 4 l’Spoque actuelle, la colline de Rima 

sont done plus rdeents que le 
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GAYA ET LES PURANA 


Les purana traitent abondamment de Gaya, ville sainte; 
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toutes les citations 
terons done d’examiner les passages les plus remarquables 
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Le Padma-purana consacre 20 sloka a Gaya 1 


Padma-purana. 

reproduisent ceux que l’on peut trouver dans le Mahabhdrata , 

Vaidya a montre 2 que e’etait le Padma-purana qui avait emprunte ce 
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n’y ait pas a y revenir. Les lemons que l’on trouve dans le purana sont cn general 
celles que Ton trouve dans les manuscrits bengalis. La variante la plus 
sante serait peut-etre celle qui donne brahmaranyopasevitam (si, 5) 
dharmaram/opasobhitam qu’on trouve le plus souvent dans le 
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et qui pourrait nous confirmer dans Topinion que le Dharmiranya de 1'cpopee 




n’est pas un lieu tres important puisqu’on le d eforme facilemcnt et 
voir avec celui que Ton trouve aujourd’hui. L’omission des deux sloka et derm 3 
peut egalement nous aider a penser que ces sloka ont ete ajoutes par la suite, 
une interference avec le texte du Gaydmdhatmya. 
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4 adhydya a son Gayd-mahdtmya. Malheureusement pour notre propos, cot im 
portant passage n’interesse que l’histoire litteraire. En effet, il s’ 

d’un emprunt, et qui plus est, a un texte de basse <§poque, le Tirihacintdtmni 
pour composer son Gayamdhdtmya, l’auteur du purana 

dans l’ordre les sloka du chapitre du Tirthacintamani consacre a Gaya; il 
naturellement laisse de cote toutes les gloses qui ne sont pas ecritcs 
qui conduit parfois a des incoherences 
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. D’autre part, la comparaison des 
textes prouve que e’est bien le Narada-purdna qui est l’emprunteur, 
pas l’inverse. 
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Voraha-purana. — Le Varaha-purana 

un Gayd-mahdtmya ; mais on y trouve un chapitre, le chapitre VII, qui 
une legende ayant trait au pelerinage de Gaya. 

Padma-purana , Ananda§rama, skr. series, n° 131, Poona, 1893, I> 

2 Tirtha-Y,dtrd in the Aranyakaparvan and the Padmapur * 
of studies in Indology, presented to Prof. P. V. Kane, Poona 

3 cf. supra, p. XXXII-XXXIII. 
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ce qui exclut l’emprunt direct, et d’une fafon un peu 
puis, apres avoir dit que Gaya tirait sa celebrite de la presence 
a, Sanatkumara disparait. Raibhya fait alors la louange de Gada 
dhara par un stotra different de celul du Gayamahatmya, V, 25, sqq. II n’est 
absolument pas necessairc de penser que cette legende a quelque connexion 
avec lc cuke de Gadadhara. En effet, les quelques sloka dits par Sanatkumara 
a la gloire de ce dieu se rattache d’une fa?on tres lache a la legende qui precede. 
Cette legende peut done etre beaucoup plus ancienne que le contexte dans 

trouve placee; d’autre part, elle devait etre relativement populaire, 
puisqu’elle est racontee en plusieurs' ouvrages differents et qu’ici elle est donnee 
en des termes qui excluent tout emprunt de l’une aux autres. 
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na. — Le Skanda-purana , bien que tardif, est bien intdressant 
pour notre etude de Gaya. B.M. Barua nous donne d’abord la reference au 
Nagarakhanda, qu’il a du lire bien rapidement, car les faits ne sont pas 
exactement ccux qu’il rapporte. On a d’abord ces sloka, reponse h des rsi qui 
demandaient une description des tlrtha de Camatkarapura, alias Anandapura, 

capitale du Hatakesvara-ksetra : 
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ayamavyasatas caiva camatkarapurottamam // 

pracyam tasya gayasirsam pascimena hareh padam / 


dak§inottarayo§ caiva gokarnes varasam j nitau // 2 


Nous voyons d’abord que ce n’est pas exactement une replique de Gaya : 

un Hareh pada, mais ils sont orientes tout diffe 
remment; d’autre part, il n’y a pas & Gaya ces deux GokarneSvara. On a plus 
loin, au chapitre 24, un mahdtmya du Vi§nupada correspondant au 

mais on cn fait remonter 1 ’origine, comme le dit Barua, i la I6gende de Yasura 

ceci montre bien deja que ce Vi 


on y a bien un Gayasirsa et 


Hareh pada, 


Bali et de Vamana, et 


a n’a aucun ran 
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port avec celui de Gaya. La Vi§nupadi qui sort du Vi§nupada est appele juste 
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qui passe loin de 


Gaya. II est 

nom mfime de Gaya ne se trouve jamais dans ce mahdtmya de 
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contrc, e’est bien de Gaya qu’il est question dans la legende de l’ori 
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Gayasiras. On apprend dans cette 
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gine du Gayasirsa ou 
preta ayant demande au roi Viduratha de les liberer, 

Gayasiras a Gaya et y fit faire des sraddha. Mais de 

liberes de cette fa$on, le 
lourdes pour pouvoir etre pardonnees 
faire, demanda a Krtaghna le moyen de le liberer. 
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si aisement. Le roi 
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camatkarapure bhupa sriksetre hatakesvare/ 

aste patpsubhir acchannam kaler bhltam gayasirah jj 1 


Ce Gayasiras apparait done dans l’histoire apres celui de 
qu’il avait ete cache sous la poussiere a cause de sa 
Cela nous montre en tous cas que Camatkarapura cherche a faire 
a Gaya non pas en faisant l’eloge de son Visnupada, mais en tentant de mom re r 
la superiorite de son Gayasiras. L’explication en est peut etre 
oh fut ecrit ce mdhatmya, le Visnupada 4 Gaya n’avait pas attednt 
dont il jouit maintenant, et que le seul lieu celebre qu’on pouvait cherchcr 4 
concurrencer etait le Gayasiras. 

Ceci etant dit, il est bien possible, comme le suggere B.M. Barua, que ce 
Gayasiras posterieur ait etd cr66 pour eviter aux p eleri ns un voyage trop 
long. Mais il est encore plus vraisemblable que cette replique du Gayasii 
n’a pas ete faite dans un but humanitaire, mais que ceux qui ont tent c de le 
lancer, sans grand succes semble-t-il, y ont vu beaucoup plus 
de profit. Ce n’est d’ailleurs pas le seul exemple. 

Il existe en effet dans le Skanda-purana un Gaya-mdhdtmya dont B.M 

Barua ne parle pas, et qui n’est pas cependant negligeable. Il forme les chapitres 
57, 58 et 59 de V Avantya-khanda. On s’etonne d’abord, 

4), de decouvrir Gaya en Avanti, mais un sloka nous avertit: 
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avec Vyasa (57, 
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evaxn vyasa gayatirthaip puravantyaip prati^hitam / 

pascat tu kaikate jataqi yatra saijmihito’surab // a 


Ainsi done, il aurait existe dans l’Avantl 
est le seul a notre connaissance k signaler l’existence. Bien plus, 

aurait ete un prototype en quelque sorte dont la Gaya des Ktkapt 
qu’une copie. Cette Gaya se trouverait, ou 
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gaya mahapunya phalgus caiva mahanadi / 
purusottamagirisrestho yatra 
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tathaivadyagaya khyat§ trisu lokesu visruta / 


vfanoh sodasapadltlrtham gadadharavinirmitam // 2 
sarvapapahara punya yatra prac! sarasvatl/ 
mahasuranadi prokta yatra tisthati punyada // 
nyagrodhas caksayo nityah pura prokto maharsina / 
tatraiva sa sila prokta pretamoksakari subha // 3 


Tout d’abord, il faut noter une absence : le Gayasiras, qui ne sera nommc 
qu’une fois dans ces trois chapitres, dans le demi -sloka bien connu “pancakro 
sam gay§k§etraqi krosam ekam gayasirah” ; rien n’indique que le Gayasiras 


ait existc dans la Gaya de l’Avantl. On a done la une description toute moderne 


de Gaya, oil le Gayasiras a perdu toute son importance. Et il n’est pas difficile 
de voir qui a cherche k copier l’autre, lorsqu’on nous place Buddha-Gaya sur 
un Puru§ottamagiri pres d’Ujjain ! Cette mention de Buddha-Gaya par ailleurs 
ainsi que celle du §odasapadIt:irtha nous donne la certitude que ce texte est 
tout ii fait recent, car e’est le seul endroit, hors les rapports de voyageurs du 

. En ce qui con 




siecle dernier, oh nous les trouvons menuonnes sous ce nom 


cerne Buddha-Gaya, on a ici, semble-t-il, une dcs rares attestations de ce mot 
dans la litt6rature sanskrite; en effet, les dictionnaires de Bohtlingk-Roth ne 
citent ce mot que pour renvoyer a divers ouvrages sur le Bouddhisme ecrits 
par des Europeens, de sorte qu’il est difficile de dire a quel moment ce terme 

Il semble cependant que ce soit k une epoque assez tardive. 


est apparu. 

Le sodasapaditlrtha n’est pas mentionne dans le Gaydmahdtmya j mais ce 
tirtha reunit tous les pada cites dans le Gaydmahdtmya , chapitre VII, sloka 
52 it 63. Il n’est cependant pas certain que tous ces pada fussent tous reunis 

seul lieu autrefois, comme ils le sont aujourd’hui; au contraire, certains 
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On voit tout Pint6r£t du Skanda-purd^a. On a vu que les deux passages 

que nous avons 

etant incontcstablcment plus ancien que le second. Le malheur est que l’on ne 
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Avantya-khanda, 57 
ce dcmi-sloka a 17 syllabes 

ibid. 57, 29 a 33; cf. aussi 59, 4 et 5. 
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puisse mieux preciser. Retenons 
de l’histoire, la renommee de Gaya etait suffisante ^ 
en creer des repliques dans des regions de 1 Inde tres eloi 
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Garuda-purdna. 

B.M. Barua. On verra cependant que les chapitres 
purdna sont tres import ants, non seulement par leur etendue 

elements nouveaux qu’ils apportent. 

Le chapitre 82 nous rapporte une legende de 1 astir a 

differente de celle du Vayu-purdna. L’asura Gaya fait un 

de Visnu qui leur dit 
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ordre lorsque Vasura se sera couche. Un jour, Gaya 

l’Ocean de Lait pour faire une puja a Siva, et 

Kikata; sur quoi Visnu le tua avec sa massue, 

corps. Visnu declare alors que territoire 

Gaya serait sacr£. Brahman y vint done faire 

aux sacrifiants. Comme les 
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Vamana-purana , 83, 5/. 4 et 5. 

Matsya-purdna , 13, 35. 

3 cf. Smrticandrika , Asauca Kanda, edited by R 
Library Publications, Skr. series, n° 5 6, Mysore, 1921 

4 Studies in theUpapuranas, Calcutta, 1958, p. 301 et 350 

5 Hist, ofDharmasastra, I, 346. 

ceci est d’autant plus curieux que deja le MBh. 
quinzaines a Gaya. 

cf. plus haut, p. XXXII sqq. 
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qui, & l’examen, s’averent etre le chapitre VII e du 
d’ailleurs. II est inconcevable que cette faute provienne 
venir d’une interversion de pages dans un manuscrit 
citds pour la premiere fois: en particulier le Kalika 
et le Kurma-purdna, ainsi que le Vahni-puram; en ce qui 
M. Hazra a montre 1 que c’etait 
YAgnipurana, dont nous n’avons pas encore vu apparaitre 
la fin du chapitre consacre 4 Gaya, le Tirthasara cite deux 
bharata que nous n’avons pas pu retrouver et qui ont un ca 
ment moderne, et qui ne doivent done pas appartenir a la 

En ce qui concerne Gaya, par cons equent, le Tirthasara nous 
longueur consacree a ce saint lieu que sa reputation etait grande, 

apporte par ailleurs rien de nouveau, sinon un certain 
citations. 
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• Narayana Bhatta, auteur du Tristhalisetu parmi 
ouvrages, appartenait a une famille de Bdnares tres cdlebre et a ecrit ses oeuvres 
entre 1540 et 1570 3 . Le fait qu’il ait dcrit un livre sur les trois ( 
rinages habituellement groupes, Benares, PraySga et Gaya, ajouti 

habitait un de ces lieux et dans la rdgion des deux autres 
tude de ce qu’il rapporte. 

On a dans son livre une des plus abondantes descriptions de Gaya 
pelerinage : il ajoute a ses predecesseurs quelques citations, mais aussi il com 
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Rudra-pada. Mais 1 evolution suit cependant son cours, 
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Le pdlerinage de Gaya commence toujours par ce qui etait la Pretasila 
ce qui est maintenant la Ramasila — et les vedi qui 1 ’entourent, alors qu’on 
commence aujourd’hui par le Pretaparvata, et que les rites a Ramasila ne se 
font que le lendemain. 
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edite par le Pandit Visnu Prasad, Chowkhamba Sanskrit series , n 
4 242, 247 et 248, Benares, 1917. 

p. 419. 

3 dditds dans un meme volume des Saraswati Bhavana Texts, n° 65-67, 
Benares 1936. 
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mconnu du Rg-veda : 
d. On retrouve egalement son nom 

d’unc “incantation” (brahman)® 
C’est peut-etre aller bien loin que d’en tirer, 

un “wonder-worker or a sorcerer”. Nous 

il dit: “It is not difficult to imagine 

into Gayasura later on.” 3 . 
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Gayasirasy astagirau ity aurnavabha acaryo manyate 1 
Ainsi nous voyons que ces trois pas de Visnu ont etc 
marche du soleil a travers le ciel. Ce n’est pas ici le lieu 
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fait aucun doute pour les commentateur s . Mais on est bien obli 
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ainsi que traduit L. Sarup dans son edition du Nirukta. 

D’un autre cote, les historiens de Gaya 
et y voient une premiere description du lieu de pelerinage. Mais 
n’est peut-etre pas un nom de lieu. Ensuite, pour ce qui est des 
nous l’avons vu, il n’est pas question de visnupada a Gaya avant le Tirt 
mam de Vacaspati Misra, soit dans la seconde moitid du XV C sidcle A.D., et 
le Tirthavivecanakancla du Kptyakalpataru, ni la Smrticandrikd n’y font la 
moindre allusion, non plus que le Mahabharata 2 . Dans ces conditions, on est 
bien oblige de penser que, s’il s’agit ici d’un lieu reel 

ce lieu n’ etait pas dans le territoire de Gaya. Quant au Gay auras, il en est 
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cf. plus haut, pp. XXXIV, sqq. ou l’on repond a M.P.V. Kane 
op. cit., pp. 40 et 41. 
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Beaucoup plus interessantes sont les references de 
Kalhana. On y parle de Gaya par deux fois, sous 
d’Abhimanyu (A.D. 958 - 972 ) et de Harsa (A.D, 
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so’py eramantakah surah parihasapurasrayah // 
baddhva mahasilam kanthe vitastambhasi patitah / 
svadurnayaphalam devyah prakopenanubhavitah // VI, 

hatva gayayam samantam ekam anyam nivesya ca 
kasmlrikanam cakre sa sraddhasulkanivaranam // VII, 1008. 
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rence, il ne s’agit pas des honoraires aux Gayaval, mais d’une taxc levee sur les 
pelerins par le gouvernement local, taxe qui existait encore au cours 
siecle, et qu’on doit payer aujourd’hui encore dans certains centres 
rinage, comme Tirupati. Nous sommes surs qu’il s’agit bien dc notre 
car, dans la deuxieme citation, le heros, Kandarpa, etait d’apres le Sioka prd 
cedent a Varanasi et y etait retourne d’apres le sioka ioio. On a done id la 
certitude qu’au milieu du X e siecle, le pelerinage dtait tres important, puis 
qu’il pouvait attirer des pelerins d’aussi loin que le Kasmlr, et en nombre 
suffisant pour justifier un arrete les dispensant de la taxe. 

Tres importante egalement est la visite qu’a faite Caitanya i Gaya. On 
sait que e’est dans ce lieu de pelerinage qu’il rencontra son guru et qu’il sc 

convertit. On peut remarquer que e’est a partir de cette epoque que le culte 
du Visnupada prit une reelle importance, 

compilations que nous avons etudiees plus haut, et, sans qu’il soit possi 
de le prouver en 1’etat actuel de nos connaissances, il est fort probable qu’il 

y a un rapport de cause a effet entre le voyage, puis la vogue dc Cat 
et la montee du Visnupada a l’apogee. 

Notons enfin ce passage de l’Ayin-i-Akbari 1 * 

the place of Hindoo worship, is in this sircar (of Behar); they call it Birh 
being consecrated to Brahma 
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Sankara-vijaya d’Ananda Giri, Bibliotheca Indica, 
Ayeen Akbety , or Akbar’ s regulations 
by F. Gladwin, Calcutta, 1897, P- 398. 




Calcutta 


I 


1 




9 




ii 


* 


1 


m 


* 




# 


4 


♦ 




1 


1 


* 


1 


t 


1 


• * * 


* 




1 


1 


1 


c 


1 


p 


4 




14 * 



1 * 


Introduction 


<g * te 

Ivn 


Buchanan-Hamilton avait signale deja de nombreuses inscriptions 4 Gay§, 
et s’en etait fait traduire un certain nombre. 


II avait egalement dit que les ins 
pas cn general a leur place originelle, car on s’etait servi 
des pierres d’ancicns monuments pour en construire de nouveaux. Un cer tain 
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sont bouddhistes et ne nous interessent 
done que mediocrement ici. Enfin, bien peu parmi celles qui restent ont trait 








a des sites precis de Gaya. On voit done que les ressources epigraphiques sont 


maigres, sans etre nulles toutefois. 

Dans un article sur Bodh-Gaya 
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Th. Bloch a publie une inscription se 
trouvant sur une pierre deposee aujourd’hui 4 1 ’Indian Museum de Calcutta. 

Sont Egalement sculptes sur cette pierre les trois dieux Surya, Siva, et Visnu; il 
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est un Pasupati. L’inscription a 9 Iignes et rappelle que dans la 26 e annee du 
regne de Dharmapala, un ling a caturmukha a ete erige dans fagreable residence 
du Seigneur du Dharma au profit des descendants de snataka qui vivaient 4 
Mahabodhi. En meme temps a etc creuse un etang tres profond, semblable 4 

sorame de 3000 drammas. Cette inscription nous donne 
' renseignements interessants. Remarquons d’abord que 
la date donnee par Th. Bloch, A.D. 850 4 A.D. 950 doit etre 16 gerement re 
montec. En effet, la chronologic proposee par Cunningham dans VA.S.L, vol. 
Ill, p. 134, est suivie en gros aujourd’hui, ce qui donnerait 4 peu pres 815 
comme date de cette inscription. On doit relever d’autre part une grossc erreur 
il traduit 
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par "a...tank,...,similar to the impression 
of the Vi§nu’s foot (at Gaya; vifnupadisama, 1.5)”. Vi$nupadi est un des syno 
nymes de Gaiiga; il s’agit evidemment d’un 6tang equivalent 4 la Gaiiga. Ceci 
n’atteste done en aucune facon l’existence du Visnupada 4 Gaya au IX e siecle. 
Mais il est interessant de savoir qu’en 8x5 il y avait des snataka 4 Mahabodhi 
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et que ces snataka etaient des Pdsupaia. Dharmesa doit representer le Bouddha, 
et cette stele se trouvait peut-etre dans Fun de ses temples. Nous n’avons 
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Th. Bloch, Notes on Bodh-Gaya , III, Brahmanical worship at Bodh-Gaya, 
in A.S.L, Annual Report, 1908-1909, pp. 148, sqq. 
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La traduction exacte de ce vers 


aussi bien que son interpretation, 
bien etre celle de M. Kane, corrigeant celles de Barua et de Kielhorn. Cer 
il continue de traduire sattra par “hall of charity”; 

|»ur traduire aksaye qui ne doit s’appliquer qu’a sattram ; il 
simple de traduire sattram par “session rituelle 

terre-plein de l’Aksayavata. Le Krtyakalpataru, 

deja de 1 Uttaramanasa. S’il n’etait venu a i’existence qu’en 1070, ccla n’aurait 
guere ete possible. Aussi bien, il faut se rallier a Bidee de M. Kane, 
existait deja, et que Yaksapala n’a fait que le 
des divinites auxquelles il fit faire 

des dieux que Bon rencontrait k Gaya. 

Egalement interessante est Binscription dont Cunningham 

ducuon et la copie dans YA.S.I* Elle est datee de Samvat 15x6, soil 

A.i) On y parle d’abord des empreintes de pieds de Krsna, de Siva 
gadadhara, de Phalgvlsvara 
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et de Candika* et aussi de Vradhna (qui doit 
une mauvatse lecture, pour Brahman), d’Indra et de Vahni, qui habitent sur 

narmasila. On apprend ensmte au vers 16 qu’un Chaudhari Suryadasa a fait 
un pelennage avec sa famille a Prayaga, Kasi et Gaya, et que pres de Gadadhara 
a donne 1000 vaches aux brahmanes et “made Gaya free for three 

faire a l!„«nn ™ •, qU * CCtte ex P ression est P^t obscure. Elle doit 

tore allusion, comme il le pense, aux taxes que devaient 

dont on a deja entendu parler dans la Rdjatarahgit 

Notons aussi une inscription, sans doute 
a Jabalpur, 5 et dont le 
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cf. Bihar Through the Ages , 

Hist, of Dharm. IV, 650-65*1. 

A.S.I v ol. Ill, p . 129; copie planche XXXVII. 
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Introduction 


prabhasagokarnagayaditirthesv anrnyam apadya suradivarye / 
saivam vratam kirtisivad babhara 


samagramlugrad upamanyuvad yah // 


Enfin, signalons pour memoire la grande inscription trouvee a Bodh-Gaya 
ct publice dans Asiatic Researches. 1 Les renseignements qu’elle donne seraient 
peut-etre interessants si eUe avait la moindre chance d’etre authentique; mais 

a reconnu depuis bien longtemps que c’etait un faux. Elle porte la marque 

Once upon a time the illus 
trious Amara, renowned amongst men, coming here, discovered the place 
of the Supreme Being, Bood-dha, in the great forest.” En Vikramaditya 1005, 
soit 949, on n’avait pas a decouvrir Bodh-Gaya comme lieu du Bouddha, puisque 
le Bouddhisme y florissait encore; il n’en etait pas de meme en 1785: Bodh 
Gaya n’etait alors que ruines, -et le nom du Bouddha y etait presque totalement 

oublie. 


on 
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de l’cpoque qui l’a fabriquee; en effet on y lit: 


Au total, on voit qu’on ne peut pas tirer grand chose des ressources epi 
graphiques. L’avenir fera peut-etre decouvrir encore d’autres inscriptions; 
il faudra beaucoup de chance pour que ces inscriptions soient interessantes 
pour notre histoire du pelerinage. 
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Avant d’examincr les rapports des Europeens sur le pelerinage de Gaya, 
il sera bon de resumcr ce que nous avons pu voir jusqu’i present de l’histoire 
du saint lieu. Nous n’avons rien pu decouvrir au su jet de Gaya avant le Bouddha 
T pais son attestation comme un pelerinage important & son epoque nous garantit 
qu’il existait deja auparavant. Au moment 011 nous le voyons pour la premiere 
fois dans l’histoire, c’est essentiellement un tirtha, c’est a dire un lieu de bain; 
peut-etre y avait-il en outre certains points sacres, mais nous ne pouvons Faffir 


Le Mahdhharata nous montre le centre de pelerinage bien agrandi et nous 


mer 

donne une hste de lieux sacres deja importante; mais les origines de Gaya 

: les sacrifices se font sur un terrain particulierement pur, 

ct c’est en tant que tel que le territoire de Gaya a dfi etre choisi par le roi Gaya 

rand sacrifice. Dans le courant du IV e siecle de notre ere, Gay 5 
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restent mconnues : 


pour son 

disparait de la carte des pelerinages, et Fa-hien n’y voit plus que ruines. Ce 
pendant, la cit£ 

vivant lorsque Hiuan-tsang passe 4 cote de la ville au milieu du Vile siecle. Son 
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renait de ses cendres, et le pelerinage semble a nouveau bien 


Asiatic Researches, vol.I, 1806 (i° cd. 1798), p. 284, sq. Translation 
of a Sanscrit inscription copied from a stone at Boodha Gaya by Mr. Wilmot, 
1785, translated by Charles Wilkins, Esq. 
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importance redevient tres grande, puisque la Rdjatarangii 
y venait de regions aussi eloignees que le Kasmir aux X e et 
dant, le pelerinage est reste le meme qu’au temps oil 
car Laksmidhara se sert de 1 ’epopee pour decrire les lieux; 
sacres a Surya semblent avoir ete creuses en plus. La 
plique comment faire le pelerinage en cinq jours, et fait 
points sacres. 

Quel est k cette epoque le grand dieu de Gaya ? II est 
dire; mais on constate en tous cas que Visnu en est totalement 
sidere que la mention de Gadadhara dans le Krtyakalpataru 1 a ete ajo 
rieurement. Yama-Dharma etait honore dans des sanctuaires qui se 
semble-t-il, dans la peripherie de Gaya, et non 4 Gaya meme 
lui aussi une grande place, mais devait deja avoir ete supplant^ en 

Siva : en effet, les references a Pitamaha sont peu claires, et, aujourd’hui 
on ne sait jamais s’il s’agit de Brahman ou de Siva; 
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ce qui est certain 

Pitamaha, comme Prapitamaha est represente sous forme de tin 

de Siva a du devenir le plus important de tres bonne heure, 

que ce dieu ait ete adore sous la forme de Pasupati. Nous avons 

la stele d6crite par Th. Bloch rappelant 1 ’erection d’un linga caturmukha 

Gaya. D’autre part, la liste des brahmanes qui avaient assist* 4 Brahman 

son grand sacrifice sur le corps de I’asura Gaya telle qu’on la trouve dans fc 

Vdyu-purdna 3 rappelle de tres pres celle des incarnations dc Siva telle 
est donnee, par exemple, par ViSuddhamuni dans 

retrouve egalement beaucoup de ces noms dans la description des 
de Siva faite dans le Vdyu-purdna. F.nfin, 

rndhatmya de caractere si nettement visnuite attache 
les theories de l’ecole des Pasupata. Aucun de 
nous le savons; mais ensemble, ils 
probablement a jamais inverifiable. 
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peuvent corroborer une hypothese 


Au XII e siecle, la legende de I’asura existait deja 
pas encore etre acceptee par les pretres. Notons ici qu’a 

ville de l’etat d’Andhra, on honore les pieds de I’asura Gaya, 
raconte que Gaya a ete tue par Siva 4 . Cette 16 gende 
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op. cit., p. 166; cf. plus haut, p. XLIV 

2 cf. plus haut, p. LVII. 

3 cf. p. 21 de notre edition, oil V 
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on donne la liste des avatar a 
cf. Madras district Gazetteers 5 Statistical appendix with 

district gazetteer (1907) for Godavari district, by K 

Madras, 1935, p. 389. 
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ou notre Gayfi £tait un centre Sivaite. Et si notre hypothese 
►ourrait etre par le biais du Pasupati, porteur de baton qu’on 
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serait arrive au Visnu Gadadhara, au moment ou Gaya, ou plus exactement ses 
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Entre la Smrticandrikd et le Tirthacintamani, Gaya est devenue visnuite; 
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e’est un 

chose pourtant est 4 retenir 

purohita de Gaya la plus importante et la plus puissante, se r&dament de Madhva, 

venus du sud 1 . Une etude anthropologique 

au sujet de leur provenance; mais i 
que e’est 4 la suite d’une reforme madhviste que Gaya est 

on trouve dans le Gaydmdhdtmya certaines choses qui sont 

x de Madhvacarya, cette 
multitude des temples de MahSdeva 4 Gaya: 


sait pas de quelle fa9on cela s’est produit. Une 
: les Gayaval, qui forment la caste de brahmanes 


mais on ne 
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nous dirait peut etre 
il est interessant de penser 

devenue ce qu’elle 
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kalau mahe 5 var 5 lok§ yena 


tasmSd gadadharah 


lihgarupo’bhavat tarp ca vande Sriprapitamaham 
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On peut done adorer le linga qui represente PrapitSmaha, puisque tout 
est Vi$nu, et que la forme linga n’est qu’unc concession faite aux Mahehiara 
de l’Sge kali. Le brahmaloka comme recompense supreme, 
fr6quemment dans le Gaydmdhdtmya peut aussi 
suite de Pinfluence madhviste. 

Avec le Tirthacintamani, e’est sous ce jour qu’il faut voir Gaya; les ligendes 
se rapportent a Vi§nu, dieu supreme, mais les points sacres eux-memes sont 
ce qu’ils dtaient auparavant, e’est 4 dire sous le vocable des dieux les plus divers, 
et trfes rarement de Visnu; le Visnupada fait une timide apparition. On a la 
tirtha-yatrd en cinq jours, auxquels s’ajoutent au commencement deux jours 
durant lesquels on fait des rites 4 la Pretasila, au Pretaparvata et au Br ahma 
kunda. Ces noms apparaissent 14 pour la premiere fois, mais on se souvient 
que nous avions cru reconnaitre dans le Brahmakunda la fontaine si gnal ^ 
par Hiuan-tsang 4 30 li au nord de Gaya. II est possible que ces lieux n’aient 

3 au pilerinage de Gay§ qu’assez tardivement: aujourd’hui 
ils sont propri< 5 t£ des Dhamin, qui forment une caste sp^ciale, tres mepris6e 

mais leur role est cependant 
non negligcable : leurs rites ont pour but de transformer en pitr tous les ancetres, 
qui peuvent etre encore preta, apres quoi les sraddha qui seront faits par la 


que 1’on a tres 
fitre consid6re comme une 






¥ 


f 


r- 




* 




encore 


J 


m 




des GaySvSl, et beaucoup plus pauvre d’ailleurs; 


cf. L.S.S. O’Malley, Gaya Qraddha and Gaydwdls, in J.A.S.B., 1903. 
Gaydmdhdtmya, VII, 96, 
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suite & Gaya seront pleinement efficaces. Ceci est si vrai 
deux ou plusieurs fois a Gaya, on lui recommande 
Pretaparvata et aux lieux qui dependent des Dhamin, mais 
cette partie du pelerinage lorsqu’il revient & Gaya par 

La derniere grande date de Gay 5 a ete sans doute 
Caitanya: c’est en effet 4 ce moment, semble-t-il que le 
sidere comme le lieu le plus sacre du centre de pelerinage, avec 
Phalgu. Le Tirtha-prakasa sera le dernier ouvrage en 
senter un tableau complet de la ville sainte, et il ne fait 
preciser ce qu’on peut lire dans le Gaydmdhatmya du 
demieres modifications 
les rapports des Europeens. 

Avant d’examiner ces rapports, nous aimerions citer ce 
si souvent question lorsqu’on parle de l’antiquite de Gaya: 
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Ayodhya mathura maya kasi kafici avantik§/ 


puri dvaravati caiva saptaita moksadayikah // 


On s’est servi de ce sloka, que l’on date generalement du VIII® si tele 
notre ere, pour soutenir que l’importance de Gaya a etd pendant Ion 

strictement locale 1 . Tout ce que nous avons vu jusqu’& present tend a infirmei 
cette these. II est certain que Yargumentum a silentio 

blement soutenu. En effet, comme le dit D.C. Sircar: 2 “It is certainly impossible 
to believe that Prabhasa, Puskara and Prayaga, which 

verse, attained all-India importance after the seventh century. 

il est bon de se souvenir que l’on ne fait jamais le pelerinage de Gaya settlement, 

mats le pelerinage a Kasi, Prayaga et Gaya. Nous avons vu plus haut 3 deux 

ouvrages consacres a ces villes designees sous le nom de Tristhalt , et I’on peut 

considerer que lorsqu’on cite une ville, les deux autres sont par le fait 
impliquees. Il est possible cependant 
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c est l’opinion de Hara Prasad Sastri, donnte dans Be 

teers, Gaya , par L.S.S. O’Malley, Calcutta, 1906, tres souvent 

hypothese est combattue dans Particle Gaya de Studies in 

Ancient and Medieval India de D. C. Sircar, Delhi, 
en partie. 
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1812 pour le compte de l’East Indian Company. C’est un 

trop peu utilise, et qui n’a ete publie que 
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Bihar district Gazetteers, Gaya by P. C. Roy Choudhury, Patna, 1957. 
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op. cit. } p. 96. 

3 cf. planche XVII, n° 1 et 2. 

4 Cette taxe a ete abolie, 
avant l’lndependance. 

5 Nous avons decritun pelerinage 
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1 Le fait de lire ou d’entendre le Gaydmdhdtmya est particuliere 
benefique : cf. la conclusion, chap. VIII, si. 6o, note sqq. Ceci est d’ 

fait general: cf. les bienfaits promis a ceux qui lisent ou entendent 
yatra du Mahabharata, MBh , III, 83, 84-87. 

Notons des maintenant le caractere publicitaire de 
que l’on retrouvera tout au long de ce chapitre, fait 
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puranique. Si on traduit sraddhadau ou sraddhades litt6ralement, 
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Dans ce lieu, Vasura Gaya 1 fit un tapas; Brahman 
tomber a terre sous un pretexte fallacieux 2 ; Dharma lui 

5. — Brahman fit (sur ce rocher) un sacrifice, une fois que 
fat installe sous la forme du tirtha de la Phalgu et de tous 
obtenir Timmobilite (de Vasura), nuit et jour 
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Le sacrifice accompli. Brahman donna aux brahmanes 
dont ils avaient besoin 3 . Durant le kalpa Sveta-varaha 4 , 
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Le fils qui ira a Gaya sera notre sauveur !” Quelle joie 
ancetres qui voient leur fils parvenu 2 t Gaya ! 
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pour cet asura, on trouve toujours la forme Gayasura , et non Gaya seul 
mais nous avons prefere separer dans la traduction le nom propre du nom 
generique. 
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la legende est ici tres condens6e, ce qui conduit a des inexactitudes. 
On omet d’abord toute la premiere partie (cf. chap. II, si. 6-23); d’autre part, 
le pretexte dont se sert Brahman est la celebration du sacrifice mentionnc 

I 

au sloka suivant; enfin, ce n’est que lorsque le sacrifice fut acheve que Gaya 
se mit a trembler, motivant ainsi l’action de Dharma et l’arrivee de Visnu 
Cette legende est racontee en detail dans le chapitre II. 

3 cf. chap. II, si. 62, sqq. 

c’est le kalpa dans lequel nous vivons, mais il a commence il y a pres 
de 2 milliards d’annees. Dans le chap. V, si. 33 et 34, l’auteur semble disso 
cier le kalpa Sveta du kalpa Varaha, mais on ne comprend pas la distinction 

Toutes les legendes contees dans ce mahdtmya se situeront dans cc kalpa 

cf. II, 31 ct III, 5. D autre part, les faveurs des dieux ne seront accordees 

que jusqu’a la fin de ce kalpa : cf. II, 56 et 73, et III, 50. 

il s’agit ici du roi Gaya, et non plus de Vasura ; cf. VIII, x a 

6 Ce Gaya doit Stre le roi, puisqu’aucune precision 
tom. Cf. aussi VIII, 20b. 
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Que ne nous donnera-t-il pas, ne serait-ce qu 
avec ses pieds !” Grace a celui qui, venu a Gaya, donner; 
les peres auront reellement un fils 3 . 
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Et celui qui demeure pendant 3 quinzaines purifie jus 
lignee 4 . Le mal accumule pendant un mahdkalpa 5 est efface par un 

Gaya. Et il y faut donner un pinda pour son pere, etc., et meme 
mais sans sesame. 
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Et chaque fois que son propre fils, ou meme le fils d’un 

un pinda, celui au nom duquel cela 
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est conduit dans l’eternite du Brahman. 


¥ 




f 


\ 


1 


1 


1 






I 


•*' I 


'1 I * 


irl 1 


m » 


I H I 


t 


y hi 


► 


1 il s’agit de l’eau de la Phalgu, la ri 


riviere principale de 

aux brahmanes, a la fin du srdddha. Le fait de nourrir le br 
une des phases essentielles du srdddha, et 

iraddha. 




I 


rt 


a* 


i 






1 


f 


j 


1 


1 


',*1 


t 


e’est id le synonyme de fairc 


un 


; 




cf. l’etymologie de putra dans Mam (IX, 138): 

punnamno narakad yasmat trayate pitararn sutah 
tasmat 


putra iti proktah svayam eva svayambhuva 

Par la raison que le fils delivre son pere du sejour infernal appele Pout ; il 

eteappele Sauveurde l’enfer (Pouttra) par Brahma lui-meme.” (traduction 
A. Loiseleur Deslongchamps, p. 337) 

On trouve egalement ce 
‘ ‘ etymologie 
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vers dans le Rdmdyana (II, 107, 12), et cctte 
etait deja indiquee dans Nirukta, II, 

cf. plus loin, si, 28 a 30. 

mahdkalpa indique seulement une tres grande duree 
sens technique precis. 

ceci peut etre entendu de 2 fa 9 ons : ou bien on veut dire 

a le droit d’offrir des pinda pour quiconque (ceci etant illustrc par 
du Pretaraja 3 chap. VIII 5 i6 3 sqq.) ou bien on veut dire 
pas le fils de celui qu’on croit etre 

pere legitime (ceci etant illustre 
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par la legende de Bharadvaja, chap. VII 
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de tor tomber les pinda sur le sol meme, sauf lorsqu’on offre le 
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La Science de Brahman, le sraddha a 
le sejour des hommes dans le Kuruksetra, telle est la qua 
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A quoi bon la Science de Brahman 2 , a quoi bon mourir 
Stable, a quoi bon vivre dans le Kuruksetra, si son fils vient 
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14. — Le meurtre d’un brahmane, l’enivrement, le vol, 1 
femme de son guru , le mal ne d’un contact avec des gens qui auraient co: 
ces fautes, tout cela est efface par un sraddha k Gaya. 
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15. — Venir une seule fois a Gaya, lancer des piiida une seule 
difficile 3 ; mais que dire du fait de s’installer te-bas meme pour toujours 
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On peut mourir par accident dans le territoire qui donnc la 
vrance a Brahman et k tous : comme avec la Science de Brahman, on obt 
la delivrance, il n’y a pas de doute 1 . 
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1 la forme du mot nous a invite 4 choisir cette traduction : 
l’etable est toujours consideree comme un saint lieu. Mais 
aussi peut- etre gogrha comme gograha : 

le Purdna Index ; on traduira alors par: “la mort en essayant de rattraper 
une vache (qu’un autre est en train de voler par exemple) 
cette expression de ce vers de Manu, XI, 79 ; 

brahmanarthe gavarthe va sadyah pranan parityajet 
mucyate brahmahatyaya gopta gor brahmanasya 
“Celui qui perd la vie soudain pour un brahmane 
ou qui sauve un brahmane ou une vache, 
brahmane. 


d’ailleur* 


peut comprendt 


on 


V* 


V/ 


p 


: c’est l’interprStation de DIksitar dans 




. On peut rapprocher 


II 


ca 


ou pour une vache 
est absous du meurtre d 


9 


* 


un 




* 




ced montre bien a quel point 
cultives ont peu de part. 

3 “difficile 


ces textes sont populaires, oil Ies 


r 


* 


i 


1 


v 


•if’ 


J 5 


veut dire ici particuli dement ben clique. La rais 
glissement semantique vient de ce qu’a l’origine, 
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difficiles d’acces, le danger des betes sauvages 

II etait done tres meritoire de s’y rendre. 
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exemple, la mort a Prayaga, Mahdbhdrata, III, 83, 78. 
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(Ce territoire) donne la delivrance aux ancetres, 

d’autres semblables 1 ; c’est 
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doivent y habiter a toute force. 


* # 


I 




I 


I 


I 


I 


\ 


F 


) 


ll 


t f 


On doit honorer par des havya-kavya 2 , etc, les 
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A Gaya, le sage peut donner un pinda a toute cpoque 
mois intercalate, le jour de son anniversaire, lorsque Guru et Sukr 
couchent 4 , il ne faut pas renoncer a faire un sraddha, meme lorsque 
est dans le Lion. 5 
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Klkata semble etre id le synonyme de “barbare”. Les Kikata 1 
talent autrefois le Magadha, et done le territoire meme de Gaya ; c’est 
quoi on retrouvera ce mot plus loin avec une acception toute differente (cf. 

IV, 55 )* 
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un havya est une offrande faite aux dieux, un kavya une offrande fei 
aux Peres. Pendant le sraddha , les dieux et les Peres sont reprdscntfe par 
brahmanes, et dans le cas present, par des Gayaval. II s’agit ici du repas 
offert aux brahmanes a la fin du sraddha. 
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on satisfait les Gayaval non settlement en leur offrant un repas, mais 
aussi en leur dormant des honoraires a la fin du pelerinage, au pied de FAksya 
vata (cf. chap. VII, 88-91). S’ils ne sont pas satisfaits, ils refusent de dire 
le mot “suphal” (c.a.d. “le pelerinage est fructueux”), et le pelerinage est 
alors sans fruit. 






il doit s’agir ici du coucher heliaque. 
toutes ces dates ou p eriodes sont, en principe, non-auspicieuses 
exemple, Nirnaya-sindhu, p. 13 : 

bale va yadi va vrddhe Sukre vastam gate gurau 
malamasa ivaitani varjayed devadarsanam 

Lorsque Sukra ou Guru se couchent ou se 1 event, c’est comme durant 
un mois intercalaire : on doit eviter de voir le dieu (c.a.d. de faire 
rinage). 
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On donnera plus loin {si. 31-32) les periodes au contraire particulierement 

favorables. 


De fait les pelerins viennent a Gaya a toute epoque de l’annee 
preferent meme eviter les periodes favorables, de faqon a pouvoir faire 
pelerinage avec plus de soin en evitant les grandes foules. 
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Se faire tondre et jeuner, telle est la regie 
dans le Kuruksetra, a Visala et a Gaya 1 . 
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Le bhiksu qui vient k Gaya montre son baton, 
s’il fait toucher son baton au Visnupada 2 , il est delivre, aii 
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Depuis le Mundaprstha h Test, h 1 ’ouest, 

c’est ce qu’a proclame Brahman. 
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ct sloka comme venant du Vdyu-purdna, ce qui est juste, et ajoute celui 
que nous n’avons pas retrouve: 

gayayam mundaprsthe ca kupe yupe vate tatha 
dandam pradarsayed bhiksuh pitrbhih ’saha mucyate 
hi le bhiksu montre son baton au Mundaprstha, 

sacnficiel et a l’(Ak?aya-)vata, il est d 61 ivre, ainsi que ses anctec* 
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23. — Le Gayaksetra mesure cinq Aof 1 , un seul le Gayfi&as 2 ; et, au milieu 
il y a tous les tirtha qui se trouvent dans les trois mondes. 
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Celui qui fait un sraddha dans le Gayaksetra est libere 
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envers ses ancetres; celui qui fait un sraddha sur le Gayasiras sauve cent 
de sa famille 3 . 
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25. — Des qu’on a quitte sa maison pour se rendre a Gaya, 
c’est une marche de l’escalier qui fait monter les ancetres au ciel 


I 


t 


I 


4 




I 


tf 


* 


26. — Le fruit d’un asvamedha qui s’attache a chaque pas de celui 
a Gaya, ce fruit sert integralement aux hommes, il n’y a pas de doute 4 
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Celui qui donne un pinda a Gaya peut offrir des fruits, des 

etc., des grains de riz, des grains de sesame concasses, de la farine d’or 
du caru , 5 et meme du payasa 6 . 
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Le Gayaksetra est le territoire sacre de Gay 5 ; il s’ etend aujourd’hui 
de la colline de la Pretasila au nord a l’arbre de la Bodhi au sud, suit sur un 
peu plus de 20 km.; le kos representerait done ici environ 4 km. Mais 
chiffre de 5 se retrouve frequemment pour mesurer les tirtha, 

une valeur plus symbolique que reelle : cf. le Kuruksetra, qui mesure 5 yojana 
(MBh. Ill, 129, 22), le tirtha Avimukta 4 Kasi 
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le Gayasiras est la partie centrale du territoire de Gaya; parfois 
fondu dans ce texte avec le Mundaprstha, 

cours des siecles; cf. Introduction. 

on a ici un sens du mot kula different de celui 

plus litteral, kula signifiant exactement “maisonnee”. 

terms... in Bull, of Deccan College Research Institute, vol. V, 

Il doit s’agir ici plutot des 101 membres du kula dont le detail 
loin, si. 30. 
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Cf. I. Karve, Kinship 
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on retrouvera ces deux sloka plus loin, chap. VI, 5 et 6. On 
frequemment les fruits d’un pelerinage 4 

toujours au desavantage de ceux-ci 
rata, passim. 
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ceux des sacrifices vedique,, v 

: cf. le Tirtha-ydtrd-parvan du Mahahhd 
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le caru est un plat fait de riz. d’otge et de legmtineuses bouillis 
du latt et du beurre. 

le payasa est un plat de riz bouiffi dans du lait sucre 
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On offre sur le Gayasiras un pinda de la grosseur du 
myrobolan frais, ou meme de la grosseur d’une feuille de samp 
Hans ses 7 lignees cent plus un de sa famille : 

le pere, la mere, 1’Spouse, la soeur, le mari de la fille, la soeur du 
et la soeur de la mere, telles sont les sept lignees. 

Vingt-quatre, vingt, seize et douze, (onze comme) les Rudra, dix 
et (huit comme) les Vasu, tels sont les cent plus un de la famille 2 . 
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30. 




nr. 








... 




le myrobolan frais, fruit du Phyllanthus Emblica , ou Emblica ojjicinai 
mesure un centimetre et demi de diametre environ; la sami peut etre soit le 
Prosopis spicigera, soit VAcacia suma: leurs feuilles ont a peu pres la racrae 
dimension de 8 mm. environ. Ce passage tend a montrer qu’a Gaya, on 
offrir des pinda selon ses moyens, ni la matiere, ni la taille n’en etant fix Ses 
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rigoureusement. 

2 le Tristhalisetu commente ainsi cette suite de chiffres, apres avoir cite 

ce sloka (p. 327): 


tattvani vimsati nrpa dvadasaikadasa dasa 


astav iti ca gotranam kulam ekottararn satam 
pitrgotre tattvani | ete ca dvadasa pare tavanta evavare [ matrgotre dak 
pare dasaivavara ity evam vimsatih | bharyagotre’ stau parc’stav avara iti 
evam nrp5h sodasa bharate sodasa rajaklye tathokteh | bhaginigotre sat pare sad 
avara evam dvadasa | duhitrkule panca pare panca dauhitradayo’vare jamata 
cety ekadasa | pittsvasrkule tacchvasuradyah pare pancai tadbhartradya avare 
pancety evam dasa | mattsvasrkule tacchvasuradyas catvarah pare tadbhartradyas 
catvaro’vara ity evam astau | sarve samudita ekottararn satam bhavati 

(Vingt-quatre comme) les tattva, vingt, (seize comme) les nrpa , douze, 
onze, dix et huit, tels sont les cent plus un de la famille pris dans les lignees. 

Commentaire : “Dans la lignee du pere, (24 comme) les tattva; il 
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y en 

a douze avant lui et douze apres. Dans la lignee de la mere, dix avant et dix 
apres, ce qui fait vingt. Dans la lignee de 1 ’Spouse, huit avant et huit 
nrpa. veut dire seize, parce que, dans le Mahabharata, il est dit qu’il y avait 
seize princes dans la (lignee) royale. Dans la lignee de la soeur, six avant et 
six apres, soit douze. Dans la lignee de la fille, cinq avant, cinq aprfes a partir 
de I’enfant de la fille, et le gendre font onze. Dans la lignee de la 

pere, cinq avant a partir du beau-pere de celle-ci, cinq apres a partir de 

epoux, soit dix. Dans la lignee de la soeur de la mere, quatre avant 4 partir 

de beau-pere de celle-ci, quatre apres a partir de son mari, soit huit. Tous 
ensemble font cent plus un. 
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31. — Lorsque le soleil se trouve dans le Poisson, le Belier, 
Sagittaire ou le Verseau, 6 devarsi 1 , le srdddha de Gaya est tres 

les trois mondes. 




* 


% 


32. — Lorsqu’il est dans le Capricorne ou lors d’une eclipse de lune ou 
de soleil, jeter un pinda a Gaya est difficile dans les trois mondes 2 
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33. — Pas d’appel 3 , pas de circonference mentale 4 , pas de fame si 
vous voient 5 : les sages doivent faire 1 t srdddha de Gaya (settlement) 
passion. 
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34.—Poser des pinda sur leur siege, 0 donner des pinda, la\ 

faire le voeu de donner des honoraires et de la nourriture, 8 telle 
des tirtha-sraddha. 
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Les ancetres qui ont ete invoques ailleurs 

venu la, ils y vieiment d’cux 
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au moment propice 


font retour vers leur fils 9 : s’ils le voient 
de toute facon. 
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Narada. 




a id la liste des jours ou periodes specialement bcnefiqu 
pour les eclipses, epoque toujours faste, il 
speciale. 


on 
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ne semble pas y avoir de rai 




appel des ancetres dans le lieu ou on fait le srdddha; 
qu’il n’est pas necessaire, mais on le fait cependant: cf. VI, 11. 

en pnncipe, avant de faire un srdddha, on doit reciter un mantra qui 

fait comme un cercle protecteur autour de soi, et qui isole en particulier des 
raksasa. 


on nous dit id 






un srdddha ordinaire doit 

chat n’en pent etre temoin !) 


se faire dans le secret le plus absolu (m 

. II se fait au grand jour & Gaya, 
on pose d’abord les pinda sur une jonchee d’herbe kusa 

ST ,ue Enwos,is ou <!“*» o 

u eoarassee de se, efflorescences, cette herbe ressemble 

d ajone. Cf. figures. 

, lave les P ieds des Gayaval a la fin du p elerinage 
c est par ceci que commence le srdddha. 
meme s’il se fait 
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Les hommes qui desirent faire un tirtha-sraddha et qui 

obtenir le fruit doivent toujours faire la ceremonie en abandonnant 
colere et avidite. 


36 . 
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Celui qui est chaste et qui ne fait qu’un r epas par jour, qui couchc 
qui est veridique et qui est pur, qui est passionne de bonheur pour 
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par terre, 

tous les etres, celui-la gagne le fruit du tirtha 1 . 


38. — Le sage qui se rend aux tirtha doit d’abord rejeter 1 ’athe 
il faut considerer comme atheisme le fait d’agir a sa guise. 


M 


* 


* 


% 


* 


4 






*•** 


«• **• 1 r -•» 


Vr 4 


' 1 


• 1 t 


ce sloka ressemble, sans en faire partie cependant, a ceux d’une serie 
que l’on trouve dans le Mahabharata, III, 80, 30, sqq. Cf. aussi plus loin, 
chap. VI, si. 4. 

Dans les purana, les pasandirt sont surtout les Bouddhistes et les Jains 
Cf. Hazra, Puranic records..., passim. 
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pour ce Hoka, cf. plus loin, VIII 

Uoka cf. plus haut p. 13, note 4 et plus loin, VIII, 26a. 

les deux dernicrs dcmi-sloka. cf. plus haut, sloka 18. 
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Tel est le premier chapitre du Gayamahattnya 
dans le Vdyu-purana dans le kalpa Sveta-varaha 1 . 
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on ne voit pas exactement h quoi correspond cette precision 
donnee dans tous les manuscrits et editions du Gayamahattnya. 
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L’asura Gaya, comment est-il ne 
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Narada dit: 

quelle est sa nature ? Comment a-t-il pratique un tapas, comment son 
a-t-il obtenu cette purete 
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2. — Sanatkumara dit: “Brahman, le grand-pere du 

du nombril de Visnu. II emit les creatures, comme Ie lui avait 
le dieu Visnu. 
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3 - — De son cote demoniaque, il emit d’abord les asura; de 
veiUant, il emit les dieux bienveillants. 
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4. — Et i’asura Gaya etait le plus fort et le plus courageux des 
l’on rapporte qu’il etait haut de 125 yojana, 
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1 Cette derniere question ne correspond pas it 
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un renscigncmcnt 

plus haut par Sanatkumara, et Narada ne devrait rien savoir encore dc la 

de l asura Gaya. Ces questions servent de resume du chapitre qui suit et 
ont en fait un interet pratique. 

Brahman est souvent appele le Grand 

nous dit plus loin qu il est present a Gaya sous la forme de 1 ’Arrierc-grand-perc 
( prapitamaha , si. 49). Or, les temples de Pitamaha et de Prapitamaha a Gaya 
ne contiennent qu’un ling a et sont, dans la conscience des fideles, des 

de Siva. Il semble done y avoir eu peut-etre une confusion des dieux Siva 
et Brahman. 
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demons, a celui qui supporte ce monde entier, au but supreme des yogitt, 

louange a 1’eblouissant, a l’etemel, louange au radieux !” 
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Si vous etes satisfaits de moi 

Mahesvara, que mon corps, plus que. les deux-fois 
plus que l’ensemble des rochers, des tlrtha et des sacrifices, 

que mon corps soit plus pur 1 que les mantra et que tous les tantra 
Qu’il soit pur l dirent les dieux au demon, et ils partirent au ciel. 




Uasura Gaya dit: 


ii 


I 7- 


5 


5 


n 




f 


K! 


$ 








nes 


* t 


I# 


if 


11 


18. 


a 
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cite de Brahman. 


Les trois mondes 3 se viderent, et vide par consequent fut la cite de Yama 
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pur” veut dire aussi, etpar voie de cons equence, “purificateur 
salvateur”, comme on le voit par la suite. 

certains commentateurs disent que le demon s’est lev 6, et sa taille per 
mettait a chacun de le voir de n’importe quelle partie du monde 

3 les trois mondes sont id le svarga, le martya et le pdtdla , soit les mondes 
des dieux, des hommes et des demons. La yamapun est le lieu oh vont 
coupables d’une de ces trois categories d’ etres, et le svarga (i/. 22) ou Brahma 
lokfl est le lieu oh ils vont apres avoir obtenu leur delivrance. 
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C’est pourquoi Yama, accompagne d’Indra et 
alia dans le monde de Brahman. Ils dirent a Brahman, aneantis 

par 1’ asura Gaya : 
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Tu nous avais bien donne une 
Brahman dit alors aux dieux: 
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Allons vers Visnu Pimmuable. 
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Brahman et les autres dieux dirent a Visnu : “Tu as donne une 
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faveur a Yasura; a sa vue, on va au ciel, et les trois mondes sent done vidcs. 
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A in s i parlerent les dieux, et Vasudeva dit a Brahman : 
a Vasura Gaya de donner son corps pour (y faire) un sacrifice. 

A ces mots, Brahman et les dieux partirent et virent le grand asura 
L ’asura Gaya, voyant Brahman et les dieux, leur dit: 
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non sans s’etre leve, les avoir salue scion la regie et s’etre incline 
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plein de respect. L ’asura Gaya dit: “Aujourd’hui, mon existence a 
fruit, aujourd’hui, mon tapas a porte fruit. 
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Au moment oil Brahman vient comme hote, en veritc 
obtenu aujourd’hui. Puisse-je faire, Brahman, ce pour quoi 

27. — Brahman dit: “J’ai visite en parcourant la terre 
trouvaient, dans l’intention d’y faire im sacrifice 
que ton corps. 
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Uasura Gaya dit: “Je suis heureux, Seigneur du dicu 
que tu desires mon corps. J’ai atteint mon but aussi bien dans ma ligncc 
paternelle que dans ma lignee maternelle. 
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Siva s’etait servi de cette expression pour d6signer Visnu( cf. si. 9). 
Dans la bouche de Vasura, c’est ici une hyperbole flatteuse, 
etre le souvenir que Brahman fut un des tres grands dieux dc Gaya. 
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30. — Que ce corps, que tu as toi-meme cree, soit ainsi 
flee servira necessairement a tous. 
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31. — Sanatkumara dit: “A ces mots, 1 
le svetakalpa 1 . Le demon se mit dans la partie sud-ouest du mont 
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32. — la tete au nord et les pieds au sud. Apres avoir reuni le materiel 
necessaire, Brahman emit de son esprit des officiants : 


Gautama, Kasyapa, Kautsa, Kausika et Kanva, Bharadvaja, 
nasa, Vatsya et Parasara, 
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1 cf. plus haut, p. 6, note 4 au sujet de cette precision. 
a cf. plus haut, p. 28, note 2 au sujet de cette montagne 
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Haritkumara, Mandavya, Golaksisattama et 
Atreya, tels sont leurs 14 gotra 1 . 
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61 Cette liste n’est donnee que par deux manuscrits 
manuscrits, M 2 et M 4 , ainsi que E 1 sont muets sur les noms 
£2.3,4 et yx.3,4 doiment la meme liste plus loin, au chapitre VIII (cf. si. 

ceci est d’autant plus curieux qu’ici ces textes donnent une liste differcntc 
et sont ainsi en contradiction avec eux-memes, car il semble bien qu’il 
des memes brahmanes. La liste que Ton a ici est cependant intercssante, car 
elle cite les noms d’incarnations de Siva selon l’ecole des Pasupata 
trine se trouve en particulier dans le Vayu-purdna): 

1’ Atmasamarpanam de Visuddhamuni ( Gana-karika , edite par C.D 
G.O.S. n° XV, Baroda, 1920, p. 25): 

svetah sutaro damanah sugotrah kanka 
lokaksijaigisavyau ca tathaiva dadhivahanah 
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svetah suly atha dandi 


ca sahisnuh somasarmakah 




lakullsas cavatara astavimsatisankhyakah 
rudrasya dvijamoksaya varadanad bhrgos tatha 


II existe une parente frappante entre ces deux listes. Est 

a Gaya ? Cf. Introduction. 

Entre la liste du groupe du Vayu-purana et celle des manuscrits, il est 

malaise de determiner laquelle est la plus ancienne. On pourrait peut-ctrc 
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35. — II les mit en place, puis fit le 
Et, pour bien etablir le sacrifice, il donna des 
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39. — A ces mots, Yama porta le rocher sur 
rimmobiliser; mais le rocher 
tremblait. 
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40. — Alors (Brahman) dit aux dieux, aux r it dr a 2 et aux autres : 

tous les dieux et les demons, que les muni 3 se tiennent immobiles sur le rocher !” 

Et ils s’y tinrent. 
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Je salue le maitre de l’oeuf de Brahman 
des creatures, le maitre des hommes celebres 
et la Delivrance. 
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43. — Visvaksena dit a Visnu : “0 dieu, celui qui est 
Fais-le venir !” dit Hari et, a ces mots, (Visvaksena) le li 
dit a Aja: “Dis pourquoi tu es venu. 
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Brahman, dit: “0 dieu des dieux, lorsque le sacrifice 
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Maintenant, fais-nous la grace de l’immobiliser, 6 Madhava !” 
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46. — Lorsqu’il eut entendu ces paroles, le bienheureux Hari donna 
Brahman une incarnation qu’il tira de son corps, pour immobiliser (Gaya) 
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Br ahman emmena et installa cette incarnation 
qu’il vit que meme ainsi (Gaya) remuait, il invoqua 

48. — Visnu vint de l’ocean de lait et se mit sur le 
de Janardana et sous celui de Pundarikaksa; sur le rocher, 
(Vasura), il se tenait lui-meme en tant que Gadadhara 

Pour i mmobiliser (Gaya), se tenait 
Pitamaha, le Seigneur de la Phalgu, Kedara, le Seigneur de 
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50. — Brahman lui-meme; Vinayaka s’y tenait sous forme 
le soleil, sous trois formes : Gayaditya, Uttararka et Daksinarka 
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on ne donne pas le nom de cette incarnation; d’autre part, on 
plus loin des 3 incarnations de Visnu (si. 59), qui sont sans doute les m ernes 
que celles qui sont donnees au i/. 48. Dans le recit de Buchanan-Hamilton, cette 
premiere incarnation est Janardana. 

Parmi ces noms, Kedara est nettement un nom de Siva, On s 
d’autre part de ne pas trouver ce dieu sur le rocher dans cette liste, puisqu’on 
nous dira plus loin que le Rudra-pada est une des meilleures empreintes de 
pieds (cf. VII, 62). On peut se demander s’il n’y a pas eu id une confusion 
totale de Siva et de Brahman, d’autant plus que les temples de GayH corrcs 
pondant a ces diverses incarnations contiennent un ling a et sont dans la 
conscience des fideles des temples de Siva-Mahadeva. 
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et Gayatri, Savitri, Sarasvatl: la Trisamdhya. 


52. — Et parce que le demon fut immobilise par 
grace a Hari qui a dit: “II est immobile ! 
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L’aswra Gaya dit aux dieux : 
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Pourquoi m’ 

Pour qu’il y fasse un sacrifice, j’ai donne a Brahman mon 
Sur une simple parole de Visnu, comment ne me serais-je 
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(sans qu’il fut necessaire) que les dieux, ainsi que Hari 
me tourmentent a l’exces ! Aussi vrai que je suis tourmente, que 

me soient toujours favorables, en verit6. 
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1 Slta est une deesse importante de Gaya et y atteste l’importance du culte 
de Rama. 




cette deesse est particuliere a Gaya; c’est une des multiples form 
Devi, et elle est citee dans le Matsya-parana, 13,35. 
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Satisfaits, Gadadhara et les autres dieux dirent ensemble a 
Gaya: “Dis nous un voeu. Nous sommes bien disposes.” Vasura 

aux dieux: 
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Aussi longtemps que dureront la terre et les montagnes 
longtemps que dureront la lune, le soleil et les etoiles, que sur le rocher se 
tiennent Brahman, Visnu, Mahesvara et tous les autres dieux; et que ce tcrri 
toire porte mon nom. 
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57. — Que le territoire de Gaya ait 5 kos, un seul kos le Gayasiras et que, 
dans ces limites, tous les tirtha soient profitables aux hommes 
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58. — A ceux qui auront pris un bain et fait ce qui s’y rattache, qui auront 
fait un tarpana et offert des pinda 2 , qu’il soit plus fructueux encore, qu’il donne 
aux ancetres les mondes de Brahman 3 , et le fruit de la dclivrance et de la 

jouissance. 
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1 les faveurs sont en general accordees pour cette durce, c’est k dire 
la fin du monde. Cf. p. 6, note 4. 
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De meme que ceux qui savent celebrent un seul Visnu cn 
3 incarnations 1 , que le territoire forme par Yasura 
celebre sur la terre, et qu’en y residant, on detruise ie mal 
meurtre d’un brahmane, etc. 
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les 3 incarnations en lesquelles il reside a Gaya, c’est a dire 
Pundarikaksa et Gadadhara. Cf. si. 48. 
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une autre le^on donne “le territoire forme par la tete de Gaya - ou 
le Gayasiras”. II ne s’agit pas en tous cas de la totality du corps de Gaya, qui 
ne tiendrait pas dans les 5 kos du Gayaksetra; mais le Gayaksetra d chord e 
largement le seul Gayasiras, qui n’est que le centre de Gaya 
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65. — et meme un reservoir d’or et nombre de monta 
et d’autres choses, des fruits et toutes sortes d’aliments 
Brahman le leur donna 2 . 
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Ne demandez rien aux autres, brahmanes !” dit 
donnant. Apres ce don, il s’en alia dans le monde de Bra hm an 2 
avoir salue Adigadadhara. 
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67 — Par la suite, dans le Dharmaranya, ils demand erent des honoraircs 
a Dharma qui avait fait faire un sacrifice. Pendant le sacrifice de 
comme ils se saisissaient des biens avec avidite, le 
joyaux dans une feuille de betel 4 . 


roi leur donna par ruse 


1 


* J 


-^1 r- J 






1 


* /i 


v*<JL 1 


r in 'flip* « « Hi 


-II I # 


IN 


\ 




t I 


I 4 


f r * 


/ 


1 


11 


1 


1 


1 


tous ces noms de rivieres doivent etre 


pris ici dans leur sens litten 

sauf pour la Mahanadi^ qui est la grande riviere de Gaya oil elle s’appelle Phal 
les autres sont de petits ruisseaux saisonniers qui descendent du 
montagneux qui se trouve au sud-ouest de la ville. 

cette description des richesses donnees 
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comme honoraircs a des brah 
manes est a rapprocher de celle qui se trouve dans la legende, plus ancicnne 
semble-t-il, du sacrifice du roi Gaya. Mahabharata, III, 93, 17,599. 

3 le conteur oublie ici que les dieux doivent rester sur le rocher. 

4 le roi Dharma devait connaitre l’interdiction faite 

reclamer des honoraires. II est bien difficile de savoir qui etait ce roi Dharma. 
Certains, Barua en particulier, supposent qu’il 


represente le Buddha; mais 
peut-on vraiment faire de cette legende souvent informe une allegorie ? 


I 


Chapitre Deuxieme 


6l 


* 




\ 




’Tfsrarr .fesrretfc 5 stct% 


^ 1ISVH 






«* 


♦ 


4 


\ 


N 


* 




* 


fl^ST 5 II^MI 


% 


H 5 T 




g- fasraf ! W4 r 5<rt srsr: 


7 




i 


?^TT ?Ic^T frrf?n?TSR«T ll^ll 

er*rfw snf 8 orr^rfarcsrr Jwrfaft 9 t 


Wm ^ ,0 


^rrl ^%'TTfr 11 srcrf^fMT 12 \ 


3 ^T 13 3 ^ HT: 14 lli\ 3 || 


o- 


cs 




^‘> iL■ ■ mGmm ■■*■ tiki iit ^tj« ■ mmI n . a ^ . .***.1 . i *. i 

P* ("lip 'JVTWwIfW »»fF*WTWV V rW*JV^#JI!P » »»P» •PTWV* m *T—rny w TTWT r t w 


V* »+!»>■ Pi*pw*i» n ^«»«»^v. 4 IA* ^N 4 U ^>w 


******* ** -i'V>S, -*V** ♦ ***-r-rV 




M 4 * II V % J • 




«u*i 


— r^*fV. 






1 M 1,3 , E 2,3 ’ 4 ... srfK^Tff 


• * * 




o 


M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 , V 1 . 

y 2.1! ,4 


M 4 . . . 


» 


. . . ^^r^TTH^fTTfftT 


»(r 


:t £i ysa 

TVJn'hi 
x«* 


**5 >4 




.. f^TT^rK’T^nM'Rr 


yi . 




"4 rsnfjr jmfar 


M 4 .. 

M 3 .. 


prx 

» * 

* 




* 


sTr^Rr *ptt*t ^ 


* V 


M 4 ajoute ensuite : 


^mrrffq- ^TrPT 5 PTT % 5 TOTlf% 




sj 


o 


K 


v 1 


o 


^ ^r wgiT 

M 2 n’a pas le demi -sloka 65b. 

M 3 , E 4 ,V ?r 

M 4 ?r 
M 2 ?r 


% 


NT 


S 3 T RSFCT . . . 


6 


* /*Ni *V 

RSRrt... 


s 


» 


r 




* 


« 


* 


7 E 1 , V . 


. . SRTH'T^T ^rER": 


o 


•o 


8 M 1 . . . rRTt 


* * m 


9 


\ ♦ * » # % 


en M 3 on a spr qfRW WHt ^PTn^T ^ sprf 


*N 


10 v 1 spTTRf =sr. 


n P^’ 4 

JLYJk "1 A,** • * • 

•r 


• * # 


c 


; 


13 E 2 ’ 3 ’ 4 . . . 


14 


67b et c manquent en M 2 ’ 4 


* * t 


t 





Gaya Mdhdtmya 


62 


68. — Lorsque la fumee du sacrifice de Dharma fut mont£e dans 
celeste. Brahman vint et maudit ses propres brahmanes: 


Puisque vous avez agi avec avidite, alors que je vous avais tout 
donne, brahmanes, vous serez toujours insatisfaits : 
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70. — vous serez prives de savoir 1 ; vos aliments seront des montagnes 
de pierre; les rivieres couleront de l’eau, et de terre seront les maisons. 


71. — Que Kamadhenu et le Kalpavrksa retournent dans mon monde 
Ainsi maudits, les brahmanes parlerent a Aja, lui demandant: 
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Tout ce que tu nous avais donne, tout cela s’en est all6 par suite 
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de ta malediction. O Seigneur, tu peux nous accorder la grace d’avoir un 
moyen de subsistance ! 
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1 les descendants de ces brahmanes que pretendent etre les Gayaval sont 
en effet reputes pour leur ignorance et leur avidite. 
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76. — La montagnede Mahendra a completement immobilise 
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Celui qui fait un sraddha a cet endroit meme libere 
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Nombre de montagnes s’appellent Mahendragiri en Inde. (cf. 

Law, Historical Geography of Ancient India, p. 22). Ce qui est certain, 

qu’on honore aujourd’hui les pieds de Vasura a Pithapuram, a une cinquantaine 

de kilometres au nord de Yanaon, et qu’il n’y a pas de colline 

a mo ins de 20 km. Les pieds de Vasura se trouvent, dit-on, Hanc un etang 

appele Pddagayd (dont le nom meme est curieux), et cet etang est situe devant 
un temple de Siva sous la forme de Kukkutesvara. La 

de dire comment ce site a ete rattache & celui de Gaya. 


1 


*■* 




# 




I 


encore, il est bien d i 


•% 


* 




r 


1 


1 



67 


Chapitre Deuxienie 


_ . f> A O . 

TOT TOTCwr l 


1 






HV»«» 




N 


ff5T 




♦ 






1 £3 

2 M 4 ... 

3 M 3,4 

V <PT 




• •*09 


E?.34 ar^TFf 




3 




<o 


Le s 7 o£a 76 manque en E 1 . 
M 2,3 et E aioutent ici : 






'ite 




i. — Narada dit 
I’asura Gaya, quelle est sa forme, son mahatmya et son nom. 
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Sanatkumara dit: 


Ecoute, Narada, les saintes choses 
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encore te dire. II y avait Dharma 1 qui etait plein d’energie 
toute la Science; Visvarupa 
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envers son man. 




Elle eut de Dharma une fille parfaite, Dharmavrata, 
qualites eminentes et de tous les signes auspicieux, telle LaksmI. 

Dharma, cherchant pour Dharmavrata dans les 

un pretendant convenable; Dharma lui dit: “Pratique 
pour obtenir un mari, 6 toi 
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trois mondes, ne 


put trouver 




i aux belles handles.” Elle accepta et partit dans la 
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Quel est ce Dharma ? Est-ce le dieu du Droit, et par consequent celui 

qui est associe ou meme confondu avec Yama, le dieu des morts, comme le 

pense Diksitar, dans le Purana Index ? Rien ne Pindique clairement. Cela 

au reste, pas grande importance : le personnage ne joue pas un role consi 

derable et son nom semble n’etre la que pour mieux faire ressortir les qualites 
de sa fille. 
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elle est appelee Dharmavatx dans Y Agni-purdna (114, ro ). 
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Et la j eune Me pratiqua un tapas et le plus difficile a realiser : autre 
fois 3 durant le svetakalpa 1 , elle se nourrit de vent pendant 10.000 automnes 
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6 . — De Tesprit de Brahman naquit un fils celebre sous le nom de maria 
Brahman lui dit de vivre un dharma qui ait pour caracteristique l’action 2 . 
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7 . — Errant a travers la terre entiere, il vit la perle des jeunes filles, pleinc 
de jeunesse et de beaute, occupee a un tapas excessif. 


Marici lui dit alors: 


Dis-moi qui tu es et de qui tu es 

verite, je demeure interdit par ta beaut 6 , 6 vertueuse 1 Quant k moi, je suis 
ne de l’esprit de Brahman, on m’appelle Marici et le Veda m’est famili ar 
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9 - — Ayant entendu les paroles de Marici, la jeune fille repondit au 
Mon nom est Dharmavrata, je suis Me de Dharma et je pratique un tapas 
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cf. I, 6 . 

par opposition au dharma nivftti-Iaksana, qui a pour caracteristique la 

non-action, celui des samydsin. C’est k la suite de cet ordre que Marici va 
partir k la recherche d’une epouse. 

id au sens general de “sage”. 
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II faut que tu me la donnes pour spouse, et tu auras le 
Dharma l’honora en lui dormant de l’eau, etc., et lui 
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II appela Dharmavrata, la donna a Marlci par un mariagc 
manique, et il lui donna des biens, des joyaux, etc 
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18—En lui donnant un epoux, sa parole fut realisee 1 2 3 . Le brahmane 
emmena (Dharmavrata) dans son ermitage oil se trouvait son agnihotra 

19. — Le muni se plaisait en sa compagnie comme Visnu en celle de 
comme Sambhu en celle de Parvat! et comme Aia en celle de Savitri 
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1 Dharma avait dit a sa fille qu’en se livrant au tap as elle obtiendrait 
mari. Cf. plus haut, si. 4. 

2 il s’agit du feu qui sert a Vagnihotra, c’est a dire du garhapatya, qui ne 

quitte jamais la maison. 
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II lui naquit de Marlci 100 enfants semblables a des dieux. 

Un j our, Marici revint d’aller chercher dans la for et des fleurs et des fruits 1 
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et, fatigue, il dit a sa fidele epouse : 
me coucherai et tu me masseras les pieds. 
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Lorsque j’aurai mange , je 
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Dharmavrata acquiesga; elle etait toute occupee a masser les pieds 
du muni etendu sur sa couche en les frottant de ghi 
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ceci pour faire sa puja quotidienne. En principe, les fleurs et les fruits 
ainsi cueillis doivent etre offerts imm ediatement, et Marici a commis en se 
conduisant de la sorte une faute; peut-etre est-ce la cause des malheurs qui 
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vont suivre. La meme faute est commise par Yasura Gaya, dans la legende 
telle qu’elle est racontee par le Garuda-purana (82, 4-5). 
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quand le muni s’endormit et que Brahman vint a passer par 14 . 
Si je lui masse les pieds, comment pourra-t-il rendre hommage k Brah¬ 
man ?” pensa-t-elle et, perplexe, elle se leva (et se dirigea) vers le maitre de son 
maitre. 


23. 


CC 


Presentant a Brahman de l’eau en oblation, de l’eau pour ses pieds 
etc., elle lui rendit hommage. Aja se reposa sur une couche qu’elle avait 
preparee. 


24. 




Sur ces entrefaites, le mari se leva de son lit; ne voyant pas Dharma 
vrata, le brahmane, irrite, la maudit: 


25. 


Puisque, transgressant mes ordres, tu as cesse de me masser les 
pieds et que tu es partie ailleurs, mechante, j e te maudis : sois un rocher ! 


cc 


26. 




Dharmavrati, maudite par son mari, dit en col ere a Marlci: 
que tu etais dans ton lit. Brahman, ton pere, ton maitre, est arrive. 


CC 


27. 


Tandis 


- Je me suis levee et je t’ai laisse, car on doit toujours rendre hommage 
a son maitre. Mais puisque, fidele au Dharma, j’avais fait mon devoir envers 

toi, muni, 


28. 
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puisque tu m’as maudite bien que je fus innocente, je te maudis 
et toi, mon mari, tu seras maudit par Mahadeva, n’en doute pas ”! 1 


29. 


Voyant son mari bouleverse, elle partit bouleversee vers Prajapati 
eile re$ut cette malediction avec la dignite propre a Fepouse fidele. Elle s’in- 
clina devant Brahman qui se reposait et, apres avoir ravive le feu avec des 
brindilles” 2 


30. 




elle se tint dans le garhapatya et pratiqua un tap as extremement 
dur. Marici, de son cote, se livra a un tapas tres diffi cile. 


31 - 


Par le tapas de Pativrata et parle tapas de Marici 3 , le monde entier 

fut echauffe, avec les dieux, les asura et les hommes. Et Indr a et les autres 
dieux, echauffes 


32. 


se rendirent aupres de Hari, leur refuge 


y 




' m- -ttUHtiv 




‘rWWl *' - *1 -► r-n-H 


1 


cette prediction sera realisee dans une legende qui est contee 
VIII, SI. 32-39. 

3 feu domestique brulant nuit et jour, mais couvant sous du son; 
pourquoi elle doit le ranimer. 


an 


e 


9 


c est 


3 


remarquera qu’il ne sera plus ensuite question du tapas de Marici 


on 


ni de ses effets. 





n 



1 





38. — Apres avoir entendu les paroles de Dharmavrata, les dieux dirent 
a cette femme vertueuse: “Dharmavrata, fille de Dharma, cette malediction 
t’a ete jetee par un tres grand rsi ! 


tel qu’il est dit dans le Veda soit effective dans les trois mondes 
6 vertueuse !”. Entendant les paroles de Visnu et des autres dieux, Dharma 
vrata repondit: 


40. 




Puisque, 6 Immortels, vous ne pouvez me liberer de la maledic¬ 
tion de mon mari, accordez-moi une faveur eminente, qui soit ainsi: je serai 
dans le monde un Rocher pur et utile. 
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plus pur que les dieux et les tirtha des rivi eres coulant a Test et a 

l’ouest et des etangs, etc.; et que la totalite des tirtha ainsi que les planetes et 

les etoiles, avec l’ensemble des dieux, deesses et muni, s’y tiennent en perma¬ 
nence. 


42 


Que Brahman, Visnu et Rudra, les cinq feux 1 , Kumara, etc., apres 
m’avoir marque de leurs pieds, s’y tiennent sous des formes multiples. 

Que les divinites (s’y tiennent) sous leur forme propre incarnee et 

non incarnee, sous forme d’empreintes de pieds 2 , qu’elles se tiennent sous 

une forme incarnee sur la terre, sur le Rocher qui aura une longueur d’un 
koP. 


43 - 


44. 


Qu’en regardant (le Rocher) qui detruit les grandes fautes, chacun, 

pourvu qu’il soil pur, juste 4 et qu’il fasse un sraddha, obtienne le monde de 
Brahman. 


45 - 


1 


Les cinq feux sont: Daksinagni, Garhapatya, Ahavaniya, Sabhya et 

Avasathya. On rend effectivement un culte a leurs empreintes de pieds cf 
VII, 56, 57 et 58a. 5 

le detail de ces formes incarnees et non incarnees sera donne plus loin 
en V, 13-24. 

3 le Rocher va done correspondre exactement au Gayasiras,mais le chapitre 
IV, decrivant les tirtha qui se trouvent sur le Rocher, le fera deborder large- 

ment sur le Gayaksetra. Quoi qu’il en soit, la geographic du Rocher, on le verra, 
est extremement peu claire. 

dharmadhikarin signifie habituellement “i 
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justice”, mais ici on doit le prendre dans 
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46. — Que ceux pour qui on se baignera dans les tlrtha qui seront sur le 
Rocher et pour qui on fera un tarpana et un sraddha avec pinda aiilent dans le 
monde de Brahman. 




Que ceux qui y habiteront et qui y mourront aiilent dans la cite de 
Brahman. Que Benares et Prayaga, le ( tlrtha) nomme Purusottama 1 et celui 
qui a pour nom Ganga-sagara 2 se trouvent purs dans la Phaigu. 


47 - 


48. — Que ce ( tlrtha ) soit le meilleur parmi les meilleurs de tous les tlrtha 

I 

occupe qu’il sera par Gadadhara. Que toujours, par un sraddha, de nombreux 
morts y obtiennent la delivrance. 
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CHAPITRE IV 


Sanatkumara dit: 

ecoute-la, Narada! c’est sa glorification que chantent les dieux et les meilleurs 
des muni. 


U 


Je dirai de ce Rocher la glorification liberatrice: 


I. 


Ce Rocher se trouve sur la terre, il est de forme divine et il 


2 . 


est ex 

tremement pur; le tirtha merveilleux qui a l’aspect d’un rocher est celebre 
dans les trois mondes. 


3.—Pour l’avoir touche, tous les gens allaient dans la cite de Harp; la 
viUe de Yama etant devenue deserte, Yama se rendit aupres de Brahman 

Brahman, ils touchent le Rocher et ma ville est deserte! 
Reprends ma charge, Grand-pere, et le baton de Yama 2 ! 


4. — et lui dit: 








1 


on reprend ici II, 19a; mais il y a confusion des deux legendes, 
Dharmavrata n’avait pas demand6 cela aux dieux. 

symbole de sa puissance,et aussi arme qui lui sert a chatier les mechants. 


car 
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5. — Brahman, dit alors a Yama : “Porte-le dans ta maison”. Brahman dit 
et Yama le porta dans sa maison. 




Yama remplit sa charge, qui consiste a gouverner les mechants 
etc. Un tel Rocher, tres venerable, etait celebre dans le monde. 


6 . 


7. — Comme Visnu, comme Brahman, comme le dieu Mahesvara et comme 
le Meru dans l’CEuf de Brahman, DevarupinI etait (celebre). 


8. —Par la suite on le pla?a, a cause de son poids 1 , sur la tete de Vasura 
Gaya: l’union de leurs deux puretes donne aux ancetres la delivrance. 


9. —Stir Vasura Gaya et le Rocher reunis, Aja fit un sacrifice du cheval 2 . 
Le Rocher per?ut Visnu et les autres dieux venus pour prendre leur part 
et leur dit 


gurutva est a prendre ici au sens physique et au sens moral. Cf., au si. 
6b, gurutara. 


1 




notons que la 16 gende ici racontee ne correspond pas a ce que 
l’on nous a dit plus haut, au chapitre II: Brahman avait fait son sacrifice 
aoant que le rocher ne fut place sur la tete de Vasura. Mais il s’agit peut-etre 
d’un autre sacrifice encore. 







Gaya Mdhatmya 
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de promettre de rester dans le Rocher pour delivrer les ancetres. 
Visnu et les autres dieux acquiescerent et se tinrent dans le Rocher. 


10. 


Et les divinites, se manifestant sous forme de pierres, de statues, 
d’empreintes de pieds, sous une forme visible et invisible, s’y tinrent toutes 
suivant leur promesse. - 


XI. 


Et c’est parce que ce Rocher se tient bien sur le crane du demon 
que cette colline du Mundaprstha 1 donne aux ancetres le monde de Brahman: 


12. 




' 


Puis le pied du Rocher fut couvert de la montagne Prabhasa 2 ; 
celle-ci fut illuminee par le soleil, et fut appelee Prabhasa. 


13. 


ce nom de Mundaprstha n’a aucun rapport, semble-t-il, avec les legendes 

que l’on connait. C’est sans doute un nom tres ancien qui designait la partie 

de Gaya oh le rocher affleure, la colline sur laquelle se trouve aujourd’hui le 

temple du Visnupada et qui se continue avec ce qu’on appelle de nos jours 
Mundaprstha et Adi-gaya. 

cette montagne Prabhasa s’appelle aujourd’hui Rama-sila; dans le 
Gayamdhatmya, on l’appelle aussi Preta-sila. 
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16.—Rama s’y etait baigne avec la Princesse 1 : c’est pourquoi on appelle 
ce ( tirtha) le tlrtha de Rama. La Mahanadi lui demanda : “Rama, baigne-toi. 
et il le fit. 

Alors, devenu le tlrtha de Rama, il fut celebre dans les trois mondes. 


yy 




“Le mal que j’ai fait durant cent existences anterieures et celui 
que j’ai fait en celle-ci jusqu’a present, qu’il soit tout aneanti par le bain dans 
le tlrtha de Rama. 


17. 


3? 


L’homme qui, apres avoir pris un bain avec ce mantra, ferait un 
sraddha et offrirait des pinda dans le tlrtha de Rama, ira dans le monde de 
Visnu. Ayant donne son accord, 2 Rama, le frere aine de Bharata, 3 se tint 
la avec Sita. 


18. 




L’homme qui, apres s’etre baigne avec des mantra dans le tlrtha 
de Rama, offrirait des pinda, a lib ere ses ancetres de l’etat de preta et ils 
deviennent P eres. 


19. 


ii* 
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on devrait peut-etre dire : la Deesse; il s’agit de Slta. 
il doit y avoir ici une Iacune, car le demi -sloka suivant est incomprehen 
sible. La Mahanadi a du demander a Rama de se fixer en cet endroit. L’hypo 
these d’une interpolation n’est pas a exclure non plus. 

3 des variantes donnent bharatasrame . On montre auj ourd’hui le Bharata 
srama au pied de la colline de Rama-Gaya. 
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20.'-— “Rama, Rama, toi qui as de grands bras, toi qui procures aux dieux 
la securite, je te rends hommage, Maitre des dieux, que mon mal disparaisse!’ 

-Apres avoir rendu hommage au Prabhasesa, on va vers Siva etin- 
Et, apres avoir honore Sambhu, qu’on fasse alors une offrande 


21 . 


celant 1 . 
a Yama 2 : 


C’est toi qui es l’eau, 6 Seigneur des dieux, et le Maitre meme 
des lumieres; 6 dieu, que disparaisse le mal que je puis avoir, qu’il provienne 
de mes actes, de mon corps, de mes paroles ou de mon esprit.” 


cc 


22 . 


23.—De plus, une montagne a couvert les reins du rocher 3 ; on dit que 
le roi Dharma a dit: “Ne marche pas !”, (c’est pourquoi) on l’appelle na-ga. 


1 Bhas-kara. Siva est ici identifie au soleil. 
ce demi-iMa est sans doute interpole, car le sloka qui suit est evidem- 
ment adresse au Siva etincelant. Le groupe du Vayu-purana donne un ordre 
de sloka different, mais a peine plus satisfaisant. D ’autre part, on doit remar- 
quer que le Tirthacintdmani citant ce passage le fait selon l’ordre que nous 
donnons ici. 




il s’agit de la Preta-sila, et non pas du Rocher Devarfipini. Le Tirtha¬ 
cintdmani situe les reins du rocher au sud de la Preta-sila done 4 l’emplace- 
ment de la Kaka-sila actuelle, qui n’a done pas change de place (mais 
peut-etre de nom, cf. la note 1, page suivante). Notons d’autre part que 
montagne” est tres exagere pour designer une legere surelevation du 
terrain. 
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M 1 , E 2 ... snrq^T 
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2 M 1 ’ 3 ’ 4 , E 2 . . . . c 3 T ?WPT 5 | 


E 3 ’ 4 , V 3 ’ 4 ?wt JRR^sf 
3 M 3 , E 1 .... 


M 2 


3 


En M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 et V, ce sloka se trouve entre les si oka 18 el 19; 
en M 4 , il se trouve entre les sloka 17 et 18. 


4 


s M 4 .. .. 


* *<D' 

, , . qrqr srr^ . . . . 


6 M 4 3 V 1 . 

M 3 .... 

7 E 4 ... .q*r ^ 

4 

8 M 3 , E 1 , V . ...^ft.... 

En M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 et V, les sloka 21 et 22 sont inverses. 

A partir d’ici et jusqu’a la fin de Vadhyaya, nous ne donnerons plus 
que les textes de M 1 ’ 2 ’ 4 et E 1 ; les autres, M 8 , E 2 ’ 3 ’ 4 et V 

devenus trop differents, seront donnes dans l’appendice II. 


W . . 
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24. — Pour l’immobiliser, le roi Dharma et le roi Yama s’y etablirent; si 
on ne leur fait pas d’offrande, le braddha a Gaya est inutile. 

Les deux chiens, Syama et Sabala, sont de la famille de Vaivasvata : 
je leur presenterai une offrande; qu’ils soient inofifensifs !” 


cc 


25. 


Tu es Yama, tu es messager de Yama, tu es corneille, 6 puissant! 
apres avoir mange mon offrande, efface le mal que j’ai pu faire durant mes 
sept existences anterieures 1 !” 


CC 


26. 


27. — Lor sque Rama se rendit dans la for et, Bharata alia vers le Rocher 2 ; 
apres que (Bharata) eut fait des pinda et ce qui s’y rattache pour son pere, 
Ramesa se fixa ici-meme. 


1S0 on fait trois offrandes : l’une a Yama-Dharma, la seconde aux chiens 
et la troisieme aux Corneilles. II est curieux de constater que ce dernier 
mantra n’est citd ni par le TirtJiacintamani, ni par le Tristhalisetu de Narayana 
Bhatta et que les commentaires de ces oeuvres ne parlent pas de Corneilles. 

II est possible done que le nom actuel de Kaka-sila donne a cette vedi soit 
tres recent. 

D’autre part, les mernes textes dtant ce chapitre terminent leur citation 

I 

au sloka 25; ils reprennent le reste de Vadhyaya beaucoup plus loin ; cf. par 
exemple, TirtJiacintamani, p. 281 d’abord, puis 328 sqq. Tout se passe comme 
si ce chapitre n’avait ete assemble que tardivement. 

on peut sans doute entendre Rocher comme signifiant Gaya dans son 
ensemble; le Bharatasrama se trouve au pied de Rama-Gaya aujourd’hui. 
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S’il se baigne et qu’il rende hommage a Ramesa et a Rama accom 


28. 


pagne de Sita, s’il fait ici un s raddha sapindaka , il va dans la cite de Visnu, le 


juste, avec ses ancetres et cent de sa lignee 1 . 


Sur la main droite du Rocher 2 fut fixe le Kunda-parvata 3 . Y faire 
un sraddha et ce qui s’y rattache, c’est conduire tous ses ancetres dans la cite 
de Brahman. 


29. 


1 le commentaire du Tristhalisetu aux deux derniers sloka est le suivant: 
mahanadlparaparasthabharatasramasamnidhane mahanadyam snatva 
ramesaramasita drstva ramapade sapindam sraddham karyam ity arthah 
c’est-a-dire : “Apres s’etre baigne dans la Mahanadi a proximite du 
Bharatasrama, lequel se trouve sur la rive opposee de la Mahanadi, et apres 
avoir vu Ramesa, Rama et Sita, on doit faire un sraddha aux sapinda sur le 
Ramapada.” Aujourd’hui, il y a un temple de Ramesvara au sud du Rama- 
kunda, un temple de Rama et Sita et un Ramapada (celui-ci certainement 
tres recent) au sommet de la colline de Rama-sila. Mais le commentaire du 
Tristhalisetu est clair, et il n’y a pas de doute que le texte parle de la colline 
de Rama-Gaya, oh l’on ne montre pas dependant, a notre connaissance, de 
temple de Ramesa. 

on va avoir maintenant, et jusqu’a la fin du chapitre, toute une 
tomie” du Rocher. Mais les termes de main et pied, droits ou gauches 
semblent correspondre a rien dans la realite. En outre, on remarquera qu’on 
place deux montagnes sur la main droite, mais rien sur le pied gauche. 

aucune montagne ne porte ce nom aujourd’hui a Gaya, a notre con¬ 
naissance. Il peut s’agir de l’actuelle Brahma-yoni, que Cunningham a iden¬ 
tify avec le Gayasiras des Bouddhistes, et oh se trouve, presqu’au sommet, 
une excavation naturelle formant un bassin appele de nos jours Brahma- 

yonikunda. 
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Et sur la main gauche du Rocher aussi, il y a la montagne Udyan- 
taka 1 . C’est Agastya le magnanime qui l’apporta depuis la montagne Udaya 2 . 
Celui qui s’y etablit et qui y offre des pinda conduit ses ancetres dans la cite de 
Brahman. 


BO. 


C’est par le propre tap as (d’Agastya) que s’est fait ici le bassin 

w 

Udy antaka 3 , et Brahman s’y tient, avec Kumara et Savitri. 


3i- 


Haha, Huhu et les autres gandharoa y chanterent et y jouerent de 
la musique; c’est la que se trouve le bassin Udyantaka et la montagne “de la 
musique vocale et instrumentale 4 ”. 


32 . 


1 la description qui suit correspond a celle du Mahdbhdrata, III, 82, 
81-83, ce qui pourrait donner a penser qu’on a la un des passages les plus 
anciens du Gaydmdhatmya. La montagne en question s’appelle aujourd’hui 
Murli (flute) ou Sunarava, qui peut etre une adaptation moderne de 1 ’ancien 
nom de Gitavaditraka qu’on lui donne au vers 32. Les souvenirs d’Agastya 
qu’on y trouve aident encore a l’identification. 

il y a de nombreuses montagnes Udaya en Inde. Pourquoi “apporte 
par Agastya” ? Veut-on parler ici de 1 ’Agastya 




c c 


aryanisateur” de 1’Inde, et 
mar quant ici une etape orientale de sa colonisation ? Il serait imprudent de 

l’aflirmer. Notons qu’il est question aussi d’Agastya dans le Mahdbhdrata 

(HI, 93, n), mais qu’il n’y est pas en rapport avec l’Udyanta-giri. 

3 il s’agit sans doute d’Agastya-kunda, situe au sommet de la colline de 
Sunarava, dans une excavation naturelle. 


4 cf. Mahdbhdrata, III, 82, 81 : 

gaccheta tata udyantam parvatam gitanaditam 

Qu’on aille alors sur la montagne Udyanta qui resonne et qui chante. 
Il devait y avoir a cet endroit un echo particulierement riche. 


cc 
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33. — C’est Ik que le bienheureux Agastya fit un tapas puissant, et qu’il 
obtint de Brahman comme faveur une “saintete” difficile a obtenir sur terre, 
Lopamudra pour epouse et Tissue supreme pour ses ancetres. 


Le juste qui office des ping.a dans Tempreinte du pied d’Agastya 1 
apres s’etre baigne va dans le monde de Brahman avec ses ancetres, entoure 
d’honneurs par les habitants du ciel. 


34. 


35. — Celui qui, une fois entire dans la Brahma-yoni 2 , peut en sortir 
va dans le Brahman supreme, libere qu’il est de (toute) renaissance ici-bas. 


36. — Et si Ton rend hommage a Gaya-kumara, on acquiert la caste 
brahmanique 3 . Et celui qui s’arrose (de l’eau) du bassin de Soma 4 envoie 
ses ancetres dans le monde de Soma. 


Et si, apres s’etre baigne, on s’incline devant Savitri au mili eu du 
j our 5 , pendant des dizaines de millions de renaissances on est brahmane, riche 
de biens et familier avec le Veda. Une offrande aux corneilles a la Kakasila 
donne la delivrance en un instant. 6 


37- 


Tempreinte du pied d’Agastya devait se trouver alors sur cette mon 
tagne. On ne le voit plus aujourd’hui, mais il en est encore question 
inscription qui se trouve sur le temple appele Agastyesvara, au sommet de la 
montagne Sunarava. 

on pense k yoni-dvdra du Mahabharata; mais la Brahmayoni actuelle 
se trouve au sommet de la montagne du meme nom. Ce n’est en fait qu’un 
passage dans un rocher, et il est possible qu’il y en ait plusieurs a Gaya dans 

ces collines. Celui dont il est question ici est sans doute le meme que celui 
du Mahabharata. 

en esprit seulement ! 

nous n’avons pas vu de bassin de ce nom a Gaya. Notons cependant 
qu’il y a un tenjple de Somesvara dans un ermitage qui se trouve sur le flanc 
sud de la montagne Sunarava, au bord de la Kapiladhara. 

cf. VIII, 22. Savitrl-tlrtha se trouve aujourd’hui au sommet de la colline 
de Brahma-yoni; mais il s’agit ici certainement d’une Savitri qui se trouvait 
sur le bord du Bassin Udyantaka, l’actuel Agastya-kunda, comme il est dit 
plus haut, au si. 31. 

S 

cf. plus haut, p. 56, note 1. On a ici vraisemblablement un demi sloka 
interpole et plus recent. 
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sur une 
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pour 33 b, c, et 34a, cf. app. II, 54b, 55a et 54a. 
6 Tous les manuscrits out 
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barbarisme; cf. app. II, M 3 , 51b. 


7 M 4 qr ?rer 


pour 35, cf. app. II, 83. 
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38. — Si on s’incline devant le Seigneur de la Porte du del 1 , on va du 
del a la cite de Brahman. 

Celui qui, exempt de fautes, offre des pinfa dans la Vyoma-Ganga 2 conduit 
ses ancetres au del. 

Celui qui offre des pinda sur la sainte empreinte des pieds de Matanga 3 
conduit ses ancetres au ciel. 


Sur la main droite du Rocher 4 , il 5 fit placer le Bhasmakuta; parce 
qu’elle est couverte de cendres 15 , c’est la montagne “tas de cendres”, Narada. 


39- 


nous n’avons pas vu de temple de ce nom 4 Gaya, 
sans doute l’Akasa-Ganga, source qui se trouve sur la face nord de 
la colline Sunarava. 

3 il semble ici que le Matanga-pada se trouve pres de la colline Sunarava; 
dans l’autre version, 1’equivalent de ce vers est 26, et cette empreinte se trou- 
verait alors dans le Bharatasrama; enfin, la version que cite le Tirthacintamani, 
le plus souvent tres proche de celle que nous donnons ici, en differe cependant 
a cet endroit et place ce dtmi-Hoka entre 29 et 30, et done le Matangapada 
sur une montagne au sud de la colline de Sita”, entre le Kundaparvata et 
l’Udyantaparvata, done au sud du Sunarava. On peut eliminer comme autres 
places possibles les alentours de Matangavapf, non citee dans ce chapitre, et 
la sodasa-vedi, oil se trouve aujourd’hui le Matangapada, mais sans doute 
depuis une date recente. Il y a done certainement au moins deux interpola¬ 
tions, mais il n’est guere possible de determiner lesquelles. 

cf. plus haut, si. 29. 
sans doute Dharma. 

nous n’y avons pas vu de cendres et aucun informateur n’a pu nous 
donner quelque chose de clair a ce sujet. 
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1 M 1 ’ 2 ...Jffcr 

37 et 38a manquent en M 4 . 

M 2 et M 4 ont ici un demi -sloka (cf. app. II, 56b) : 
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a : M 2 

ce demi-i/o&a manque en M 1 ; en E 1 , il se trouve apres 40a. 
cf. app. II, 53a. 
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II y a la un banyan (qui est) le Seigneur des banyans et Prapitamaha 1 . 
En face, il y a le bassin de RukminI, a l’ouest, la riviere Kapila; sur le bord de 
la riviere, il y a le Seigneur de la Kapila 2 ; le jour oil la nouvelle lune tombe un 
lundi 3 


40. 




41. — l’homme qui, apres s’etre baigne dans la Kapila, s’inclinerait devant 
le Seigneur dela Kapila et offrirait un sraddha dans l’etang meme de Mahesi 4 
ira au del. Et il y a la Gaurl Mangala 5 qui accorde toutes les faveurs. 


Sur le Bhasmakuta, il y a Janardana 6 ; tous ceux qui lui donnent dans 
la main des pinda en disant un mantra pour eux-memes ou pour d’autres vivants 
( pinda ) sans sesame, mele de lait caille et offert dans la main droite, vont dans* ‘ 
le monde de Visnu. 

• m 


42. 




Ce pinda , j e te l’ai dome dans la main, Janardana; sur le Gayasirsa, 
dome-le lui, 6 dieu, lorsqu’il sera mort. 


cc 


43- 


yy 


44. — “Ce pinda , je te l’ai donne dans la main, Janardana; sur le Gayaslrsa, 
tu devras me le donner, lorsque je serai mort. 


yy 




Prapitamaha est un temple qui se trouve a cote de l’Aksayavata dont 

il est question ici. 

dans un ermitage dont nous avons parle plus haut, p. 114, note 4. 

3 La rencontre de amd(vasyd) et du lundi est consideree habituellement 
comme auspicieuse; cf. le Nirnaya-sindhu, p. 44, citant Satatapa : 

ama vai somavarena ravivarena saptaml 
caturthi bhaumavarena visuvatsadrsam phalam 

Ama tombant un lundi, saptaml un dimanche, ou caturthi un mardi 
doment le meme fruit que l’equinoxe. 

et Vyasa: 

sinivali kuhur vapi yadi somadine bhavet 
gosahasraphalam dadyat snanam vai maunina krtam 

Si (Amdvdsyd), Sinivali ou Kuhu, tombe un lundi, on obtient le fruit 
(du don) de mille vaches en se baignant en silence. 

ce peut etre le Rukminl-kunda deja cite. 

6 les deux derniers sloka ont decrit les environs immediats du Bhasmakuta 
a l’ouest. Le temple de Mangala-Gauri est a mi-cote sur la face sud de ia 
colline. 


1 
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au sommet de la colline du Bhasmakuta. 
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Janardana, salut a toi, salut 4 toi qui as forme de Pere; Maitre des 
Peres, salut a toi, salut a toi qui es la cause de la delivrance ! 


cc 


45 - 


>> 


Salut a toi, Pundarlkaksa, toi qui liberes de la triple dette 1 ; tu es 
en personne a Gaya sous forme de P ere, Janardana, aime de Laksml, salut a toi, 
qui liberes les ancetres !” 




4 6. 


47. — Lorsqu’on a medite sur Pundarlkaksa, on est libere de la triple 
dette; ceux qui ont honore Pundarlkaksa ont atteint certainement le ciel. 


48. — Bhima, apres avoir nechi le genou gauche 2 et salue Janardana, 
apres avoir fait un srdddha avec pinda , est alle dans le monde de Brahman 
avec ses freres. 


Sur le pied droit du Rocher, le roi Dharma a place la montagne 
Pretakuta 3 ; cette montagne, remplie de mal, est d’autre part la demeure des 
pretax le pied du Rocher l’a rejet^e au loin a cause du poids de ses fautes. 


49- 


1 dette envers les dieux, les Rishi et les Peres, 
il reste une trace de cette g6nuflexion : sur la face est du Bhasmakuta 
a mi-cote, on nous montre une excavation dans le rocher qui fut faite, dit-on, 
par le genou de Bhima. Jusqu’& present, cette vedt etait simplement recouverte 
d’un toit soutenu par des colonnes; mais en decembre 1960, des travaux 
etaient en corns pour faire un temple. 

/ 

3 II s’agit de la colline appelee de nos j ours Preta-sila, nommee Preta- 
parvata plus loin (VI, 10, 11). Elle se trouve a 8 km. au nord-ouest de Gaya. 
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cf. app. II, 88. 

ce demi-i/o&a manque en M 4 et en E 4 . 
ce demi -Hoka manque en M 1 . 

cf. app. II, 89a. 
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50. — Et sur le dos (du Preta-kuta) nombreux sont les preta sous forme 
d’archers 1 Il qui font obstacle et sont cause que l’on reclame une taxe. 


51. — Ce tirtha donne la delivrance aux ancetres des hommes qui font 
un sraddha et ce qui s’y rattache. Le Pretakuta a ete purifie par son contact 
avec le Rocher. 


Et la, il y a le Preta-kunda, les dieux 


s’y tiennent avec leurs 
empreintes de pieds ; y faire des pinda et ce qui s’y rattache, c’est liberer 
ses ancetres de l’etat de preta. 


52. 


53. — Les brahmanes qui ,se trouvent 14 pres du rocher 3 sont effrayants : 
venant du monde de Yama, ils errent tous sur la terre. 


1 Les Dhdtnin , qui sont les pretres pujari de cette colline pretendent, 
selon certains, faire venir leur nom de dhanuska “archers (de Yama)”. En 
fait, aujourd’hui, ils font provenir leur nom, a juste titre semble-t-il, de 
dhama(n), “sejour”; il est plus difficile d’affirmer que ce nom indique qu’ils 
sont les veritables pretres de Gaya—les Gayaval etant alors des usurpateurs ; 
.c’est en tous cas leur these. 

appele aujourd’hui Brahma-kunda, au pied de la colline; nous n’y 
avons pas vu d’empreintes de pied. 

il s’agit probablement de brahmanes-prete qui expient ici leurs fautes. 

Il n’est pas sur que l’on ne veuille pas y inclure les Dhdmin qui reclament une 
taxe, et qui sont generalement tres meprises. 
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Sur la sainte tete de Yasura Gaya 1 ou il n’y a pas de preta, etc 2 , se 
tiennent Brahman et les autres dieux 3 : d’ou sa tres grande purete. 


54- 


55. — Chez les Kikata 4 , Gaya est sainte, sainte est la for St de Rajagrha, 
l’ermitage de Cyavana est saint; sainte aussi la riviere Punahpuna 5 . 

i ^ 

w 

56. — On y trouve la chaine des montagnes Vaikuntha, Lohadanda et 
Hemakuta 6 ; extremement pure, elle a ete placee la par le roi Dharma en vue 
de l’immobilite absolue 7 . 


57. — La, de grands Rishi ont pratique un tapas sous forme de vautours 
et ont ete liberes; c’est le Grdhrakuta; il y a la le Seigneur des vautours 8 . 


58. — Ceux qui ont vu le Seigneur des vautours vont dans le sSjour de 
^ambhu. Celui qui s’incline devant le Gfdhravata obtient ce qu’il desire et va 
au del. 


dans cette partie du texte qui semble ancienne, c’est la seule allusion 
& Yasura Gaya; ce sloka est d’interet tres general, et on peut penser qu’il 
s’agit d’une interpolation. 

2 raksasa ou autres demons dangereux. 

4 

notons l’absence de Visnu, ou le fait que Brahman semble etre le dieu 


1 




prindpal. 


Kikata a bien id le sens de Magadha. Cf. au contraire 1,17. 
le Cyavanasrama se trouve k 18 kos (environ 58 km.) de Gaya, dit un 
guide, mais nous n’avons pas pu le reperer; la riviere Punah-puna est paralelle 
a la Phalgu, et coule a une soixantaine de km. a l’ouest de Gaya; selon certains, 
on doit s’y raser avant de faire le pelerinage de Gaya. 

c’est peut-etre la chaine qui s’etend a l’ouest de Gaya; mais il y en 
a bien d’autres dans les alentours. 








7 il est possible qu’il s’agisse id de l’immobilite de Yasura Gaya, mak 
ce n’est pas du tout certain, car il n’en est presque pas question dans ce chapitre; 
on peut penser a l’immobilite de la montagne en general, cf. plus haut, H. 23. 

8 Gfdhrakuta est un autre nom de la montagne Sunarava; le temple de 

GfdhreSvara est h son pied, cote est, ainsi que le Grdhravata et les lieux 
nommes dans les trois sloka qui suivent. 



h 


i 
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Et celui qui offre des pinda dans la “caveme des vautours” jouit du 


59 - 


JT 

tonde de Siva. 


II y a la le torrent de Mahesvari: celui qui y donne des pinda conduit ses 
es ancetres au ciel. 


II y a la l’etang du Mulaksetra: celui qui y donne des pinda jouit 


60. 


Lu monde de Siva. 

Celui qui a vu Siva “liberateur de la dette 
r ers Siva. 


liberateur des fautes” 1 va 


» cc 


Le ventre du Rocher a ete couvert par la montagne Adipala 2 . 
est la que se tient sous forme d’elephant Vighnesa, celui qui detruit les 
obstacles; voir 1 ’Adipala et Vighnesa, c’est faire traverser ses ancetres. 


61. 


'"'9 


Celui qui voit Gayatrr et Gayaditya 4 apres s’etre baigne va au ciel; 
it s’il a vu Brahman qui se tient sur 1 ’Adipala, il fait traverser ses ancetres. 


62. 


63. — Et celui qui offre des pinda dans le nombril (du Rocher) 6 conduit 
ses ancetres dans la cite de Brahman. 

Derriere le Mundaprstha, il y avait le bois de deodar. 6 


64. — Voir la montagne Aravinda qui est sur le Mundaprstha, c’est faire 
disparaitre le mal (qu’il y a en soi). 

Un muni qui y etait alle fit un tapas sous forme de courlis; 


dans un petit temple situe sur le bord bassin appele Godavari, pres de 


1 


Grdhresvara. 

# 


nous n’avons pu reperer cette “montagne”. Peut-etre s’agit-il du site 
appele aujourd’hui Adi-gaya, a l’ouest du Mundaprstha, mais nous n’y avons 
pas vu de Vighnesa ni de Brahman. 

dans urn petit temple a c6te de Gayatri ghat, au nord de Phalgu ghat, 
dans un petit temple a cote de Phalgu ghat. 

vedt non reperee. On ne pense pas qu’il s’agisse ici du nombril 
de Yasura Gaya, situe a Jajpur, en Orissa. 

ceci ne semble repondre a rien. 
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65. — C’est pourquoi, comme il est marque de ses pieds, on l’appelle 
Krauncapada 1 . Si on se baigne dans le bassin qui s’y trouve, on conduit au 
del trois lignees. 


Sur le Rocher, sous une forme visible et invisible, et aussi visible 
se tient le Maine de Laksmi avec les dieux; c’est pourquoi le Rocher est “d’es- 
sence divine”. 2 


66 . 


Tel est le quatrieme chapitre du Gaydmdhdtmya dans le Vayu-purana. 


1 le Krauncapada est aujourd’hui une des empreintes de pieds qui se 
trouvent sur la sodasavedi. On ne connait pas aujourd’hui d’autre lieu sous ce 
nom. Mais il a du en etre differemment autrefois. En V, 14, Krauncapada est 
nettement une colline (et elle semble differente d’Aravinda et de Adipala). 
Un guide dit que le Krauncapada est sur le sommet de Rama-Gaya, mais c’est 
peu vraisemblable. Peut-etre vaut-il mieux croire Monier-Williams (art. cit .) 
qui le place & Adi-gaya. Le Hoka VII, 50, semble confirmer cette hypothese. 

ce Hoka, nous rappelant Vi?nu, semble avoir 6t6 place 14 recemment en 
maniere de conclusion au chapitre. Il n’est pas donn£ par le Tirtha-cintdmani, 
qui dte cependant tout ce passage. 
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CHAPITRE V 


Et comment Adigadadhara se tient-il sous une forme 


i. Narada dit: 

visible comment se tient-il sous une forme invisible, sous une forme visible 
et invisible P 1 


cc 


2 . Comment s’est faite la massue, grace a laquelle il est Adigadadhara, 
comment le Gadalola fut-il destructeur de tout mal ? 


et 




Sanatkumara dit: 


II y avait une fois un asura nomme Gada. 2 Ce 
raksas se livra h. un violent tapas et, devenu redoutable par ce tapas, il obtint 
alors une faveur de Brahman. 


CC 


3. 


1 


cette question de Narada faite suite 


au dernier sloka du chapitre 
precedent, mais ce dernier venait en maniere de conclusion d’une facon 
tout-a-fait artificielle. 

2 le nom est evidemment forge pour donner 


une etymologie” au mot 


gada. 
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4. — A la demande de Brahman, il donna les os de son corps; Visvakarman, 
sur Fordre de Brahman, en fit alors une massue merveilleuse. 


La dessus, le grand raksas Heti 1 se livra a un tapas extremement cruel. 


5 . 
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c’est un raksas bien comm des pur ana > mais la legende ici contee 

conceme que Gaya et aucune raison particuliere n’a preside, semble-t-il 
au choix de ce raksas de preference a un autre. 
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A Brahman et aux autres dieux qui, satisfaits de son tapas, etaient venus 
pour lui accorder une faveur, il demanda ce privilege : 

Que les dieux et les demons, les diverses armes ordinaires ou uti 
lisees avec un mantra , les hommes meme, le disque et les autres armes de 
Krsna, d’Isana et des autres dieux ne puissent me tuer : que je sois tres fort !” 


* 


cc 


6 . 


7. — Ils donnerent leur accord et se cacherent: car Heti l’emportait sur 
les dieux, Heti assumait la puissance d’Indra 1 ; Brahman, Hara et les autres 
dieux avaient peur. 


8. — Ils all 6rent chercher refuge vers Hari et lui dirent: “Tue Heti ! 
Hari repliqua : “O dieux, les dieux et les asura ne peuvent tuer Heti. 






1 Indra est un titre correspondant a tme fonction plutot qu’im persoimage 

particulier. 
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V 


Donnez-moi 


e grande arme magique qui me permette de truer 


9- 




Heti. 


Sanatkumara dit: 


A ces mots, les dieux donnerent k Hari la massue. 




Le premier, il tint la massue: les dieux l’appelerent Gadadhara. 
Apres avoir tue Heti avec la massue, il se rendit au troisieme del avec les 
dieux. 


io. 


L’endroit oil Visnu agita la massue pour la laver devint le tirtha 


ii. 


Gada-lola 1 tout k fait pur. 


Comme il avait pose le premier la massue sur le Rocher qui est sur 
la tete de Vasura Gaya, s’y etablissant pour qu’il se tieime tranquille, il fut 
Adi-gadadhara . 2 


12. 


1 l’etang de Gadalola se trouve au sud de l’Aksaya-vata; un poteau de 
pierre, plante obliquement dans 1’ etang, symbolise la massue. 

Adigadadhara est de fait un nom qui ne semble employe qu’a Gaya. 
L’explication donnee id de ce nom est curieuse, elle peut donner a penser 
qu’il y eut d'autres dieux portemrs de massue a Gaya. 
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Le Rocher 1 , la montagne Mundaprstha, le Prabhasa, la montagne 
Naga, et l’Udyanta, avec son chant et sa musique, la grande montagne Bhas- 

makuta. 


13 - 




Le Grdhrakuta, le Pretakuta, l’Adipala, l’Aravindaka, le Kraun- 
capada, l’Aksaya-vata, le tirtha de la Phalgu, la Madhusrava, 

15. — la Mahanadi, P etang de Brahman, P Udici, la Kanakalaya, la rivi ere 
Devanadi, la Kasx, la Susumna, la riviere Niscala, 


14. 


la Vaitarani et les autres rivieres 3 : telle est la forme non visible 


16. 


d’Adigadadhara. 

L’empreinte du pied de Visnu, celle de Rudra, celle, eminente, 4 de Brah 






le Rocher n’est 'pas une montagne particuliere, ou, du moins, pas 


1 


aujourd’hui. 


mahan est une cheville, car cette butte n’a rien de particuli erement 




remarquable a Gaya. 

on confond sous le nom de rivieres une etendue d’eau en general: 
la Vaitarani, le Brahmasaras, PUdlci sont des etangs. 

uttama porte peut-etre sur les 3 pada. Ces 3 pada sont de nouveau 
distingues en VII, 62. 
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la divine empreinte des pieds de Kasyapa, oil sont apparues deux 


17- 


mains 1 , et les empreintes des pieds des 5 Feux, les empreintes excellentes des 


pieds d’Indra et d’Agastya, 


et celles de Ravi, de Kartikeya, meme celles de Kraunca 2 et de 
Matanga, tous les mukha-linga : c’est ainsi qu’il se tient sous une forme visible 
et invisible. 


18. 


Gadadhara est d’abord visible sous la forme de Srlmad Gadadhara 3 ; 


19- 


le Soleil du nord, le Soleil du sud, Svetarka, Gananayaka, 


Narasimha et Vamana, Kedara, le Seigneur de le Kanaka, le Sei 
gneur de Phalgucandi et Candika sur le Mundaprstha, 


20. 


cf. VII, 64 h 71. 

Krauncapada peut designer soit une colline (cf. plus haut, si. 14) soit 
un empreinte de pieds. Celle-ci se montre aujourd’hui dans la sodasa-vedx; 

h 

mais il n’en etait sans doute pas de meme autrefois. Cette partie du Gaya- 
mahatmya semble recente, mais il n’est pas possible de dire si, a Fepoque oil 
ce passage fut ecrit, les empreintes de pieds etaient encore dispers ees a travers 
le Gaya-ksetra ou reunies dans la sodasa-vedi. 

3 dans le temple de Gadadhara, a cote du temple du Visnupada. 
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et Somanatha, Siddhesa, Kapardlsa, Vinayaka, Narayana, Maha 
laksmi, Brahman, Sri Purusottama, 


21. 


P 


et Rudresa, Brahmesa, Ramesa, Prapitamaha, Janardana, et Man 
gala, 1 ’eminent Pundarikaksa, 


22. 


Markandeyesa, Kotisa, Angiresa, Pitamaha sont, ainsi que bien 


23. 


d’autres, les formes visibles sous les quelles se tient Adigadadhara. 


1 




Apres avoir tue le raksasa Heti, Visnu se tint la depuis lors, avec 
Brahman, Rudra et les autres dieux, lorsqu’ils eurent immobilise Yasura. 


24. 


1 Tous ces noms correspondent a un temple. On voit d’autre part que 
tout a Gaya est Visnu, ce qui est en conformite avec la pensee madhviste. 
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25. — Brahman dit: 

Gadadhara, lui qui echappe au temps et au mal, lui qui est venu a Gaya, 
Ini dont on connait les qualites, qui est au-dessus des qualites, lui qui est alle 
dans la caverne, qui est alle dans un lieu de sejour blanc sur une belle montagne, 
lui que les dieux reverent, qui accorde des faveurs, moi, je m’incline devant 
lui l 1 


U 


1 


commentaire de M 2 : il porte une massue, il est done gadadhara ; ( vyapa- 
gata-kalakalmasa] : a le temps et le mal sont tres ecartes de lui; [gayagata] : 
present a Gaya: ses qualites ont ete enumerees au debut (des temps), il est 
gadita-guna ; gundtiga : sa position est au-dela des qualites satva, rajas et 
tamas ; guha-gata : venu dans la caveme-coeur; girivaragauragehaga : (giri- 
vara : Kolahala): il est present dans le geha (=residence, ici la foret) gaura 
(=blanc, d’oii pur) de cette montagne; ganarcita : il est loue par la 

des dieux ; gadin: gadin est celui qui a une massue, il est gadin 

a: le?on de M 2 , E 2 > 3>1 et V. 

b: lejon de M 2 et E 2 > 3,4 . 
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M 2 ajoute un commentaire a chaque stance. 
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a : le texte de M 2 n’a pas : n r ft[cr mais 
b : si l’on maintient cet instrumental, le sens est exactement le 
contraire de celui qui pourtant est Evident; il vaut done mieux 
lire WFT et e’est ainsi que nous traduisons. 


10 

& * 
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ce mot est omis en M 2 . 

les deux dernieres lignes manquent en M 3 . 
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commentaire de M 2 
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Gaya Mdhatmya 


Lui qui est plus ferine que le ferme, qui est fermement et profon 


27. 


dement loue, qui est plus merveilleux que Kama, qui est tres ferme, qui est 
connu sous des noms traditionnels et non traditionnels, lui qui habite la richesse, 
qui ne peut etre approche de ceux qui sont endurcis dans le mal, qui se loue 
lui-meme par de tres profondes recitations des gotra 






gotra correspond ici aux Veda. 
-commentaire de M 2 : 


i 


drdhad drdha : plus dur meme que le dur diamant; paridrdhagadhasam- 
stuta : (drdhah : Brahman et les autres dieux) extremement loue de 

partout par ceux-ci; kamadbhuta : adbhuta (=non atteint ) par Kama (=la 
passion) : sudrdha : qui ne vieillit ni ne meurt ; arudhirudhiga : etant dans 
toutes choses grace a son invisibilite 1:5 ; a^hyaga : existant par sa puissance 
opulente; drdhaduritadyadhaukita : non atteint par ceux dont le mal existe 


encore; [svadkaukita] drdhataragotrasuribhih : loue par les sukti (=des paroles 


riches de signification) de ceux-ci; ceux qui vivent longtemps, Markandeya, 

t 

etc. c , ceux qui sont a l’origine de gotra , Vasistha, etc., et les savants, qui ont 
la Science. d 


on ne voit guere comment l’autre arrive a ce sens, 
b.—nous avons donne une autre interpretation, mais les deux sont 

possibles. 

ce sont les drdha tar a ; cf. plus haut, commentaire de sudrdha. 
d.—rien dans ce commentaire n’explique le sva-dhaukita qui rend 

le commentaire plus difficile a comprendre. 


a. 


c. 
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la stance 27 manque en M 1 et en E 1 

commentaire de M 2 : 


rep—'Tttcrr ?sr: 
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: ; notons que le commentaire reprend 


a : il faut lire : 
les deux mots. 
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Gaya Mdhdtmya 


Uo 


lui qui est incorporel, qui est totalement depourvu d’instrument, 
qui est sans naissance, qui est ome du disque du soleil, Gadadhara, sans bouche 
et sans voix, 1 ’eminent, je m’incline sans cesse devant le Seigneur qui n’a pas 
de commencement. 1 


28 . 




* 




* hi 


> 


a 


commentaire de M2: 

videhaka : qui n’a pas de corps fait des cinq elements; karanakalavi 
varjita : qui ne fait pas la moindre petite action; dinakaravedibhusita : dina 
kara : le soleil; sa vedi: son disque ; il en est decore; dhvanimukhavarjita : 
imperceptible par la parole a ; para : e m inent; je le loue. 

a. —ici encore, on peut comprendre de deux famous. 
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Gaya Mahatmya 


* 5 * 


l 




Lui qui est dans 1 ’esprit, qui ne peut etre approche meme par 
1 ’esprit, qui est verite, sans second, qui est celebre par les Sages dans les passages 
capitaux du Veda, qui est pensee pure, au dela de l’age Kali, Gadadhara, lui 
qui est venu dans mon coeur 1 , je m’incline devant lui 2 . 


29 . 
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on avait dej£t guhdgata avec le meme sens dans la strophe 25? 
commentaire de M 2 : 

mano’tiga : non perceptible par l’esprit; matigativarjita : non atteint par 
Intelligence; sad advaya : qui a la forme de la verite et qui est unique; 
budhaih srutisirasi stuta : il existe dans les phrases du Vedanta, il est done 
loue par les savants; cidatmaka : qui a la forme propre de l’esprit; kaligata 
kdranatiga : ne peut etre atteint par ceux qui ont (en eux) les marques venues 
de l’age Kali, (e’est-a-dire) la passion, la colere, etc. 
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le mot Vt’ manque en M 4 . 
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les 4 dernieres syllabes sont omises en M 4 . 

on n’a en M 2 pour cette stance que le debut et la fin : 


(••••) 


cPT I 


mais on voit que la stance etait la mSme que celle que 
donnons grace au commentaire : 


nous 
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srrew i *T3rg*r 


raw tfpn 
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Accompagne des dieux, Brahman a celebre 

Choisis une faveur !” Brahman demanda 


Sanatkumara dit: 
Adigadadhara. Ce dernier dit: 
cette faveur : 




30. 


Ci 


Seigneur des dieux, tiens-toi fermement sur le Rocher qui a 
forme divine pour proteger les mondes.” Gadadhara leur dit: 


« 


3i- 


Vous-memes, tenez-vous fermement sur le Rocher qui a forme 
divine.” Gadadhara est devenu visible, Janardana est lui-meme visible 


cc 


32. 


et Pundarlkaksa s’est tenu visible pendant le Svetakalpa 1 : l’in 
carnation qui, incomprehensible pour les dieux, apparut, etemelle. 


33- 


1 


on a reconnu les 3 incarnations de Visnu 4 Gaya; cf. adhyaya II, si. 48 


et 59 . 
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E 1 .... srtN' 

en E 1 , ce demi-Wa se trouve entre 31a et 31b. 

les iloka 31, 32 et 33a ne se trouvent que dans M 1 ’ 2 ’ 4 et E 1 ; 
en M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 et V, on a, a la place : 


1 
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a : E 2 #F* 

E 3 ’ 4 % 

b : ce demi-i/oAa manque en M 3 . 
c : ce demi-i/o^a manque en V 1 . 
d : ce demi-s/o&a manque en M 3 . 


* m 


m 


+ * * * 



Gaya Mdhatmya 


156 


invisible pendant le Svetakalpa, sera de nouveau tres visible pendant 


34 - 


le Varahakalpa en tant que dieu Adigadadhara 1 ; 


35. — Pour sauver les hommes et proteger les dieux, sans aucun doute, 
il sera bien visible sur le Gayasiras. 


36. — Ceux qui regarderont continuellement et avec devotion le dieu 
Adigadadhara, delivres des maladies, lepre et autres, iront tout droit vers 
Hari. 


Le Svetakalpa et le varahakalpa etant les noms d’un meme kalpa , gene- 
ralcment appel6 d’ailleurs svetavarahakalpa, la phrase apparait sybilhne. On 
est oblig6 de penser que le svetavarahakalpa est ici divise en deux parties, le 
Sveta et le v dr aha ; parmi les textes puraniques qui traitent de la question 
(Skanda-purana, VII, 105 ; Visnu-purana,. I, 3 et 4), nous n’avons rien trouve 
qui puisse justifier telle division. Notons que dans le Gaydmahatmya, si l’on 
exclut les colophons, il n’est question qu’une seule fois, en I, 6, de sveta¬ 
varahakalpa (et encore les 2 mots sont-ils dissodes ); ailleurs, 31 en II, et en 
HI, 5 , on n’a que svetakalpa; mais rien n’indique que ce sont deux periodes 

diff&entes. 

Les variantes n’apportent ici aucun eclaircissement: elles ne font qu’in- 
vcrser les mots avyakta et suvyakta (cf. p. 157, notes 5 et 8). 
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Ceux qui regarderont continuellement et avec devotion le dieu 
Adigadadhara obtiendront la fortune en grains et en argent, une bonne sante 
et meme une longue vie. 


37- 


38. — femme, enfants, petits enfants, etc., bonheur, gloire, merite, etc. 
Ceux qui s’inclineront devant lui avec foi auront leur royaume dans la cite 
de Visnu. 


39. — Offrant des parfums, on sera plein de bonnes odeurs; offrant des 
fleurs, on aura la beaute; offrant de l’encens, on aura la royaute; offrant une 
lampe, on aura la Lumiere; 


donnant un etendard, on detruira le mal; faisant un pelerinage, on 

I 

jouira du monde de Brahman; offrant des pinda et faisant ce qui s’y rattache lors 
d’un sraddha, on conduira r eellement les ancetres a Visnu. 


40. 


Chapitre Cinquiime 


159 


N 


I 








3 


l 




s 




^n^: 5 gcqr^Hcr: 


I 




7 




I 


c 


N 


ftwf *<arfa * fam 9 IIVon 

V) fit N 


M 4 # .... 


T 


M 4 cT c^Tsa-r^r 




N 


M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 , V .... ^ 


M 4 .... 




4 M 3 , E 2 ' 3 ’ 4 , V — 


M 4 ... 

apres ce sloka, on a, dans M 3 , E 2 * 3 * 1 et V : 

TO: a 




o 




* 


n • p 2 

d • Xi • • * • 

E 34 . 

5 M 2 ’Km w iRsn^r:... 
M 1 ’FSTsHH' TTRIT^T: 

E 1 iF^rf^:.... 


+ 


6 M 3 , E 1 , V 1 .... ^ffecT SPT^fgr 




M 4 .... 

8 M 3 } V 

M 4 

9 M 1,3A } £ 2,34 

M 4 —t^rfor — 


7 


♦ * * ♦ 


♦ ♦ ♦ ♦ 


* * 


* 


* * * * 


» 


♦ ♦ * * 






i6i 


Chapitre Cinquiime 


^ciTOt^T r Ncnw^ar u 

fi N 


t^rar st^tr 


m ^ 

qj^rffaffe^r 8 wr«nfarcm*i 9 »orii 

S> S 


:' I 




'N 


i m 2 


M 3 V «TCT # 




# # * 


* 


£2,3,4 


q* 




ce demi-s7o£a manque en M 1 . 

3 £2.-34 


3TT 5H Jffi? WJ 


M 4 ^ cPTVTraf 


4 M 2 .... #<sqf% mm 


E 1 .... *ri 

41 a et 41 b manquent en M 1 . 
41 b manque en V 1 . 

5 M 4 -_ 

ce demi -sloka manque en V 1 . 




v3 




E 1 .... 

8 m 4 

E 1 ... ?f ^rmfir »im - w 

9 £2 

JU * * • » 


o 


c 


C *\ 




* 


'O 




* 


V 


i 


u 



Gaya Mahatmya 


162 


Lui qu’on celebre sous une forme visible et invisible, sous forme 

je m’incline devant 


43- 


i 


d’empreintes de pied, sous forme de mukha-linga 

lui, Adigadadhara. 


etc. 






Le dieu qui, sous une forme visible, sous la forme propre de Janar 
dana, se tient lui-meme sur le Mundaprstha 2 , je m’incline devant lui, Adigada 
dhara. 


44 . 




♦ 


« •• 


M « M 


1 il est curieux d’entendre ici Siva louer Visnu comme etant sous forme 

de mukha-linga. Mais on a vu plus haut (si. 18 en particulier) que tout a 

Gaya etait Visnu, et par consequent Siva lui-meme n’est qu’une manifestation 

de Visnu. 

• * 




Mundaprstha est pris ici dans un sens tres large : on sait en effet que 
Janardana se trouve en fait sur le Bhasma-kuta; mais Mundaprstha a parfois 
le sens large de Gayasiras. 
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Lui qui echappe au temps et a l’ephemere, qui est verite, felicite, 
immuabilite, qui est dans le quatrieme etat de 1’esprit, qui a forme de lumiere, 
je m’incline devant lui, Adigadadhara. 


49- 


yy 


50. — Sanatkumara dit: 


cc 


Ainsi loue avec amour par Mahesa, Adigada 
dhara se tint sur le divin Rocher, avec Brahman et les autres dieux. 


Ceux qui celebrent Adigadadhara qui se tient sur la montagne 
Mundapfstha et qui lui font une puja vont dans le monde de Visnu. 
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pour ce stotra, l’ordre des sloka varie suivant les textes; nous 
avons ici celui de M 4 (mais nous avons ajoute le si. 48 qui 
manque dans ce manuscrit); pour les autres textes, cf. table de 
concordance, appendice I. 
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Celui qui cherche le dharma obtient le dharma; celui qui cherche 
le gain obtient le gain; celui qui cherche la passion obtient la passion; celui qui 
cherche la Delivrance obtient la delivrance 1 . 


52 . 


53. — Et la femme sterile obtient un fils qui sera maitre du Veda et du 
Vedanga ; le roi obtient la victoire; le sudra peut obtenir le bonheur; 


54. — celui qui desire des fils obtient des fils, 2 s’il honore Adigadadhara; 
s’il fait une puja et tout ce qu’il faut faire, il obtient de Hari tout ce qu’il a 
desire en pensee. 


Tel est le cinquieme chapitre du Gayamdhdtmya dans le Vayu-purana. 




on a reconnu les 4 purusartha. 

on en a un exemple dans la legende de Visala, en VIII, 8-10. 
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ce sloka manque en M 1 , E 1 et V 1 . 
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en M 3 ce A.<zmi-§loka se trouve entre les sloka 52 et 53,. 


♦ 


N 


T? 2 >3 4 

ju * * ♦ * 


r 







CHAPITRE VI 


Sanatkumara dit: “Je dirai le pelerinage a Gaya, qui donne la deli- 
vrance; ecoute-le, Narada; 1 ’ acquittement 1 de ceux qui le font ici-bas fut chante 
autrefois par Brahman. 


i. 


Si on a l’intention de se rendre a Gaya, on fait un sraddha selon la 
regie, on prend le vetement du pelerin et on fait un pradaksina de son village; 


2. 


puis, etant alle dans un autre village, on mange les restes du Sraddha 2 ; 
on va alors, jour apres jour, sans avoir le droit de recevoir quoi que ce soit. 


3- 


Celui qui ne reijoit rien, qui est satisfait, maitrise, purifie et lib ere 
de son orgueil, celui-la gagne le fruit du tlrtha. 


CC 


4- 


”3 


1 il s’agit id de l’acquittement du devoir que l’on a envers son pere de 
faire le pelerinage a Gaya apres sa mort. 

2 sraddha est pris id au sens strict; a la fin d’un sraddha (au sens large) 
on doit obligatoirement nourrir le ou les brahmanes qui ont fait les rites. C’est 
ce repas qu’on appelle sraddha. Manger les restes du sraddha veut dire manger 
les restes de ce repas, generalement offerts aux parents de celui qui fait le 

sraddha. 




ce sloka est tire de MBh. Ill, 8o, 31, et n’est ici que pour illustrer les 
derniers mots du sloka precedent. 
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des qu’on a quitte sa maison pour se rendre a Gaya, chaque pas, 
c’est une marche de Pescalier qui fait monter les ancetres au del. 


5- 


Le fruit d’un asvamedha qui s’attache a chaque pas de celui qui va 
a Gaya, ce fruit sert integralement aux hommes, il n’y a pas de doute 1 . 


6 . 


Lorsqu’on approche de Gaya, chaste et le faisant avec attention, on 
gagne un asvamedha par cette seule marche, Narada. 2 


7. 


Et a l’entree de Gaya, a Pest, il y a la Mahanadi 3 : une fois qu’on y 
a trouve de l’eau 4 , on doit prendre un bain pur. 


8 . 


1 les deux demiers sloka repetent ce que l’on a en I, 25 et 26; ils ont le 
caractere publicitaire que l’on trouve souvent dans P adhydya I; en particulier, 
il y a contradiction entre ce que dit le sloka 6, lorsqu’il promet un asvamedha 

pour chaque pas, et le sloka suivant, qui en promet un pour toute la marche. 

2 cf. Mahabhdrata , III, 82, 71 : 

tato gayam samasadya brahmacari jitendriyah 

I 

asvamedham avapnoti gamanad eva bharata 

Un certain nombre de manuscrits donnent aussi samahitah que l’on a 
dans notre texte. 

3 en principe, les pelerins doivent se raser sur le bord de la Punpun, 
riviere qui se trouve a l’ouest de Gaya, parallelle a la Phalgu ou Mahanadi; 
done, les pelerins devraient arriver a Gaya par l’ouest, et la Mahanadi 
trouverait plutot a la sortie de la ville. Il s’agit en fait d’insister sur le fait 
qu’il faut d’abord se rendre sur le bord de la riviere. 

4 le texte dit exactement qu’on doit y cre'er de l’eau; cela doit s’entendre 
ainsi: la Mahanadi est pratiquement sans eau pendant une grande partie de 
l’annee; on doit alors creuser un trou dans le lit de la riviere jusqu’a ce que 
l’on trouve de l’eau, consideree comme etant celle de la Phalgu. 
certain nombre de puits sont creuses sur le bord de la riviere a l’usage des 
pelerins. Evidemment, lorsque l’eau est rare, bain doit etre pris Hans U n 
sens tres large; il est reduit a quelques gestes symboliques. 


se 


En fait, un 
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mrmf mm srfar 1 
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Pmm sr qt q% u\u 


mm? 1 

\ 


ffc^y *9 mm qm *rem: 6 hsu 


mrt qqf mimra sr^mmct mnfp: 1 


5m 10 frW mrmra 11 mrnrn fmt% 5^12 „<✓(, 


1 M 2 tiff 


2 M 4 m 


f 


* 


♦ + 


3 M 4 

4 P 2,3,4 


♦ 


♦ O ^ 


• ^ 

? mm... 


M 2 , E 3 ' 4 .... 5m 






E 2 . . . JTc#: . . . 


ce demi-i/o&a manque en M 4 . 
les sloka 5 et 6 manquent en M 1 

pour les sloka 5 et 6 , cf. adhyaya I, si. 25 et 26. 
ce sloka ne se trouve qu’en M 1 , M 2 et E 2,3,4 . 

a la place, en E 1 : 

cleft mrf 




, 3 


et en V. 


7 


on a 


7 


8 M 4 £2,34 


f ••• 


? 


M 3 V mri 


.. 


E 2 ■ 






M 4 ... 




10 M 1 ?rmt... 


M 2 


* 


# 


% 


11 7U1>3 XjT3, 4 

AYJL % ▼ * • * » 




M 2 ... 
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♦ * 
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M 1 , E ... 
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Et, apres ce bain, on fait un tarpana aux dieux, etc. 1 , selon la regie; 
et on fait un sraddha avec pinda selon la regie donnee dans son propre siitra. 


9- 




Le lendemain, devenu pur 3 , on va au Pretaparvata 4 ; alors, le sage 
se baigne dans le Brahma-kunda et fait un tarpana aux dieux, etc. 


10. 


Puis; sur le Pretaparvata, dans de pieuses dispositions, le cordon 
sur l’epaule droite et soi-meme regardant vers le sud 5 , on fait l’appel des ance- 
tres 6 , en se souvenant de cela : 


11. 


un tarpana est offert aux dieux, aux rsi et aux Peres. II consiste a 
offrir de l’eau suivant un rite assez different selon les grhyasiitra. 

selon son gotra, on suit- les regies donnees dans tel ou tel grhyasiitra. 
c’est-a-dire apres les rites quotidiens, bain, etc. 
il s’agit ici de la colline situee a 8 km. environ de Gaya; on l’appelait 
Preta-kuta en IV, 49 et 51; aujourd’hui, elle s’appelle Preta-sila. 

on aura maintenant et jusqu’a la fin du chapitre la description sommaire 
du sraddha de Gaya. 

Le cordon brahmanique se porte sur l’epaule droite et on se tourne vers 
le sud chaque fois que l’on s’adresse aux pitr , mais on remet le cordon sur 
l’epaule gauche et on se tourne vers l’est lorsqu’on s’adresse aux dieux. Comme 
on passe sans cesse des uns aux autres, on garde souvent le cordon comme 
un collier, et on passe soit un bras, soit l’autre pour indiquer que l’on degage 
l’une ou l’autre des epaules. Cf. les photos a la fin du volume. 

on voit que le sloka I, 33 est inexact lorsqu’il affirme qu’il n’est pas 
necessaire de faire l’appel des ancetres a Gaya. 


1 
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2 M 3 , E 2,3 * 4 , V 2,3 ’ 4 ... «TO f^T 


m 


ce demi -sloka ne se trouve qu’en M 1 ; on a, a la place, 

M 3 , E 2 ’ 3 - 4 et V 2 ’ 3 ’ 4 : 




en 


*\ 


4 M 4 arTTTf... 

5 M 3 . 

M 4 ... 

V 1 ... 
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V 2 * 3 ' 4 ....*r#f 




les sloka 8,9 et 10a manquent en M 1 . 

6 V 1 TTTTiM m: FTRK ... 
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Kavyavaha 1 , Anala, Soma et Yama, Aryaman et vous, les Pitrdevata, 


<< 


12 . 


2 


les Agnisvatta, les Barhisad, les Somapa, 


que, proteges par vous id, tres fortunes, ils accourent, mes ance 
tres et ceux qui, du cote maternel, sont de ma famille. 


13 - 


Pour leur offrir des pinda, je suis venu dans cette Gaya: qu’eux 
tous, par un Gaya-sraddha, arrivent- a la satisfaction eternelle !” 


14. 


Puis on fait un dcamana, on recite le pancdnga et on fait un prd 


15 - 


nayama avec soin 3 . 

Pour leur obtenir le monde de Brahman sans retour 










notons ici l’autre lefon kavyavala, deformation populaire avec le suffixe 
vdla, qui sert en hindi & former principalement des noms de metier. 

classes de Peres. On a ici les 3 classes les plus souvent donnees depuis 
le Rg-veda (X, 15) oh ces mots semblent n’avoir que valeur d’epithete et etre 
adresses 4 tous les Peres. Mais les Peres sont aussi divises differemment ; 

cf. Kane, Hist, of Dhartn. IV, 343 - 344 - 

dcamana : purification qui consiste a boire de l’eau; ses regies sont 
donnees en Manu , II, 60, 

pancdnga : almanach, qui donne 5 sortes de renseignements : le jour 
lunaire, le jour de la semaine, le mksatra, le yoga et le karana. On recite le 

pailcdhga pour fixer le moment precis oh on fait le sraddha. 

«• 

pranayama : consiste a respirer d’une fa?on mesuree et suivant des regies 
bien precises : 

a) on presse sur la narine gauche avec le $ e et 4 e doigt de la main droite 
et on expire a fond par la narine droite ; 

b) on presse sur la narine droite avec le pouce de la main droite et on 
inspire profond6ment; on presse alors sur la narine gauche avec les 2 doigts 
mentionnes ci-dessus et on retient sa respiration pendant qu’on recite mentale- 
ment le mantra suivant: 

om bhuh om bhuvah om svah om mahah om janah oxn tapah om satyam 
om tatsavituh varenyam bhargo devasya dhimahi dhiyo yo nah pracodayat 
om apo jyot! raso’mrtam brahma bhur bhuvah svar om . 1 

c) enfin on expire a fond a travers la narine droite; et comme on s’est polio e 
la main, on applique sa main droite contre l’oreille droite oh se tient Ganga 

1. il peut y avoir quelques variantes. Le vers du milieu, la fameuse 
Gayatri fait toujours partie de ce mantra. 


x 
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8 £2.3.4 
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9 E 1 , V 
M 3 ... 
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* 


on fait un sankalpa 1 selon la regie, puis un sraddha dans Pordre: 
on invite les ancetres, on les honore avec des mantra et on offre enfin les pinda 


16. 


► 




17. — avec du cam et du ghi dans chaque tlrtha en commenfant par la 

* 

Pretasila 2 , apres avoir purifie le sol de la mongagne 3 avec les pahcagavya 4 un 
par un et honore les divinites avec leurs mantra , en commen?ant par “yd 
divya 


”5 


I 


• I « 


« 


Hi 


I 


Et tandis que les hommes prennent des grains de sesame dans cet 
office aux ancetres, les asura s’en vont effrayes, comme des gazelles qui voient 
un lion. 


18. 


) 


f 


f 


IT 


3 


# 


f 


le sankalpa est le voeu d’accomplir les rites; il marque la volonte que 
l’on a de faire le rite, sans quoi celui-ci n’a aucune valeur. 

il s’agit certainement ici du Pretaparvata, et non de la PretaSila dont 
il est question en IV, 14; cf. aussi plus loin, si. 62. 

de la montagne dans le cas present, oil jil s’agit du Pretaparvata; mais 
on purifie touj ours le sol avant de faire un sraddha. 

les 5 produits de la vache, c’est-a-dire le lait, le lait caille, le beurre fondu. 
Purine et la bouse diluee dans de l’eau. 

plusieurs mantra commencent par yd divya; cf. Bloomfield, Vedic con 
cordance , p. 781. D’apres P Apastambiyasraddhaprayoga (edite par T. M. 
Narayana Sastri, Kumbhakonam, 1942, car. grantha p. 21), il s’agirait d’un 

^ 9 

mantra recit£ pendant qu’on offre de l’eau en arghya aux dieiix; on le trouve 
dans YAsvalayanagrhyasutra (4, y> 13) et le Taittirlyabrdhmana (3.1.2.3) avec 
quelques variantes : 

ya divya apas payasa (a) sambabhuvuh / ya antarfksa uta parthiviryah: 
hiranyavarna yajniyas (b) ta na apah samsyona bhavantu 

(a) Asvaldyanagfhyasutra :...apah prthivl... 

(b) Taittiriy abr dhmana : yasamasadha anuyanti kamam... 

Ce mantra n’est signale que dans Mi et El; il faut remarquer que nous 

n’avons ici qu’un schema tres simplifie du §raddha; nous n’avons pas k nous 
6tonner que de tels details ne soient pas donnes par tous les manuscrits. 


1 
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Le 8 e jour apres la pleine lune, lorsqu’il y a accroissement 1 et le 
jour anniversaire de la mort, a Gaya, on fait ailleurs un sraddha pour la mere, 
separement de celui de son man. 

Le sraddha de l’accroissement se fait (habituellement) en commen- 
?ant par la mere, mais a Gaya, il se fait en commen^ant par le pere : on offre 
d’abord le padya 2 , puis, pla^ant pour les ancetres et pour les autres l’herbe 
kusa 3 en ordre la pointe tournee vers le sud, on procede alors suivant son propre 
grhya (- sutra ). 


19 - 


20. 


On donne le sraddha aux sapinda, on repand a leur droite de 
l’herbe kusa, puis, prenant en une seule fois de l’eau, des grains de sesame 
et de l’herbe darbha 3 , on fait 1 ’anjali et on les laisse s’ecouler par le pitr-tirtha 4 
avec soin; on donne alors un pinda eternel fait de sakiu et de la grosseur du 
poing. 5 II faut melanger avec les ingredients 6 du pinda des grains de sesame, du 
beurre fondu, du miel, du lait caille, etc. 7 


21-22. 


accroissement de la famille soit par une naissance, soit par un manage, 
eau pour laver les pieds; on les lave mentalement. 
pour le kusa ou darbha, cf. plus haut, p. 19, note 6. 
le pitr-tirtha est le passage entre le pouce et l’index ; cf. Manu, II, 59. 
le saktu est fait de grains piles de fagon a faire une farine tres grossiere. 
On a vu en I, 28, que les pinda pouvaient etre de differentes grosseurs. 

Tingredient de base du pinda est fait de la nourriture principale de 
celui qui offre le sraddha ; ainsi* pour un Indien du nord, les pinda sont faits 
principalement de farine de froment ou de millet, pour un Indien du sud, ils 
sont fait de riz. 

dans etc., on comprend de la tulasi , de l’herbe darbha , des fleurs et 
diverses autres choses. 


1 
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21 et 22a manquent en E 2,3,4 . 
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ce demi -sloka 

M 2 ’ 8 ’ 4 , E 1 , et V 8 ; 


manque en M 1,3 et 


en V 2 ’ 3 - 4 . On a ensuite dans 
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Ceux de la famille de mon grand-pere matemel qui n ont pas 
atteint le Salut, je les appellerai tous sur le tapis de kusa avec de l’eau et des 
grains de sesame. 


26. 


27. — Ceux de la famille de mes parents par alliance qui n’ont pas atteint 
le Salut, j e les appellerai tous sur ce tapis de kusa avec de l’eau et des grains de 
sesame. 


28. — Que depuis Brahman jusqu’au brin d’herbe, les hommes, les Peres 
les Rsi et les dieux, tous mes ancetres, mon grand-pere matemel et les autres 
soient satisfaits. 




29. — Que cette eau et ces grains de sesame soient a tous ceux qui vivent 
dans les Sept lies et qui ont traverse des centaines de milliers de families a 
partir de ce monde jusqu’k celui de Brahman. 
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ce Sloka ne se trouve qu’en M, E 2 ’ 3,4 et V 1 . 
M 3 , E^V ... ^«ss _ 
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3 M 4 w?r TTcrr... 
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5 M 2 ajoute ici cette indication: 




M 1 




M 3 


II 


1 




ces deux manuscrits omettent ensuite 28 
ce demi -sloka manque en E2. 

a la place de ces deux derniers sloka 
loin, sloka 60) : 


et 29. 


7 




♦ 


* 




en V* ( C f. plus 


on a 






c 


I 


w stft tot 


en Al 3 , E et V 3,3 ’ 4 , on a l’ordre de sloka suivant : 
22a- 22b 


/ 


en E, 22c; 
en E 1 , les sloka de la note, p. 1835 

253-28-29 

23-24(ces 2 sloka se trouvent en E 1 , semble-t-il, bien qu’onl 
ait deja plus haut, cf. note 

les Sloka que l’on a ci-dessous ; 

2$b-2$C 

26 (sauf en E 1 et en V 2 - 3 * 4 ) 


es 


p. 89 ; ils manquent en M 3 ) ; 


> 


27. 


ces Sloka se trouvent en M 3 , E et V entre 24 et 25b : 


ND 


a : M 3 


o ♦ * 


*r 


•\ 


V 1 




* ♦ * * 


30. — Mantra du don des pinda : 

Ceux de notre famille qui sont morts et qui n’ont pas atteint le Salut, 
pour les delivrer, j’offre ce pinda. 
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h : les 2 derniers sloka ne se trouvent que dans V ; cf. I, 33 & 34. 

en V 1 , on a l’ordre suivant : 22 - 25a - 23 - 24 - les sloka ci 
dessus - 25b - 25c - 26 - 27 le Sloka donne au debut de la note 
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notons qu entre 25 a et dr dr dmalakmdtr akatn, Apte dit que 
Pordre est different de celui de V 2 


sans autre precision. 




1 devant ce Sloka, on a, en M 3 , E 2,3,4 et V : 
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cette indication ne se trouve qu’en M 1 et M a . 
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Ceux de la famille de mon grand-pere matemel qui n’ont pas 
atteint le Salut, pour les delivrer, j’offre ce pinda. 


3 1 * 






Ceux de la famille du groupe de mes allies qui n’ont pas atteint 
le Salut, pour les delivrer, j’offre ce pinda. 


32. 


Tous ceux dont les dents n’avaient pas eu le temps de pousser et 
ceux qui sont morts dans le sein maternel, pour les delivrer, j’offfe ce pinda. 


33 - 




Et tous ceux qui ont ete brules par le feu et ceux qui n’ont pas ete 

* 

brfiles 1 , et ceux qui ont ete tues par un voleur ou par un eclair, j’offre pour eux 
ce pinda. 


34 - 




f 


35. — Et ceux qui sont morts dans l’incendie d’une foret et ceux qui ont 
ete tues par un lion ou un tigre, ou encore par un animal a defenses ou a comes 
j’offre pour eux ce pinda. 


5 


36. — Et ceux qui sont morts pendus et ceux qui ont ete tues par une 
arme ou par du poison, et ceux qui se sont suicides, j ’offre pour eux ce pinda. 




Ceux qui sont morts dans un bois ou dans un chemin de la foret, 
qui sont morts de soif et de faim : bhuta, preta et pisaca, j ’offre pour eux ce 
pinda. 


37 - 


* 


1 


apres leur mort, c’est-a-dire ceux pour qui on n’a pas fait les rites de 


cremation. 


* 


« 


1 


* 




4 




1 


i 


I 


1 


* * 


1 


* 




I 


* 


* 


f 


« 


■ 


4 


* 


1 


* 


1 
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*r ^ *rtawf ?r 1 


5 *T*qf*T H 3 RU 




_*N VA % V ^/n 

^TcTc^cTT ^ ^ *TVT ST^IT^TT: I 


pr ^Tnrfff 1 11^11 
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*T ^ f*«T: fr >3 ll^H 




*THT H * 


n I 




Sfatfa: 5 T%fvRfpT ^«Jf: fans <f 5 T«T^r 2 U3Ml 


__ _ o ^ ^ r> ^ ^ 

3 ^RSR^cTr *T ^ sr \ 


w<mt mPnft 4 $ ^ %wr: fqnr 


N 


*\ r r* tr g , n 

aRW «CTH 3R° SfTSPTT cTCfltr StTT:' I 

O c N 


.> i> - - 11M A,,-.„ Q tj rn -Z _— a kk *~ kk 

WH 5 jHmrT^«TwW: 0 J 


I 


32 et 33 manquent en M 4 . 

2 les deux derniers sloka sont intervertis en M 4 . 


*<# 


1 


3 V 1 33 **nWr . . . 


M 3 , E 1 , V 2 ' 3 ' 4 ari^rcw^rT 


4 


5 M 4 —WifcrRT # — 


E 2 ’ 34 .... 


r ^ 0f J , k k # 

V 2 — 3 wPr s?r. .. 


6 M 1 .... srsprr RM 


O 




TJ3 

JLji * • 

M 4 .... TT^rr: 

8 jvi 2,3 , E 2 ’ 3 ’ 4 , V 1 ’ 3 * 4 

E\ V 

ce dem i-Hoka manque en M 4 , et 37a se trouve entre 39a et 

*# 

dans ce meme manuscrit. 


«mr gr^w.... 

c 


• # 


7 


cfW:.. 


+ « 


<\ 




# 




1 


# 
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38. — Et ceux qui sont allds dans le Raurava, l’Andhatamisra ou le Kala 
sutra, pour les delivrer, j ’offre ce pinda. 

f 

39. — Ceux qui sont alles dans le redoutable Asipatravana ou dans le 
Kumbhipaka 1 , pour les delivrer, j’offre ce pinda. 


4 


Ceux qui subissent des tourments nombreux et ceux qui sont alles 
dans le Pretaloka, pour les delivrer, j’offre ce pinda. 


40. 


<1 


Ceux qui subissent des tourments innombrables, emportes sur les 
ordres de Yama, pour les delivrer, j’offre ce pinda. 


41. 


42. — Et ceux qui subissent des tourments raffines dans les Enfers, pour 
les delivrer, j’offre ce pinda. 


r 


Et ceux qui sont alles dans la matrice du betail, ceux qui sont 
oiseau, insecte ou animal rampant, ou bien qui sont dans le sein d’un arbre, 
j’offre pour eux ce pinda. 


43 - 


\ I 


Ceux qui errent k travers mille changements de naissance k cause 
de leur karman, ceux pour qui la nature humaine est difficile a obtenir, j’offre 
pour eux ce pinda. 


44. 


I 


on ne donne ici que 5 noms d’enfers ; le nombre des enfers varie dans 
de grandes proportions suivant les ouvrages. Le chiffre de 21 qui se trouve 
dans Manu (IV, 87-90) est le plus courant. 


1 


I 


a 


i»J 




K 


y 


i 
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ttT% WRfcTTwSr' 3fTT3^C ^ *T *HTT: l 

Vi 1 PT”3 55 T«tjj[H Il3<£ll 




srPmarH m^ 2 f^>TT%^ * ttctt: 3 i 


otpj^tt^ 5*r r^r ckw^ 4 \\^%t\ 


*N 


♦ ^ > - - "V ♦ _ ^ . c 

IFTT: ST 3 E 5 R 5 r| BT *RTT: & ( 


ac^lRGU;iL^II 


?*r fps <j<n«t(j^ ir*<>u 

*N #v_ __A m 

*T mcTT 5nPRlTO»f: i 

f’t Fps ^srrrar^ 8 u y ? 11 

w ^HcRTg ^ *T TpsjcTf* I 

S*r tror 44i‘«4^ 

_„ .... f>. *S ■ «s. 

*T ^ ^^k^RkT’TT: I 






♦ 


* 




% 






nvvii 








3T^t ^QTOimPTT^cW: FTO 3RT*ReF? 


11 


ir*in 


VPFcT: #ft *fPTm 12 I 




«rr^r jtot ctvtt: fps sotr^t 13 iof*u 


1 M 4 .... %«T:.... surcharge en 

2 M 2 

3 M 2,4 


• • 


• • • «* 


E 2 ’ 3 ’ 4 5 .... fTvrrTw ^ 4 JRrr: 




ce i/o&a manque en M 1 




et V 1 * 4 . 




3 


5 E 1 .... $?psl% =4 4 *RTT: 




E 2 . . .. 4 sftcTT 

6 M 2 ' 3 , E 1 , V 

7 M 3 , V .... 

M 2 , E 1 .... 

en M 3 , 40 et 41 sont intervertis. 

i 

9 172 , 3,4 

JU • * * • 

I 

V 1 

V m + m m 

40, 41 et 42 manquent en M 4 . 

en E 1 , ce Sloka se trouve devant le Sloka 37 ; en M a 
devant le Sloka 40. 

12 M 4 . 

en M 4 , les sloka 43 et 44 sont intervertis. 




N 




-* 






» 




10 


il est 


11 




• * ‘* 
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Mes parents, mes allies et les autres qui se trouvent dans le del, 
dans l’espace intermediate ou sur la terre, et ceux qui sont morts sans cere¬ 
monies 1 , j’offre pour eux ce pintfa. 


45 - 


46. — Que tous mes parents qui se trouvent sous forme de preta aillent 
a jamais vers la Satisfaction par le don de ce pinda. 


Ceux qui sont mes allies ou qui ne le sont pas, ceux qui etaient 
mes allies dans une autre vie, j’ai donne pour eux ce pinda : qu’il les serve 
eternellement. 


47 - 


48. — Ceux qui sont morts dans ma famille paternelle et ceux qui sont 
morts dans ma famille matemelle, dans celle de mes allies, de mon beau-frere, 
de mon guru, et les autres allies qui sont morts. 


ceux qui dans ma famille n’ont pas eu de pinda , qui sont sans femme 
ni enfants, qui sont partis sans les rites, et ceux qui sont aveugles de naissance, 
boiteux. 


49. 


50. — les difformes et les embryons, les connus et les inconnus de ma 
famille, j’ai offert pour eux ce dharma-pinda 2 : qu’il les serve eternellement. 


1 


ceci reprend ce qui est dit au si. 34 et sera encore repris au f/. 49 ci 


dessous. 




ce pinda que j’ai oflfert selon le dharma. 
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fesen ? gr n ^firfir^TT: fqrrct sn^T^T: I 


*TcTT 3FR£cTT *! =ET iter: fq^ 11^11 


fq?rff tm 1 




I 


c 


N* 


IT gifarar^rrerm tTT 3 ttSRRwrft 5TT«RT: I 

itai fq*st *rm ?rft iiwqVrfaEsg 5 \\*m 

HrTT q ^ WTcT^t tT 6 I 

<* ^ C 

n^rqr^sfTf fi rrt ^T^r *t?tt : 7 iiy<£ii 

^■r #% 






fq^rr smrnf 9 ?* s re rr jnaT : ft* wi 

«ntfq^t 10 ’Rftrr ^ freruTqqfiRSH uvu 


STTcBRSTT: q^RW T >mil 


1 en M 2 , on a : *raT 

J c 

Yadhyaya VI; nous avons en fait, par suite d’une interversion 
dans les pages du manuscrit, le debut de 45b et la fin de 61a; ce 

P 

qui se trouve entre les deux est place apres 47c de Yadhyaya VII. 

2 172,3,4 

JLj * * • • 

V 1 ' 2 

Y t * • » 


q rK^FPT HT-W . Et ici se ter mine 


tous les textes imprimes donnent “qsqFspTT 3 T?W 3T 
meilleur de couper comme nous l’avons fait. 


v 




mais il semble 




5 M 3 , E 1 , V .... gtrRrsscTR 


*N 


6 M 3 , V ....*r Jjfrr: 

7 E 2 ' 3,4 .... RFR ^RRTRiT: 

M 4 .... srmr ^prr: 

8 E 1 

M 2,4 




■.. iy 

HI Hj t * • t 






# • 


10 M 3,4 , E 1 , V OTt fq<J¥> 


13 






Ceux qui sont nes dans la famille de mon pere 4 partir de Brahman, 
ainsi que ceux qui sont de la famille de ma mere, ceux qui, dans mes deux 

r 

families, sont devenus esclaves, ainsi que ceux qui sont devenus domestiques 
serviteurs ou courtisans 


51 - 






amis et compagnons, b etail, arbres, ceux que j e vois et que j e touche 
ceux qui m’ont aides et ceux qui ont ete mes associes dans une existence ante- 
rieure, pour eux, j ’offre ce pinda avec svadha 1 . 


52. 






1 


breuvage rafraichissant offert aux Peres. 
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toj^tot toto? ^jrrt^tt: i 
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TOTOTt 0 *T TO TOcTT^ 
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1 M 3 , V f^T ^.... 


2 E 1 fwPr .... 


3 M 3 omet f$TT 

4 M 2 


M 3 




♦ ♦ ♦ 




E 1 , V IK^T 


5 M 3 .... 


* 


M\ E 2 ” 3 *n*rr^R 
7 M 4 _*KT... 




51c, 51a, 52a et 52b manquent en M 4 . 
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Et on met tous ces mantra chaque fois _ 
pinda au mari et I l’epouse dans sa famille et Hang 


53 - 


au fSminin pour dormer des 

une autre famille. 

et Yudakatarpana (pour les deux) k 
.T 4 des grains de sesame, on le rempto 


Faire le sraddha , les pinda 
fois est inutile 1 . On met dans le 
ensuite avec de Peau 


54 - 


la 


auspicieuse 








~ , iK„i .**». Kj -M»Ut-i—, 


\V VM <i\ 


rrMfcWJK 


ill %% i 


1 


c’est-a-dire que tous les rites doivent 
et pour la femme. 

de Peau 


etre faits en double, pour le mari 


2 


puisee dans la Phalgu, 



' 






i 


•t. 
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A ^ A 1 

qcT 5 ^T 


f 2 ?? 


__ 1 V«V -A ___»V 
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E 1 , V t#rT *p| 




• * * 
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E 2 








E 3 ’ 4 

2 M 3 * 4 .... 

E 2 .... 

p 3,4 

JU# # Aft ft ft 

il y a ensuite un demi -sloka en M 3>4 5 E 2 ’ 3 ’ 4 et V : 




ft ft • 
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Aft 0 


ft 




FT 3TT . . 


• • * 
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: M 4 , E 2 ' 3 ' 4 Pp>s 




v, . -p 2,3 »t 

U * Ju * * * * 

M 4 . ^ 
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V 1 


• * 


4 M 3 * 4 , V .... *r... 

5 M 1 ' 2 , E 2 ’ 3 - 4 ... 
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ft 


6 M 4 arw^rr w... 
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X ♦ ♦ # 

9 M 4 ... 
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puis, par trois fois, en tournant la main dans le sens du pradaksina . 
on verse de l’eau sur les pinda en prononfant un mantrap enfin, se prosternant, 
on demande le pardon. 


55 - 


1 


Ayant ainsi libere ses ancetres, on fait un acamana et on prend 


56 - 57 - 

les dieux a temoins : 


Que les dieux. Brahman, Isana et les autres, me soient temoins : je suis 
venu a Gaya, 6 dieu Gadadhara, pour accomplir mon devoir envers 
cetres; toi, Bhagavan, tu es temoin, je suis libere de la triple dette. 


cc 


mes an 




1**W' V--—Oh 


1 


apres un rite, on demande toujours pardon pom: les fautes rituelles 
que l’on a pu commettre. E2,3,4, et M4 donnent ensuite un mantra; £2,3,4 
l’appellent ksamapana-mantra, mais (cf. Tirtha-cintamani , p. 292-293) c’est 
en fait le parisecana-mantra dont il est question dans le meme sloka (M4 le 
nomme d’ailleurs ainsi, et cite ce mantra correctement) : 

“Vous, (hommes), qui etes 14 et qui comptez sur nous, et vous, (femmes), 
qui etes la et qui comptez sur nous, emportez (ce qu’on vient de vous offrir) 
et emportez (ce qu’on vient de vous offrir) (a): 

soyez satisfaites, dames, soyez satisfaits, soyez satisfaits 

Que ces eaux, pleines de miel, satisfaisant fils et petits-fils, produisant 
svadhd et amrta pour les Peres, que ces eaux divines satisfassent les uns et les 
autres (b): Soyez satisfaits, soyez satisfaits, soyez satisfaits ! 

(a) le premier “emportez” est adresse aux hommes, le second aux 
femmes. 


: soyez satisfaits, seigneurs, 




(b) Whitney ( Atharva-veda-samhita , trad, et comm., vol. II, p. 781) 
traduit ubhayan par “both sides 

Fathers on the one side, and their living descendants on the o ther , 
qu’en fait, s’il en etait ainsi 




et commente ainsi: 


CC 


That is, the 


5 > 


II semble 

on n’aurait pas employe le mot ubhaya ; il vaut 
mieux penser qu il s’agit des ancetres masculins et feminins, la separation 

des sexes etant de regie dans le debut du mantra. C’est une des deux solutions 
que donne Sayana, l’autre etant qu’il s’agit des fils et des petits-fils. 
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amnftsffn nut famu nururi 


«V . *V. 

cw HT$u 
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% 


1 M 4 

2 M 4 ... 

V 1 ... 

ce demi -Uoka manque en M 3 , E 3 * 4 et V 2 ’ 3 * 4 . 

3 M 4 

4 M 3 , V ... 

M 4 et E 2,3 ’ 4 donnent ici un mantra (M 2 en donne les 4 premiers 
mots); M 4 , E 2 ’ 3 ' 4 l’appelle 

ar ^v T _ , 

u ^ uts^t n 




* 


* 


* 


X 


X 


nr^r ^ts^r 


m 


♦ 


r 


q'Rcr 11 


r 




: c I 


r 


gcqn qcqn cRRP II 


* 


b : E 2 * 3 ’ 4 .... 


* 


♦ T7 2 >3 *4 

* JL-< * * • 




* 




d : M 4 , E 2>3 ' 4 .... 


. T72>3,4 

• JLf * • * 

e : les deux derniers vers sont empruntes a VAtharva-veda 


c 






XVIII, 4, 39 - 

f: ces 3 derniers mots sont omis en E 2 ’ 3 ’ 4 . L’ensemble du mantra 
est emprunte ik Y Apastamba- Mantra-Patha, 2, 20, 20-25. Cf. Bloom 
field, Vedic concordance, sub voc. 

5 M 4 

6 Ml 3 , E 2 ' 3 ’ 4 , V 2 ' 3 ’ 4 
M 4 ... ^RTTfew: arRT^T 

V 1 ntfism: 




C 


T 


• # * 


N 




7 M 3 .... ^t: ffir nfewT 


puis M 3 omet 56c, 57 et 58. 
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58. — Et a tous les lieux, Narada, on fait une offrande de pinda : en 
commengant par le Pretaparvata, il faut faire (cette offrande) dans tous les 
tlrtha dans l’ordre. 


59. — Puis on verse sur le Pretaparvata 1 du saktu mele de grains de sesame: 
Que tous mes ancetres qui se trouvent sous forme de preta aillent vers la Satis¬ 
faction par ce saktu mele de grains de sesame. 


a 


Que tout ce qui est mobile et immobile depuis Brahman jusqu’au 
brin d’herbe aille vers la totale Satisfaction par l 5 eau que j’ai offerte. 


60. 


y> 










ceci est le rite special prescrit sur le Pretaparvata; ce qui precedait etait 
la partie commune du sraddha a faire a tous les lieux de Gaya. 


1 




I 


4 




4 
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61. — Les ancetres de celui (qul a fait cela) sont libdres de l’etat de preta: 
Hans la famille de celui-ci, l’etat de preta n’existe plus grace 4 la saintete de ce 

lieu. 


Tel est le sixieme chapitre du Gaydmdhdtmya dans le Vdyu-purana. 


il s’agit ici certainement du Pretaparvata, et non de l’ancienne Pretasila 

auiourd’hui Rama-sila. Cf. plus haut, si. 17. 


x 
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1 
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I 






SRRST cTRT c RTc?pS cRn * fasti 3 


nrWj - , ^ tv , -f* r , . * „ r* ... .Tv 4 . 

HIM f 5RTT5TS5T WIHT W?TT ^ TIPTOPS 4 S 






ff?r sfcrwTOot 


7 


8 


C 




1 M 4 

ce demi -sloka manque en M 1 . 
en M 2 , on a : 

Vadh.ya.ya VII. La fin de ce vers se trouve plus haut; cf. p. 193, 
note 1 et p. 229, note xi. 

3 M 3 ,V.... 

M 4 ... ^ ?r 

T7 2 ) 3»4 

JU * • # 


• « 




2 


f%JT^RTT: FT: fit, puis le 


manuscrit reprend 




M 3 , E 2 ' 3 ' 4 , V ... 




JRRRT 




M 4 ... ^nrrat 5 fwRnr 


E 1 - - - wmt ^rf% 


r 


5 M 4 ... 

6 M 4 ... fWcT 


* 


* + « 


* 


* 


7 E ajoute .... 

M 4 ajoute (apres 


e 


♦ * 


♦ 


U 


* 




c 



CHAPITRE VII 


On fait d’abord le rite aux 5 firtha 1 , (en com- 
menfant par) l’Uttara-Manasa 2 ; on fait un acamana avec de l’herbe kusa dans 
la main, puis, s’etant asperge la tete d’eau 


Sanatkumara dit: 


•xc 


I. 




on va vers PUttara-Manasa et on se baigne avec ce mantra : 
Je me baigne dans PUttara-Manasa pour me purifier. 


2. 


u 


pour obtenir le monde de Surya, etc., et pour delivrer mes ancetres. 
On fait un tarpana aux dieux, etc., puis un iraddha avec pbida. 




3 - 


L’etang qui est la est le Manasa 3 ; c’est pourquoi (on l’appelle) Uttara 


4a. 


Manasa. 




t * 1 —Va •«' 








1 Uttara-Manasa, Udici, Kanakhala, Daksina-Manasa et Jihvalola ou 
Phalgutirtha. 




cet etang se trouve a mi-chemin entre la colline de Rama-Gaya et le 
temple du Visnupada. Son antiquite est garantie par une inscription; cf. 
Introduction. II est nomine Manasa “du nord” par opposition au Manasa 
“du sud” que nous verrons plus loin. 

3 Le Manasa est un lac des Himalaya, firtha tres celebre; on se souvient 
que tous les firtha se trouvent sur le Rocher, suivant la promesse faite a 
Dharmavrata (cf. Ill, 42 et 51). 
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4 M 2 ’ 3 , E 1 , V 2 ' 3 ’ 4 ... 
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5 V 1 

Y t t ♦ 

M 3 ... 

•? ** ^ If H 

ce demi-s/o&a manque en M 4 . 
devant le sloka suivant, M 4 indique : 

6 ^ 2,3 
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r 




u 


7 ; 




c 


* 




«► • # 




M 4 
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V 2,3 ’ 4 w iwr... 
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M 3 , E 2 ' 3 ’ 4 
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JL*4 ^ Y • * * 

M 2 - 3 , E 2 ’ 3 ” 4 , V 1 ' 3 * 4 .. . 




* • 




10 M 4 ajoute ici Vindication : ^PT 
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1 £2,3,4 

2 £3,4 

M 2 * 3 , £2,3,4^ V 


» • 






• # t • 


• * « # % 


ce demi -§loka manque en E. 

en M 3 , E 2 ’ 3,4 et V, 5b se trouve entre 4a et 4b. 




M 4 *nw *ffcnr 




4 M 3 - 4 

1172,3*4 
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£1 V 

JU 5 V * * * « 


#> 




3 M 3 - 4 , E, V . ■ ■ • Mrt^t 


♦ • 
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9 M 2 .... 

on a un autre demi -sloka dans M 3 , E 2,3,4 et V : 


M 3 m 


a : 


10 M 3 , E 2 - 3 ' 4 , V_fjpj fasjcW 
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•=rfOT *TrR% FTR Ep ^« n r» T fe l ^ 1 


c 


fad^dM 6 HUH 

firom 7 ! 


+ 


c\ 




4uial4UKi^/« HIV 


+ VmtWKtA\lH* HM*I"*hH 


->* * 


E 2 - 3.4 


1 m j ’ 3 ' 4 


y 


y 


demi-sloka ne se trouve qu’en M 1 ’ 2 etE 1 . 


ce 


■C2»3>4 

JL-*/ 


0 




m 


+ * 


demi-i/tf&a ne se trouve qu’en M 1 ’ 2 ’ 4 et E 1 ; en E 1 , il se 
trouve entre 9b et 10a. 


3 


ce 


E, V ^OT*TFT ^ . . . - 
M 3 ’ 4 cTW ^FnTFT 3. 

5 M 24 


£ 2 , 3 , 4 ^ y 2»34 


TO T^RT q[ 2 R 7 

A C *\ C *N 






6 en E 2 ’ 3 ’ 4 , ce sloka se trouve entre 6a et 6b. 
ce sloka manque en 

7 M 2 ’ 3 , E 1 , V 


E 1 . 


c 




M 4 


c 


c 


8 M 3 , E 2,3,4 et V 1 ont ici un demw/o&a : 


*N 






* * 




M 3 .... 


14 

* « 
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13. — Je salue Surya pour mon contentement et pour que traversent mes 
ancetres, pour l’accroissement de la vie, de la sante, de la puissance, des richesses 
de mes enfants et de mes petits-enfants. 


33 


On prend un bain avec ce mantra .> on fait une puja, puis un sraddha 
excellent; lorsqu’on l’a fait, on salue Maunarka 1 en pronongant ce mantra. 


14. 


On se rend ensuite pr es du tirtha de la Phalgu 2 , le meilleur parmi les 
meilleurs de tous les tirtha. La delivrance est assuree aux ancetres de ceux 
qui y font un sraddha. 


15 - 


Visnu, sur la demande de Brahman, fut jadis Phalgu 3 ; il y eut la 
une oblation dans le Daksinagni, et de celle-ci le Phalgutlrtha tire son origine. 


16. 


'*** im *1 *1 mit # w » * 


-• u p m *, 


le nom de ce dieu est construit, semble-t-il, sur le mot maun (in) qu’on 
a plus haut, si. 6 ; mais on ne le trouve nulle part ailleurs. Quoi qu’il en soit, 
il s’agit ici du dieu qui se trouve dans le temple de Surya, a l’ouest du Daksina- 
Manasa. 


1 


c’est le cinquieme des pahca-tirtha ; il est souvent appele aujourd’hui 
Jihvalola, mais ce nom ne semble pas tres ancien, car on ne le trouve dans 
aucun texte Sanskrit; les sraddha qui se font a ce 5 e tirtha ne se font pas au 
meme endroit que ceux qui se font au Phalgu-tlrtha, mais legerement plus 
au sud. Cf. note 1, p. 250. 

il doit s’agir ici du grand sacrifice de Brahman a Gaya; mais ce detail 
manque dans la legende telle qu’elle est racontee au chapitre II. 
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smrfa ctwt fcprf c r rr ro ^i 


"N 


'srptw 7 ^T^Frrm#cft«Tfrr^TWfr i 

O N 

frani ?rt 8 n?\n 

NS © S 


sr^nm stmt fans>*r: 'SRpit fpr^grr 9 1 


Sf 5 T°rNt |cf cH* 10 cT^ 11 'qwTOtwr n ? \ II 


4 4 *1 




1 JJ2.3.4 

2 m 3 

M 4 , E 1 

£3,4 

3 V 2 

v m • • f 

4 M 2 .... 








o 


c 




t- 


N5 






♦ 




O 






* 


* 




N 


A 


V 2 ....#m 

G ce sloka ne se trouve que dans M 1 ’ 2 , E et en marge du mss. 
de V 2 ; il est remplace en V 1 par ce demi -sloka : 


6 J71.3.4 




e 




7 £2,3,4 

8 M 3 _fwri sRTW ’STT^T: *KT 

e c 

pour ce demi- sloka, cf. Ill, 48c. 

£2.3.4 yi . . . . Tqr^f% ftcRlt 4>cf°TT ^TR^PT ^ 

+ C G 

pour ce demi -sloka cf. Ill, 48c. 

9 "p 2 ;3 >4 

JLmd * 


SS> 


vD 


1° M 3 , E 3 4 srftRTTfRp 'RT . . . . 


M 4 , V 1 ’ 3,4 sflRTTRT |cf JJrf- 




11 M 1 , E 1 , V 1 ’ 2 -clOT:- 


♦ 


* * 


* 


I 


M 4 .... ^r:.... 

V 3 ’ 4 

y » • * * 


* ♦ f 


* 
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Dans le Phalgutirtha, avec un petit effort, prospere go 1 : Kamadhenu 
eau et terre; et meme lorsqu’on ne le voit pas 2 , il n’est pas sans fruit. 


17 - 




Et les tirtha auspicieux qui se trouvent sur les mondes entiers 
se rencontrent pour se baigner dans Fexcellent tirtha de la Phalgu. 


18. 






on a ici un jeu de mots sur phal-gu==phal(ati) gauh. 

lorsqu’il n’y a pas d’eau dans la riviere. 

ce genre d’hyperboles se trouve dans tons les mdhdtmya . 


1 




3 





9 , 
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FIFTF 1 'E^yffT 4)<?MT ’ft: 2 Fjft' 3 I 


3 


^fcPTH FTmc'TFTcft’f T fft’G^’T 5 U?V9H 






crrfft fttf wwir-rf ’HS’tcft? gsftnft 8 u?<£n 




1 


Ffft FFflKF^ffaFT % u ||?^|| 


t m \ 


1 E 1 , V 2 rffFFT 




+ 




o 




M 4 . 




4 M 4 .... .... 

c 

ce sloka ne se trouve qu’en M 1 ’ 2 , 4 

de V 2 . 




E 1 et en marge du ms. 




6 M 3 , E 2 ’ 3,4 -FFTfPT- 


M 3 ’ 4 E 2 - 3 ' 1 , V-3rf%^Hfft 


7 






M 4 , E 2 ’ 3 - 4 .... 
M 3 , V .... 




TJT: ?F| 

ft: *fi| 


<? 








# 


+ 


>D 


M 3 FTC ff 

M 4 FPT 


10 






m 


r 


E 1 ftft? SFTftnT 


4 


11 M 8 .... 

M 4 .... fe ? T fftf: 


OT 




’N 


"S 


12 M 3 E 2,;i •* HWt 


r 


* * 


M 4 ajoute ici un sloka : 


13 


FWF'fft FT FT FcFFT FT: II 


vk 
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cc 


Dans le tirtha de la Phalgu, dans I’eau-Visnu, je prends un bain, 
attentif, pour obtenir a mes ancetres le monde de Visnu et pour l’accomplisse- 
ment de ma delivrance et de ma iouissance. 


21. 




Une fois baigne dans le tirtha de la Phalgu, on fait un tarpana et 
un sraddha selon son propre siitra , puis on salue Pitamaha 1 : 


22 . 


CC 


Om ! Salut a Siva 


qui est Isana, Tatpurusa, Aghora, Vamadeva 


23. 




et Sadyojata 2 , salut a Sambhu ! 




24. Puis saluant le dieu Gadadhara 3 , on lui fait un puja. avec ce mantra : 
Oip •' Salut a Visnu qui est Vasudeva, Samkarsana, Pradyumna, Aniruddha 4 

et Srldhara ! 


CC 




Se baigner dans les 5 tirtha, c’est conduire ses ancetres dans le 
monde de Brahman; se baigner dans le tirtha de la Phalgu et voir le dieu Gada- 

dhara, c’est conduire soi-meme avec ses ancetres dans la residence 

de Visnu. 

• • 


25. 


meme 




1 il existe aujourd’hui un temple de Pitamaha pres de Pitamahesvara ghat, 
c est-a-dire a la hauteur d 5 Uttara-manasa ; mais il serait curieux que Pon fasse 
revenir les pelerins du Phalgu-*tirtha a PUttara-A 4 anasa pour les renvoyer 
ensuite au temple de Gadadhara qui se trouve pres de Fhalgu-tirtha. 
part, le Tirthacintamani (p. 307) nous dit: 
pitamaham 


D’autre 


: C£ madhusravadaksinadigavasthitam 

Pitamaha est situe au sud de la Madhusrava. 


>> CC 




Ceci est con- 

firme par une note qui se trouve plus loin, p. 286, au sujet de la Pandusila 
(cf. Gaydmdhdtmya, , VIII, 39). Le temple de Pitamaha devait se trouver aux 
alentours de Campakavana, mais semble completement oublie aujourd’hui, 
si meme il n a pas disparu. Il y a un temple a Campakavana, mais ce n’est pas 

temple de Pitamaha, d autre part, dans le Gavuda-piivdna , il est question du 
Campakavana, mais ce lieu n’est pas mis en rapport avec Pitamaha. 

2 ce sont les cinq noms classiques de Siva. 

3 le temple de Gadadhara, qui appartient aux Dhamin, 
du Phalgu-tirtha . 




se trouve pres 

les 4 noms de Visnu selon Madhva. Cf. Madhvamantraratndkara , Le 

cinquieme nom semble 11 etre la que pour la symetrie avec ceux de Siva dans le 
sloka precedent. 
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^5^ 


: \ 




_♦ 

I C RT TJ TT 


e 














?m: 4 ferm ^mr 5 


1 


’T^m ^cT| 


5 Tc 3 TT 


3 ff ?r> 7 arrant# ?ro ?M 


^ 1 


snsRUT ^ fgwi% H3VII 




M s^fcft ^ qr: FTTcarT 9 vrq 1 faff T t 

TR: RTfc^T ^ IRTSR*T 10 

C N 


N 


sttc’rth farqftr: HT^f <tot 12 \\^\\\ 


*•- ■# 


1 


ce i/o&a ne se trouve que dans M 1 
de V 2 . 

F 1 

JL-# * » 

w w IWI W f ^| 

3 M 4 -?ra_ 


*2 jl 


E et en marge du ms. 


«j» 




c *\ 




. * 


A 


■> 


*v 


4 M 1 fait preceder ce mantra de 

M 3 sfr 


cc 


Om 


3 ) 


qfscaT. Le reste du sloka 




manque. 








M 4 .... 

V 1 *mts^ 
M 3 aff rrt 


= 5 f 


7 




II W *r«T 'Tfe^T. Le reste du mantra 


manque. 




xo 


en M 3 , E et V, ainsi qu’en M 4 , ce demi-i/o&a est suivi de celui-ci : 




r 




Ces deux demi-s/o&a se trouvent entre 23b et 24a en M 3 , E 2 ’ 3 " 4 
et V ; en M 4 , ils se trouvent entre 21 et 22. 

11 Mi 

4.T41 * * * * 

ce demi-i/o&a ne se trouve qu’en M 1 


"V 


12 


24 


et E 1 , 


•^r > 
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Celui qui ne ferait pas un abhiseka 1 avec les pahcdmrtcr et qui nc 
couvrirait pas de fleurs, de vetements, etc., celui qui tient la massue, son srdddha 
serait inutile. 


26. 


Entre le Nagakuta 3 , le Grdhrakuta, le Kupa et l’Uttaramanasa, 
cela s’appelle le Gayasiras, c’est le tirtha de la Phalgu. 


27. 


4 


En dessous de la montagne Mundaprstha, c’est la plus eminente 
partie du tirtha de la Phalgu. La, avec un srdddha et ce qui l’accompagne, tous 
les ancetres obtiennent la delivrance. 


28. 


aspersion rituelle de la divinite. 

les pahcamrta sont, dans l’ordre, le lait, le lait caille, le beurre clarifie 
le miel et le sucre. 

cette montagne n’est signalee nulle part ailleurs, dans le Gayd-mahdtmya. 
Cependant, un Nagadri est signale dans le Garuda-purana (82, 40) : 

purve brahmasadobhage nagadrir bharatasramah 
A l’est du Brahmasadas (appele plus frequemment Brahmasaras), il 
y a le Nagadri, le Bharatasrama. 

On peut conclure de cela que le Nagakuta (ou Nagadri) est la montagne 
au pied de laquelle se trouve Rama-Gaya. Ceci est confirme par une liste 
modeme de 107 tirtha achetee & Gaya, mais souvent sujette a caution. 

le Gayasiras et le tirtha de la Phalgu sont encore situes geographique- 
ment plus loin, si. 50-51. 


1 








cc 
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fTOi 2 ’RT'TTf®! cHRT 3 sn^^TPWT 5 IR^Ii 




* TOTCTffS ^TT^tfR^mq 7 I 


P^TTWTar 9 ^cfH^ TrWq I 

c N S> >D \ 


Vi 




CRT 10 


PTcrd iftemt«TO u n^cu 


# ** 




1 M 4 .. . - 




N 


2 M 2 3 ft 


3 M, E 1 , V 

4 M 4 .. 


s £1 v 2 * 3 ’ 4 .... sraiwr 


> 


M 4 , V 1 . 
« M 2 


C 


3 T . . . . 


T> 




M 2 pi 

y JL4 * « * * 

V 2^,4 

V m m m m 

ce sloka manque en M :i . 

M 4 ajoute ici un sloka (cf. p. 231, note 11) 


*N 


s 




cRR3T qwWfsf 


f^PT il 




9 M 1 * 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 V 1 ’ 2 ’ 4 q-ogqts|,)Tirq^rRT 

+ J O C A 


10 E 1 , V 2 anr..... 


11 


ce sloka ne se trouve qu’en M 1 
dans E 2 ’ 3 ’ 1 , il est suivi de ce demi —sloka : 


>24 


E et en marge du ms. de V 2 . 


3 






* 
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Gaya Mahatmya 


Tel est le rite du premier jour 1 ; le second jour, on va au Dharroa- 
ranya, la ou Dharma a fait faire un sacrifice 2 . 


29 . 


On se baigne dans la Matanga-vapi 3 , on fait un tarpana et un sraddha 
on va vers Matangesa et, le saluant, on recite ce mantra : 


3 °- 


Que les dieux en soient juges, et les Lokapala temoins : je suis 
venu a ce Matanga et j’ai rempli mon devoir envers mes ancetres. 


C £ 


3 1 * 




On fait faire d’abord au tirtha de Brahman 4 et au puits un sraddha 
et ce qui l’accompagne; si on le fait entre le puits et le poteau 5 , on fait traverser 
ses ancetres. 


32. 


on voit qu’on oublie ici les rites qui ont du se faire au Pretaparvata, et 
aux autres tirtha appartenant aux Dhamin. Peut-etre y avait-il autrefois deux 
pelerinages independants. Le Tirtha-cintamani se rend compte de cette 
anomalie et donne ainsi ses tetes de chapitre : 

p. 283 : prathamadinakrtyam (Pretasila=Rama-sila moderne, etc.) 

296 : dmtiyadinakxtyam : (Pretaparvata=Pretasila moderne) 

298 : pahcatirthikrtyam 

309 : pancatirthikarmapeksaya yavad dvitiyam dinam tatkrtyam aha. 

Ainsi, tout en se rendant compte de l’anomalie, il conserve la denomina¬ 
tion habituelle. 

2 cf. II, il. 67. 

entre la Nairanjana et la Mahanadi, un peu avant le Dharmaranya. 
il doit s’agir ici d’un lapsus, par confusion avec le poteau et le puits du 
sacrifice de Brahman, dans le Brahmasaras; cf. plus loin, si. 38. 

ce qu’on appelle aujourd’hui le “poteau” est egalement un puits, de 
fabrication toute recente d’ailleurs. C’est dans ce puits qu’on jette les pinda. 


1 









1 
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S’etant prosterne devant Dharma et Dharmes vara 1 , on salue l’arbre 


33 - 


de la Mahabodhi 2 . 


A l’arbre dont les feuilles tremblent, ou Vi§nu se ticnt en permanence, a 
lui qui est l’essence de la Connaissance, au Sacrifice, a Vasvattha , salut, salut! 


cc 


Tu es le onzieme des Rudra et le huiti eme des Vasu, tu es le Nara 
yana des dieux, tu es le roi des arbres, pippala ! 


34 - 


35. — O asvattha, parce qu’en toi, roi des arbres, Narayana se tient cons 
tamment, tu es toujours le plus auspicieux des arbres, tu es felicity, tu detruis 
les effets d’un mauvais reve. 


Dharmesvara est un lihga qui se trouve 4 Dharmaranya. 
ce fut pendant longtemps le meme arbre que celui sous lequel se serait 
tenu le Buddha; mais depuis la fin du XIXe siecle, le vieil arbre etant tombe 
on en a plante un re jet pour les Boudhistes 4 la meme place et un autre pour 
les Hindous au nord du temple du Buddha. C’est done au pied de ce dernier 
que se font les sraddha. 


1 
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sm Hc^TT 






®r w&m ?mt ?ro 4 u^m 


^f7R$Ttsf% ^STWT 1 




3T?r: STcTcT 7 cT^TT 


^ * 


M 2 ... ^rt^T 






M 2 , E 1 

ce sloka ne se trouve qu’en At 1;2 et E 1 . 

M 3 ? E 2>3 ' 4 et V ont un autre sloka : 




4 




I 


C 


o 




^ II 


a T72,34 

C# # Jk-rf * • 9 * 

b. M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 , V 1 -fa^rf ^fqt_ 

5 -£2,3,4 

JL A • * • * 


to: 


M 2 , E 1 .... TOTf 


ce sloka manque en M 3 

7 M 2 - 5 [TO... 




A 


et V. 


eette stance ne se trouve qu’en M 1 ’ 2 et E\ 




« 
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ai 
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f srninwrc 1 |f^r 2 u^n 
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gnta i a^i4i<fe 3 fttc^t ww^d 1 1 
** \ 




«rngro cm^Tcsrerarc 7 1 


dc^TTm^ Pro ^grmt^tatr 8 u^u 


1 E 1 . 

T73.4 

# # # # 

ce sloka ne se trouve qu’en M 1 * 2 et E. 
M 3 , E 2,3 ' 4 et V ont ici 2 sloka : 
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qTRT d S$R 


0 


a. E 


P 3,4 

JLrf * ♦ * * 


r 


*n 


3 £3,4 

X-rf • * • • 


• # 


M 3 E 2 ’ 3 ’ 4 , V.... «rrer 




**\ 


M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 et V ont ici un demi -sloka : 

_ o _ -s 

fc=IT ^TWIFFT *r^rq t=rpT=f^T 

a. M 3 , E 2 ” 3,4 -get: 

5 E 2 -... 

ce demi -sloka manque en V 1 . 

■£ 2 , 3,4 

JU * * * # _ 

o 

ce demi-i/o^a ne se trouve qu’en M et E. En M 2 et en E, il se 
trouve entre 37a et 37b. 




s 






7 


If 




8 £1 
JLs 








s 




M 4 .... 


"N 
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m* 


39. — Lorsqu’il eut fait le sacrifice. Brahman erigea un poteau; c’est 
pourquoi on dit le “poteau”. Faire un baddha dans 1 * etang de Brahman, c’est 
envoyer ses ancetres dans l’etang de Brahman. 


II y a, pres de Gopracara, des manguiers 1 plantes par Brahman; 
le seul fait de les arroser obtient la delivrance des ancetres.' 


40. 


“J’arrose le manguier, n6 de l 1 etang de Brahman, arbre qui contient 
tous les dieux et qui a la forme de Visnu, pour obtenir la delivrance de mes 

ancetres. 


41. 




42. — Un muni, ayant dans la main une cruche et des pointes de kusa 
donne de l’eau a la racine du manguier; les manguiers furent arroses et les an¬ 
cetres satisfaits : d’un pierre deux coups. 




ces manguiers n’existent plus aujourd’hui. On montre & leur place 
une construction circulaire de 1 m.50 de hauteur environ. 


x 


<0 


» 


* 




i 
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1 M 4 5 TFT 
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<A 


2 E 4 , V . . . . 

E 2 —arfir 

ce demi-i/o^a manque en M 3 . 

en E 3 , apres 38 b, on a: m 26. Le sloka 39 est omis. 
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* « 
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M 3 E 2 ’ 34 , V . ... 






6 M 3,4 3 E 1,« j y . , . 

6 M 3 ’ 4 
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E 2 ’ 3,1 , V .... 
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8 M3 PI V 

■LTi y JL u y T 

ce §loka manque en M 4 . 
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M 2 . . .. 

cette premiere partie de la stance est omise en M 4 et en E 1 . 
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42c et 42d manquent en V 1 ; 42 en M 3 , 
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M 2 .... JRW: 
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cette demi stance ne se trouve qu’en M 1 

3 M 1 , E 1 

M 4 ITT 

'C\ ' '- 

c.e demi-f/o&a se trouve entre 39b et 40a en M 4 . 
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4 


,2,1 


et E 1 . 
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* # • 


c\ 
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• * 
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# # * 
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1 


6 M 3 , E, V .... 

E 1 , V ?Rts?5 ... 

8 M 4 . 

9 M s 5 v 2 ’ 3 ' 4 .... 

E 2>3 >4 

• • - * 

10 M 3 , V . 

M 4 , E 2 ’ 3 ’ 4 —crrwnr ^nrt to 

les sloka 44 et 45 se trouvent entre 39 et 40 en M 3 , E 2,3 ’ 4 et V. 
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46. — Puis on jette une offrande a Yama 1 , en meme temps qu’on dit ce 
mantra: “Le roi Yama et le roi Dharma se trouvent 14 pour (la 2 ) tenir im¬ 
mobile; je leur donnerai cette offrande pour que mes ancetres obtiennent la 

delivrance. 




Puis on donne cette offrande aux chiens avec ce mantra , Narada : 

t 

“II y a deux chiens, Syama et Sabala, qui sont de la famille de Vaivasvata; 
je leur donnerai cette offrande pour que mes ancetres obtiennent la 
ddlivrance. 


47 - 


3 3 


au lieu dit Kakabali, un peu au nord du Brahmasaras. II est curieux 
de voir qu’on se sert ici des m ernes mantra qu’on utilise 4 la KakaSila; en 
fait, un de ces lieux si semblables quant aux rites que l’on y fait mais apparte- 
nant, celui-ci aux Gayaval et l’autre aux Dhamin, doit etre une imitation de 
l’autre, et a peut-etre ete cree par concurrence; si cette hypothese est exacte, 
il semble bien que ce soit cette Kakabali qui ait 6t6 cr6e posterieurement. 

cf. IV, 24. II s’agissait d’immobiliser la montagne Naga; ce mantra 
n’a plus guere de sens ici, 4 moins qu’on explique qu’il s’agit maintenant de 
^ im mobilisation de Yasura Gaya. 


1 
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arcfr mrarfo: fismt 1 


mamtHH mm: 2 I 




cfTwrt nfe sreTFTTfa 5 famm Hfmfmffa 6 u*^n 


I 


cm: rmrsmm ssnrnm'irmH 7 hr ? 8 i 


FTTHl 9 5HTH5m^ 10 aj 


I 


cnvqt arm jRtfcrrfH famm HfmfagH 11 n^u 




.. mrem <nrm_ 

N 


1 M 3 , E 1 , V . 

M 4 —mrefar ?mr_ 


* 


m 


2 M 3 , E 1 , V .... mm: 

3 M 3,4 




nfFTcft 


M 4 .... 


5 M 3 , E 1 , V .... 


» 




8 M 3 , E 3 V ... .famm 




M 4 .... 


7 E 2 ’ 3 ’ 4 .... nawr 




8 E 2 3A .... mm: 


SD 


ce demi-s 7 o&a manque en M 3 . 


M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 rnFft ST- 




10 M i 


♦ * 


M 3 


* • • • 


l* 


E V 2 ’ 3 * 4 . . . . 7^ Cffa 


11 M 2,3 




V 1 

y * * » + 


cf. pour les floka 46 et 47, adhyaya IV, si. 24 et 25; mais il 
ne s’agit pas du meme lieu, 
ce sloka manque n M 4 . 

f 

en M 2 , on a : mwjT arf% mrr puis H ^ht: de Vadhyaya VI; 
suivent alors les §loka 46 k 60 de Yadhyaya VI; puis on a 




: ft: fa Fnrfa Tsmt qfa mmT 


TJ 


VD 


Ceci doit provenir d’une interversion dans les pages du 
Cf. la Table de concordance 3 et aussi p. 193 


mss. 

note 1 et p. 203 




j 


note 2. 
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Puis on donne une offrande aux comeilles et on prend a nouveau 
Que les Corneilles de Pest, de Pouest, du nord-ouest, du sud, et 


48. 


un bain 1 : 

surtout du sud-ouest acceptent le pinda que j’ai pose a terre 


u 






49. — Le quatrieme jour, on prend d’abord un bain, etc., dans le tirtha 
de la Phalgu; puis on fait un sraddha avec pinda sur les empreintes de pied qui 
se trouvent sur le Gayasiras. C’est la exactement que le Gayasiras est le point 
d’appui du tirtha de la Phalgu. 


1 dans le Brahmasaras, pourrait-on supposer. Le Tirtha-cintamani (p. 

314) dit: “kakabalyanantaram snanam”, “le bain (se prend) pres de Kakabali 

% 

sans autre precision; nous n’avons pas vu 14 de point d’eau. 


>5 


J 
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v 


frOT 11 HY^U 


N 


1 M 4 , E, V 1 .... raw 


♦ * * 


v 2 - 3 ' 4 . . . WcT 




\7 2,3,4 

V * * * • 

ce d&rai-sloka manque en M 3 . 

3 M 2 E, V .... 


2 


r 


a r 






M 3 




r 


c 


M 4 




r 


4 M 3 , E, V 






* 




C 


M 1 ’ 2 d WT: 


r 




5 M 3 , E 1 , V 2 ' 3 ' 4 .. .. • • • 

y2,3,4 


Cs 


rr_-- 

... ^rrrqRR 
M 4 , E, V 1 .... 




VX 




s 


on a l’ordre : 48b - 48c - 48a - 49a 




en M 

r M 1 


etc. 


3 


o 


*T: 




M 4 


E 2j3j4 

en M 2 , on a 

s/o&a 63; tout ce qui se trouve entre ces 2 membres de phrases 
est omis. 


# # 
•s 


wftRftr JT: puis ^ 5 TR 5 T qui est la fin du 


n 


•N 


E 2 .... qti 

V 1 .... 


c 


r 


* 


# m 


* 


M 4 .... 

jpf 

H 

on a ensuite en E 213,4 et V (cf. plus haut, si 27 et note 8) : 




* * 


* 


o 


11 
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50. — Entre le Krauncapada et le tirtha de la Phalgu, c’est evidemment 
le GayaSiras. 1 ; depuis la montagne Gayaslrsa 2 jusqu’au tirtha de la Phalgu 
exactement. 




51. — c’est la face de Vasura Gaya : c’est pourquoi un sraddha y est impe 
rissable. Le dieu Gadadhara le premier s’y tint visible et invisible 


sous la forme d’empreintes des pieds de Visnu et des autres dieux 
pour la delivrance des anc etres. II y a 14 l’empreinte divine des pieds de Visnu : 
par sa vue, il y a destruction du mal (qu’il y a en soi). 


52 - 


la definition est id beaucoup plus testreinte que plus haut, si. 27. 
c’est-a-dire de la partie haute de cette colline, le Mundaprstha. On ne 
voit aucune raison justifiant l’altemance gayasiras : gayaslrsa, sinon un souci 
de variete, peu apparent dans le Gayd-mahatmya. 
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I^ER-d II 


e 




<? 


c 


a. V 1 

h p 2 » 3>4 

U • JLj * * * 

r P 2,34 

« JLj # * • * 

d. V 1 ajoute : 

1 Le mot 

2 M 14 .... 

ce demi-s/o&a manque en M 2 

4 E i 




C\ 
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> 


a 




manque en M 4 . 


« 


* 






m 


'V' 


* 




ce demi -sloka ne se trouve qu’en M 1A et E 1 . 

6 Th2>3j4 

JLj * * 


* 


A 


*• 


• * * 


E 1 , V 2134 ... ffrenpr 


7 


E et V ont ici un dcmi-sloka (cf. plus haut, si. 28a) : 




c 
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8 p2 

JLj mm* 

P 34 

JLj m • m <* 


. © 
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8 il manque en M 3 de 49c k 52b. 


ie Eij v 2 * 34 qre.... 
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11 P2j3>4 

JL-rf » • 


. . . .. . 


* 
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si on fait un sraddha sur (l’empreinte des pieds) de Garhapatya, 
on obtient le fruit d’un asvamedha ; faire un sraddha sur l’empreinte des pieds 
de Sabhya, c’est obtenir le fruit d’un jyotistoma; 

58. — celui qui fait un sraddha sur l’empreinte des pieds d’Avasathya 1 
gagne le monde de Soma; faire un sraddha sur l’empreinte des pieds de Surya, 
c’est conduire cent (personnes de sa famille) dans la cite du Soleil. 


57- 


Celui qui fait un sraddha sur l’empreinte des pieds de Kartikeya 
gagne le fruit d’un vajimedha; faire un sraddha sur l’empreinte des pieds de 
Krauiica, c’est conduire ses ancetres dans le monde des courlis 2 . 


59- 


on a reconnu les 5 Feux. 

Kraunca, le courlis, est celui dont il est question en IV, 64. Ce monde 
des courlis semble n’etre la que par symetrie avec les mondes de Brahman, 
de Siva, de Visnu, etc. 


1 






1 




238 


Gaya Mdhatmya 


Faire un sraddha sur 1 ’empreinte des pieds de Sakra, c’est conduire 
ancetres dans le monde de Sakra; faire un Sraddha sur l’empreinte des pieds 
d’Agastya, c’est conduire ses ancetres dans la cite de Brahman; 


6o. 


ses 




61. 


celui qui fait un sraddha sur l’empreinte des pieds de Kasyapa envoie 
ses ancetres dans la cite de Brahman; et celui qui fait un sraddha sur les em 
preintes des pieds des autres 1 conduit ses ancetres dans la cite de Br ahman 


I 




1 


ici une liste de 13 empreintes • de pieds (sans compter celle de 
Visnu); le nombre des empreintes est variable suivaxxt les listes,. de meme que 
l’ordre dans lequel on fait les sraddha. Une liste compte 19 empreintes (avec 
celle de Visnu); elle nous fut donnee par un acarya : 

Is anavisnukamalas anakartikey a 
vahnitrayarkara j an! saganesvaranam / 
sabhyavasathyadadhikanvamatangajanam 
krauncamarendrakalasodbhavakasyapanam// 

* * 

C’est la liste la plus courante aujourd’hui; mais les Madhvistes remplacent 
le dernier vers par celui-ci: 


on a 


A 




41 


h 


1 


t 


«• 


M 


* 


» 


1 


> 


y 


r 


« 14 ^ 






< 


u 


1 


4 


I 


f 




it it * 


1 




I V 


1 


* 


) 


\ 


f 


. 


i 


1 


krauncamarendrakalasodbhavakasyapanam 

padan namami satatam pitrmuktihetoh// 


1 




1 




j 








« 


> 


► 


ce qui reduit le nombre des empreintes a 14. (avec cette variante^ 
sont cites par le Tristhalisetu de Narayana Bhatta, p. 365). L’imprecision 

(I 

1 \ * 

montre bien k quel point 


ces vers 


A 


meme 


de la formule “les empreintes des pieds des autres 
toute liberte est laissee dans ce domaine. 

II est peut-etre utile de noter encore qu’aucune liste ne donne 16 empreintes 
bien que le lieu oh ces empreintes sont reunies s’appelle sodaSa-vedt. 




* 
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1 
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6 N 


Efrwrcr q? ?7T^r 4 33 cT 5 I 


3OTli =3 qt SfTgt 3% 6 I^?U 




/ . - 


F 1 

JU • * * • 




i i 


r 


N 


£ 2 , 3,4 # 

M 3 , E 2 ' 3 A , V 

3 v 1 
▼ • • • * 


>o 


"\ 






G "\ 


il manque en M 4 58, 59 et 60. 

on a l’ordre de sloka suivant en M 3 ’ 4 , E et V : 56a-57a56b-57b 

58a-6oa-6ob-59b-58b-59a-... 

ensuite en demi -sloka en M 3 , E 2 ’ 3,4 et V : 


ft 


on 


a 


■s, 


q^ 3sf#?r q-qfawq 




: V ... 

.. ^rrangr 

ce &zmi-$loka ne 


TOcT 


a 


r 


c 


M 4 .. 


4 




e trouve qu’en M 1,4 et V 1 . 
on a ensuite un demi-s/o^a en M 4 , E et V : 




o 


o 




c 


O "S 


c 


* 




C 




a : M 4 


) 


c 


c 


♦ 


E 2 


c *\ 


(Nota : M 4 a ainsi 15 pieds, E 2 ’ 3 

b : M 4 , E 1 -rnTW... 

ce dcmi-i'/o&a manque en M 1 . 


en ont 18) 


A 


6 


* 



De toutes, la meilleure est l’empreinte des pieds de KaSyapa; et 
les meilleures empreintes de toutes sont celles de Visnu, de Rudra et de Brahman. 


62. 


63. — Et au debut et k la fin (d’un sraddha ), si celui qui le fait se souvient 
de l’une de ces empreintes, (le sraddha ) sera bon, Narada. 


64. — Autrefois, le muni Bharadvaja, apres un sraddha, voulut offrir les 
pinda pour ses ancetres, etc 1 , sur la divine empreinte des pieds de Kasyapa. 


65. — Sur ces entrefaites, brisant l’empreinte des pieds, deux mains 
apparurent, Tune noire et l’autre blanche; voyant ces deux mains, il eut un 
doute sur son (veritable) pere. 


1 ses ancetres directs et indirects et ses allies. 


» 








I 
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1 M 4 , E, V .... 
M 4 , E- wt - 
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4 M 4 ... .^rfir 


• « 


E 2 




* * • 


5 M 4 , E 1 ' 2 , V . . . . SPSS ?rw wtfwir 


» 


E 3,4 -*r%r ?ht 


#*N 


"N 


le .f/oAa 62 manque en M 3 . 

6 M 3 , E, V .... 

M 4 .... 


t ifar.., 


*V _ 

<T ^<TT.... 

7 M 4 — crfcar qt — 

C 

8 M 2 reprend ici ce chapitre, interrompu depuis 49b (cf. note 
a ce sloka ) 

9 V 1 .... ^TCSFTf. . . .(et ainsi tout au long de cette legende). 

10 pi 

JLj ♦ * * * 


* 




11 M 4 ... f^TT Fr?ft- 


12 


M 1 . 


* 3 * * * * 


13 £2,34 ^ 

14 M 4 to . 


* * * * 




« w 


C 


15 M 2 . 3j E 2 ' 3 ' 4 , V . . . . . .. 


M l .... mt: 


16 
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66 . 


BharadvSja demanda alors k sa mere Santa : 


Sur Fempreinte des 

pieds de Kasyapa, est-ce dans la main blanche ou dans la main noire que je 
dois offrir le pinda ? Mere, tu connais mon pere : dis-le moi ! 


U 


J5 


67. — Santa dit: 


Ci 


Tres sage Bharadvaja, donne le pinda dans la main 
noire.” Comme Bharadvaja s’appretait a oflfrir le pinda a la main noire. 


68 . 


(le proprietaire de la main) blanche, invisible, dit a son fils: cc Donne- 

Tu es ne 


moi le pinda ! Tu es mon propre fils. 
de ma femme: 




Celui de la main noire dit: 
c est done a moi qu’il faut donner le pinda ! 


u 






Le proprietaire de la main blanche dit: 

mauvaise vie; et tu es ne de moi.” La femme de mauvaise vie dit alors : 
d abord au pere legal, puis tu donneras a ton veritable pere. 


69. 


cc 


C’est une femme de 


Donne 


CC 
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£2.34 yi . .. f^oq gnsq q# ... 

IT ^ 
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C *\ 
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far.r-Tr 
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M 4 ... 

E 1 ... qq 

ce demi -sloka manque en M 1 et E 1 . 


qq... 




• ♦ 
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10 M 4 .... 
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demi-sloka manque en M 1,3 et V. 


11 


ce 


12 M 3 , V 2 ' 34 .... qrq sqfqq qtfqq 
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Laissant les mains de cote, il offrit les pinda sur le rocher meme 
et tous deux allerent dans le monde de Brahman dans un vehicule tire par des 


70. 


iol 






Bhisma, quant a lui, apres avoir appele ses ancetres sur la divine 
empreinte des pieds de Visnu et fait un srdddha selon la regie., allait offrir les 

pinda 


71. 




0* 

lorsque les mains de son pere Santanu apparurent sur le Gayasiras; 
Bhisma donna les pinda sur le sol parce qu’il n’avait pas de sanction 2 (pour le 
faire) dans la main. 


72. 


-Santanu, tres satisfait, lui dit: 


Tu seras sur du sens des sasfra; 
tu auras vu sur les trois temps 3 et, a la fin de ta vie, tu arriveras aupres de 
Visnu et tu mourras selon ton desir.” Ayant dit cela, (Santanu) fut delivre. 


cc 


73- 
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cette legende illustre un point de Droit important, traite par P.V. Kane 
History of Dharmasastra, vol. IV, p. 536, sqq. 

aucun scistra n’en laissait voir la possibilite, 
le passe, le present et Favenir, 
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y 
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1 


Chapitre Septieme 


^ t 

245 


5 *cr tmm 1 fijrartri $ 


9 


^mx \ 






tffart feoir stt^bt ^ Pra^^rsT 4 


i 


«rr# ^an firqm fw^Hrar arterer: 5 uv9?n 


fqffarmcft wflnfa 5 RT?ft: i 


wm: fw 5ST ^Tfsr^TT: sj$ 

5RR: STTf Hfe: 5TT^Tq fiT5*EftSS§ | 


aTcT:° H'sRU 




^■0^*4t ^TCif =arR§ i«wi 9 ’TfopfRTcT : 10 ||V 3 ^|| 


: fw q^q^ qt qqf 


M 3 , E 2,3 ’ 4 , V 

ce demi-i/o&a manque en M 4 . 

le manuscrit de V 1 fait terminer ici Vadhyaya VII 
la fin. 




et omet toute 
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M 3 , V 34 f^r 
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M 3 , E 2,3 ' 4 , V 2 ’ 3 ’ 4 ... qfj^qteRft aTrr fq^nfar^req fqag-qvq 

Ci O 




6 M 3 , E 3 ’ 4 , V 2,3 ’ 4 TKTcT fq>rq q^t 4 iWt ^ f^-strrq-% CRT: 




E 2 ?FTRr fw qrt wlwfr fawrq^ arar: 
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elf 


n* 


ftwsn *rar 


£2,34 

V 2 ' 3 ’ 4 

8 p 2,3 4 

JLur * * 


N* 


. ar% 




tons les textes font Phiatus ; on peut le resoudre avec la 


particule f|: ftcqqc-qr... 


10 le sloka 73 manque en M 3 . 
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Rama, lors d’un sraddha sur l’empreinte des pieds de Rudra, com- 
mencait a offrir les pinda ; son pere Dasaratha descendit du del et se fit main; 


74 - 


mais Rama ne donna pas le pinda a la main, il le donna sur Pem- 
preinte des pieds de Rudra; Dasaratha dit a Rama qui etait effraye d’avoir pu 
transgresser le sens des sastra 1 : 


75 - 


Tu m’as fait traverser, fils, j’obtiendrai le monde de Rudra; car 
si on offre les pinda dans la main, on ne donne pas la grande Issue celeste. 


cc 


76. 


3 


Quant a toi, apres avoir regne longtemps, apres avoir protege 
brahmanes et sujets, apres avoir fait offrir des sacrifices accompagnes d’hono- 
raires, tu iras dans le monde de Visnu 


77 - 


3 




vr f 


:'*PT 


TM '’Ft 




les sastra n’indiquent pas toujours nettement oil il faut offrir les pinda. 
Bhlsma n’avait pas hesite, comme on l’a vu. Mais on voit qu’a Gaya, ils doivent 
toujours etre offerts sur le sol meme (cf. I, 11 “gayabhum.au”) : co mm e dans 
tous les tirtha , c’est le sol lui-meme qui est sacre, les sanctuaires qu’on a pu 
construire d’autre part ont beaucoup moins d’importance. 


1 


_ l 1 

Chapitre Septieme 


247 


stt® 1 Pri^nr^rir , 


TOTT 55Tt«T: ^mfcT 2 5WTO 9RWIRT: l(V9V|| 

qrarm 3 ^ rmt ^ 


HcT: i 




g 6 ^tfcm^cft ;rfe 7 uvs^n 


cW ^ TTHf mt ^T 'TT^fe^T few«*M l: I 


* 


feOTrsfaj ^ fa wrfer 8 UV3V3U 


vm 


C 




<■•* «*• 






r ^- - -- ^ 


1 M 3 E 2 ' 3 ' 4 ...«n^t 




V* 


2 I 72 , 3>4 

Xj * • • 


• * 


3 E 2 CTTra-... 


4 Ml >3 




M 4 


+ » 


5 M 3 ... 


ND 


N 


M 4 ... 


*o 


*N 


M 3 , E 2,3 4 , V 2 - 3 ’ 4 




♦ ♦ ♦ 


7 e 2 ’ 3 ’ 4 , y 2 j 3 j'i 


E 1 . .. ir^rr m fMfk 

M 1 ’ 2 V 1 ... 


c 


TffTT ?rf| 




c 




M 3 ... 


s M 2 } e 2 > 3 ' 4 , v 2 ’ 3 ’ 4 ... 


ce demi-sloka manque en M 3 . 

le sloka 77 manque en E 1 ; il y est remplace par ce demi 
sloka, forme de son debut et de sa fin : 
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78. — avec tous les gens d’Ayodhya, et les vers, les insectes, etc.” Ayant 
ainsi parle, Dasaratha se rendit dans le monde supreme de Rudra. 


Si Ton honore Kanakesa, Kedara, Narasimha et Vamana sur le 
Rathamarga 1 , on fait traverser tous ses ancetres. 


79- 


Si, sur le Gayasiras, on offre des pinda pour des gens que Ton nomine, 
ces gens, s’ils sont en enfer, vont au ciel; s’ils sont au ciel, ils obtiennent la 

D elivrance. 


80. 


Meme celui qui offrirait sur le Gayasiras des pinda gros comme une 
feuille de sami 2 , ou fait de racines, de tubereuses ou de fruits, conduirait ses 
ancetres au ciel. 


81. 


La oil l’on voit les empreintes de pieds de Visnu et des autres dieux, 
si on fait un sraddha devant ces empreintes et si on y offre des pinda , on conduit 
ses ancetres dans le monde de celui (qui a fait l’empreinte). 


82. 


» "I I H'-l" “M 


r* <*•> cMt cm 








la route du char, c’est-a-dire le boulevard qui entoure la ville sainte. 

2 cf. I, 28. 
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V 




# * 


o 






fefe cT. . . 


M 3 


* 




M 2 ... 

M 3 ... 

ce demi-i/o&a manque en M 4 . 


TU 






■o 


9 


E 1 , V 2 nfw =q Ffut tsfo-R ... 

* N 


o 


M 




> 


o 


* 




11 M 2 ... qqvrc: 

les sloka 81 et 82 ne se trouvent qu’en M 1 
marge du ms. de V 2 . 


et E, et en 


.2 
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83. — La montagne Mundaprstha est partout bien marquee de ces em- 
preintes de pieds; (en y faisant un sraddha ), tous les ancetres vont dans le 
monde prospere de Brahman. 


84. — La tete de I’asura Heti a ete fendue en deux par la massue; le tirtha 
oil (cette massue) a ete lavee ensuite pour qu’elle soit propre, s’appelle Gadalola 1 
et il est le meilleur parmi les meilleurs de'tous. 


D ans le Gadalola, dans ce grand et excellent tirtha ou l’on a nettoy e 
la massue, je prends un bain dans ce tirtha pour me liberer de la triple dette. 


cc 


85. 






cet etang se trouve auj ourd’hui au sud de Gopracara et de PAksaya-vata; 

sa taille varie suivant les saisons, car il n’a pas de bordure en ma^onnerie comme 
la plupart des autres. Mais il a du changer de place, car Narayana Bhatta, dans 
le Tristhalisetu (p. 366), nous dit: “phalgupravaha eva gadalolatirtham var- 

“Le tirtha Gadalola se trouve dans le cours meme de la Phalgu. 
Le Tirtha-cintamani (p. 314) dit la meme chose en des termes legerement 
differents. 

Il est certain qu’en 1812, lorsque Buchanan-Hamilton passa a Gaya, le 
Gadalola etait a la meme place qu’aujourd’hui. On peut supposer quel’ancien 
Gadalola se trouvait a la place de l’actuel Jihvalola, nom qui aurait pu etre cree 
au moment oil Gadalola aurait ete applique a Petang qui porte aujourd’hui 
ce nom. Cette hypothese justifierait dans une certaine mesure ce nom curieux 
dont il n’est jamais question dans le Gaydmahdtmya, c’est a dire a une epoque 
oil le Gadalola etait une partie de la Phalgu. 


1 
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5 
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Tt^fTT: gayfeiH:* | 






*rssW 5 wrr 8 a? fprr frR 1 


7 


sf^rrfecTT g fcHfoM ?rer far^s y \ 


cTcf: 




wref HdfarR-dHtrm^ 10 u^vii 

S5 *> 

wrsrt^ 11 *rgT?ftsf wsrarR^ =r^ r2 1 


5RT7f ^rFtfu cfts?sf?ir l3 wwrfar^aTr^ 14 ii^^ii 


m f 




M 4 ... 


o 


c 


ce sloka manque en M 3 . 

4 £2,3,4 


3 


C 




M 1 


# 


5 M 3 ... 

M 1 ’ 2 sftcT: . . . 
E 2 ’ 3 - 4 w: • • • 
M 1 ’ 2 . . . 

\7 3 A 

V * • ♦ 

E 1 , V 2 ... 

M 4 ... 

p 2,3.4 

■ A..y * # 

M 3 . . . ?T rfr ? T 




J?2>3>4 


XI 


wrr ar. 


♦ t 


7 


V 1 


8 




T 


NO 


W: 


c s 


•N 


<*> 


■I— ... 


< 


o 




r 


>o 


<mr wi«R 5 9 rt: 


: FRRT: 

c 

ce demi-i/tf&a manque en M 3 . 


10 


M 4 ajoute ici un demi -sloka : 


* 


1S M 1 , V 2,3,4 • - • wnrsrwrre 


M 1 .. 

M 3 ... w: wps# ^ 
M 4 ... 


M 4 ajoute ici un demi-i/o&a : 


N 


* *\ 

dc 4 >« ^Ta ?R: 


13 m V 2 , 3,4 f^wr 


mm* 


0 


M 3 E 2 - 3 ’ 4 ... 


f 




* 


N 


S3 




14 El, v 2,3 ’ 4 . . . 3TSPT 41M 4 W 4? ... 


*\ 


M 3 ,E 2,3,4 ... SfSPTR HOT 



Le cinquieme jour, apres avoir pris un bain, etc. comme il est 
dit plus haut dans le Gadalola, on y fait un sraddha : 
dans le monde de Brahman. 


86 . 


c est envoyer ses ancetres 


87. — Puis on honore et on nourrit les brahmanes specialement crees par 
Brahman; faire avec soin un sraddha sous l’Aksaya-vata et y nourrir (les brah¬ 
manes), c’est envoyer ses ancetres pour toujdurs dans le monde eternel de 
Brahman. 
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f § 7 SPTTcFm 8 ll-S'SII 


■N 




U U 4^-^i I nw 


*fW* «f m. 


s >****• r. 




■*«*« «■»«* 




*M» W». ..»«"» « 


1 M 3 , V 3,3 ’ 4 .. . 

E 2 - 3 ' 4 • • • 

ce demi -sloka se trouve devant 86a en E 1 . 

a sa place, en E 2,3,4 et V 2 ' 3 - 4 : 










b - on a 






r 




: E 2 ’ 3 ’ 4 «rrt... 




a 


85b et 86 manquent en M 4 ; 86 manque en M 3 . 

on a l’ordre suivant : 83a-83b-86a- b) de cette 


c 


d - en E 2,3,4 
note-84c-84a-84b-85a-85b-87 etc. 




E 1 aioute ici : 


e 


* 


♦ 


) 


% 




♦ 


E 2,3,4 

* f * 


0 


0 


o 


M 3 , V 2 ' 3 ’ 4 ... 

on a ensuite un demi-i/o^a en M 3 , E 2,3 ' 4 et V 2 3,4 (cf. I, 18b): 






•■N 


: ?T4T: f%PT: Iwr: 






4 M 2 


5 tous les textes font ici l’hiatus ; on peut le resoudre en ajou 
tant la particule 5 : c«H?H 4 ... 

6 £2,3.4 


ont ici un demi -Hoka : 


# 






TV 2 .3 4 

JLj * * * 

ce demi-i/o&a manque en 
et 93a, 


n * * * 


M 4 ; il se trouve en M 2 entre 92c 


8 
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88. — Pres de l’arbre vat a , nourrir un brahmane avec des legumes et de 
c’est en nourrir dix millions 1 . 




eau 


5 


89. — Dans le tirtha de Gaya, il faut faire don de 16 choses au purohita, 
apres l’avoir honore avec zcle comme il convient avec de la pate de santal, 
des ornements et des vetements. 


De l’or, de l’argent, du cuivre, du bronze, des vaches, des elephants 
des chevaux, une maison, du terrain, un taureau, des vetements, un lit, un 
parasol, tine paire de chaussures, des servantes et de la nourriture, tel est le 
don de 16 choses que l’on fera lors du sacrifice pour ses ancetres. 2 


9°. 




On peut donner d’autres choses avec devotion pour la delivrance 
des ancetres; on recevra des brahmanes le saphalya du tirtha 3 avec Pesprit 
satisfait. 


91. 












•mvv 




A ** A 


*11 > t 


pour une formule identique a celle de 88b, cf. Mahabharata , III, 81, 56 : 
Syamakabhoj anam tatra yah prayacchati manavah 
devan pitrms ca uddisya tasya dharmaphalam mahat 
ekasmin bhojite vipre kotir bhavati bhojita 56 


1 


Celui qui offre ici (pres de la riviere Apaga) du syamaka (a) a manger, au 
nom des dieux et des Peres, obtient le grand fruit (qu’on obtient en se confor¬ 
mant) au Dharma; en y nourrissant un seul brahmane, on en nourrit dix milli¬ 
ons. 




5 5 


a. le syamaka (Echinochloa frumentacea) est une sorte de graminee 
proche du millet; c’est une nourriture pauvre. 

.- cette liste ne se trouve qu’en M 1 . Mais ce sloka est cite dans le 

Sabdakalpadruma, s. v. sodasadanam et il y est attribue au Vdyupurana 
Gaydmahatmya. En outre, cette liste correspond a celle que donne Monier- 

ceremonies at Gaya, in Indian Antiquary, t. V, p. 200, 

sqq., a ce detail pres que l’on a, au lieu de “servantes”, “money”; ceci semble 
plus correct et il faudrait done lire, a la place de ddsyannam, quelque que 

chose 

a Gaya, mais doit etre fait apres tout srdddha. Il est inutile de preciser qu’il 
doit etre fait symboliquement, et qu’on se contente de donner pour chaque 
partie de ce don une certaine somme d’argent, qui varie suivant les moyens 
du fidele. 






Williams dans Srdddha 


comme dhananne. D’autre part, ce don en 16 parties n’est pas special 
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f=m 3 ^cTT 4 il<£<£U 


?i 5 r mssw wefNf <rdq% 3 1 


b 7 SWSHTOir »<^ll 


4 
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ctra ^7 Tn^t *r»n |trr:< 




cW 


^ ^ mm ^mr^i 


\\\ou 

N 






farm TT^rar 3ranfT?n?wrR ^f^fr: 1 

22 4 


..*V r ...fl r __ 


STH5t«ft: 9 \i\t\i 




«i 1 % 1 * +» H t 4 »»i 


i.f f • *>-*t 


irnrrr^ 4 " *'**»* ^ 


wf 5 ^ 


M 4 

c 

E 2,3 A 

2 M 4 . 




*s 


*n o 


4 M 4 ... 

TR 24 J^l 

JL-i • * * 


* 5 “ 




C 


i 


c 


# 


* 


♦ 


>k 


e 1 , v ... 

(la legon que nous donnons ne se trouve nulle part, mais elle 
seule ne contrevient pas a la grammaire,) 

ce sloka manque en M 1 . 


2.3 


M 1 




* 


1 




6 M 3 ^rr? 


% 


r 


6 AA3 TJ2,3A . . . 


1 


N 


M 3 ^TW-TTfePfT 5®T . . . 


7 


wrfefsr: 5^T: 


V 2,3,4 cf^f 


ciipsf JfTJpsp 


m nJ 


E 


O 


♦ 




8 p 2,3 A 

JLj 








M 2 .. 

ce s/o&a manque en M 24 et en E 1 . 

ces deux derniers sloka ne se trouvent qu’en M\ 


9 
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iHTTrrm 3ft 1 m fqcTJri ^rW^m 2 I 

E > 


TKZTV& TO# ^ OTTTfer : 4 | 


fsiqt JTcsrr =ar fq ro^rg r *m 5 u^u 


jrrt wto =? 6 ?Rf?r 7 i 


mrrsTk ^rff 8 #ar frcTwi n^n 

e S v 


jTcfrr^ srswre et: 5ra jrVrfein i 


* . 


IIV*II 


i~tf* *r 


,uMi*x*w 


demi-sioka manque en M 4 . 


0 


ce 


3 M 4 ^c^nsT . . . 


E 1 , V 2 ?r^T ^ ... 

4 E 1 , V 2 ... 

M 4 , E 1 , V 2 

le sloka 92 ne se trouve qu’en M 1 ’ 2,4 , (sauf 92a pour M 4 ), en 
E 1 et en marge du ms. de V 2 . 


♦ 


5 


c 


•> 


6 M 4 .. • 5 •• • 

7 M 4 ... 

E 2,3 A 

• * * 

8 M 1 . • • ^ • • • 

le sloka 93 ne se trouve qu’en M 1,2 ’ 4 , en E et en marge du ms. 
de V 2 . En E 2,3,4 , il se trouve entre 88b et 89a. 

10 Ce dcmi-sloka est inintelligible en M 1 ; on a : 


♦ 


# 


0 




TFR 


17 
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(salut) k lui qui est la hache de l’arbre de l’existence et la mine de 
tout mal, et a celui qui donne le Brahman eternel, louange k toi, Aksaya-vata ! 


95 - 




Tel est le septieme chapitre du Gayamahatmya dans le Vayu-purana. 


x 


le temple de Prapitamaha, qui se trouve a cote de 1 ’Aksaya-vata, contient 
un ling a. L’idee que Visnu avait pris la forme d’un linga entre autres formes 
avait deja ete exprimee en V, 18 et 48. 
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: I 


• ■ 


N> 


g 4 sforfiRTTsrepf u^n 


ffcT M^arr^Tir 6 ^nrer?^ ^mssinsr: 


M 3 , E, V 2,3,4 srarcg; 

M 4 s 

2 E i 

3 E 1 ... ^ 


1 


=^f 


c _ _____ 

H3 t TTOT2TPT ^ 




* 




pour ce demi-i/o&a, on a en M 1 : 




M 4 3 E 2 ’ 3,4 


4 




M 


^ . •. 

* 

=? ... 


♦ 


M 3 


5 M 4 ... 

6 M 3 , E ajoutent : 


r 



CHAPITRE VIII 


i. — Sanatkumara dit: “Le roi Gaya fit faire un sacrifice pendant lequel 
il distribua tant de nourriture et tant d’honoraires qu’on ne peut faire le compte 
de leur masse. 


5 ? 


II y avait a Gaya 25 montagnes de nourriture; les brahmanes, honor es 
et satisfaits, le louerent dans toutes les contrees : 


2. 


Peisonne n’avait jamais fait cela et ne le fera jamais plus. Co mme 
les grains de sable sur la terre et comme les etoiles dans le del, 


cc 
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« 


♦ 


JT5T ^ Tfzff •*T5fT qgqfST&TJT 1 | 


saqmrgm ?fwi ?r 5m^u?n 


*T 3 T 


f^crr TOrawUMi q%T: 2 q^qfqsrfq: 3 I 






I 


forat WT qqr asW zrqr ^ f^f^r 5 tk^t:ii?ii 


1 M 4 ... srpy ^rernT: 




M 4 , E 1 , V 1 .... ami'f^H 4d l 






ce demi-s 7 o&a manque en M 3 et en V 2,3 ’ 1 . 


6 E\ V 1 .... cnr.... 


* 


M 2 .... q Tfoanr: 


M 3 .... $sr ? gf^rr: 


M 4 .... fT'^rr 5 rt 'rftrar: 


V 1 a ici un sloka : 


fqisrqrqq: fU: I 
qqnarrq 3 TFffr% i i 


M 3 ...: 




M 4 qq 


c 


c 


* % * 






V 2,3 - 4 ^ q %faq_ 


8 E 3 ’ 4 .... qrfoqfSgr qqrq - ^: 


M 1 arowraT qqr ftwr 
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ses liberalites sont incalculables, avec tant d’or et tant d’autres 
choses i” 1 Satisfaits, Visnu et les autres dieux dirent a Gaya : “Dis un voeu ! 


4 - 


5 ? 


Gaya leur demanda : “Que Ton honore par des offrandes les brah 
manes, delies de la malediction autrefois proferee par Brahman. 


5 - 


o 


id 


Ens uite, que la ville de Brahman soit appelee de mon nom : cite 
de Gaya. 3 ” Visnu et les autres dieux lui donnerent leur accord. 


6 . 






on a eu jusqu’ici l’histoire du sacrifice de Gaya telle qu’elle est contee 
dans le Mahabhdrata, III, 93,17-27, oil les memes choses sont dites d’une mani- 
ere un peu differente. La legende va etre maintenant raccrochee, de faqon 
tres artificielle d’ailleurs, a celle de l’asura Gaya et du grand sacrifice de Brahman. 

cf. II, 62-75. Les brahmanes ont ete pardoimes alors, et la requete de 

Gaya est sans objet. 

Gaya est souvent appelee Brahma-Gaya. On dit parfois que c’est pour 
la distinguer de Bodh-Gaya; mais elle est appelee ainsi en un temps ou l’on 
avait completement oublie Bodh-Gaya. Cf. Ayin-i-Akbarl (traduction par F. 
Gladwin, p. 318): “Geya, the place of Hindoo worship, is in this Sircar (of 
Behar); they call it Birhm Geya, being consecrated to Brahma.” L’explication 
est naturelle, et l’on a pu constater tout au long de ce mahdtmya l’importancc 
a Gaya du dieu Brahman. 


1 
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fsfOTeJTii'q Wt 3 x(T^ 4 11^1) 

srFwms* 5 n jrt i 

«^f«rr fl b TgqTT: ^cH VTW?g q>t^l ■jM r :• UK>> 
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’T^rTjTitcT 8 ^rrm q|TjTr h«it au i 

cTqfct ^ cR^f?? 11 %qt fgcoqT?^ ?t 12 ||^U 




1 VI <T«TT 


M 2 , E 2,3,4 —igrfmr 




3 M 4 -<rc... 

M 3 , E 2 " 3,4 et V 2,3 ’ 4 , on a l’ordre de sloka suivant : 1 - 2a 
3b - 4a - 3a - 2b - 4b - etc. 

5 M 2 .... 




en 


♦ 


M 4 .... 


E 2,3 ’ 4 _fam 


* 


a ici le sloka 7, suivi de ceux-ci : 


£ 2 , 3,4 et y 2 , 3,4 




on 


en 




^ I 


^Tc^T qTOSTC OTT || 


r *fN*r *r^a; a 1 






c 


r ^kif^T jraer 


a: E 2 ’ 3 ’ 4 : WtR 




8 M 4 

9 "p 2 , 3,4 

,1 1 • * • • 

i° M 4 , V 2 ’ 3 ’ 4 . . . • 42 TT 

demi -sloka manque en M 3 et en V 1 . 

11 M 4 -- 


^ . 




ce 


en M 3 , E 2 ’ 3,4 et V; 


ce demi-i'/o&a manque 
en M 4 , ce demi-s/o&a se trouve entre 7b et 8a. 


£2.3,4 et v, on a ce sloka : 


en 


q-qqrg- rPTT 3 =5)7*51% ^TT: I 


r <rc qqr 11 


7 mF%?q 


'O 


a. V 1 .. 


♦ * cf cf*^T * * * • 
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Selon la regie du Gaya-yatra, il y a 14 brahmanes incarnes 1 ; on 
doit faire suivant ce qu’ils disent, quand on serait Brahman soi-meme. 


7 - 


Par un sraddha a Gaya, Visala 2 obtint un fils et libera ses ancetres 3 
A Visala, le roi Visala etait sans progeniture il dit aux brahmanes : 


8 . 




Comment pourrais-je avoir un fils ?” et les brahmanes dirent a 
En offrant des pinda a Gaya, tu obtiendras tout cela. 


CC 


9 * 


« 


Visala: 


55 


Visala offrit lui-meme des pinda sur le Gayasirsa et obtint un fils; 
apercevant dans le ciel un homme blanc, un rouge et un noir, il leur dit: 


10. 


leurs noms sont donnes en E 2,3,4 et V 1,3,4 ; cf. p. 263, note 7. Cette 
liste correspond k celle qui est donnee en M 1 et M 3 au chapitre II, si. 33 et 34. 

il est bien difficile de preciser qui est ce Visala et quelle est sa ville. 
Celle-ci est peut-etre la celebre Vaisali, mais on ne peut pas identifier ce Visala 
avec son fondateur dont parle le Ramayana (I, 47,11-12), qui aurait eu Iksvaku 
comme pere et Manu comme grand-pere, car on ne peut pas penser que Manu 
fut brahmanicide. 

cette legende est racontee avec beaucoup plus de details dans le Varaha- 
purana, chapitre 7. 


1 
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M 2 ’ 4 .... 
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yi, 3>4 


M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 


4 


} 


M 4 .... 

5 M 4 .... m ^rr afe a%a 

ce sloka manque en E 1 et en V 2 . 


4 




C 


.• 


6 E 1 .... ferret % 


• * * * 


*% 


demi -sioka ne se trouve que dans M 1,2,4 et en E 1 . 


7 


ce 


s m, E 2 ’ 3 ’ 4 .... W£5ft 


* * 


9 M 4 .... 

10 M 3 ( £ 2 , 3,4 

v 1 .... 


r 


o 


V 2 ’ 3 - 4 .... aa aa 
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12 M 4 . . .. 




13 m 1 ’ 4 ....m 
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« 


14 M 4 .... 


* 


*s 


I, 
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Qui etes-vous ?” Et l’un d’eux, le blanc, dit a Visala : “Moi, le 
blanc, je suis ton pere; je suis alle autrefois dans le monde d’Indra. 


CC 


II. 


Mon enfant, mon pere est rouges il a tue un brahmane et il est tres 
coupable; celui-la, noir, est mon grand-pere; il a tue des ra. 


12. 


Tous deux etaient alles dans Penfer Avici: tu les as liberes en offrant 


13 - 


des pirujla. 


*■ -s 
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ce demi -sloka manque en M 2 . 


e m 4 
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E 2 


♦ # 
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en M 3 , E 2 ' 3 ' 4 et V les sloka suivants 
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• * 
* • 




1 


^FRFT *RPT C I 
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*t>im <pNH e n 


c^r ^ Tiw 


: fc^T 




iRT'RRrawil^^l ifPTT fwi clef: f I 


a. E 2 ’ 3,4 m?r 


4 


c. ces 3 demi -sloka manquent en M 3 . 

d. M 3 , E 2,3 * 4 .. 


. . 3 ^qrr 

*\ 

ce demi-s'/o&u manque en V 1 . 


ce demi-s 70 «a se trouve apres 13a enE 2 ’ 34 . 

e. M 3 - 




r 


N 




E 2,3 ’ 4 - 


o 


N 


f. E 234 , V 1 3 T% PfWIW< ST? 


ce demi-sloka manque en M 3 . 


M 2 


* ’ 


• m 


VD 


M 4 tr?t: f?TTc^irr.... 
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Maintenant que tu nous as liberes, nous allons tous dans le del impe 


rissable. 


Grace a toi, excellent fils, nous allons tous dans le monde de Brahman. 
Lorsque tu auras regne entoure de tes enfants, de tes petits enfants, etc., tu 
iras au del 






et la, comble de bonheur, tu obtiendras la Delivrance. 
qui avait re?u cette faveur alia au del lorsque son regne fut termine. 


r> 


Le roi 


15. 


Un roi-preta alia au del avec d’autres preta grace a un sraddha 
a Gaya 1 . Un preta, pour obtenir sa delivrance, dit a un marchand: 


16. 


CC 


Offre des pinfa en mon nom sur le GayaSlrsa pour que je sois lib ere 
de ma condition de preta et prends ma fortune 2 . 


x 7- 




w******** , to**nmb**+umm * 1 - • ***&****#* 






cette legende se trouve dans le Vamana-purana, chap. 79 (62-72). 

2 il y a toujours une relation entre heriter de quelqu’un et lui offrir des 
sraddha. L’heritier doit toujours faire faire des sraddha. Sur cette question, 
cf. P.V. Kane, History of Dharmasdstra, vol. Ill, p. 734. 
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15a manque en M 3 et en V. 

4 M 2 .... 

E • • • • TOT 

8 m 1 .... hi yr... • 

6 152 , 3,4 

Ju . 

7 E 2 , V .... 

fc 

8 M 2 




♦ 


c 




♦ 


NO 








* 




% * ♦ to 


¥ to 




E 2 


NO 


e 


E 3 ' 4 , V 

9 M l,2 . 

E 3 ’ 4 _ 53 r H^r.. 


O 


«• 


* t r 


1 


i 


269 


l 


l 




:»m»l 


il manque de 13b 
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18. — Le marchand prit toute la fortune du roi et rentra chez lui. Ne 
gardant avec lui qu’un peu d’argent, il mit le reste a 1’abri et se mit en route. 


Une fois a Gaya, il oflfrit un pinda sur le 
puis il en offrit pour ses propres ancetres et pour ses allies 
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^fvr: 4 hr? saftraw^Rrcft s^u?^n 


STcT: STcTrSrmqrft 6 ^f'W 

»RPRT 5FVI>V5r 7 ^ fqwrt: 


I 


?3POW: 8 IRo|| 


1 16b 


17 et 18a manquent en M 3 et en M 4 . 
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E 3 ’ 1 .... *FJTW S2RT 
V .... 

on a ensuite en E 2 ' 3 * 4 et en V un sloka : 






p 11 




£2.3.1 73^^1111^- 


a. 


V 1 TOcFFT q-^sM 


R. Mitra 
b. E 2 .... 

T73’4 

JLJ w m 0 ft 

on a ensuite un sloka en V 1 


propose de corriger en : “q te ^T py q 1 ap 1 i^ ... 


$ 




*N 








«* 






sm frftfRT ?Pmft ^PTRT? ftpftft II 
ce demi -sloka ne se trouve que dans M 1,24 et E 1 . 

3 M 4 wr *r 3 t.... 




E 2,3,4 qgtT ^tPtT_ 


M 4 ?fkt «Frrfrr: 
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£ 2 . 3.4 SJ ZA 5^ ^5,-. . . , , 
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les Sloka 16 a 20 (incl.) manquent en AJ 3 
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Tel est le territoire de Gaya 1 , de Sambhu, de Visnu et de Svayambhu. 


On jeune d’abord au tlrtha de Gayatrl 2 qui se trouve sur la 
Mahanadi 3 ; on se beigne en presence de Gayatrl et l’on fait la samdhya, du 
matin. Faire un sraddha avec des pinda, c’est conduire 
Brahman. 


21. 


es ancetres dans le 


c 


U 


Lorsque le soleil s’est eleve (au maximum), se baigner dans le 
tirtha en presence de Savitri 4 et faire la samdhya de la mi-joumee, c’est conduire 
au ciel cent (personnes de sa) famille. 


22. 


Puis on se baigne dans le tirtha de Sarasvatl 5 en presence de Saras 
vatl. Faire la samdhya du soir, c’est obtenir l’omniscience pour sa famille. 


23. 


fc * 


mm 




■ ♦ •*•?+*** «• m 


il s’agit ici du roi et non de Yasura. 

ce rite de la trisamdhya , qui va etre maintenant explique, se fait souvent 
apres le pelerinage proprement dit. On remarque qu’on passe sans transition 
des legendes aux rites. Ce chapitre est un assemblage de textcs provenant sans 
doute de sources tres diverses. 

Gayatrl-ghat se trouve sur la Phalgu, entre Uttara-Manasa et le temple 

du Visnupada. 

le tirtha de Savitri est un bassin qui se trouve au pied de la colline de la 


1 








Brahmayoni. 


le tirtha de Sarasvatl se trouve sur la Mahanadi, peu avant son confluent 




avec la Nairanjana. 



Chapitre HuitUme 


273 
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1 4 


V' 


1 M 4 

en M 




M 4 , E 1 .... ^ft ?TJn%r: 

on a ici le groupe de sloka suivant : le demi-i/o&a de la note 
7, page 275 puis les sloka 26 a 29 (incl.). 


*2 
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• * 


0 ! 
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3 g3;4 


J72,3,4 ? y2,3,4 




. . OTRFRT 

'S 

M 3 . .. .Whiid (de meme plus loin, en 22b et 23b, on a goffer au lieu 


* » * » 


de 'SMi'M dans ce manuscrit.) 

M 3 , E 3 ’ 4 -tm_ 








E 2 .... 


* # # * 


« M 3 . .. . f?^T 
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A 


E 2 ' 3 - 4 , V . . 


♦ 


M 3 , E 2 ' 3 ’ 4 , V 3,4 eft# grrSTo 
M 4 eft# 
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<; 








8 £2,3,4 et y ont id un dtmi-sloka : 
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3 cT: 


c 




0 


M 4 .... 

-\ 

ce demi-s/o&a est remplace par celui-ci en M 3 , E 2,3,4 




10 


et V : 




E 2 * 3 * 4 , V 2 ’ 3 ’ 4 .... f#M|«l=h fprfcRH 


11 




f RcfTf 

*v 

en M 2 , 22b et 23 se presentent dans cet ordre : 


V 1 

V * * * * 


12 


*\ 


41 


22b 

23b 


tfrarpj<TR3r TpsTTf WTef 




c 
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23c 


r 
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22b 




N" 


23a 
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23b 


NJ 




(le reste manque) 
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Celui qui fait la trisamdhyd est libere de la faute d’avoir neglige la samdhyd 
pendant de nombreuses vies. 


Dans la Visala 1 , dans le Lelihana 2 et dans le tlrtha du Bharatasrama, 


24. 


sur le Mundaprstha marque des empreintes de pieds, devant Gadadhara, 


et dans le tlrtha de l’Akasa-Ganga et dans les “oreilles et la bouche 
de la montagne” 3 , celui qui donne un srdddha et des pinda conduit cent personnes 
de sa famille dans le monde de Brahman. 


25. 


Celui qui se baigne dans la Vaitarani 1 et qui donne une vache sauve 
trois fois sept (personnes de sa) famille. 

Lorsqu’on y fait un srdddha et ce qui s’y rattache, la regie est de donner 
une vache. 


26. 


* ► 




1 


au sujet de ce nom et ceux qui vont suivre (et dont quelques uns sont 
bien connus,) le Tlrtha-cintamani garde le silence. Nous n’avons pas vu la 
Visala a Gaya. D’apres le Mahdbhdrata , IX, 38, 21, ce serait le nom de la 
Sarasvati a Gaya: 

ahuta saritam srestha gayayajne sarasvati 
visalam tu gayasyahur rsayah samsitavratah 
La Sarasvati, la meilleure des rivieres, a ete appelee pendant le sacrifice 
de Gaya; les Rsi qui observent leurs voeux l’appellent la Visala de Gaya. 

Mais il serait surprenant qu’aujourd’hui les 2 tlrtha n’aient pas ete diffe 


cc 




• r 


encies* 




nous n’avons pas vu non plus ce tlrtha a Gaya; on peut rapprocher peut- 
etre ce nom de Jihvalola. 

un guide moderne dit qu’on appelle ainsi la cavite au fond de laquelle 
se trouve l’Akasa-Ganga. 

bassin qui se trouve au pied du temple de Markandeyesvara, a Pest 
du Bhasma-kuta. 


3 
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Frren *ftet ■ %w f 8 
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1 N 


?TW 10 fTc^T 11 *TteT?f Tf fasftq^l 2 u 11 


1 M 1 -^ dW- 

ce dexai-sloka manque en M 2 
M 2 , E 2 , V 2 ’ 3 - 4 

ce demi -sloka manque en M 2 

0 Ml,2,4 

6 M 3 
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* 
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ce demi-i/o&a manque en M 1 . 
on a ensuite en M 1 et M 2 : 


7 




NO 


"\ 


on a d’autre part en E 2,3,i et V : 






FTOT: 




q 152,3,4 

&>• X-i * ♦ ♦ • 


♦ « • ♦ 


b. V 1 . 


8 E 2 ’ 3 ’ 4 FTIcft 


♦ t 




ce demi-sloka manque en M 3 ; on le trouve dans le meme ms. 
a Yadhyaya I, cf. p. 13, note 3. 

10 M 4 dcT: 

11 m 1 


9 


* •> * • 


M 4 .... 


* * • • 


ce demi -sloka ne se trouve qu’en M 1 


,2,4 


et E\ 
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♦ * __ ♦ . 

STo*? gn: ^T qdi^r 3 TTT^ 1 


5m?T^ *Tfruft wraT 4 tcRift ?n?l 5 1 

?rmi arafir^TfiT fwri nt a srsfcnrm 6 ir^h 




W«rM IRI^ 10 farTWf 5TK'»mr g 11 IR^II 

6 




1 p2,3 A 

JU * * * * 

2 E 1 




♦ 
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*\ 
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^.... (le demi-sloka a ainsi 17 pieds) 




M 


E 2,3 * 4 .... smr 
' mmm \*> 


ce sloka manque en M 1,3,4 . 
en M 4 on a, a la place, ce demi -sloka : 






5FTFFT ^RTOTT 3 WRifFT 

3TT *TT. 


r 




4 M 4 , V, E 2 . 

® m 4 .... *rar 

6 M 2 , E, V 2 ...m 

M 4 .... at ^ 

ce sloka ne se trouve qu’en M 124 , en E et en marge du ms. de V 2 . 

7 M 4 


"S 


% 


* 


« • 


8 M 4 JJT ?v*T ST TO W N 


E 2 ’ 3 ’ 4 *rt 

ce demi -§loka ne se trouve qu’en M 2 ' 4 , E et en marge du ms. deV 2 . 
puis, en M 4 , E 1 et en marge du ms. de V 3 , on a : 




♦ 


♦ 


e n 


0 M 3 *rrrar.... 


10 £2.3,4 TOpppn. 


11 £2,3,4 

les 2 derniers demi-i/o&a ne se trouvent qu’en M 2 ’ 3 , E et V 2,3 ’ 4 . 

M 2 , le groupe de §loka ( demi-sloka de la note 7, p. 275) 26 a 
29 (incl.) se trouve entre 21a et 21b. 


en 
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pftwi WcTf?srr *rerf5iri ero^r =er 1 


fars?: ^^qf^TcPT 1 II 


s \ 


a) ces 2 derniers s/o&a ne se trouvent qu’en M 1 ’ 2 , E 1 et V 2 . 

b) E et V ont ici un sloka : 
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=sr 


c) V 1 a ici : 
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srGsft ^ wf<«iii' 5 ifrcifa. ?wfacPT 11 
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c est sauver ses ancctrcs 


*m t 
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dans un temple situe sur la pentc est du Bhasmakuta. 
dans un temple a cote de Koti-tirtha. Nous ne 
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avons pas vu. 
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53RSTT ^T lrMHcf r ^ : 2 U??ll 
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c 


front ^ qrr »rfir: 1 


d) M s , E 2,3 ’ 4 et V ont alors id les sloka 43 et 44. 

e) V 1 a ensuite ce sloka (non dair, dit Apte) : 


rom sfsrFft to tototot: i 

'O 


• • o 

R *TTOT roi 


II 


f) M 3 , E et. V ont un sloka : 


N* 


# 
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♦ 


\ 


N"* 


C *N 


c 


fi N 


... — 


a. E 2 ’ 3 ’ 4 - 

b. M 3 , E 2 ’ 3 ’ 4 , V 1 


c. E 2 .... 

M 3 .... 

g) on a ensuite un demi-Sloka en E et V 2,M (cf. 31a) 

%TOT TOfpqT tr^TT 3 TO =bt 

h) puis on a en M 4 , E 2,3,4 et V 2,3 ’ 4 : 






=5T *T: a I 


a. E 2 . ..=* TO 


M 4 .... 


i) enfin, V 1 a un sloka : 


TOar 


TOT 




j) tous les sloka manquent ensuite en V 1 jusqu’au sloka 54 (exd.) 

1 M 1 




♦ 




dcmi-sloka manque en M 3 ’ 4 et V 1 . 


a 


ce 





Dans le bois de pdrijata d’or, Samkara se trouvait avcc ParvatJ 
a l’insu de tous; il la posseda durant cent myriades d’annees. 


32 - 


pour faire sa piijd quotidienne. Cette legende fait suite a la malediction 
proferee par Dharmavrata au chapitre III, si. 29. 
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^rrqTc^ *Tr J STT^ I 


t wfew# felWfeW: Wft WWTWU3KU 




V* ♦ 


wn 


^ m \ 
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♦ 




* 


error 3T^R| 5 H f%sr: STTOeTT WW: 6 ll^li 


V* 


hR ^ 1 wftfw w 8 wr wwf?t gw^ u^u 


u 


ferrowr ?wfw g <£ 9 wftfw: stt^ 


10 


1 


t^pR^cus^ 1 ' 2 t^rr wrg c nw 1 


11 


ferofewroi' w *wtw 13 H^ec i ^T few ww : 14 u^u 

a o \ "O v 


E 2,3,4 


1 


? 


r % .. - 


M 2 


N* 


M 4 


* * # 


2 ce qui est entre crochets manque en M 1 . 

3 M 4 .... 

4 M 1,2 • • • 

6 M 4 ... 

6 M 4 , E 2 ' 3 ’ 4 - • • stsfa 

demi -ttoka ne se trouve qu’en M 1 ' 2 - 4 et E”. 


* 




* • 
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ce 


8 M 1 
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♦ 
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?w... 


M 4 


E 1 


: ?TW .. • 


E 2 ' 3 ’ 4 f% 

10 £3,4 . .. 


C qr 
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12 ^1 

JL.4 mm* 

13 M 1 ’ 2 


• + 


gT^rra... 


P 2 j»3 >4 

JUr 


I 


few mt 


14 M 2 , E 2 ’ 3 ' 4 

v 2,3>4 ... few ro: 

37 et 38 manquent en M 3 , 


* * * 



Le fils de Vyasa se rejouit de ce don de pinda sur le rocher. II accorda 
des faveurs a son fils : “Tu auras un royaume sur la terre 


41. 


1 le Tiriha-cintdmani le situe ainsi: * ‘pandusila ceyam pitamahasamlpastha- 
campakavane”, “Cette Pandusila se trouve dans le Campakavana, situe pres 
de Pitamaha. 
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fq^H srerrc h: iivou 


fq«'«S <*' 1% oflT Mi I 


btr 6 ^ ?®rpnq 
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on a ici 2 s/c?&a en E 2,3,4 et V 2 * 3 * 4 
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TJ 2 ; 3,4 

JU • • * 

b. E 2 ’ 3 ’ 4 ... 


r... 

c. E^ 3 ’ 4 cf^T . .. 


a. 




o 


1 M 1 

M 3 , E 2 , V 2 ’ 3 * 4 


ND 






>0 


E 3 ’ 4 

M 3 , E 2 - 3 ’ 4 ... 

3 JflS, g2>3»4^ y2>3»4 

M 2 , E 2 ' 3 ’ 4 , V 2 - 3 ’ 4 ^ qq%... 

5 ^2,3 E 2 ’ 3,4 , V 2 ' 3 ' 4 

6 M 2 ’ 3 E V 2 ' 3 ’ 4 qt... 


♦ * 


o 




Ranm.... 


wf ff «ro qtf qqt qq 


O 




^ .... 


^ ... 


M 3 ... 
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M 4 .... b* 
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TJ2,3,4 
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_ ♦ 1 » t» 

3 T^ia% = 3 r 


♦ 




*aw ?rsr 5 rmT»r wr 3 11 


sw^wr 5 swift 'iro: wa Rw 6 *wwft 7 ux^n 


*wf5Jrr tf^ranr ^ *TfRsft s 1 


RlSSmf HWTT 9 IW ?W sft^tT *W3rar 10 I 




3 FTcf ^WTHTr 1 ^ 


♦ 


r 




V*3’4. £2>3M. y 2 > 3>4 

Hf <? 


1 


3.... 


M 2 awraj ^.... 


2 M 3 ,E 2 ’ 3 ' 4 
M 4 . 

ce demi- 5 /o^a ne se trouve que dans M 1,2 et E 1 ; en M 3 ’ 4 , E 2,3,4 et 
V 2,3,4 , on l’a ainsi, developpe : 


3 






=r: b I 
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?W C II 








a. M 4 ... sr^t: ... 

P 3 A 

X** ♦ ♦ * 

b. E 2 - 3 - 4 ... 


'O 


* 


• # 


c 


«* * 


i^T: ^ 


: fort fWt 


c. M 4 ... 

ce demi-s/o&a manque en M 3 . 

cette indication ne se trouve qu’en M 1 ’ 2 et E 2 . 


% 


\ 




5 M 1 .. . 


‘O 


£ 2 , 3 , 4 ^ y 34 

ce demi-sloka manque en M 3 . 

8 M 4 .. 




M ? . - • 


7 


M 3 , E 1 , V Rliftl<TT: #Tfft... 




* 




£ 2 , 3,4 

10 M 2 3 ; E 1 V 2 , 34 . . 




*■ # » 


wsrar sraftRrar 




M 4 


cM m trer«raT 


# m * 


F 2 

J Lj # * * 


■o 


E 3 ' 4 ... OT 


11 M 2 3T^f wmftwwr... 


E 1 


♦ * 


ND 


12 M 3 3 E 2,34 i V . . 


M 1 ... W srFmRr *rm: 
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Si on s’y baigne, si on y fait un tarpana et un sraddha avec pinda, 
on sauve mille personnes de sa famille et on conduit ses ancetres dans le sejour 
de Visnu, 


44. 


# 9 


Ceux qtii sont nes d’une graine ou de la vapeur d’eau, qui sont nes 
d’un oeuf ou d’une matrice, s’ils sont alles et s’ils sont morts dans la Madhu- 
srava, vont dans le sejour de Visnu. 


45- 


3 


46. — Par un sraddha dans le tirtha du Dasasvamedha 1 et dans celui de 
Hams a, on va au ciel; celui qui salue Dasasvamedha et Hamsa ira dans la cite 
de Siva. 


1 


nous n’avons pas vu ce tirtha-, le Tirtha-cintamani (p. 334) nous dit qu’il 
se trouve au sud du temple de Pitamaha, sur la Mahanadi, c’est a dire sans 
doute la Phalgu. Hamsatirtha doit en etre bien proche. Dasasvamedha tirtha 
est vraisemblablement recent et cree a l’imitation de celui de Benares, 
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^TTc«rr ^ ^ fc^TT ^rfq o ^ yyi 1 
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facR 3 nwn 


^sf^TanSTT: *%^3TT ^TTPr Spr^T $ ^RT^RT: 8 




*t|«raf *rorcrrsr mi* fomi* m: nv^n 




^ ?RHCT f$T3rgT ?T% 7 UY^h 


X M 3 ; E 2,3,X ; V ^ 

2 M 3 ; E 2 , 3 , 4 ; V 

3 E 1 y2,3,4 


« 






w... 




; 


o 


M 3 f#w#W ipft *rc: 


vO 


M 2 . .. 


?K: 


NO 


SD 


E 2 ’ 34 , V 1 . . . 

les sloka 43 et 44 se trouvent plus haut en M 3 , E 2 
cf. p.281, note, d). 

4 M 4 ... 

5 M 2 , E 1 ... 

M 4 .. 

6 M 1 .. 

7 M 1 ’ 2 ... 

*\ 

ce demi-s 7 o/ea manque en M 4 . 

r 

les sloka 45 et 46 manquent en M 3 , E 2,3,4 et V, 


vO 


c *\ 


.3.4 


et V: 

•** 


*r? 3 T... 
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t* 




v * * « 


* * 
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FTFft ft# . . . 
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e n 


5Pfm faf^rcwTrfeftr: ra 3 nvvan 


cTfTRuq 4 fqcTJTt *tfacP?PT^fr 

& S» \ 


5 


fqra^PT *PT5rcsrT 9 *m ctt^^’ot 10 

£ **w 


1 M 4 ... «rrarar 


♦ • * 


•s 


2 £ 2.3 A 


) 


6 ^ 


ce demi-s/o&n manque en M 3 . 

E et V 2 ’ 3 ' 4 ajoutent ici un demi -sloka. 

^ 3W 3 wr«f a faq ^T%q- fesrcPT 

W O NO O S 

ltf || m 

E 1 W p 3 IRFT . . . 




a. 


M 2 WtffTTpf cRT . . - 




E 2 ' 3 ’ 4 Trar^fw ^ 5 Rr... 


V 2 ' 3 ' 4 wow 5 ^... 

M 4 tTHTrararar (corrige en 






V 2 ’ 3 ’ 4 FTR 3 T =? cT^T fWT . . . 




7 M 4 ... ijfew ... 


V s - 3 ' 4 ... 

M 4 ... 

8 M 4 ... 

ce demi -sloka manque en E 2>3>4 . 


+ 


o 


♦ 


♦ 


o >0 




E 2>34 
10 £2,34 y2/34 
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M 4 ... 


47b, 48 et 49a manquent en M 1 et M 3 . 


V 2 * 3 ’ 4 ’rqr^i ... 
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Eel se baignanc de cendres sur le Bhasmakuta, on sauve ses ancetres. 
Si on se baigne dans le Dhautapada 

fait un sraddha a Rama-Puskarini on sauve trois fois sept personne 
famille. 


50. 


au confluent de la Nihksira, et si on 

de sa 


x 


y 


c 


o 


(Si on se baigne) dans la Susumna, 2 dans la Mahakulya 2 , on sauve 
trois fois sept personnes de sa famille. Si, apres s’etre baigne dans son tirtha, 
on salue Vasisthesa, 4 on gagne (le fruit d’) un asvamedha. 


51. 


52. — Le tres grand muni Vasistha fit un sacrifice appele asvamedha ; 
grace a ce sacrifice, Siva apparut: “Choisis un voeu, Vasistha.”, (dit-il). 


53- — Et Vasistha lui parla ainsi: “Si tu es satisfait de moi, Siva, il te faut 
demeurer toujours ici. ” Siva donna son accord et s’y tint. 
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aujourd’hui, le Dhautapada se trouve sur le Mundaprstha, au sud-ouest 
d’Adi-Gaya; de plus, il n’y a pas de bassin, et done pas de possibility de 

baigner; enfin la proximite d’une riviere n’est guere possible sur cette colline 
rocheuse et aride. On doit done songer une fois encore a 

Rama-puskarinI peut faire penser aux alentours de Rama-sila ou de Rama 
Gaya. 


x 


se 


un deplacement: 




le Tirtha-cintamani la situe “au milieu de l’agglomeration de Gaya, 
ce n’est peut-etre pas un nom propre, mais une epithete de la Susumna. 
Vasistha-kunda existe aujourd’hui et se trouve a l’est d’Akasa-Ganga, 
sur le bord de la route. Mais Buchanan-Hamilton (p. 133) raconte a son sujet: 
A small tank called Vasishtakunda was formerly resorted to for the purpose 
of bathing; but a gentleman named Seton havin 
water and efficacy have disappeared. 

puis creuse ou debaptise un autre bassin. Le nouveau est d’ailleurs tres petit, 
mais une plaque indique son nom, ce qui ne laisse subsister aucun doute. 








cut a road through it, its 
Ceci est raconte en 1811. On a done de- 
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to 
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50 et 51a ne se trouvent qu’en M 1 ' 3 et en E 2,3>1 . 

51b ne se trouve qu’en M 1 ’ 2 ' 4 et E. 

tous les textes ecrivent qfw, mais il vaut mieux lire qftfss 
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les sloka 52 et 53 manquent en M 3 . 
cf. p. 281, note j). 
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Celui qui offre des pinda dans le bois de Dhenuka 1 ct dans les em 


54 - 


preintes des pieds de Kamadhenu 2 , qui se baigne et qui salue Kamadugha 


conduit ses ancetres dans le monde de Brahman. 


Si on se baigne dans le Kardamala, dans le nombril de Gaya 3 , pres 
du Mundaprstha et que l’on salue Candika 4 , (on conduit) ses ancetres au ciel 
II faut reverer PhalgucandL celle que Ton appelle Smasana, Mahgala/ etc. 
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Dhenukaranya se trouve aujourd’hui dans un camp, militaire, a l’ouest 
de Gaya. Ce n’est plus un bois, et seule reste de ce tlrtha une statue assez gros 
sierement faite de Kamadugha allaitant un veau. 

II s’agit sans doute de Gopracara, a moins qu’il n’y ait eu autrefois des 
empreintes de pieds a Dhenukaranya. 

nous n’avons pas vu ces 2 tirtha et personne ne nous les a signales. Le 
Tlrtha-cintamani (p. 336) ne fait que repeter ce vers en disant qu’ils se trouvent 
pres du Mundaprstha. 

4 Candika est peut-etre le nom de celle qu’on appelle Mundaprsthadevi 
et qui se trouve dans le petit temple du Mundaprstha. 

A A A • * i * • • 
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Mangala ou Mangala-Garni est 5 scion le Matsya-purana (13, 35) la forme 


propre de la devi a Gaya. Son temple se trouve sur le Bhasmakuta. 
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4 M 1 , E 2 m *ra .... 

5 J\/[l .8 A 

6 P ».4 

JLv 


en 


5 


.... 


♦ 


r 




? 


« 


E 1 


7 






T 


/ 


v 1 


2 ■» .4 


E 


* 




P 




« M 4 - 


E 1 , V 


2,3.4 


V 


4 


• * 


P 4 ft 


♦ 


* 


E 2 .«TRT 


XX: 


4 


E 3,4 .SITS’ 


4 




V 1 


efel: 


T 3 




A 


57b et 58 manquent en M 3 ; 

apres le Sloka 56 (cf. note 3 ci-dessus), on a 3 r'/o&a en V 3 : 
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naivedva excellent, fait de dadhyodana 1 


* 


II faut ensuite offrir un 
au dieu Janardana; apres avoir adore selon la regie, on jette les pinda et on en 

donne le reste avec de l’eau. 


59- 


Ce recit auspicieux, qui le lit trois fois fait 


C< 


Sanatkumara dit: 
sraddha de Gaya, sans hesitation possible. 


60. 
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horr «**r- 


naivedya est de la nourriture offerte aux statues des dieux; le dadhyo 

dana est un melange de riz bouilli et de lait caille. 

2 en conclusion, on va faire le mahatmya du recit lui-meme; 

mahatmya analogue dans le Mahabharata, III, 83, 84-87. 
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d’autre part., en M 2 (cf. adhyaya I, si. 31a et 32) : 
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59a ne sc trouve qu’en M 1,2,4 et E 1 . 

3 M 4 .... 

E 1 . 






so 
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... frfsTcsr i^t — 


59b et 59c ne se trouvent qu’en M 14 et E 1 . 

5 cette indication ne se trouve qu’en M 1 et M 4 . 
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63. — Et celui qui, excellent brahmane, le marmonnerait, plein de piete, 
durant le srdddha fait certainement un sraddha de Gaya selon la regie. 
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64. — Ce recit auspicieux, le livre s’en range dans la maison : on ne craindra 
plus ni serpent, ni feu, ni voleur. 


65. — O heros parmi les muni, Laksmi demeura en permanence 1 bien 
disposee dans la maison de celui qui honorera ce livre. 
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Laksmi est ici la Fortune et la chance. 
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Silta dit: 

Sanatkumara, apres avoir dit pieusement ce recit auspicieux au h£ros 
d’entre les muni, abandonnant le maitre k chanter 1 , s’en alia vers son ermitage 
au milieu des bois delicieux. 
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APPENDICES 



APPENDICE I 


TABLE DE CONCORDANCE SLOKA PAR SLOKA 


Notes liminaires 

x. Dans cette table de concordance, nous avons separe les differents 
textes en deux groupes de part et d’autre de notre Edition: les affinites a 
l’interieur de chaque groupe deviennent ainsi plus evidentes. Nous rappelons 
que notre edition reproduit autant que possible les le£ons du groupe de gauche. 

2. En M 1 , les sloka ne sont numerotes que dans les 6 premiers adhyaya; pour 
la co mm odity nous avons continue a numeroter les sloka coxnme ils le sont dans 
les adhyaya precedents, c’est a dire par groupe de deux demi-Hoka, que le sens 
s’y prete ou non. 

3. Les sloka de M 4 ne sont pas numerous : nous l’avons fait par groupe 
de deux demi-sloka. 

4. E 1 est cite en note du Vayu-purana edite par R. Mitra. Avec les quelques 
sloka numerous, nous avons cru pouvoir retrouver l’ordre des sloka de cette 
edition. Si ce proc6d6 semble artificiel, il a tout au moins l’avantage de montrer 
les affinity de ce texte avec ceux des manuscrits 1, 2 et 4; c’est sans doute parce 
qu’il s’ eloignait du texte du Vayu-purana que R. Mitra a cru devoir le citer. 
Cette edition devait etre k l’epoque assez repandue, car H. N. Apte en cite 
egalement le debut du premier adhyaya et la demiere partie de Vadhyaya IV. 

5. V 1 et V 2 etant doxmes dans une meme edition, une lacune dans un 

des deux manuscrits sera notee par une solution de continuite dans la numerota- 

: adhyaya I, V 1 passe de 3 a 5; au contraire, des sloka supplementaires 

seront mis sous un meme num6ro : ex.: adhyaya VIII, V 2 , si. 27 et 28. Le 
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presente pas pour V 3 et V 4 . 
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b b b b b b 

38 a 40 a 45 a 45 a 45 a 45 a 45 a 

b b b b b b 

41 a 46 a 46 a 46 a 46 a 46 a 

b b b b b b 

47 a 47 a 47 a 

b b b 


39 a 39 a 

b b 
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35 b 37 b 


35 b 33 a 33 a 31 b 

b 32 a 


b 


36 a 


b 


b 


b 34 a 34 




37 a 


• • * 


* • * 


* ♦ • 


b 


b 34 b 34 b 32 

38 a 35 a 35 a 33 a 

b b b b 

39 a 36 a 36 a 34 

b b b b 

40 a 37 a 37 a 35 a 

b b b b 

41 a 38 a 38 a 36 a 

b b b b 


c 


b 


39 a 




b 


.40 a 42 a 


• « • 


* * * 


b 


b 


• * * 


• * * 


41 a 43 a 47 a 47 a 48 a 48 a 48 a 

b b b b b b 

48 a 48 a 


b 


c 


c 


c 


c 


c 


42 a 39 a 39 a 

b b b 37 a 42a 44a 

43 a 40 a 40 a 


• • • 


b 49 a 49 a 49 a 

b b b 

b 50 a 50 a 50 a 


b 


b 49 a 49 a 


b 


b 


b 


b 38 a 43 a 45 a 


b 


• • * 


40 b 


* * * 


» # * 


* m * 


m m m 


• • » 


• • * 


* • * 


• * • 


• * * 


45 b 50 a 50 a 50 b 50 b 50 b 

b b 

b 51 a 51 a 51 a 51 a 51 a 

b b b b b 

b 52 a 52 a 52 a 52 a 52 a 

b b b b b 

b 53 a 53 a 53 a 53 a 53 a 

b b b b b 


44 a 41 a 41 a 38 b 43 b 

b b b 

46 31 42 a 42 a 39 a 44 a 

b b b b 

47 a 43 a 43 a 40 a 45 a 

b b b b 

48 a 44 a 44 a 41 

b b b b 


46 a 


c 


c 


c 


c 


c 


b 47 a 


b 48 a 


46 a 




b 49 a 



I 




- 4 


• I 


l 


I 


* 


V 


* 4 


L' »- 




1 


* 


> 





n 


V i 


E x Notre E 


Mx M 2 


' 2 


2 


*4 


4 Hi*- a-» . 4 .Aiwa**.I. Ui.v.^.—rr—i-rpn l THuil/ »MUl > 


■ r* tr i< n i 1 **** *•* « 


•S'- h ui-*«* k*'*!*! 


»««"■> ▼ 1*1* >i i- - 


rr 1 I r- ‘ f. n’iiW' ■** 


eft-*— H. * h rN ntT* «* 








72 a 7 




65 a 


b 73 a 73 






66 a 


b 74 a 
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70 a 70 a 70 a 


•* 


L 


1 


67 


b 75 a 75 a 


• • * 


m n • 


* • « 


* * «► 


* * * 


b 71 a 71 


64 a 61 a 61 a 55 a 60 a 68 a 

b b b 

66 a 62 a 62 a 56 a 61 a 

b b b b 

64 b 63 a 63 a 57 a 

b b 62 a 

b 64 a 64 a 58 a 

68 a b b b 

b 65 a 65 a 

69 a b b 59 a 

b 66 a 66 a b 64 a 

70 a 66 b 66 b 60 a 64 b 

b 67 a 67 a b 65 a 

71 a ... 

b 67 b 68 a 

72 a 68 a b 62 a 

b b 69 a b 67 a 75(1) 

63 a 




a 


r 


b 


b 


a 76 a 
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/ 


* « * 


* « « 


» * A 


• • * 


b 


77 a 77 a 


« • # 


@ * « 


* ft * 


b 72 a 72 a 72 a 


b 


69 a 


c 


b 78 a 78 a 


67 a b 


b 73 a 73 a 73 a 


b 


70 a 




b 79 a 79 a 


b 


c 


b 


63 a 71 a 


c 


c 


c 


c 


b 80 a 80 a 74 a 


b 


74 a 74 a 


b 


b 


b 


72 a 

72 b 81 a 

73 a 


81 a 75 3 


75 3 75 3 


b 


b 


b 


b 




¥ 


b 82 a 82 a 76 a 76 a 


b 


b 61 a 


r*f 


a 


/ 


b 


b 


t 


66 a 


74 a 




i* 


b S3 a 83 a 7 


b 


r ; 


a 77 a 77 a 


r 


/ 


b 


b 


& 


84 a 78 a 78 


76 a 


o 


78 a 


a 




c 


tie. 


(1 • * 


• • * 


b 


d 


c 


-1 


* # * 


• • * 


• 


ff » e» 


• * * 


. <* 


• ♦ # 


n *> « 


73 a 69 a 69 b 

b b 70 a 63 b 

74 a 70 a 

b b 71 a 64 a 

b b 


68 a 


85 a 8^ 




tX 


<1 • * 


% • • 


• * & 


fr •» * 


# # 


b 


76 b 

77 a 86 a 


1? 


b 78 b 


78 b 78 


o 


b 


69 a 


1 


c 


*> ^ 


;« 


i 


* 




c. 


b 




78 a 87 a 87 a 80 a 80 a 


70 a 


75 a 71 a 


b 


b 72 a 


b 


b 


c 


b 65 a 71 a 79 a 88 a 


76 a 


r 


l 


* 


€ 
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a 


* 
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** 
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b 


b 72 a 73 a 


b 


b 


b 


Q 


!9 a 89 a 82 a 82 a 


72 a 80 a 


'1 
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c 
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(1) Le meme dcmi-sloka est repete deux foi 
mi ere fois. 
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b 73 a 74 a 66 a 
78 a b b b 

b 74 a 75 a 


b 


b b b 

90 a 90 a 83 a 83 a 83 

b b b b b 


b b b 


81 a 


73 a 


a 


b 


c 


b 


b 


• • * 


• • * 


* • • 


• 0 • 


O ft ft 


• • ft 




76 a 


• • « 


• ft ft 


• ft ft 


* • • 


• ft ft 


• ft ft 


• * • 


• ft ft 


79 a ... 

b 74 b 

80 a 75 - 


73 c 82 a 


91 a 91 a 84 a 84 a 84 

b b b b b 


i n • 


* « « 


a 


67 a 


b 


74 a 


b 


b 


ft ft ft 


• • • 


I •# 


*«• 




b 


c 


c 


» • # 


* • • 


• • * 


• • • 


• • • 


♦ • • 


# » • 


81 a 76 a 76 b 68 a 

b 77 a 


83 a 92 a 92 a 85 a 85 a 85 

b b b b 


75 a 




b 


b 


b 


b b 

84 a 93 a 93 a 86 86 

b b b b b 86 a 

8 5 - 94 ~ 94 


82 a 77 a 


b 


c 


c 


c 


b 78 a 


b 


76 a 


* « * 


• 83 


b 


b 


c 


b 


ft * ft 


c 


c 
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iaia ia ia 


1 a 


3 a 1 a 1 a 


1 a 1 a 1 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


2a 2a 2a 

b b b 


2 a 


2 a 2 a 


ft ft ft 


ft • ft 


* • • 


• » ft 


• • * 


2 a 


b 


b 


b 


4 a 


2 a 2 a 2 a, 


b 3 a 


3 a 


b 


c 


c 


m 

b 


b 


3 » 3 a 


b 


b 


b 


3 a 


3 a 3 a 5 


b 


b 


3a 3a 3a 


b 4 a 


b 


b 


6 a 


4 ^ 


b 


b 


b 


4 a 4 a 


b 


b 


b 


4a 4a 4a 


« ♦ * 


m m m 


♦ • 4 


• • • 


m 0 m 


4 a 4 b 
b 4 a 


4 b 3 c 

5 a 4 a 


4 a 


b 


b 


b 


7a 5a 5a 


b 


b 


b 


b 


5a 5a 5a 


b 


b 


b 


5 a 


8a 6a 6a 


b 


b 


c 


b 


b 6 a 


6 a 


b 


b 


b 


5 a 5 a 


6 a 6a 6a 


6 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


9a 7a 7a 


b 7 a 7 a 6 a 


6 a 


b 


b 


b 


7a 7a 7a 


b 


b 


b 


b 


8 a 8 a 


0 0 0 


0 0 0 


• » * 


7a 8a 8a 


b 


b 7b 7b 7b 

9a 9a 8a 8a 8 a. 

b b 

n 

9a 9a 9a 


7 a 7 a 


10 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


8a 9a 9a 8a. 8a 

b b b b 


b 


b 


b 


11 a 


b 


b 10 a 10 a 
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b b b b b 

b 11 a 11 a 10 a 10 a 10 a 


9 a 10 a 10 a 9a 

b b b b 

10- 11 a 11 a 10 a 

11 a b b b 10 a 


12 a 


c 


9 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


13 a 


12 a 12 a 11 a 11 a 11 a 


* * ft 


b 


b 


• * « 


» » « 


♦ ♦ m 


* • • 




* * * 


* * ♦ 


# * * 


ft # • 


11 b 12 a 12 a 11 a 10 b 

12 a b b b 11 a 

b 13 a 13 a 12 a 

13 a b b b 12 a 

b 14 a 14 a 13 a 

14 a b b b 13 a 

b 15 a 15 a 14 a 

15 a b b b 14 a 

15 b 16 a 16 a 15 a 14 b 

16 a b b b 15 a 

b 17 a 17 a 16 a 

17 a b b b 16 a 

b 18 a 18 a 


13 a 13 a 11 b 11 b 11 b 

14 b b b 12 a 12 a 12 a 

15 a 14 a 14 a b b b 

b b b 13 a 13 a 13 a 

16 a 15 a 15 a b b b 

b b b 14 a 14 a 14 a 

17 a 16 a 16 a b b b 

b b b 15 a 15 a 15 a 

18 a 17 a 17 a 15 b 15 b 15 b 

b b b 16 a 16 a 16 a 

19 a 18 a 18 a b b 16 b 

b b b 

20 a 19 a 19 a 17 a 17 a 17 a 

b b b b b b 


ft ft ft 


b 


b 


b 


b 


c 


c 


c 


b 


c 


b 


b 17 a 17 a 


18 a 


b 19 a 19 a 


b 


c 


• ♦ • 


• • * 


« * # 


* # * 


# w * 


* m « 


b 17 b 18 a 21 a 20 a 20 a 18 a 18 a 18 a 

b b b b b b 

b 18 a 19 a 22 a 21 a 21 a 19 a 19 a 19 a 

b b b b b b 

c 20 a 23 a 22 a 22 a 20 a 20 a 20 a 

b b b b b b 

21 a 24 a 23 a 23 a 

b b b 

b 20 a 22 a 25 a 24 a 24 a 


b 


19 a 


b 20 a 20 a 


b 


c 


b 


20 a 


b 21 a 21 a b 

21 a b b 

b 22 a 22 a 19 a 

22 a b b b 

b 23 a 23 a 


b 


b 


21 a 21 a 


* • * 


b 


b 


b 


c 


b 


23 a 


22 a 22 a 

b b b 22 b b b 

26 a 25 a 25 a 23 a 23 a 23 a 

b b b 

27 a 26 a 26 a 24 a 24 a 24 

b b b b b b 

28 a 27 a 27 a 25 a 25 a 25 a 

b b b b b b 

29 a 28 a 28 a 26 a 26 a 26 

b b b b b b 


ft * ft 


b 2i| 2 2^j, 2 

24 a b b 


b 


b 


c 


23 a 


25 a 


b b 


# * • 


ft * ft 


ft ft ft 


ft • ft 


ft ft • 


24 b 

25 a 25 b b b 

b 26 a 26 a 22 a 24 a 

26 a b b b 

b 27 a 27 a 23 a 25 a 

27 a b b b 


25 a 21 a 23 b 


a 


• * ft 


c 


b 


a 


b 


323 


Mi M 2 M 4 Ei 


Notre E M 3 E 2 E3/4 V 


V 2 V3/4 


1 


b 28 a 28 a 24 a 

28 a b b b 

b 29 a 29 a 25 a 

29 a b b b 

b 30 a 


26 a 


30 a 29 a 29 a 27 a 27 a 27 a 

b b b b b b 

31 a 30 a 30 a 28 a 28 a 28 a 

b b b b b b 

32 a 31 a 31 a 29 a 29 a 29 a 

b b b b b b 

33 a 32 a 32 a 30 a 30 a 30 a 

b b b b b b 

34 a 33 a 33 a 31 a ... 31 a 

31 a 


b 


27 a 


b 


26 a 28 a 


• • • 


b 


b 


30 a 


b 


b 31 a 


27 a 29 a 


• mm 


b 30 a 


b 


b 


31 a 


b 


• ♦ • 


• • • 


• • • 


32 a 30 b 28 a 30 a 

b 31 a b 

32 a 33 a b 

b 33 b 32 a 29 a 31 a 

33 a 34 a b b 

b 33 a 30 a 32 a 


ft ft ft 


ft ft ft 


* ft ft 


b 


b 


ft ft ft 


• • « 


• ft ft 


ft ft ft 


• ft ft 


'‘I 


34 b 33 b 33 b 31 b ... 31 b 

35 a 34 a 34 a 32 a 32 a 32 a 

b b b b b b 

36 a 35 a 35 a 33 a 33 a 33 a 


c 


c 


b 


b 


b 


b 


34 a 35 a ... 


ft ft ft 


ft ft ft 


b 


b 33 b 31 a 

35 a 36 a 34 a b 

b b 


36 b 35 b 35 b 33 b 33 b 33 b 

33 a 37 a 36 a 36 a 34 a 34 a 34 a 

b b b b b b 

34 a 38 a 37 a 37 a 35 a 35 a 35 a 

b b b b b b 

35 a 39 a 38 a 38 a 


c 


b 32 a 


b 


36 a 37 a 35 a 

b b 

37 a 38 a 38 a 

b b 

38 a 39 a 37 a b 36 a 

b b 

39 a 40 a 38 a b 

b b 36 a 37 a 


b 


b 33 a 


b 


b 


c 


c 


• * * 


b 34 a 


b 


b 


b 


b 36 a 36 a 36 a 

40 a 39 a 39 a b b b 

b 37 a 37 a 37 a 

b b 

b 38 a 38 a 38 a 

b b 

39 a 39 a 


b 35 a 


b 


b 


b 


41 a 40 a 40 a b 

b b 

42 a 41 a 41 a ... 

b b b 


c 


• • # 


b 


b 


41 a 39 a 


b 


38 a 


37 a 


ft ft ft 


b 


b 


b 


b 


42 a 


43 a 42 a 42 a 


ft ft ft 


39 b ... 

42 b 40 a 38 a 


ft ft • 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


43 b 42 b 42 b 

44 a 43 a 43 a 


39 a 


40 a 40 a 


b 


b 


b 


b 


43 a 


ft ft ft 


ft • ft 


b 


b 


b 


b 41 a 41 a 41 a 


40 a 


♦ ft • 


b 


b 


b 


b 


45 a 44 3 44 a 


39 


44 a 


ft ft ft 


40 b ... 

39 b 44 b 41 a 40 a 

b b 


• • • 


• • * 


* * • 


♦ • • 


• * # 


» • • 


• • • 


• * • 


• • * 


45 b 44 b 44 b 42 a 42 a 42 a 

46 a 45 a 45 a 


41 a 


b 


b 


b b 


40 a 45 a 
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b b 42 a 41 a 

41 a 46 a b b 42 a 47 a 46 a 46 a b 


b 


b 43 a 43 a 43 a 


c 


b 


b 


b 


b 


b 44 a 44 a 44 a 

b b b 


» ft # 


♦ * * 


* # * 


• ♦ 


• • » 


48 a 


• • * 


♦ * • 


b 


c 


c 


c 


* • * 


* # # 


• * * 


* « * 


* » # 


* ft * 


# ft • 


41 b 46 b 43 a 

42 a 47 a 43 b 

b 44 a 42 a 43 a 

48 a b b 

b 45 a 43 a 44 a 

49 a b b 

b 46 a 44 a 45 a 

50 a b b 


42 b 
42 c 


49 a 47 a 47 a 45 a 45 a 45 a 

49 b 47 b 47 b 45 b 45 b 45 b 


• * ♦ 


• « * 


» * « 


• • • 


ft * ft 


m * ♦ 


* * » 


♦ * * 


b 


b 


b 


* • * 


* * ft 


48 a 48 a 


• * • 


m m m 


4 * « 


b 


b 


49 a 49 a 

b b 

46 a 50 a 50 a 50 a 46 a 46 a 46 a 

b b b 


• • • 


* # • 


m m m 


• * * 


* • • 


* m m 


42 b 50 b 47 a 45 a 

43 a 51 a 


b b 


b 


b 


b 


b 


b 48 a 46 a 


47 a 


• • * 


% « • 


* U> # 


m m m 


* # * 


* « # 


# * * 


b 


b 


b 


52 a 


b 49 a 47 a 

b b 


c 


* * • 


* ft ft 


• « * 


ft ft » 


• * * 


48 a 


53 a 


51 a 51 a 51 a 47 a 47 a 47 a 

b b b b b b 

52 a 52 a 52 a 48 a 48 a 48 a 

b b b b b b 

53 a 53 a 53 a 49 a 49 a 49 a 

b b b b b b 

54 2 54 a 54 a 50 a 50 a 50 a 

b b b b b b 

55 a 55 a 55 a 51 a 51 a 51 a 

b b b 

56 a 56 a 56 a 52 a 52 a 52 a 

b b b b b b 


ft ft ft 


b 50 a 


43 b 


b 


c 


• • ft 


ft ft ft 


ft * * 


ft ft ft 


b 


b b 


57 a 


c 


c 


c 
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* * # 


b 


53 a 53 a 


mm* 
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58 a 57 a 57 a 53 b 

b b 


b 


b 


b 54 a 54 a 54 a 
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59 b 


58 b 
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10 a 9b 9b 8a 

b 10 a 10 a 


13 a 10 a 10 a 10 a 10 a 10 a 


10 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


14 a 11 a 11 a 11 a 11 a 11 a 


11 a 


9 a 


11 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 11 a 11 a b 

12 a b b 10 a 

b 12 a 12 a b 

13 a b b 11 a 

b 13 a 13 a b 

14 a 14 a b 12 a 

13 b 14 a b 

14 b 14 b b 13 a 

15 a 15 a 15 a b 15 a 

b b b 14 a 

16 a 

16 a 16 a b 14 b 16 a 

b b 17 a 15 a 

b b 

b b 18 a 16 a 17 a 

18 a 18 a b b 

b b 20 a 17 a 18 a 

b b 


12 a 15 a 12 a 12 a 12 a 12 a 12 a 

b b b b b b 

13 a 16 a 13 a 13 a 13 a 13 a 13 a 

b b b b b b 


b 


b 


14 a 17 a 14 a 14 a 14 a 14 a 14 a 

b b b 

c 18 a 15 a 15 a 


b 


b 


b 


mm* 


* • * 


15 a 15 a 
b 15 b b b 

16 a 16 a 16 a 


w m m 


b 


b 


b 


19 a 


* * * 


* * * 


c 


ft » ft 


*1 • m 


m m ft 


ft ft * 


ft ft * 


ft ft ft 


ft ft • 


ft ft ft 


ft ft ft 


19 b 16 a 16 a 16 b 16 b 16 b 

20 a 


b 17 a 17 a 17 a 

b b b 


b 


b 


b 17 a 17 a 


c 


17 a 17 a 


b 18 a 18 a 18 a 

b b b 

b 19 a 19 a 19 a 

b b b 


b 


21 a 


b 18 a 18 a 


b 


b 


22 a 


b 19 a 19 a 

b b 


b 


19 a 19 a 


b 21 a 


c 


b 


c 


c 


23 a 


c 


c 


b 18 a 19 a 


20 a 20 a 


ft ft ft 


^ ^ ^ 


* • * 


m m m 


• # ♦ 


* m m 


24 b 21 a 21 a 21 a 21 a 21 a 

19 b 25 a b 

20 a 23 b 20 a 

b 24 a 

21 a 26 b 

b 27 a 

22 a 25 b 22 a 22 a 22 a 22 a 22 a 

b 26 a b b 


ft ft ft 


ft ft * 


* • « 


ft ft • 


ft ft ft 


b 


b 


b 


b 


20 b 20 b 22 a 18 b 

21 a 19 a 19 a 


20 a 20 a 20 a 20 a 

n 

b b b b b 

3 a 23 a 23 a 23 a 23 a 

b b b b b 


ft ft ft 


b 


b 


b 


ft ft ft 


21 a 22 a 22 b 20 a 

b b 23 a b 

22 a 23 a b 21 a 

b b 24 a b 


b b 


b 


,2,4 


A partir d’ici, nous donnerons separement les concordances de M 1 
E 1 , d’une part, et de M 3 , E 2,3>4 et V d’autre part. 
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40 a 43 a 37 b 38 b 


39 a 


b 


c 


41 a 44 a b 39 a 40 a 

b b 39 a 40 a 

42 a 45 a b/ 

b b 

43 a 46 a 39b/2 b 

b b 40 a 42 a 

44 a 47 a b b 42 a 

b b 41 a 43 a 

45- 48 a b b 

Ki H 

46 a b 42 a 44 a 43 a 

b 49 a b b 


b 


b 


c 




41 a 41 a 


«* * 


b 


c 


b 


c 


b 


b 


45 a 44 a 


47 a 


• * # 


b 


b 50 a 

48 a b 43 a 46 a 45 a 

b 51 a b b 


45 a 


• * » 


b 


46 a 


b 


49 a 


* * • 


♦ * • 


b 


52 a 44 a 47 a 

b b b 

50 a 53 a 45a/ 2 48 a 47 a 

b b 


* • • 


49 b 


c 


b 


b 


* • * 


49 a 48 a 


51 a 54 a 


• • • 


b 45a 2 
52 a 55 a 45 b 50 a 

b 46 a 


b 


b 


b 


49 a 


b 


b 


b 


b 51 a 


53 a 56 a 

55 b b 47 a 

55 a 57 3 


c 


b 


50 a 


b 52 a 


b 


b 48 a 


b 


51 a 


* *» • 


b 53 a 


b 


53 b 58 a 

54 a 58 b 

b 59 a 


53 b 


52 a 


* * * 


b 


c 


b 


56 a 


54 a 53 a 


b 


b 60 a 


b 


b 


55 a 54 a 

55 b 54 b 


57 a 


m 9 m 


57 b 61 a 

58 a b 49 a 56 a 55 a 


* * * 






« 


to to 


f 


I 


I 


4 


4 












« 


> 


» 


i 


i 
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50 b 
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5 a xa ia ia ia ia 


ia ia ia xa 

b b b b 

2a 2a 2a 2a 

b b b' b 

323a 3a 3a 


x a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


6a 2a 2a 2a 2a 2a 


2 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


3 a 


7a 3a 3a 3a 3a 3a 


b 


b 


b 


b 


b 


» • • 


• • * 


7b 3b 3b 3b 3b 3b 


4a 4a -4 a 4a 4a 


b 


« * t 


• « * 


• • • 


• « « 


• * • 


• • • 


• * • 


• • * 


4b 4b 4b 5a 


8a 4a 4a 4a 4a 4a 

b b b b b b 

9 a ... 


4 a 


• * • 


• • • 


« • • 


• • • 


5» 5a 5a 


* • » 


• • • 


* • • 


6a 5a 5a 5b 5a 


b 


b 


b 


b 


5 a 5 a 


b 


b 


6a 6a 6a 


10 a 


* * » 


* * + 


# * « 


b 


6 a 6 a 


b 


b 


b 


b 


b 


11 a 


7a 7a 7a 


• « • 


• • * 


• • • 


• • • 


• • * 


6 b 5 b 


5 b 5 c 5 b 

6a 6a 6a 6a 


b 


b 


b 


b 


7 a 7 a 


b 


b 8 a 8 a 8 a 


12 a 


* * * 


b 


b 


b 


b 


b 


8 a 8 a 


b 


b 


b 


% • • 


9 a 9 a § a 


b 


b 


7 a 7 a -7 a 7a 7a 13 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


9 a 9 a 


8a 8a 8a 8a 


8 a 


b 


b 10 a 10 a 10 a 


14 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


15 a 10 a 10 a 


b 


b 


b 11 a 11 a 11 a 


9a 9a 9a 9a 

b b b b 

10 a 10 a 10 a 10 a 

b b b b 

11 a 


9 a 


b 


16 a 11 a 11 a 


b 


b 


b 


b 


b 12 a 12 a 12 a 
17 a 12 a 12 a b b b 

b b ... 

13 a 13 a 


b 


10 a 


b 


11 a 11 a 

b b 


11 a 


* • • 




b 


b 


• • * 


• • * 


* ♦ • 


• • • 


17 b 

18 a 14 a 14 a 


b 


b 13 a 13 a 13 a 

b b b 

14 a 14 a 14 a 


11 a 12 a 


12 a 


# • m 


m ♦ • 


b 


b 


b 


13 a 


♦ • • 


12 a 


• • • 


• •• 


• • * 


b 


13 a 


• # * 


« • • 


• • * 


• • • 


• • • 


* * * 


•> * • 


• • • 


b 13 b 

b 14 a 14 a 


18 b 14 b 14 b 14 b 14 b 14 b 

19 a 15 a 15 a 15 a 15 a 15 a 


12 a 12 a 


13 a 


b 


b 
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b b b b b 

16 a 16 a 16 a 


b b 


14 a 


13 a 13 a 


20. a 


• * * 


* * * 


• * * 


* * ♦ 


• • « 


m • • 


• * * 


13 b 13 b 15 a 15 a 14 b 

14 a 14 a 15 b 15 b 15 a 

b b 


b 


b 16 a 16 a 


b 


ft ft • 


ft ft ft 


• « « 


ft * ft 


ft ft ft 


b 


16 a 


• ft ft 


ft # ft 


ft • ft 


* * m 


ft # • 


* * * 


21 a 16 b 16 b 17 a 17 a 17 a 

b 17 a 17 a b b b 

b b 18 a 18 a 18 a 

b 18 a 18 a b b b 

23 a b b 19 a 19 a 19 a 

b 19 a 19 a b b b 

b b 

24 a 20 a 20 a 20 a 20 a 20 a 


* • » 


• • * 


* • * 


» • • 


* * • 


15 a 15 a 16 a 16 b 16 a 

b b b 17 a 

16 a 16 a 17 a b 17 a 

b b b 18 a 

17 a 17 a 18 a b 18 a 


b 


22 a 


b 


* * * 


• • « 


* * • 


• * * 


* * * 


• # • 


•» ** • 


* m m 


• * * 


18 b 

b 19 a 


17 b 17 b 18 b 19 a 
19 a 20 a 19 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


25 a 21 a 21 a 21 a 21 a 21 a 

b b b b b 

c 22 a 22 a 22 a 


• * • 


• • m 


• * » 


• • • 


• * • 


* • • 


c 


ft • * 


b 


b 


25 b 22 a 22 a 


b 


# ft * 


* • • 


# • • 


• * * 


• • * 


19 b 20 b 19 b 20 a 

20 a 


19 b 

20 a 


* ft # 


» ft ft 


• ft ft 


• * * 


• • * 


# # * 


13 a 


b 


ft ft ft 


b 


D 


b 21 a 


ft li ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


b 


26 a 22 b 22 b 

b 23 a 23 a 


3 a 23 a 23 a 

b b b 


21 a 


7 


20 a ... 21 a 

b 20 c b 22 a 

21 a 21 a 22 a 23 a 22 a 

b b b b 

22 a 22 a 23 a 22 b 23 a 

b b b 24 a 

23 a 23 a 24 a b 24 a 

b b b 25 a 


b 


ft ft ft 


ft • ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


b 27 b 24 a 24 a 24 b 24 b 24 b 

27 a 23 b 23 b 24 a 24 a 2 a 

b 28 a 24 b 24 b 25 a 25 a 25 a 

b b b 

b 29 a 25 a 25 a 26 a 26 a 26 a 

b b b b b b 

26 a 26 a 27 a 27 a 27 a 

b b b b b 


b 


ft ft ft 


ft ft ft 


b 


ft ft ft 


ft ♦ * 


ft ft ft 


ft ft # 


24 a 24 a 25 a 26 a 25 a 

b b b b 


b 


30 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


d d d d 

25 a 25 a 26 a 27 a 26 a 

b b b b 


d 


31 a d d d d d 

b 27 a 27 a 28 a 28 a 28 a 

b b b b b 


b 


• * 4 


c 


c 


c 


Cl 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


♦ * • 


d d d d 


d 


d d d d d 


30 
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2 


26 a 26 a 

b b 


27 a 


28 a 28 a 29 a 29 a 29 

b b b b b 


• • • 


* * • 




32 


b 


c 


c 


c 


33 


c 


c 




c 




d d 
27 a 27 a 27 a 28 a 

b b b b 


d 


b d d d d d 

34 a 29 a 29 a 30 a 30 a 30 a 

b b b b b b 


* • • 


« • • 


28 a 


b 


c 


c 135 r 


c 


c 


c 


c 


c 


c 






d d d 

28 a 28 a 1 28 

b b b 


d 


d 


d d d d d 

30 a 30 a 31 a 31 a 31 a 

J b b b b b 


a 29 a 


29 a 


b I 


b * 


c 


J 36 L 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


c 






d d d d 

30 a 29 a 29 a 30 a 

b b- b b 


d 


d d d d d d 

37 a 31 a 31 a 32 a 32 a 32 a 

b b b b b b 

38 a 32 a 32 a 33 a 33 a 33 a 

b b b b b b 

38 b 33 a 33 a 34 a 34 a 34 a 

b b ... 

34 a 34 a 34 c 


30 a 


b 


* » • 


• • » 


• • ♦ 


• • • 


• * * 


b b 


c 


• • • 


• • • 


• • • 


c 


c 


* * * 


« * * 


31 a 30 a 30 a 31 a 

b 32 a 


31 a 


• • » 


• • • 


• • • 


• • • 


b b 


b 


32 a 31 a 31 a 

b b 

33 a 32 a 

b b b b 

34 a 33 a 33 a 34 a 34 a 

b b b b 

35 a 34 a 34 a 35 a 

b b b b 

36 a 35 a 35 a 

b b b 


b 


32 a 


b 31 b 
32 a 33 a 


b 


33 a 


• • • 


• ♦ * 


• * * 


• • • 


• • • 


b 


34 b 34 b 35 a 35 a 35 a 

35 a 35 a b b b 

b b 

35 a 39 a 36 a 36 a 36 a 36 a 36 

b b b b b b 

40 a 37 a 37 a 

b b b ... 

37 a 41 a 38 a 38 a 38 a 38 a 38 


b 


c 


c 


c 




b 


36 a 


37 a 37 a 


* • » 


» # » 


b 


b 


b 


• • ft 


37 a 36 a 36 a 36 a 




1 M2 donne un commentaire pour chaque stance; pour c elle -d, 

que le commentaire, grace auquel on voit que la stance est la meme que c Hl e de 
notre edition. 


on n a 


22 







I 








* 


I 


<> 


(i)—ce mantra est indique par ses premieres syllabes, non numerotees 
en M i, et numerate 26 b en M 3. 
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I 
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36 a 32 a 36 b 38 a 38 a 36 a 36 a 35 a 

b b b b b 

b 39 a 39 a 37 a 37 a 36 a 

b38a b b b b b 

b 40 a 40 a 38 a 38 a 37 a 

b b b b b 

b 41 a 41 a 39 a 39 a 38 a 

b b b b b 

b 42 a 42 a 40 a 40 a 39 a 

b b b b b 

b 43 a 43 a 41 a 41 a 40 a 

b42a b b b b b 

b 44 a 44 a 42 a 42 a 41 a 

b b b b b 

43 a 423(1) 

b b(i) 

45 a 40 a 44 b 46 a 46 a 44 a 44 a 43 a 

b b b b b 

b 47 a 47 a 45 a 45 a 44 a 

b b b b b 


29 a 36 b 

b 37 a 


• <* • 


b 


b 


37 a 


b 


37 a 33 a 


30 a 


b 


b 38 a 

32 a b 35 a 38 a 34 a 

b b 

33 a b 34 a 39 a 35 a 

b 40 a b b 

34 a b 36 a 40 a 36 a 

b 41 a b b 

35 a b 38 b 41 a 37 a 

b 42 a 


» • • 


b 


b 39 a 


39 a 


b 


40 a 


b 


41 a 


b 


* * * 


b 37 a 42 a 38 a 

b b 

b 38 a 43 a 39 a 


36 a 


b 


b 43 a 


43 a 


45 a 45 a 

b b 


• « * 


« ♦ • 


* « « 


b 


b 


44 a 39 a 




• # # 


* * * 


37 a 45 b 

b 46 a 


* • * 


b 


b 


43 a 


46 a 41 a 


b 


38 a 


b 


b 


b 47 a 


44 a 


47 a 42 a 45 b 48 a 48 a 46 a 46 a 45 a 

b46a b b b b b 

b 49 a 49 a 47 a 47 a 46 a 

b b b 


b 


39 a 


b 


b 48 a 

40 a 44 b 40 b 44 a 43 a 

b 45 a 41 a b 

41 a 48 b 39 b 48 a 44 a 

b 49 a 40 a b 

42 a b 41 b 49 a 45 a 

b 51 - 42 a 

43 a 50 - 42 b 50 a 

b 51 a 43 a b 

44 a b b 51 a 47 a 

b 52 a 44 a 

45 a 52 b 44 b 52 a 

b 53 a 45 a 


• • * 


b 


b 


b 


47 a 


b 50 a 50 a 48 a 48 a 47 a 

b48a b b b b b 

b 51 a 51 a 49 a 49 a 48 a 

b b b b b 


b 


b 


49 a 


46 a 49 b 52 a 52 a 50 a 50 a 49 a 

b 50 a b b b 

b 53 a 53 a 50 a 50 a 50 a 

b5ia b b b b b 

48 a 51 b 54 a 54 a 51 a 51 a 51 a 

b 52 a b b b b b 


b 


b 


b 


ce sloka n’existe qu’en V 3. 
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46 a b 

b 54 a 46 a 


b 53 a 49 a 


b 55 a 55 a 52 a 52 a 52 a 

b 53 a b b b b b 

b 56 a 56 a 53 a 53 a 53 a 

b 54 a b b b 

57 a 57 a 54 a 54 a 54 a 

b b b b b 


b 


b 


b 54 a 50 a 


47 a 


b 55 a 47 a 
48 a b 


b 


b 


b 55 a 51a 1 de 


b 


b 


b 


c 


c 


c 56 a ... 

d b 


54 b , 
* 1 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


d 


d 


d d d d d 

58 a 58 a 55 a 55 a 55 a 

b b b 


56 a 


49 a 


c 


52 a 


b d 

c 57 a 48 a 

d b b d 


b 


b J 56 b 


b 


b 


+ * • 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


c 


d 


d d d d d 

53 a 57 a 59 a 59 a 56 a 56 a 56 a 

b b b b b b 

58 a 60 a 60 a 57 a 57 a 57 a 

b b b b b b 

b 59 a 61 a 61 a 58 a 58 a 58 a 


50 a 


c 


c 


c 


49 a 


« # * 


• mm 


• • • 


• » + 


50 b 58 a b 57 a 53 b 

51 a b 50 a b 54 a 

b 59 a b 58 a 

52 a b 51 a b 55 a 


b 


b 


• * • 


♦ • • 


# • • 


b 


b 


b 59 b 62 a 61 b 

(1) (1) 

56 a 60 a 62 b 62 a 59 a 59 a 59 a 

b 63 a b b b b 

b 63 a 

64 a b 60 a 60 a 60 a 

b 64 a b b b 

65 a b 61 a 61 a 61 a 

b 65 a b b b 

59 a 61 a 66 a b 62 a 62 a 62 a 

b b 66 a b b b 

62 a 67 a b 63 a 63 a 63 a 

b b 67 a b b b 

63 a 68 a 67 b 64 a 64 a 64 a 

b b 68 a b b b 

< 

64 a 69 a b 65 a 65 a 65 a 

b b 69 a b b b 


c 58 b 58 b 


c 


c 


(I) 


• * * 


• • * 


• • 


* • 9 


• * • 


• • * 


• • • 


53 - 60 - 52 a 59 a 

54 a 61 a b b 

b 53 a 


b 


b 


c 


c 


c 


c 


c 


b 60 a 


55 a 62 a 


57 a 


b 


b 54 a 


b 


b 


b 61 a 58 a 


56 a 63 a 


b 


b 55 a 


b 


b 




b 


57 a 64 a 


c 


• • a 


• mm 


• mm 


• mm 


• mm 


57 b 64 b 56 a 62 a 59 b 

58 a 65 a b b 

58 b 65 b 57 a 63 a 60 a 

59 a 49 a b b 

49b/2 58 a 64 a 61 a 

b b 


c 


b 


* • * 


b 


59 b ... 


1 On a ici un mantra non numerate. 
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x 


y 






r ** a jL lii 
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6o a cf. 

b adh. 


59 a 65 a 62 a 

b b 


65 a 70 a 


b 


b 


70 


VII 


ADHYAYA VII 


laia ia ia 


x a 


7 a 1 a 1 a 


x a 


1 a 


1 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


8a 2a 2a 2a 2a 2a 


2 a 2 a 


2 a 


2 a 


• * • 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


2 a 


b 


3 a 3 a 


3a 3a 9a 3a 3a 3a 3a 3a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


3 a 


b 


4 a 4 a 


/]« E /}. 3 . 


10 a 4a 4a 4a 4a 

11 a 5a 5a 5a 5a 5a 


b 


b 


b 


b 


4 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


5 a 5 a 


5 a 5 a 


b 


b 


10 b 4b 4 b 4b 4b 4b 

12 a 6 a 6 a 6 a 6 a 6 a 

b 7 b 7 b 


b 


5 a 


m m m 


6 a 6 a 

b b 

7 a 7 a 


b 


5 b 


6 a 


6 a 6 a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


7 a 


* # m 


m m m 


4 4 # 


m m m 


m • m 


m • m 


a 6 c 6 c 6 c 

b 7 a 7 a 7 a 


13 a 8 a 


Q 


a 


4 * * 


* * • 


* *« 


• • • 


• * m 


7b 7b 7a 6c 

8 a 8 a 

b b 7 b b 

9a 9a 8a 8b 

b b b 

10 a 10 a 9 a 9 a 

b , b b b 

11 a 11 a 10 a 

b b b 

12 a 12 a 11 a 10 a 

b b b b 


b 


7 b 


b 


8 a 


7 a 


« • « 


* * n 


♦ » 4 


• • * 


* * • 


• m 0 


* » A 


14 a 9a 9a 7b 7b 7b 


b 


9 a 


+ * * 


* m m 


m m m 


# # m 


m 4 m 


m * m 


14 b 9b 9b 8a 8a 8a 

6 b 6 b 

a 7a 9a 9a 9a 

15 a 10 a 10 a 9 b 9 b 9 b 

b 10 a 


b 


8 a 


b 


b 


b 


10 a 


m m m 


b 




/ 


« # # 


ii a 


* • • 


b 


b 


b 


10 a 


10 a 


• m m 


b 


b 


b 


16 a 11 a 11 a 


12 a 


b 


b 11 a 11 a ii a 


b 


b 


b 


17 a 12 a 12 a 

17 b b 

b 18 a 13 a 13 a 

b b 

14 a 14 a 


4 * w 


4 * 4 


* * * 


• « * 


• • # 


• • • 


4 4 * 


b 12 a 12 a 11 b 

b b 


13 a 13 a 12 a 11 a 13 a 

b b b b 

12 a 14 a 


c 


c 


14 a 14 a 

b b 


m m # 


# * + 


mm* 


mm* 


d 


b 


b 


m m * 


12 C 


* # # 


m m m 


m * # 


« * « 


• e # 


* 4 m 


mm* 


* m m 


mm* 




18 b 14 b 14 b 1 


a 13 a 12 a 


15 a 


15 a 15 a 13 a 13 a 


3 



♦ 


> 
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b b b b 


b b b b 


b 


29 a 29 

b 30 a 30 a 

b b 24 a 24 a 24 a 

b b b 

31 a 31 a 31 a 25 a 25 a 25 a 

b b b b b 

26 a 


c 


c 


c 


c 


* * • 


* m ft 


• * ft 


« • • 


31 a 31 a 32 a 28 a 30 a 30 a 

b b b b 

32 a 32 a 33 a 29 a 31 a 

b b b b 

33 a 33 a 34 a 30 a 32 a 

b b b b 

34 a 34 a 35 a 


b 


b 


c 


c 


b 


* • « 


«* * * 


• * * 


* * * 


* «P * 


w • # 


b 31 b 32 a 32 a 26 b b 26 b 

33 a 32 a b b 

b 33 a 33 a 27 a 27 a 27 a 

b b b b b 


c 


c 


c 


c 


* • • 


• • • 


• * • 


• • • 


• * * 


33 a 


• ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


33 b 


34 b 34 b 

35 a 35 a 

b b 

36 a 36 a 

b b 


31 a 


# * * 


* * * 


** * * 


m • * 


« • * 


• * * 


b 


c 


32 a 


34 a 


b 


b 


33 a 35 a 


b 


b 


c 


c 


37 a 37 a 

b b 


c 


c 


d 


d 


36 a 


34 a 


c 


c 


b 


b 


38 a 38 a 


m * 4 » 


• # • 


* * * 


• • * 


• « * 


* # * 


33 b 36 a 36 a 28 a 28 a 28 a 

b b b b b 

34 b 37 a 37 a 29 a 29 a 29 a 

b b b 


• * * 


• ♦ * 


* • « 


• * * 


34 a 


• • * 


* I * 


• • • 


« • • 


• * * 


b 


b 


35 a 


« • # 


• * * 


• • • 


* • » 


• • • 


b 38 a 38 a 30 a 30 a 30 a 

36 a b b b b b 

31 a 31 a 


38 b 38 b 35 b 35 a 37 a 


• • • 


* 9 * 


* • • 


• * * 


• • * 


37 a 39 b 39 b 

36 b 39 a 39a0 

37 b 40 a 40 a 31 b 31 b 31 b 

b 32 a 32 a 32 a 


32 a 39 b 36 a 36 a 37 b 

b 39 a b 35 b 38 a 

40 a 40 a 37 a 36 b 

b b b 

41 a 41 a 38 a 37 a 

b b 39 a b 

42 a 42 a 


» # t> 


♦ m 0 


* * • 


# 9 * 


b 


b 


39 a 


c 


ft ft ft 


b s 38 a 41 a 41 a b 

40 a 40 b 43 b 43 b 35 a 35 a 35 a 

b 41 a 44 a 44 a b b b 


b 


b 


c 


En E 3, les deux derniers demi sloka sont inverses (c’est k dire qu’ils 
sont dans l’ordre de notre edition.) 


1 




Ij 


* 
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!«< ■ >tN«— » * '«-« <*>* Www-fc —" ,« r—» - 


»/ifjgiuh >itaUUAU jhmmi 






••.Ml 141 r->un H -»4M*i . >H «|' i » » »i MM • * M « I t . u »»■«». f a>|i»Hw •frr-1 *«»«. 




M I »** * * l»l-1UI»lr»-*HW- • 


h *i (i v>( •>•*••«• i« “ r i> 1 


b 


48 a 57 a b 47 a 47 a 47 a 

58 a b b b 

b 49 a 58 a b 48 a 48 a 48 a 

b b 59 a b b b 

b 49 a 49 a 49 a 

b b 


b 


b 50 a 


b 


58 a 


b 


51 a 


54 a 


b 51 a 


b 


b 


55 a 


59 a 


52 a 


b 


b 


b 52 a 


5 ° a 59 


b 


b 


% * # 


% * * 


* * * 


% * • 


m m m 


m % • 


60 a 53 a 53 a 53 a 53 a 51 a 60 a 60 a 50 a 50 a 50 a 

b 52 a 61 a 61 a 51 a 51 a 51 a 

57 a 51 b 6ob( 1 ) 60 b 50 b 50 b 50 b 

b 52 b 61 b 61 b 51 b 51 b 51 b 

58 a 53 a 62 a 62 a 52 a 52 a 52 a 

b 55 a 64 a 64 a 54 a 54 a 54 a 

b b b b b b 
b 54 b 63 b 63 b 53 b 53 b 53 b 

55 b 60 a 53 b 62 b 62 b 52 b 52 b 52 b 

b 54 a 63 a 63 a 53 a 53 a 53 a 

56 a 65 a 65 a 55 a 55 a 55 a 


b 


54 a 54 a 

53 b 53 b 

54 b 54 b 

55 a 55 a 


61 a 


b 


62 a 


56 b 


b 


* « « 


63 a 


57 a 59 a 


b 


+ * W 


64 a 


56 a 


b 


* * * 


* • * 


* * » 


b 


55 b 


61 a 


65 a 


m * # 


m m 0 


* # * 


* « • 


* * * 


m m * 


65 b 65 b c 55 b 55 b 

61 b 56 b 66 a 66 a 56 a 56 a 56 a 

b b b b 

67 a 67 a 56 c 56 c 56 c 

b 57 a 57 a 57 a 

b 68 a 68 a b b b 

64 a 58 a b b 58 a 58 a 58 a 

b 69 a 69 a b b b 

b 59 a 59 a 59 a 

b 70 a 70 a b b b 

60 a b b 60 a 60 a 60 a 

b 71 a 71 a b b b 

c 61 a b b 

b 72 a 72 a 61 a 61 a 61 a 

b 62 a b b b b 

b 73 a 73 a 62 a 62 a 62 a 

b63a b b b b b 


56 a 57 b 57 b 

b 58 a 


• • • 


<§ m m 


+ • # 


* • » 


b 62 a 

62 b 


b 


65 b 


57 a 


• * * 


57 b 58 c 

58 a 59 a 63 a 57 a 

67 a 67a/2 b b 

b 67 b 59 a 60 a 

68 a 68 a b b 


66 a 


• * • 


b 


b 


• * * 


b 


b 


b 


b b 60 a 61 a 65 a 59 a 

69 a 69 a b b 

b b 61 a 62 a 66 a 

b b 


b 


b 


70 a 70 a 

b b 62 a 

71 a 71 a b 63 a 67 a 

b b 63 a b 

72 a 72 a b 64 a 68 a 

b 64 a b 


c 


c 


c 


b 


• • * 


1 


II y a un 6oc qui repete 6ib. 
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1 


73 a b 

72 b b. 65 a 65 a 

73 a 74 a 

b b 65 b 

74 a 75 a. 66 a 66 a 

b b b b 


69 a 


c 


74 a 74 a 


• • • 


• • ♦ 


• # • 


• • m 


b 63 b 


b 


b 63 a 63 a 63 a 

64 a 75 a 74 a b b b 

b b b ... 

71 a 69 b 81 a 81 a fin 

70 a b b de 

. , b 82 a 82 a l’adh. 


b 


70 a 


• ♦ • 


b 


c 


c 


c 


69 a 69 a 


b 


b 


b 


75 a 76 a 67 a 67 a 72 a 

b b b b 

76 a 77 a 68 a 68 a 

b b b b 

77 a 78 a 69 a 

b b 

78 a 79 a 70 a b 

b b b 70 a 

79 a 80 a 71 a b 


70 a 70 a 


b 


b 


b 


71 a 


b 


b 


83 a 83 a 


73 a 


71 a 71 a 




b 


b 


b 


b 


b 


84 a 84 a 

b 69 a 74 a 65 a 76 a 76 a 

b b b b 

75 a 66 a 77 a 77 a 

b b b b 

b 71 a 76 a 67 a 78 a 78 a 

b b b b b 
c/2 77 a 68 a 79 a 79 a 

b b 

b 72 a 78 a 68 b 80 a 80 a 

b 69 a b b 

84 b 84 b 

85 a 85 a 

b 74 a 80 a 71 b b b 

b 72 a 86 a 86 a 

b b 

87 a 87 a 


c 


c 


72 a 72 a 
64 a 64 a 


b 


b 


65 a 65 a 


b 


b 


b 


b 


66 a 66 a 


80 a 81 a 72 a 

b b b 

81 a 82 a 73 a 


b 


b 


67 a 67 a 


C/2 


b 


b 


b 


• ♦ • 


b 


b 


68 a 68 a 


82 a 83 a 74 a 

82 b 83b 74 b 73 a 

83 a 84 a 75 a 


b 


b 


b 


72 b 72 b 


79 a 


* # * 


b 


b 


c 


c 


b 


b 


73 a 73 a 


b 


84 a 85 a ... 


b 


b 


b 


b 


75 a 8 a 


00a 


t « • 


• * • 


b 


b 


85 a 86 a 

b b 

86 a 87 a 

b b 76 a 77 a 83 a 

87 a 88 a b b 

b 77 a 


b 


76 a 82 a 


b 


b 




b 


b 


88 a 88 a 


b 


# m * 


+ m m 


b 


b 


74 a 74 a 


b 


89 a 89 a 

84 a 72 b 91 a 91 a 

b 73 a b b 

90 b 90 b 


b 


b 


• + • 


b 


c 


75 a 75 a 

b b 


b 78 a 


88 a 89 a 


b 


b 78 a 


b 


c 


c 


c 


« • • 


b 


• • • 


* • • 


* • • 


«k • * 


• * * 


• • • 


» * • 


* * 


ces deux sloka sont donnes en marge du mss. 
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. .. * 
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76 a 76 a 


85 a 73 b 92 a 92 a 


89 a 90 a 79 a 78 c 


b 


# • # 


ft ft # 


* » m 


• m • 


ft » ft 


• ft ft 


« # ft 


ft • ft 


ft ft ft 


76 b 76 b 

77 a 77 a 


85 b 74 a 92 b 92 b 


89 b 90 b 

90 a 91 a 

b b 


79 a 


ft ft ft 


89 b 89 b 


86 a 


c 


ft ft ft 


b 


b 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


77 b 77 b 


90 a 90 a 


ft • • 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


80 a 


ft ft ft 


ft ft * 


• ft ♦ 


•» t ft 


# «> # 


• « « 


« « # 


» • « 


# # • 


78 a 78 a 


b 87 a 74 b 93 a 93 a 

b b 

b 94 a 94 a 

76 a 95 a 95 a 

b b b 

b 77 a 96 a 96 a 

b 97 b 97 b 

b 78 a 98 a 98 a 


91 a 92 a 80 a 


b 


b 


75 a 


ft • ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft • ft 


ft ft ft 


79 a 79 a 


87 b 


91 b 92 b 80 b 80 c 

92 a 95 b 


b 


b 


c 


ft ft ft 


ft ft • 


80 a 80 a 


88 a 


93 a 81 a 81 a 

b b b 


ft ft ♦ 


b 


b 


ft ft ft 


81 a 81 a 


89 a 


92 b 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft * 


b 


93 a 


b 


90 a 


ft ft ft 


ft ft ft 


ft ft ft 


• ft ft 


ft ft ft 


b 


94 a 


b 


c 


91 a 


95 a 


b 


b 


ft ft ft 


• • ft 


ft ft ft 


(i)a 


96 a 94 a ... 82 a 92 a 

b b 82 a b 

97 a 95 a 

b 96 a 83 a 83 a 93 a 

98 a b b b 

b 97 a 84 a 84 a 94 a 

b b b 

b 98 a 85 a 85 a 95 a 

100 a b b b 

b 99 a 86 a 86 a 96 a 

b b b 


ft ft ft 


ft ft ft 


• ft ft 


ft ft ft 


b 


94 b 94 b 


b 


b 


c 


c 


c 


* m m 


m * m 


96 b 96 b 

97 a 97 a 
78 b 98 b 98 b 

b 79 a 99 a 99 a 

b b b 

b 80 a 100 a 100 a 

b b b 




b 


b 


* * # 


* • • 


82 a 82 a 


b 


b 


99 a 


83 a 83 a 


b 


b 


b 


b 81 


c 


c 
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2 


ADHYAYA VIII. 


1 a 1 a 1 a 1 a 


1 a 


1 a 


ia ia ia ia ia 

b b b b b b 

c 2 a 

5a 3b 4a b 


b 


b 


b 


b 


b 


2a 2a 2a 2a 

b b b b 


2 a 




• •• 


4 4 4 


• • « 


b 


3 b 3 b 




• •• 


4 4 4 


• • • 


b 


• 44 




• 4 4 


4 4 # 




333a 3a 3a 


3 a 4 


4 a 3 b 
2 a 2 b 


c 3 a 3 a 

2a 2a 2a 


b 


b 


b 


b 


b 


2 


434a 4a 4a 


b 


4 a 3 


b 


b 


b 


3 a 


b 


b 


b 


b 


b 


5b 4a 4b 4a 


4 a 4 a 


535a 5a 5a 
6a 6a 6a 6a 

b 7 b 


6 a 


b 


5 a 


b 


b 


b 


5 a 


6 a 


8 b 


5 b 5 b 


9 a 


• 4 • 


* * • 


b 


b 


b 


*44 


• * • 


9a 9b 6a 6a 6a 

b 10 a 

7a 5b 6a 5b 


* • 4 


• 4 • 


• * • 


b 


b 


b 


• * * 


4 4 4 


• 4 • 


7 a 7 a 6 b 

b b 


7 a 


5 b 


• • 9 


b 


7 a 


b 


6 a 


b 


c 


c 


b 


d 


d 


4*4 


7 a 


4 4 4 


« 4 • 


b 


7 a 






b 


8 a 


f 


f 


8 a 


b 




9 a * 


*99 


g 


8 a 8a 8a 

b b b b 

9a 9a 9a 8a 

b b b b 

10 a 10 a 10 a 

b b b 

11 a 11 a 11 a b 

b b b 


8 a 


7 a 


9 9 9 


• 99 


• 4 9 


9 • » 


b 


8 a 10 a 10 b 

b 11 a 


7a 7a 7a 


b 


9 a 


b 


b 


b 


b 


b 


8 a 8 a 8 a 


9 a 11 a 


b 


b 12 a 


c 


10 a 


b 


b 


b 


b 


9 a 


b 


10 a 12 a 


9a 9a 9b 


b 


b 13 a 


11 a 


b 


b 


b 


b 


b 10 a 10 a 10 a 
b 14 a b b b 

b 14 a b 11 a 

13 a 13 a b 15 a b 

15 b 16 a 12 a 

16 a b b b b 

1 

x b 17 a 13 a 13 a 13 a 

b b 


c 


11 


13 a 


X 2 3 


12 a 10 a 
b 12 a b b 


12 a 


12 a 


# 4 # 


b 


11 a 11 a 


13 a b 13 a 


c 


b 


b 


12 a 12 a 


m * 4 


4 4 4 


4 4 4 


• 44 


13 b 15 a 15 b 


• 44 
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14 a 17 a 17 b b 

b b* 18 a 14 a 14 a 14 a 

18 a b b b b 


c 


c 


• • # 


» * • 


• * * 


* • ft 


* * * 


* * * 


1 3 b i 3 a 13 b 11 a 13 b 

14 a b 14 a b 14 a 

b 14 a b 12 a 

15 a b 16 a b 15 a 

b 15 a b 13 a 

16 a b 16 a b 16 a 

b 16 a 


* * * 


m * # 


* * # 


* * * 


* # + 


b 


* * * 


*44 


18 b 19 a 


" 0 * # 


- # * * 


* * # # 


b 15 a 15 a 15 a 

b b 

b b 16 a 16 a 16 a 

20 a 21 a 16 b 16 b 16 b 

b b 17 a 17 a 17 a 


b 


c 


19 a 20 a 


b 


14 a 

14 b 17 a 

15 a 


4 4 * 


17 a 16 b 

b 17 a 


m # # 


m * * 


b 


b 


b 


b 


b 


18 a 


18 a 


21 3 22 3 


b 


b 18 a 18 a 18 a 


# • * 


# ♦ * 


* w# 


* * ♦ 


b b 


b 


22 a 23 a 


a 


* « # 


# * * 


* # 4 


4*4 


b 


* * • 


• « • 


* * * 


4 « * 


* * • 


18 b 

19 a 


18 b 18 a 16 b 15 c 

19 a b 17 a 16 a 

b 19 a b b 

20 a b 18 a 17 a 

b 20 a b b 

21 a b 19 a 18 a 

b 26 a b b 

22 a b 20 a 

b 27 a b 19 a 

23 a (1) 21 a b 


• • * 


m + m 


* « # 


B b m 


B B « 


23 b 19 a 19 a 19 a 19 a 

23 a 24 a b b b 

b b 21 a 21 a 21 a 

24 a 25 a b b b 

b b 21 a 21 a 21 a 

5 a 26 a b b b 

b b 


b 


20 a 


b 


* # m 


21 a 15 a 

b 

16 a 


b 


Jmt 


c 


c 


c 


c 


c 


b 26 a 27 a 22 a 22 a 22 a 

hi7a b b b b b 

27 a 28 a 


22 a 


c 


c 


c 


B m B 


ft « * 


• mm 


B B « 


* B # 


21 b 20 a 23 a 

22 a 


23 b 

24 a 


17 b 

18 a 28 a 29 a 


b 


b 23 a 23 a 23 a 

b b 


b 


b 


b (1) 


b 


b 


b 


b 


c 


c 


c 


c 


c 


25 a 


23 a 21 a 24 a 

b b 


19 a 29 a 30 a 24 a 24 a 24 a 


B B B 


b 30 a 


b 


b 


b 


b b 


b 


• m * 


(1) 22b et 23 de notre edition sont donnes en desordre (cf. textc, p. 135, 

n. 1). A la fin, le numero dn sloka est 39 (lapsus pour 29), mais il n’y 
fait 2 sloka et demi. 


a pas en 
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b 24 a 22 a 


26 a 


19 b 30 a 31 a 25 a 25 a 25 a 

20 a 


25 a 


b 


b 


31 a 


b 


b b b b b 

31 a 32 a 26 a 26 a 26 a ■ 


• • * 


• • • 


• • « 


• « • 


♦ • • 


••• 


• •• 


26 b 21 a 

27 a b 25 a 23 a 

b 22 a b b 

26 a 


«•« 


• ♦ • 


• • • 






• • • 


• * • 


« • « 


26 a 


31 b 32 b 26 b 26 b 26 b 


b 


• # • 


I «t 


• • • 


• ft * 


* • « 


• # • 


• • • 


• • • 


• • • 


• • • 


♦ ♦ • 


« « • 


• • « 


22 b 


24 a 


27 a 


32 a 33 a 27 a 27 a 27 a 

b b b 

33 a 34 a 


• • * 


b 


23 a 

28 a 23 b 26 b 25 

b 24 a 27 a 


b 


• • « 


• • 4 


b 


28 a 




(i)a 


♦ • • 


* « a 


b 


b 


b 


b 


b 


b 


b 26 a 


29 a 


* • • 


34 a 35 a 




28 a 


b 


• # « 


b 


• • • 


• • t 


• • • 


• • • 


• • « 


• • • 


25 a 


27 a 29 b 


20 b 34 b 35 b 28 a 28 a 28 a 

c 36 a b b b 


• • «t 


b 


b 


c 


21 a 


«* • * 


29 a 31 b 

b 32 a 


28 a 


30 a 


(i)a 


• • • 




* • • 


■ • • 




b 


b 


b 


b 


30 a 


29 a 


3i a 




b 33 a 


b 


b 


b 


* • * 


§*• 


• • ♦ 


• # • 


30 a 


35 a 36 b 29 a 29 a 29 a 

b 37 a b b b 




* * # 


« » • 


b 


• • • 


1C1 


• • • 


douze 

sloka 


et 


demi 


(2)a 


b ... 

24 a 38 b 40 a 32 a 32 a 32 a 

b 39 a 


• • • 




* • ♦ 


• • • 


• • • 


31 a 


b 


b 


b b b 

33 a 33 a 

b b 


b 41 a ... 


32 a 


* • • 


• • » 


28 b 


b 


40 a 


* • • 


(1) ces sloka sont donnes en marge du manuscrit. 

(2) devant ce sloka, on a les sloka 31 et 32; cf. p. suivante. 


23 
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iHVnf ** im 




l W — 


- - * 




n fMM'***'*-- ***• 


b 42 a 


34 a 


29 a 


* • ♦ 


a 


# # 4 » 


• * • 


» • # 


» « • 


* * * 


b 


* # * 


# # * 


* # ffc 


# « * 


o * * 


* » « 


34 b 34 b 


41 a 42 b 

b 43 a 


32 b 31 c 

32 a 25 a 


31 a 33 b 

b 34 a 30 a 33 a 

b b b 

H 

b 35 a 31 a 34 a 33 a 

b b b 

33b/2 36 a 32 a 35 a 34 a 

b b b 

33b/2 37 a 33 a 36 a 35 a 

b b b 

4 

b 38 a 34 a 37 a 

b b b 

b 39 a 35 a 

b b 

b 40 a 36 a 38 a 

b b b 38 a 

b 41 a 37 a 39 a 

b b b 




* * * 


m m m 


35 a 35 a 


b 


b 


b 


b 42 a 


b 


32 a 


b 44 a 


26' a 


b 


b 


b 


o 43 a 
27 a 43 b 45 a 

b 44 a 


b 


33 a 


37 a 37 a 


b 


b 


b 


b 


• * * 


b 46 a 


28 a 


b 


b 


b 


b 45 a 


b 


34 a 


b 47 a 


36 a 29 a 


b 


b 


b 


b 46 a 


b 


35 a 


b 48 a 


c 


c 


30 a 


c 


c 


47 3 


36 a 


37 a 


« * • 


» • « 


* * # 


* * * 


• * • 


b 48 b 

c 49 a 


b 


40 a 40 a 


b 


b 


37 a 


b 


48 a 


b 


41 a 41 a 


b 


b 


b 50 a 


38 a 


c 


b 


42 a 42 a 

nr “ 


49 a 


• * * 


• » * 


* * * 


* * • 


• * * 


b 


b 


b 51 a 


b 


43 a 43 a 

b b 


50 a 


b 52 a 


b 


51 a 


c 


c 


* • « 


• • * 


#»• 


• * • 


* • • 




30 b 

31 a 52 a 


b 53 a 


38 b 42 a 38 a 40 a 39 a 

b b b 

b 43 a 39 a 41 a 40 a 

b b b 

b 44 a 40 a 42 a 41 a 

b b b 

b 45 a 41 a 43 a 42 a 


^ a a 


b 


b 


b 


b 


39 a 


b 


b 54 a 


45 a 45 a 


b 


b 


b 


b 


32 a 53 a 


40 a 


b 


b 55 a 


b 


b 


b 


b 


33 a 54 a 


41 a 


b 


b 56 a 


47 - 47 


b 


b 


b 


42 a 


# <► * 


* * * 


* m m 




* * m 


* # * 


34 a 55 a 56 b 

b 57 a 


41 b 

42 a 


a 


a 


* # # 


* • • 


• • # 


• * * 


b 


b 


* # * 


• * * 


• • 9 


mm* 


mm* 


b 


42 b 46 a b 43 c 42 c 

43 a b 43 a 44 a 43 a 

b b b 


56 a 


49 a 49 & 

21 b 36 a 37 b 30 a 30 a 30 a 

b 38 a b b b 


m m * 


m * ♦ 


b 47 


22 a 





r 
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r 


if 




46 b 


46 b 




t 


56 b 


58 b 






I 


» 


I 


* 


* 


♦ 


1 


I 


mt 
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^,-.fn) ■•(■» ■* — wJlHMf M> n«vi«w<w« 1 1 *a 1 ♦«r***i* —>*► 


«►—' ft*. ***f~~>* * 


#► 


38 a 66 a 68 b 58 b 


b 58 b 


b 62 a b 54 b 57 a 

57 a b 57 a 

57 b 63 a 57 b 55 a 58 a 

58 a b 58 a b 


b 69 a 


b 


c 


c 


c 


c 


# * # 


68 a 70 b 59 a 59 a 59 a 

b 71 a b b b 


# # * 


b 


64 a 


m * # 


♦ * • 


# # # 


* # « 


* # • 


» * * 


* # * 


* • * 


* • « 


b 


65 a 


b 


* * • 


* • • 


# ♦ * 


• * * 


58 b 56 a 59 a 


58 b 


* • # 


b 


b 


59 a 


59 a 


b 


b 


c 


c 


# • m 


a 


• ♦« 


* * * 


• • * 


• • • 


b 


a 


b 




b 


- **H n r* , 


t 4* * ” ' 


J)9*v -J 


II $-* Y- »1 


- •* t* »• %* I I 




HUfU)Mv«u.«^ ‘ . «k to *»• -• 1"«i 


• V W-» « 


• » t* 


*Hr—‘#W*i 


CONCL US ION 


60 a 66 a 60 a 57 a 60 a 

b b b b 

61 a 67 a 61 a 58 a 61 a 

b b b b 

62 a 68 a 62 a 59 a 62 a 

b b b b 

63 a 69 a 63 a 60 a 63 a 

b b b b 


* # # 


4 # M 


* * # 


# # # 


* * * 


* # • 


b 


b 


b 


b 


# 4 * 


4 * * 


* 4 '* 


4 # 4 


4 4 # 


4 4 # 


39 b 69 a 71 b 61 a 61 a 6x a 

40 a 


• * * 


* • * 


* # * 


• * # 


b 72 a 


b b b 


b 


70 a 


# # » 


4 # 4 


4 4 4 


4 4 4 


b 73 a 


b 


71 a 


b 74 a 


• 44 


4 * 4 


# # 4 


40 b 72 a 

41 b 73 a 75 b 


b 


CS2 0 62 d 


b 75 a 


b 


b 


63 a 63 a 



<* 


* 




ft 


k 


* 


* 


I 


s 


* 


► 


( 


v 


m 


i 


I 


* 


k 






i ^ 


i 






i 


i 


* 


V 


I 


* 


I 


I 


1 


) 


I 


I 
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APPENDICE II 


Chapitre IV 

du sloka 24 a la fin, dans M 3 , E 2,3,4 et V 


Lorsque Rama fut parti dans la foret, Bharata vint vers le Rocher 
et s’y fixa, apres avoir fait des pinda, etc., pour ses ancetres et avoir fixe Rama 


24 . 


X 


♦ 


A 


lci-meme. 




etablit Rama, Sita et Laksmana et des 


25. — Le seigneur 


mini dans 

l’ermitage de Bharata, qui est toujours entoure des plus saintes personnes 




W 


26. 


% 


qui, tola 


*»v 


lite du dharma , se tient comme exemple pour ce monde; celui qui fait un 
sraddha sur l’empreinte des pieds de Matanga fait traverser tous ses ancetres. 


Si on se baigne dans le tlrtha de Rama, si on adore Rama et Sita 
si on s’incline devant Ramesvara, on ne renait plus. 


27. 


3 


De plus, une montagne a couvert les reins du rocher; on 
le roi Dharma a dit: “Ne marche pas !” 


28. 


# 




• v, 


(e’est pourquoi) on l’appelle 


i 


na-aa 




m 
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lorsque les sloka ont leur equivalent dans notre edition, 
pas cru necessaire de repeter les notes aidant a leur comprehension. 

2 Bharata. 

cf. edition, p. 116, note 3. 

il s’agit de la Kaka-sila. Pour les sloka 28, 29 et 30, cf. edition SI. 
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Ce demi -sloka et le precedent manquent en V 1 . 
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Pour l’immobiliser, le roi Dharma et le roi Yama s’y etablirent; 
je leur lancerai une ofFrande pour obtenir la liberation de mes ancetres 

Les deux chiens, Syama et Gabala, sont de 
je leur lancerai une offrande : qu 


cc 


29. 


77 
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Vaivasvata: 


<( 


30. 


A' 


’ils soient inoffensifs !” 


Que les corneilles qui se tiennent k l’est, a Pouest, au nord-ouest, 
au sud et au sud-est acceptent le pinda que j’ai encore place. 


U 


3 i. 




Sur la main droite du Rocher fut place le Kunda-parvata. 2 


rv* • * 

T imira 


32. 


3 


Aditya, Isana et Bharga, ces MaheSvara 3 , 


Vahni, les deux Varuna, les quatre Rudra donnent la delivrance 
aux ancetres; si on les salue et qu’on leur fasse une pujd pres de Permita 
de Bharata, 4 


33 - 


e 


de ses fautes, graves ou Icgeres, 


« 




on est 


meme que ses 

ancetres 5 en quelqu’endroit que l’on se trouve dans l’ermitage de Bharata, 
6 devarsi, si, une fois baign<§ on fait un §rdddha , etc., (le merite qu’on a ainsi 
gagne) ne va pas decroitre pendant la duree de ce kalpa. 
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ces trois mantra rapellent ceux qui sont donnes en VII, 46 a 48. 
pour ce d&xm-sloka, cf. Edition 23a. 

les quatre formes de Ravi que l’on vient de nommer; cf. p. 363 








si. 36. 


on parle k nouveau du Bharatasrama, apres le Kundaparvata et la 
Kakasila. II y a beaucoup de confusion dans cette partie. 

6 le sveta-Varaha kalpa dans lequel nous vivons. 
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3 E 34 
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A Gay 3 , un sraddha est imperissable, ainsi qu’un japa , un homa 


35 - 


et un tapas : tout est eternel, dit-on, et aussi ce qui est donne Hanc Permita 
de Bharata. 


e 


36. — Sous la forme des quatre yuga, les quatre representations de Ravi, 
lorsqu’elles sont vues, touchees et adorees, donnent la delivrance aux ancetres 

37. — Le supreme Brahman est appele Mukti-Vamana, et aussi Taraka; 
ces deux Seigneurs des dieux sont des bateaux pour ceux qui souffrent sur les 
flots de l’ocean. Ce Brahman est celui qui fait traverser tout le monde, 

et vivants. 




morts 


38. — Celui qui voit Trivikrama-Brahman 1 , le meilleur des Purusa, 
juste va avec ses ancetres 4 F Issue supreme. 

39. — Sur le pied gauche du Rocher fut placee la montagne Antaka 

celui qui y donne des pinda pour son pere envoie ses ancetres dans la cite de 
Brahman. 


ce 


o 


M * 
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A cote de la foret de Naimisa 3 , Brahman sacrifia avec les dieux; 
ce tlrtha s’appelle Mukhya, les dieux se tiennent 4 cet endroit. 
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autre nom de Mukti-Vamana. II y a une belle representation de Tri 


vikrama a Rama-Gaya., k cote du Bharatasrama. 


\ 




on ne voit pas quelle est cette montagne; mais ce dem i-sloka semble 
etre un double de 43b. 

3 il s’agit certainement d’un tlrtha de Gaya, mais il n’existe plus aujourd’hui. 
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ces trois lieux seuls 1 , excellent muni. 


Parmi les tirtha, dans 


tout 


41. 


acte mauvais est detruit, Narada. 


Cette foret de Naimisa, sainte, est frequentce par des hommes 


42 - 


la Vyasa, Suka, Paila, Kanva, Vedhas, Si 


tres saints; il y a 


iva 


an 


> 


Le seul fait de les voir libere l’homme de ses fautes. 


43 - 


Sur la main gauche du Rocher, il y a la montagne Udyantaka. 


Cette montagne a ete apportee par Agastya le magnanime 2 ; Brahman 
et Hara y ont pratique un severe tapas. 


44 - 


II y a 14 l’excellent bassin d’Agastya 3 , rare dans les trois mondes 
les huit muni, y ayant pratique un tapas fructueux, sont alles vers Siva; si on 
salue pres du bassin les huit muni, on conduit ses ancetres dans la cite de 
Brahman. 


45 - 


y 


46. — Sur la main gauche du Rocher, Agastya le magnanime a etabli la 
reine des montagnes, auspicicuse, (l’apportant) de la montagne Udaya; pleine 
de chants divins, de musique, etc., c’est la montagne “de la musique instru- 

mentale’ ’. 
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il s’agit peut-etre des trois precedents, Kundaparvata, Antakagiri et 
Naimisaranya, ou peut-etre, si Antaka-giri est un autre nom de Udyantaka, 
Kunda-parvata, Bharatasrama et Naimisaranya. Cela confirmerait notre hypo- 
these p. no, note 3) que ce chapitre en formait autrefois deux, dont la 
separation devrait se faire ici entre les sloka 31 et 32. 

pour 43b et 44a, cf. edition sloka 30. 
appeie dans l’autre version Udyantaka-kunda. 
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ce demi -sloka n’est pas en V 1 . 
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Gaya M 
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troupe des 


et chante avec eux des 


et des apsaras, s’y trouve aujourd’hui encore 
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chants divins 




Mohanottama 


Et Mohana 
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is instruments 


Dhyanin, Samgltin, Puspadantaka, Haha, Huhu, etc. j 
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et chanterent. 
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(fit) une grande fete sur la montagne. 


ne chantant que des chants suaves 




C’est pourquoi cette montagne est frequence par les dieux aujour 

a 14 Dharma, Aja, le Seigneur des dieux 


5 °- 


d’hui encore quotidiennement; il y 

Hara, dont le corps est enduit de cendres. 


t 


Rudra, accompagne de Parvati, si on l’adore et qu’on 

lui sur la montagne 
ancetres. 




sur 


j*- 


51. 


supreme pour les 


Gitanadita, est heureux : il est Tissue 


A Gaya, l’Esprit supreme est Gopati ou Gadidhara; si on adore 


52. 




Rudra, 6 muni, la mdya de Vi?nu est dissipte. 
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48c se retrouve dans notre Edition en 32a 
la mdya de Visnu se trouve 4 Gaya parce qu’il y est l’Esprit supreme. 
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Gaya Mdhdtmya 


Sur la main droite du Rocher, la montagne 


a a ete 
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1 




placee 1 par le roi Dharma; 14 se tient A 


et son 
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Celui qui, s’dtant baigne, donne des pi 


lempreinte 

Ai 

d’Agastya va dans le monde de Brahman. 2 IP re?ut une faveur de Brahman : 

saintet£” difficile 4 obtenir sur terre 


4 


54 * 


ki 
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<< 


une 


> 


Lopamudra pour Spouse et l’Issue supreme pour ses ancetres 

c’est voir disparaitre le 


4 


55 


4 


m 






meurtre 




d’un brahmane; 


(voir) Agastya et son epouse, c’est conduire ses ancetres dans la 


56. 


cite de Brahman. 


Dandinatha pratiqua un tapas sur la montagne qui se trouve au sud de la 
colline de Sita. 8 


II y a 14 un banyan (qui est) le Seigneur des banyans et Prapitamaha 

En face, il y a le bassin de Rukmini, 4 l’ouest, la riviere Kapila; sur le bord de la 

riviere, il y a le Seigneur de la Kapila; le jour oil la nouvelle lune tombe 
lundi, 7 
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pour ce demi-fMtz, cf. Edition 39b. 

pour ce demi-iMa, cf. Edition 34a; le sloka qui est 
dans notre Edition en 34b et 33a. 

Agastya. 

pour 54b et 55a, cf. edition 33b et 33c. 

il y a ici sans doute une interpolation; le temple d’Agastyesvara 
au sommet de la montagne Udyantaka. 

6 1 ’autre version joint ce dzmi-floka 4 l’equivalent du sloka 26; 
Edition note 4 38b. 

pour ce sloka et 58a, cf. Edition 40 et 41a. 




en note se retrouve 
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se trouve 


cf. notre 
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L’homme qui, apres s’etre baigne et avoir adore le Seigneur de la 


58. 


Kapila, ferait un sraddha et un don de pin da obti 


delivrance pour ses 


anc etres. 


59. — L’Agnidhara 1 vient ensuite de l’excellente montagne Udyantaka; 
il y a la le bassin de Sarasvati 2 qui fut fait par Sarasvati. 

60. — II y a la le seigneur Sukra avec ses fils, Sanda, Marka, etc. Celui 
qui, apres s’etre baigne, fait un sraddha, des pinda, etc. dans chaque empreinte 
de pieds de ces grands muni fait traverser ses ancetres. 


Sur la main gauche du Rocher a ete placee la montagne Grdhra- 
kuta; des maharsi y pratiquerent un tapas sous forme de vautours et atteignirent 
la perfection; 


6x. 




c’est pourquoi la montagne s’appelle Grdhrakuta ; il y a 14 Grdhre 
svara; voir et adorer Grdhresvara, c’est aller dans le sejour de Sambhu. 


62. 


63. — Et il y a la caverne des vautours : celui qui y donne des pinda obtient 
le monde de Siva. Il y a aussi le banyan des vautours : si on l’honorc, 
obtient ce qu’on desire et on va au ciel. 


on 


e*rt v '***«» 4»I. I > vuu( u 




H 'WlMuitM ( 




il y a une foule de petits torrents saisonniers qui descendent de 


1 


ces 


montagnes. 

2 La Sarasvati est aujourd’hui une partie de la riviere Mahanadi 
de son confluent avec le Nairanjana. 

cette montagne est decrite dans notre edition dans les sloka 57 a 60. 
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Si on voit Siva “libcrateur de la dette 
on va vers Siva. 


» u 


libcrateur des fautes 


yy 


64. 


> 




II y a la l’etang de Mulaksetra; celui qui y donne des phyla conduit ses 


ancetres au ciel. 


65. — La montagne Adipala a ecrase le ventre du Rocher; 14 se tient 
Vighnesa sous forme d’elephant, celui qui detruit les obstacles; si on le voit, 
les obstacles disparaissent et on conduit ses ancetres dans la cit£ de Brahman. 1 


Sur la pente du Mundaprstha, il y avait le bois de deodar. 


66 . 


Voir les montagnes Mundaprstha et Aravinda, c’est faire disparaitre le 


mal (qu’il y a en soi). 

Celui qui donne des phyla dans le nombril de Gaya, dans la Susumna 
conduit ses ancetres au ciel. 






67. — Sur le pied gauche du Rocher 3 , le roi Dharma a place le Preta- 
parvata; cette montagne, appelee Pretasila par suite du mal (qu’elle contient 4 ). 


fut rejetee au loin par le pied du Rocher 4 cause de la presence de 
ce mal 8 . Le Pretakuta a et<i purifie par son contact avec le Rocher. 


68 . 


69. — Et il y a 14 le Pretakunda : les dieux s’y tiennent avec leurs empreintes 
de pieds. Si on y fait des pintfa, etc., on libere ses ancetres de l’etat de preta. 


y 






1 


pour 65a, 65b, 66a et 66b, cf. edition si. 61, 63b et 64a. 
riviere non reperee. 

3 dans l’autre version, cette montagne se trouve sur le pied droit. 

4 cause de la presence de nombreux preta. 

la description du Pretaparvata se trouve dans notre Edition dans les si. 
49 4 52; mais les vers sont dans un ordre different. 
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Et particulierement, ils sont nombreux k faire obstacle aux hommes 


70 . 


qui font des sraddha, etc., dans ce iirtha pour liberer leurs ancetres, les preta, 
sous forme d’archers, qui sont cause que Ton reclame une taxe 


m 


Le (rocher de) Mundaprstha, qui est la demeure de Mahadeva 
et qui est marque de pieds, se trouve sur le Gayasiras auspicieux : k le voir, 
chacun est absous de ses fautes, graves ou legeres ; parce qu’il est pur et 
preta , etc., il est tres pur et excellent. 


71 . 72 . 




73. — Chez les KIkata, Gaya est sainte, saint est le bois de Rajagrha, 
I’ermitage de Cyavana est saint, sainte aussi la riviere Punahpuna, 


74. — ainsi que le Vaikuntha, le Lohadanda, le Grdhrakuta et le Sonaka 1 : 
par un sraddha, etc., en ces lieux, on conduit tous ses ancetres dans la cite de 
Brahman. 


Sur le Mundaprstha, un muni fit un tapas sous forme de courlis; 
comme il Pa marque de ses pieds, on l’apelle Krauncapada. 


75 - 


Si on se baigne dans P dtang qui est la, on conduit au ciel sa propre 


76. 


famille. 


Et une offrande aux Corneilles sur la Kakasila lib ere de la dettc. 
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les deux derni eres montagnes sont peut- etre celles de Raj agrha; il est 
difficile de situer les autres. Pour 73 et 74a, cf. edition 55 et 56a. 

pour les Hoka 75 et 76, cf. edition 64a, 65 et 37c. 
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Sur la pente du Mundapr?tha, il y a 
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ce nom ne correspond 4 aucune riviere, il est vraisemblablemcnt cor 

rompu, mais que represente-t-il ? 
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la Kausiki, la Brahmada qui est la meilleure et qui lave l’impurete 


81. 


de chacun, la Krsnaveni, la Carmanvatl, deux rivieres qui donnent la 


delivrance: 


Lomaharsa ayant appele soudain la meilleure des rivieres, ce fut la 
Narmada qui vint par la force de son tapas, 6 le meilleur des muni. Celui qui, 
s’etant baigne dans routes, donne des pinda conduit ses ancetres au ciel. 


82. 


83. — L’homme qui, etant entre dans la Brahmayoni, pourrait en ressortir, 
se rend alors dans le Brahman supreme, libere qu’il est de toute renaissance. 


x 


84. — Si on se baigne dans la Nihksira et la Puskarini et si on fait 
sraddha, etc., sur le divin Krauncapada, selon la regie pendant trois jours, 
on conduit tous ses ancetres au ciel, meme ceux qui auraient commis les cinq 
fautes. 


un 


Sur le Bhasmakuta, il y a Janardana 2 ; celui qui lui donne un piwla 


85 - 


dans la main, de la main droite, pour soi ou meme pour d’autres vivants 
sans sesame, meld de lait caille, tous vont dans le monde de Visnu. 

** * mm 


(pin4a) 


7 
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pour ce sloka, cf. Edition, si. 35. 

la description du Bhasmakuta se trouve dans notre 6dition de 42 a 48 
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Cepinda que je te donne dans la main, Janardana, tu devras me le 
donner sur le Gayasiras, lorsque l’heure de la mort sera venue pour moi. 
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Tel est dans le Vdyupurana, dans le kalpa Svetavaraha, le quatrieme 
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Les circuits de pUer inage h Gaya a travers les ages 
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Nous donnons ci-aprbs un tableau comparatif de divers circuits que les pelerins ont pu 
effectuer & Gaya, d’apr&s les textes que nous poss6dons. 

Nous n’avons pas cru ntessaire, comine le fait M. L. P. Vidyarthi 1 de donner la “liste’ 

des tirtha de Gaya qui se trouverait dans la Vim-sarphita, puis que, commenous l’avons montre 2 , 
il n’est pas possible de tirer quoi que ce soit de certain de celle-ci. 

On ne s’ctonnera pas de Pabsence de certains textes importants, comnie le Tirthavivecana 
kanda du Knyakalpataru, qui ne donne rien de plus que le Mahdbharata, ou les compilations 
post6rieures au Tirtha-cintdmani , qui ne font que rep6ter celui-ci. 

D’autre part, on notera qu’il s’agit bien de circuits, et non pas de tons les tirtha et vedi cites 
par tel ou tel texte. Par cxemple, en ce qui concerne le Mahdbhdrata, nous avons donne, dans 
Pordre, les sites dont il est question dans le chapitre LXXXII de VAranyaka-parvan , laissant de 
cote les tirtha de Gaya qui peuvent etre citds en d’autres endroits 

nous presenter un veritable circuit. De meme, pour la Smrti-candrika , on a donne seulement le 
circuit en 5 jours, bien que nombre de lieux fussent dScrits ensuite. 

Pour ce qui cst de Pepoque contemporaine, les documents sont naturellement beaucoup 
plus abondants; nous avons choisi ceux qui nous ont paru le plus caracteristique. Rappelons enfin 
que la liste du circuit VIII n’est suivie que par une minority de pterins, bien que ce soit la plus 
recente que nous ayons pu trouver 3 , et que certains des Heux nomm£s semblent tomb es dans 
Poubli le plus total. Cependant, il ne manque pas de sanctuaires, d 61 aiss 6 s autrefois, aujourd’hui 

reconstruits par de pieux hindous — les deux derniers en i960 6tant celui de Mundapr§rha et 

• * • , ^ 

de Bhima-Gaya <— pour nous donner k penser que cet oubli n’est peut-etre que provisoire. 

1 4* 1 

Le proeddd consistant h ne prendre que les lieux saints figurant dans un circuit — considered 
& ce titre comme les plus importants — pour artificiel qu’il put paraitre, nous a semble neanmoins 

* »i « ft* 

propre d donner une id6e assez precise de ce qu’a 6te Involution du centre de pelerinage irnpor 
tant qu’est Gaya. 
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car seul ce chapitre semble 
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CIRCUIT I {Mahdbhdrata, III, LXXXII, 71 a 88 ) 


ft 


v 


I 


I 




I 




1 


Brahmasaras (entoure du Dharmaranya 4 ); 4. 


Mahanadi; 3. 




1. — Ak$aya-vaja; 2. 

Yupa 5 ; 5. — Dhenuka; 6, 

8. — Savitra-pada, sur PUdyanta-par vata°; 






* 


empreintes des pieds de Kapila et de son veau; 7. — Grdhra-vara ; 




Phalgu, il.-— Dharma- 


Yoni-dvara; 10. 


9 * 


j 






1 


9 




1 


ft 


* 






cf. The sacred complex in Hindu Gay a, p. 19. On constatera a ce propos une fois de plus 
Pindigence de Pinformation de cet auteur. 

cf. Introduction , p. LII. 
cf. Introduction , p. XX. 

le Dharmarapya ne semble pas etre ici un lieu oil Pon pratiquait des rites et, quoi qu’il 

en soit, ne correspond en aucune fa?on au site appele aujourd’hui de ce nom. 

on nous dit seulement que ce poteau a et£ plants par Brahman; plus tard, on nous indiquera 

qu’il servit au sacrifice de ce dieu. 

6 Udyanta-parvata n’est, semble-t-il, pas une vedi, mais sert ici a situer le Savitra-pada, 
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Brahmapas tirtha 2 . 


pfsrha (ou Dharmaprastha); 12. 


CIRCUIT II C Smrti-caridrika , p. 194, sq.) 


Paitamaha; 


ier jour; 1. — Uttara-manasa; 2. 

2 toe jour : (dans le Dharmapr§;ha 4 ) 4. — Matariga-vapI; 5, 

3 toe jour : 6. — Brahmasaras; 7. — Yupa 6 ; 

4 toe jour : 8. — Mahanadi; 9. — Gayaiiras 7 ; 

5toe jour: 10, — Ak?aya-va;a. 


; 3 * 


* im «** ft 

Yupa-kupa^ 


CIRCUIT III (Gayd-mdkatmya*) 


ier jour: 1. — Mahanadi; 

2toe jour : 2. — Brahma-kunda 9 ; 3. 

Paiica~tirtha l{i ; 4. — Uttara-manasa; 5. • 

Phalgu-tlrtha; 9. — Pitamaha; 10. 

2toe jour : (dans le Dharmarapya 11 ) 11. 

14. — Dharma et Dharmeivara 12 ; 15. — Mahabodhi-taru; 
3toe jour; 16, — Brahmasaras; 17.—Yupa; iB. 

4toe jour: 20.—Phalgu-tlrtha; 21. — Vi§rtu-pada; 22. 

24. — Dak$iruigni-pada; 25. — Ahavaniya-pada; 26, 
pada; 28. — Avasathya-pada; 29. — Surya-pada; 30. 


Preta-parvata; 


Kanakhala; 7. 


Dak§ina-manasa; 8. 


UdicI; 6. 

• Gadadhara; 
Mataraga-vapI; 12. 


Y upa-kupa; 


Matangeia; 13. 


Kfika-bdi; 

Rudra-pada; 23, 
Garhapatya-pada; 27, 
Kartikeya-pada; 31. 




19 , 


> • 


i 




Brahma-pada; 


Sahhya 

Kraunea 


mmmm 


certains manuscrits seulement poss&dent ce vers; scion nous, il $*agirait d’unc intcrpola 
tion; cf. Introduction , p. XXXIV. 

nous l’intSgrons ici dans le circuit de Gay 3 , mais il est possible qu’il n’en ait pas fait panic 

et qu’il ait 6t6 Pobjet d’un pfclerinage s6par6; les textes posterieurs font une place a part a cette 
region du Gaya-k?etra (si toutefois notre hypothec Brahmarias tirtha « Brahma-kuru}a est exacte). 

ce Kanaka est sans doute Tactuel Surya-kunda; plus loin, on appellc ce tirtha Kanakananda. 
11 est possible que la vedi centrale du Surya-kunda, appelee aujourd’hui Kanakhala, ait pris ce 
nom par suite de la rencontre de Kanaka et de Kanakhala, tirtha celebre du Himalaya. 

4 il faut lire sans doute Dharmaranya. 

aucune precision n’est donn£e au sujet de ce poteau sacrificiel et de ce putts; plus tard, la 
Hgende nous dira qu’ils ont servi au grand sacrifice de Dharma. 

on nous dit plus loin, reprenant le Mahdbhdrata , que cc poteau a etc plant & par Brahman. 
tmcunpada n’est signal 6 sur le Gayaiiras, et ce qui suit donne a penscr qu’il 
confondu avcc le Mupdapr?jtha, qui, lui, porte des emprcintcs de pieds, et que par consequent 
il s’agit peut-&tre encore de la colline appelee de nos jours Brahma-yoni. 

d’apr&s le texte de notre Edition; nous le plains avant le Tirtha-cintdmani 
de son anteriority r6elle, 

il est possible qu’il faille placer avant ce lieu la Prcta-fila (ou moderne Rama«iiht); 
cela ne ressort pas nettement du texte (cf. cependant VI, 17). 

10 lc circuit reprend Ik au premier jour, scion le schema donn£ par h Smrii-candrikd, 
considtoblcment augment £. 

Dharmaranya n’est pas une vedi particulito, mais seulement la zone 
vapi, etc. Cf. p. 389, note 5. 

12 selon les indications fournies par Monier-Williams (cf 
ces dieux sont situ6s dans le Dharmaranya, et par consequent ccs dieux 
Stre confondus avec le Bouddha; il est vrai que ces renseignemetus sont tardifs 

avaient pu changer. 
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n’est pas encore 




sans prejuger 
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ou est siiuee Matatiga 
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* circuit VII) les sanctuaires 


ne semblent pas pouvoir 
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pada; 32, — Sakra-pada; 

Kanakeia, Kedara, Narasimha et Vamana; 
5 feme jour : 38. — Gadalola; 3 39. 


33 * — Agastya-pada; 34. 


— Kaiyapa-pada; 35. 
Gayaiiras 2 ; 


1 


5 36 . 


> » • 


37 - 


Aksaya-vajfa. 


CIRCUIT IV ( Tirtha-cintamarp , p. 282 k 325) 


ier jour : 1. — Mahanadi 4 ; 2. 


Rameia, Rama et Sit a; 

a 

— Rama; 6. 
Preta-parvata; 

UdicI; 
Pitamaha 8 ; 16. — 


3* — Preta-iila 5 ; 4. — Rama-tirtha 
Yama 6 ; 7. — Naga 7 ; 


(appelfe aussi Prabhasa-hrada); 5. 


2 feme jour : 8. 


Brahma-kunda; 9. 

— Uttara-manasa; 11. 
Phalgu-tirtha; 15. 


Panca-tirtha : 10. 


12. — Kanakhala; 13. — Daksina-manasa; 


14. 


Gadadhara; 

2feme jour aprfes les Panca-tirtha : (dans le Dharmaranya) 

geia; 19. — Kupa-yupa; 20. 

3feme jour aprfes les panca-tirtha : 22. 

Yamabali; 

4feme jour aprfes les Panca-tirtha : 26. 

29. — Brahma-pada; 30. 
pada; 33. — Sabhya-pada; 34. 


17. — Mataraga-vapI; 18. — Mata h 
Dharma et Dharmeivara 9 ; 21. — Mahabodhi-taru; 

Brahmasaras; 23. — Yupa; 24. — Amras; 25. — 


Phalgu-tirtha; 27. 
Daksinagni-pada; 31. — 

Avasathya-pada; 35. 


— Visnu-pada 10 ; 28. * 
Garhap aty a-p a da; 32. 

— Candra-pada; 36. 


Rudra-pada; 
- Ahavaniya- 
Surya-pada; 


1 le texte dit: 


CC 


les empreintes des pieds des autres (dieux) 


laissant ainsi toute possibilite 
de crfeer des empreintes supplfementaires. Cette liste d’empreintes de pieds est d’ailleurs extreme- 
ment variable suivant les textes. 






2 il n’est pas certain encore que le Gayaiiras soit confondu avec le Mundaprsrha, d’autant 
que les dieux du n° 36 ont leurs sanctuaires sur le Ratha-marga, et par consequent sur le chemin 
qui va de Mundapr§rha k la colline de la Brahmayoni. 

* 

3 cf. p. 388* note 3. 

la liste de cette premifere jour nee est assez curieuse. Tout se passe comme si les rites 

t 

commengaient d’abord 4 Rama-Gaya pour se continuer a Rama-iila. Nous avons deja fait remar- 
quer (cf. p. 102, note 2) que le nom de Prabhasa donne a la colline de Rama-iila conviendrait 
mieux encore a celle de Rama-Gaya; on peut se demander si l’on n’est pas la au debut de l’aban- 
don de certains sanctuaires de Rama-Gaya au profit de ceux de Rama-iila. Cf. aussi p. no, note 
1. Le commentaire nous situe le bain dans la Mahanadi et les sanctuaires de Rameia 3 Rama et 
SIta “prfes du Bharatairama”, qui se trouve aujourd’hui au pied de la colline de Rama-Gaya. 
Notons encore que cette premifere journfee comprend deux Rama-pujd, l’une auprfes du 
Bharatairama, l’autre vraisemblablement au pied de Rama-iila (n° 5). 

5 ancien nom de Rama-iila. 

6 les offrandes faites k Yama ne se faisaient pas encore a Kakabali comme aujourd’hui, mais 
pcut-fetre dans un sanctuaire situe k proximite de Rama-kunda et disparu de nos jours. 

ancien nom de Kakabali ou Kakaiila (appartenant aux dhamin). 

8 le sanctuaire de Pitamaha fetait situe, nous dit le commentaire (p. 307)5 au sud de la Madhu- 
irava (exactementj semble-t-il, dans le Campaka-vana); on revenait ensuite prfes du Phalgu- 
tirtha pour rendre hommage a Gadadhara. II est possible que ce soit P eloignement de ce temple 
de Pitamaha qui l’ait fait abandonner par la suite. 

9 aucun commentaire ne vient prfeciser Pemplacement des sanctuaires de ces dieux; mais 
cf. p. 3865 note 12. 

10 le commentaire hfesite, pour l’attribution de la premiere place, entre le Visnupada et le 
Rudrapada. Cf: Introduction , pp. XLVIII a LI, 
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Gaya 






Kartikeya-pada; 38. 

5cine jour aprfis Ics PaHca-tirtha : 41. 
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CIRCUIT V (sfime classc de Buchanan-Hamilton, op, dr., p. 108) 


W 


NOTH : Ce que nous a von s appclfi circuit V et VI sent Ics deux derni fires 


p filer inage 




t 


* 1 * 


dSorites par Buchanan-Hamilton. Les deux premieres classes sont 
propose ne comportant qu’une ou deux vedi, dies sont manifestement dcstinfic* 


sans in ter fit pour notre 


a 


man quant ou dc temps ou d’argent pour se permettre de faire un pfilerinage plus k 


s. Mais la 




difference entre les deux derniers circuits n’est pas seulement de prix ou de 
bien provenir surtout de Fusage de deux rituels divergent*;. D’autre part, ccs deux circuits 
n’ont pas fitfi organises par journfies, commc les precedents et commc certains des suivants. 


; die semble 


% 


r t 


v* 


1. — Phalgu; 2, — Uttarmanas 4 ; 3. — Udichi; 4. 
JihwatoF; 7. — Rrahmasarobar; 8. — Kakbali; 9. 
Kartikpad; 12. — Garhapatya; 13. 

Chandra; 17. — Ganes; 18. — Sabhya; 19. 
Matangga; 23. 

ganes; 28. — Ga jakarnika*; 29. * 


Kankhal; 5. 

Rudrapad n ; 10. 

Ahabaniya; 15. 

Dadhichi; 21. 

asyap; 27. 
Gayakup; 32. 


Dakshinmanas; 6. 

ad; ir. 




# 




; 14. 
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Kanya 8 ; 


tm 
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Indra; 25, 
Sitakunda; 30. 
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Gay a sir 10 ; 31. 


Mu n da 


(MMNWMI* 




♦MUM™**' m 1 in 
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Nous donnons id 

dans la citation du Vayu-purdna, augment fie de cclle du cotmnenmirc. Bn fait, la citation du 
Vciyu-purdna omet les n° 37, 38 et 39 (ceci devant avoir pour cause une laetine des msnuscrits 
utilises) et le commentairc omet du n° 32 an n 

on notcra que le n° 36 du Gaydmdhdtmya manque ici; il est probable que le Gayadras est 
maintenant confondu avec le Mup<Japr$;ha. 

le commentairc precise que le Gadalola est une panic du cotirs de la Mahanadl; il ne 
saurait done etre confondu avee Ffitang portant aujourd’hui ce nom. On pent se demandor 
si le 5fime des pa%ca-tirtha> appelfi autrefois Phalgu-tirtha, de nos jours de ce nom eurieux de 
Jihva-lola et situfi, prficisfiment dans la Mahanadl au sud du Phalgu-tlrtha, 
prante, en meme temps que son emplacement, une partie du nom de ce Gadalola. 

nous avons conservfi Forthographe adopt fie par Buchanan-Hamilton; on rcconnaitra d’ail 
leurs aisfiment la plupart des noms. 

dfiformation de Jihvalola; il ne s’agit. pas d’une coquillc, car la faute est rfipfitfie dans la 
liste de la classe 4; par contre, plus loin, p. 123, Buchanan-Hamilton dit corrcctement 1 Jihwa 
lol. On remarquera d 5 autre part que le pfilerin ne va pas au Dharmaranya, et qiril 
allfi a la Preta-iila, ni a la Rama-iila; il semble done bien que, dans cette classe 
k tester a Fintfiricur meme de la ville de Gaya. 


la liste des empreintes dc pieds n’est pas fix fie. 


cello qui est donn 


fie 


0 






n'aurait pas cm 


m 


4 




n’fit ait pas 
on ait cherchfi 


* 


on notera ici Fabsenee, trfis remarquable, du Vi$pu~pada; ici, la distance n’est 




pas cn cause 


et il faut supposer une difference de rituel. 


Utsaha doit reprfisenter, tres dfiformfi, le nom du feu /Tvasathya; 


7 


en diet, les 


quaere mitres 


•mt 


feux sont no mm fi s (n° 12, 13, 14 et 18), 


8 Kanva. 

ce sont les deux dernifires empreintes de pieds citfics par Buchanan-Hamilton (of. 
dr., p. 119k mais on ne voit pas ce que reprfisentent ces mots; on trouve citfi le Gajnkarniki 
sur certaines listes, par ailleurs tres fautives, et peut-fitre dans cello de Monk 
circuit VII, n° 33); quant k Pangchaganes, nous ne Favons trouve citfi nulle part 

Gayasir (Gayaiiras) se trouve certainement k la place qu’il occupe de nos jours, au sud 
4 u temple du Visnu-pada (cf. op. dr., p. 124). 




op* 


i~pada 


f¥ * 

v .1' kU' 


uuns (cf. 


T- W 
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3§9 


prishtha; 33. — Adigaya; 34. 
lol; 1 33 . — Chhota Akslnybat. 2 


Dhautpad; 35. 


R him-Gaya; 36. 


Goprachar; 37. — Gada 


CIRCUIT VI (4erne classe de Buchanan-Hamilton, 


op. cit . p.108). 


Phalgu; 2. — 
Dakshinmanas; 8. 

Brahmasarobar; 13. 
Kartikpad; iS. 
Chandra; 23. ■ 

Matangga; 29. 

- Gajakarnika 6 ; 35. - 
Mundaprishtha; 40. 
— Gadalol 6 ; 45. 


Pret-siia 3 ; 3. — 
— Jihwatol 4 ; 9. 


Ram-sila; 4. — U ttar-manas; 5. 
— D harinar any a 5 ; 1 o. 

Vishnupad; 15.— 

; 20. — 
Utsaha 6 ; 26. — 
— Agasta; 32. - 
Sitakunda; 37. 
Dhautpad; 42. 


1. 


IJdichi; 6. — 
Matanggabapi; x 1. — 

Rudrapad; 16. — 

- Ahabaniya; 21. 

■ Dadhichi; 27. - 

- ICasyap; 33. — 

— Gayasir 
— Bhim-gaya; 43. 


Kankhal; 

Ruddha- 

Brahma- 

— Surya; 

— Kanya 8 ; 
Pangcha- 

— Gaya- 

Go- 


7 - 


Kakbali; 14. — 
Dakshinagni; 19. — 

- Ganes; 24. — Sabhya; 25. 

- Kraungcha; 30. — Indra; 31. 

Rain-gaya; 36.-— 
- Adigaya; 41. — 

Aksaybat. 


gaya; 12. 
pad; 17. 


2i2rm 


28. 


ganes; 34. - 
kup; 39.— 
prachar; 44. 


8 . 




> 3 


CIRCUIT VII. (Monier-Williams, art. cit.) 


Phalgu; 2. 

— Brahma-kunda 7 ; 6. 

Uttara-manasa; 


xer jour : 1. — 

2 toe jour : 5. 

3 toe j our : 


Preta-iila ou Rama-iila; 

— Preta-parvata; 

8. — UdicI; 9. — Kanakhala; 10. 


Rama-kunda; 4. 


Kaka-bali; 


3 * 


7 * 


Daksina-manasa; 


J iliva-lola 8 ; 


11. 


4toe jour : 12. 
5toe jour : 15. 


Matafiga-vapi; 13. 
Brahma-saras; 16. 


Dharmaranya 9 ;- 14. 
Kaka-bali 10 ; 


Bodha-taru; 






1 Situd a Pemplacement actuel (cf. op. cit., p. 125). 

3 ce “petit’ 5 Aksaya-vata etait situc dans l’enceinte du temple du Visnu-pada, a cote de la 
sotfafa-vedi. Buchanan-Hamilton nous dit qu’il ne 1 ’a pas vu. Cependant, l’arbre que l’on designe 
aujourd’hui de ce nom est tres visible, mais il est trop jeune pour 6tre le meme que celui qui a 
pu exister du temps de notre auteur. 

c’est la premiere fois que Pon voit apparaitre ce nom pour Preta-parvata, et il n’etait pas 
encore bien fixe,, puis que plus de 60 ans apres, Monier Williams donne toujours les anciens 
noms; de meme pour Rama-sila. On s’etonne de ne pas voir mentionner ici le Brahma-kunda, 
le Rama-kunda et Kaka-bali. Dans sa description, Buchanan-Hamilton signale l’existence du 
Rama-kunda (p. 128), sans le nommer et sans dire que l’on y pratique des rites, mais il ne fait 
aucune mention du Brahma-kunda, qu’il n’a pas pu cependant ne pas voir, ayant gravi la colline 
de Preta-iila, ni de Kaka-bali. 

cf. p. 388, note 5. 

c’est egalcment la premiere mention du Dharmaranya en tant que vedi. Sa place dans la 
liste montre bien l’innovation : on a suivi le texte du Gaydmdhdtmya; on l’attendrait normalement 
entre Mataraga-vapi et Buddha-Gaya. 

cf. p. 388, notes 7, 8, 9, 10 et p. 389, note 1. 

* % 

normalement, ces deux vedi devraient etre placees avant Rama-iila et les vedi adjacentes. 
Monier-Williams ajoute que Pon doit rendre hommage a Mahadeva “(as Pitj and Ma - 
heivara )”, c’est h dire en fait & la divinity qui a remplace Pitamaha, puis a Gadadhara. 

l’auteur note ici qu’on offre des pinda dans le “Chup-kupa”; ce dernier mot doit etre une 
deformation du kupa-yupa que Pon avait dans les textes anterieurs. Il dit d’autre part qu’on 
rend ici hommage a Dharma et a Dharmeivara Mahadeva (que Pon ne peut done confondre 

avec le Buddha). 

il n’y a pas de repetition du n° 4, comme le suppose Monier-Williams, mais seulement le 

% 

fait que deux vedi differentes portent le meme nom. 




4 






8 




10 



Gaya Mahati 


390 


Vi^u-pada 1 ; 19 
Sabhya-pada; 23. 
Surya-pada; 27. 
Ganefa-pada; 31 
Dadhica-pada; 35, — Kasyapa 

Sita-kun^a; 39. 


» 


Rudra-pada; 18. 
Ahavaniya-pada; 22. 
pada; 25. — Indra-pada; 26. 

29. — Kraunca-pada; 30. 

Karna-pada 2 ; 34. 

Rama-Gaya; 38. 
Kraunca-pada ou Adi-Gaya 9 ; 4-* 

Gopracara; 45. 


a 1 


5 # m 


#1 * 




6cme jour : 17. 
pada; 21. 
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Hv 


Candra-pada 


Matanga 


ft 


ft 
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. — GayS-fira; 


>aua; 


aw 


33 * 


y 


w* 


ttw 


ida-pr?;ha; 


40, 
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7time jour : 37. 


1 






€ 


y 






Dhauta-pada; 43, 

Ak$aya-va/a; 
Sarasvati 0 ; 50, 


aria ou Bhima 


a 


ft* 


41. 


r 


Gada-lola; 46, 


Gaya 4 ; 44. 
Seme jour : 47. 


Vaicaram 6 


Savxtri; 49. 


Gayatrl-tirtha; 48. 


m 


¥ 


CIRCUIT VII. (dans un appendice a un texte du G ay dmdhdtmy a > imprime k Btaarks 

date, mais certainement tout recent) 

Noms des lieux c 61 ebres ou Ton offre des pinia. 


sans 


> 


Rama-kupda; 5. 


Brahmakunda; 3. — Pretaiila; 4. 

Uttaramanasa; 8. — Dak§inamana$a 7 ; 9. — Kanakhala; to. 
Sarasvati 8 ; 13, — Matawgavapi; 14. — Dharmaranya; 15. 

Rudrapada; 19. 

Dadhlcapada; 22. — Kapvapada; 23, — Agastyapada; 24, 

Kaiyapapada; 27. — Gaijeiapada; 28. 

Suryapada; 32. — Dak§inagnipada; 33. — Garhapatyagnipt 
Ahavamyapada; 36. — Avasathydgnipada; 37. 

Gayaiira; 40.— Gayakupa; 41. — Mupdaprsfha; 42. 
Bhimagaya; 45. — Gopraatra; 46. — Gadalola; 47. 


ft* m 
» f f 1 ft 


m 


t 


1. 


4 


y 


Udlci 




6 . 






Jihvalola; 12. 
Brahmasarovara; 17. 


f 


1 


XI. 


c 




Brahma 


16. 




M 


m 


25. 


pada; 2t. 
Krauncapada; 26. 

Candrapada; 31. 


m 


Mm 


; 29- 




apaaa; 


VFPiTfTw 1 i'nvrw»i 




ida; 34. 


30 . 


•lift 


Sabhyagnipada; 

Sitakunda; 39 * 
Dhautapada; 44. 

GayatrlkundaA 


a; 


35 * 




* 


Adignya; 43. 
Ak$ayava/a; 48. 
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1 le Vi^nu-pada est place dans la listc apres le Rudra-pada, mais il est bien specific quYm 

accomplit un rite special au Vi§nu-pada. 

le Gajakarnika-Pada des circuits de Buchanan-Hamilton (rcspectivemcnt n° 28 ct 




est-ce 


34 )? 


3 ATdi-Gaya est situe a la pointe extreme de la colline qui porte le Visnu-pada et qui doit 
&tre l’antique Munda-pr§?ha. Peut-etre Fappclle-t-on aussi Kraunca-pada a cause du vers 
du Gayd-mdhatmya (VII, 50) : 


krauncapadat phalgutlrtharp yavat saksad gayaiira/z 
Entre le Krauncapada et le tlrtha de la Phalgu, c’est evidemmcnt le Gayaiiras 
ou Gayaiiras 6quivaut certainement a Munda-prsfha. Mais on remarquera que le Kraunca 
pada a dej& etc cite dans la listc de la sodaki-vedi> n° 29. 

* le nom de Bhima-garta, “creux (hut par le genou) de Bhima rappelle celui que Ton trouve 
dans le Garu 4 a~purana (LXXX 1 II, 69) : Janu-gartaka. Bhima-garta est de fait plus clair que 

Bhima-Gay 5 , qui 

Ces trois derniers lieux sent ceux oil on pratique le 


u 


** 


n’en est peut-etre qifune deformation 


* 


: rite do la irisamdhya ; 


cf. Gti ya-ma 

•I 


hdtmya > VIII, 21-23. 

« le rite pratique ici est le goddna. Cost un rite aneien en t 

Smpti-candrikd. Notons 

les rites du huiti^me jour sont relativement accessoires. 


t* 


heu deja mentionne par 


4 ‘Hi’ 


encore que le veritable pclerinage de Gaya prend tin & rAk^aya-va/a, 


ct que 


7 il doit y avoir unc erreur ici; on a inverse Dak$inam 5 nasa et Udici 
3 le tlrtha de Sarasvati sc trouve sur 


* 


le chcmin qui conduit t\ Matanga-v 3 pi lorsqu 


f 


ft 


on vient 

de Gaya. Mais les rites a Sarasvati (cf. circuit VII, n* 49) se font lors de la tmatftdhyd) le soir, 

e’est une partie de la Phalgu, premiere tape de la trisatpdhyd; on s’etonne de 
les deux autres. Il est vrai que des rites ont deja et6 pratiques k Sarasvati (n 0 12) 
chcmin dc Matanga-vapi. 




ne pas trouver 

sur le 


> 


ft 



INDEX DES NOMS D* AUTEURS ET DBS OUVRAGES CIT^S 


Lcs chiffres romains renvoient aux pages de Introduction \ suivi de n y ils renvoienc aux 

notes de bas de page j les chiffres arabes aux pages du texte et de la traduction, et toujours aux 
notes de bas de page. 


A 


Adi-Purdna — XLVI, XLVIII. 

Agni-Purdna — XXXIX, XLIII, XLIV, XLVIII, L, LI, LV,68. 

Ananda Giri (auteur du Sankara-vijaya) — LVI. 

A nus as ana-Par van (partie du Mahabharata ) — XXXV. 
Apastambamantrapa$ha 
Apastambiyairaddhaprayoga — 178. 

Apte, H.N. (6diteur du Vdyu-purana) — XLIII; 187. 

Ar any aka-Parv an — XLVII. 

A§auca*Kanda (partie de la Smrti-candrika) — XLVI. 
ASvalayanagfhyasutra — 178. 

Atharva-Veda — LIII; 198. 

Atmasamarpana — LX ; 42. 

Aurnavabha — LV. 

Avantya dOianda (partie du Ska?ida-purdna) — XL. 
Ayin-l-Akhari — LXI; 262. 

Ayodhyd-Kdnda (partie du Rdmdyana) — XXXVI. 


199. 


B 


Barua, B.M. — XXIIn, XXIIIn, XXIV, XXV, XXXII, XXXIII, XXXIV, XXXIX, XL 

XLII, LII, LIV, LV, LVIII; 60. 

Bhagavata-Purdna — 2. 

Bhattoji Dik§ita — LI, LXIIn. 

Bloch, Th. — LVII, LX. 

Bloomfield, M. — 178, 199. 

Brahma-Pur ana — XLIV. 

a 

Brahma-Vaiv ana-Pur ana — 256. 

Brhan-Ndr ad.iy a-P ur ana 

Bfhaspati- Snifti 
Buchanan-Hamilton 

LXVI; 42, 50, 250. 

Buddhaghosa 


XXXVIII. 


XLIV, XLIX. 

X’, XI, Xlln, XIII, XIV, XV, XVI, XVII, LVII, LXIII, LXIV, LXV 


XXII, XXIII, XXIV, XXV, XXVII, XXXII, LV. 


c 


XIX, XXIII, LVII, LVIII; no. 


Cunningham, A. 
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D 


Dalapati Raja (auteur du Nfsitphaprasada) 

Devana Bhatfa (auteur de la Snifti-candrika ) — XLVI 
Dharmasastrasatfigraha — Llln. 

Dik§itar, V.R.R. — XLI 1 I; 2, 10, 68, 206. 
Drona-Parvan (Partie du Mahabhdraia) —XXXI. 
Dubois, abbe — LXIII. 

Durgacarya (commcntateur des Ntrukta) — LIV. 
Dutt, M.N. — XLII. 


r 


*F- 


P 


Fa-Hien 


XXV, XXVII, LIX. 


G 


Ga ruda-Pu rdna 


XXV, XXXIn, XXXV, XXXVI, XXXIXn, XLII, XLIII, XLIV, XLVI 
XLVI 11 , L, LXV ; 76, 214, 216, 256. 




Gay d- M ah dtmy a 
Ghose, J.C. 


passim 


H 


Hara Prasad Sastri 

Hazra, R.C. 

Hiun Tsang 


LX II n. 




XXXVI, XLIVn, XLVI, L ; 22. 


XXV, XXVI, XXVII, XXXIV, LVII, LIX, LXI. 


K 


Kaihana — LVI. 

Kdlikd-Purdna — L. 

Kane, P.V.-XXXIn, XXXIV, XXXVI, XLIV, XLVI, XLVIIn, XLIXn, Ln, LIII, LIVn, 

LVIII ; 72, 176, 244, 268. 


Karve, I 

KaSi-Khanda (partie du Skanda-purana ) 
Khuddakanikdy a 
Kielhorn, F. 


16. 


16. 


XXI Vn. 


% 


LVII, LVIII. 

XXXIII, XXXV, XXXVI, XLIV, XLV, XLVI, XLVII, XLVIII, LIV, 


Kftyakalpataru 

LVIII, LX. 
Kiirma-Pur ana 




L 


Lak$midhara Bha/;a (auteur du Kptvakalpataru) 
Law, B.C. 


XLIV, XLV, XLVI, XLVII, LX 


MKKwatiii 


* 


66 . 


M 


A iadhv a mantra ra tndkara 

Mahdbhdrafa 


2x4. 

XV, XVIII, XIX, XXIII, XXIV, XXVI, XXVII, XXVIII, XXX 
XXXVII, XXXVIII, XLIV, XLV, XLVII, L, LI, LIV, LV, LIX, LX 

60, 112, 114, 170, 172, 254, 256, 262, 274. 

XXII. 


a xxxvi 




* 






* 


* J 
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Manu t Lois da) — XXXVII; 8, 176, 180, 
Matsya-Purdna — XLIV, XLVI, LV ; 52. 

Mitra, R. (editeur du Vayu-purdna) — 

Mitra Miira (auteur du Viramitrodaya) — LI. 
Monier-Williams, M. — IX, LXIII, LXV; 128, 254. 


190. 


7 ) 35 > 57 ) 75 ) 17 ) 105, 187, 271, 373, 377. 


N 


Ndgara-Khanda (partie du Shanda-purana) 


Nageia Bharra (auteur du Tirthendusekhara) 


LI. 


Ndrada-Purana 


XXXVIII. 


Narasimha-Purana — XLVI. 

Narayana Bharra (auteur du Tristhalisetu) — 

Nilakanrha (commentateur du Mahabharata) — XXXV. 
Nirnaya Sindhu — 12, 14, 118. 

Nirukta 


L, LI, LXIIn 1 108, 238, 250. 


XXXVI, LII, Lin a LV; 8. 

Nrsimhaprasdda — XLIX. 


O 


O’Malley, L.S.S. 


LXI, LXIIn. 


P 


XXXII, XXXVIII, XLV. 

- XXIIn, XXVn. 

- XXI Im, 


Padma-Purdna — 
Papanca- Sudani ■ 
Por amatthajotikd 


R 


Rajatarangini — LVI, LVIII, LX. 
Rdmdyaya 

Rawgaswami Aiyangar, K.V. - 
Rhys Davids, Mrs. — XXII. 

Rg- Veda — LIII; 176. 

Roy Chaudhury, P.C. — Vlln. 


XXXVI, XXXVII; 2, 8 

XLIV. 


->64. 




Sabdakalpadruma — 254. 

Sankara Vijaya 

S amyuttanikdy a 

Sdratthappakdsini — XXIIIn, XXIVn. 
Sarup, L. 

SfitStapa —118. 

S aura-Pur ana - 

Sircar, D.C. — 

Siva-Purdna — 

to 

Skanda-Purdna 
SmTti-Candrikd 
Sr addha-Kanda (partie de la Smrti-candrika) 

Suciloma Sutta 

Surya Narayana Sukla — XLIX. 
Sutta-Nipdta — XXIVn. 


LVI. 


XXIV n. 


LIV. 


L. 


LXII. 

XLIX. 


XXXIX, XL, XLI, XLVIII; 156. 


XXXIV, XXXVI, XLVI, XLVIII, LIV, LX, LXI. 

XLVI. 


XXIVn. 



Ga yd 
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T 


Taittirtya Brahmaria 
Tirtha Cintamani — 

LXVI; io6j 108, Ii6, 128, 198, 214, 218, 226, 230, 250, 274, 286 
Tirtha-PrakdSa (panic du Viramitrodaya) LI. LXII, LXVI. 


178. 


Xlln, XXXVI, XXXVIII, XLIVn, XLV, XI.VII a XLIX, I 


LIV, LXI 


^9 


L. 


Tirtha-Sara 

Tirthavivecana'Katitfa (partie du Krtyakalpataru) 

Tirthenduiekhara 

Tristhalisetu de Rha^oji Dik§ita 


XXXVn, XLIV, LIV. 


LI. 


LI, LXI In. 

L, LXI In : 18, 108, no, 238, 250. 


Tristhalisetu de Narayana Bhaffa 


U 


XXIII. 


Uddna (commentaire de F) 


V 


XLVII, XLVIII, XLIX, LIV 


Vacaspati Mifra (auteur du Tirthacintdmani) 

Vahni-Purdna 

Vaidya, M.V. — XXXVIII. 

Vdmana-Purdna 

Vana-Par van (partie du Mahdhhdrata) 

- XXXVIII, XLIV, XLVII, L; 264. 

- XLVI. 

XXVII, XXVIII, XXXIn, XXXIII, XXXIX, XLII, XLIII, XLIV, XLV 
XLVII, XLVIII, XLIX, L, LV, LVIII, LX, LXII, LXIV ; 14, 42, 46, 58, to6, 226, 254 

HI, LIII; 148. 

Vidyarthi, C.F. — VUIn, XX. 

Viramitrodaya — LI. 

Vi§itu-Purana — XXXIn ; 2, 28, 156. 

Visnu-Sarnhita — LIL 
Visnu- Smrti 

Vimddhamuni (auteur de VAtmasamarpana) — LX. 

Vivien de Saint-Martin — XXVn, XXXII. 


L. 


XLIV, XLVI; 268. 


YYV 

Am, y V # 


Vardha-Purdna 
Vast? pha-Sm? ti 


Vdyu-Purdtta 




Veda 


XLVI. 


W 


Whitney, W.D. — LUIn ; 198. 


Y 


XLVI. 


Yajfiavalky a-Sm?t i — 

Yama-Smj-ti — XLVI. 
Yaska (auteur du Nirukta) 


LIII. 



INDEX GENERAL 


On trouvera dans cet index tons les nonis de personnes et de lieux — 
a l’exception des noms d’auteurs que l’on a classe dans l’index des ouvrages 
cites — se trouvant: 

i° dans I’introduction (references aux pages en chiffres romains); 


dans le Gaymmahdtmya du Vayu-purdm que nous editons (references 




2 


chapitre et au numero du sloka, precedes du sigle GM); 


au 


dans le Gayd-mdhatmya du Garuda-purana (references au chapitre 
et au numero du sloka, precedes du sigle GP); 

dans le G ay a-mdhatmy a de YAgni-purana (references au chapitre et 
au numero du sloka, precedes du sigle AP ); 

5° dans les passages du Vanaparoan du Mahabharata se rapportant a 
Gaya (references au chapitre et au numero du sloka, precedes du sigle MBh): 

6 ° dans les notes de la traduction (references a la page, precedees de N). 
En outre, pour les noms de lieux, le sigle PCG renvoie au plan de la partie 

centrale du Gayd-ksetra. 


o 


3 


o 


4 


N : 12, 14, ii8, 136, 250, 258, 278, 292. 
Agastya —r§i celibre 

XXXI. 

GM : IV, 30, 33 - 
MBh : XCIII, 11. 


A 


banyan eternel”; il est situe 
sur une terrasse, derriere le temple de 
PrapitSmaha, entre la colline du Bhasmakuja 

celle de la Brahmayoni; c’est la dernita Agastyatama 
tape du p elerinage r6gulier de Gaya Sunaravaj nous ne 1 avons pas vu. 

(PCG 43). 

XVIII, XX, XXXI, XXXIV, XLVI, Agastyesvara 

LII, LVIII, LXV. sommet 

GM : V, 14; VII, 87, 95 - N : IX 4 > 368. 

GP: LXXXIII, 22, 38; LXXXIV , 3 °J Agastya-kunda 

LXXXV, 23. sur la face est 

AP : CXV, 70. 

MBh: LXXXII, 72; 

XCIII, 13- 




Ak§ay a»V a;a 


N ; 112 , 1H> 3 68 * 


site se trouvant sur la colline 


et 


LII. 


d’un petit temple., au 
de la colline Sunarava (PCG 35). 


nom 


d’un bassin naturel, 
de la colline Sunarava 


nom 


(PCG 36). 

N : 112, 114* 

Agastya-Pada — 


LXXXV, 8 ; 


empreintes des pieds d’Aga 
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•M* 


stya; si Ton en croitle chapitre IV du GqyJ- Antaragaya 
mahatmya , elles se trouveraient sur I’Udyan 
ta-giri, aupr&s done des autres souvenirs 
d’Agastya en ces lieux, tandis que les autres Andhatamisra 
r^fdrences tendraient a montrer qu’dies 
sont situSes parmi les empreintes de pieds Abhimanyu ft Is d\ 

Bodh-Gaya avec 
XV, LVI 
Amur tarn jas 

LIIL 




* 


r" 


hV 
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Ur 
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urn 
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cienne de la viflc de 
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mi 
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rw 
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GM : VI 
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WII 


de la so$asa~vedi. 


* 




* I 


SmL* 




i 


>> 




0 




XVI. 


* 


GM : IV, 34 5 V, 17; VII, 60. 


pure du roi Gaya 


# 


AP : CXV, 52 ; CXVI, 3. 


Agni — e’est ce dicu qui dit le Gayd-mahdtmya 
dans V Agni-purdna. 

AP : CXIV, I, 22 ; CXV, 1 ; CXVI 

Agni&hara — riviere ou source, autre nom 
de la Kapiia, d’apres GP ; 
mahasya saras , non repchte sur les lieux. 

GP : LXXXIII, 66. 

AP : CXVI, 31. 

a h — classe de Pity que Pon appelle 
dans la partie pr 61 iminaire du sraddha , 
GM : VI, 12. 

GP: LXXXIV, 11 
AP : CXV, 20. 


MBh : XCIII 




* 


Ayodhya 


capitalc de Rama. 


XXXVII, LXII. 

GM : VII, 78. 

a cote de Pita- Aravinda, Aravindaka 

Gaya faisant 

s’etend & Fouest de la ville. 
GM : IV, 64. V, 14, 

GP : LXXXIII 
N 128. 


1. 




* % 


une des 


ft 


dc 






parue de la chain 


qui 


4 * 




* 


9 


* 


Aravinda Vana 


* 


# 


qui sc inmvc au pied 


h 


w 






du Muo<#«Pf$/ha. 


> 




f XT X t 


* 


4? 


JhtkdB 


A 


If 




w 


»!• 


Awgareia 


dieu honor 6 a Gaya; cf. aussi Arka Pura 


cite du Soldi 


ou vom eeux qui 


UMtWW 




A hgirda et A hgumkdva ra . 




met 


•», 


‘ 


GP : LXXXIII, 37. 

Awgfirakesvara — dieu honored a Gaya ; ef. 
Ahgdrda et Angirda. 

AP: CXVI, 29. 


iM : VII, 58. 


Aryaman 


inite que Fon appelle dans la 


* 


* 




F 


a r* 


i 


* 


N : 


92. 


GM : VI 


O 


t 




* 


#w * 


Awgiras 


r?i qui a donnd la liste des lieux 
de pelerinage, scion Ie Mahdbharata . 


11. 


> 


AP: CXV, . 


, 20. 

Avanti —** un des seize 

ancicnnc 


XXXV 


grands etats de FI ode 


dieu honor6 a Gaya; cf. AngS 
resa et Angarakesvara. 

GM: V, 23. 

un nom de Brahman. 

GM : II, 43, 62, 66, 71 ; III, 19, 24, 34; 

IV, 9. 

A/rahasa 


Aiigiresa 


region do Factuelle Ujjain. 


> 


XL, XLI; 


Avantika Puri 


la ville de PAvami, Ujjain 


> 


Aja 


important 


* 


d 


* 


Avalokiteivara 


% 


* 


une 


* 


ic represent am ce 




6 


une des incarnations 


de Siva 






sur 




1 


:tu 


mu 


W 1 


selon les Pdiupata . 
N : 42. 
Adhikakkfi 


sous Ic nom d’un dicu briihmai.uquc. 


IX 


une riviere sacr6e 


au temps Avimukia 




■f* 


* 


du Bouddha. 

yytt 

ill.* 


N 16 

Avicinarakfi 

GM : VIII, 13 
GP ; LXXXIV, 38. 

aurait construit un stupa m mmmex 


* 




un 


* 


***##»# 


% 


VI* 




6pitht:te d'Agni 


Ana la 

Fappelle sous ce nom dans la panic pr6 
liminaire du Sraddha . 


on Finvoque et 






« 




Asoka 


»* 


GM: VI, 12. 
AP : CXV, 20. 

Antakagiri 

N : 364. 


XXVI 


une montagne a Gaya. 


* 


nom d\m 


1 # 


* 
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ay ft cite 


■fti 
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XXXV. 

< 

Atfalircgani— site de Gaya. 

AP : CXVI, 24. 

Asipatravana 

GM ; VI, 39. 

Asita — sorte de magicien nomme dans 

VAtharvaveda avec un Gaya. 

LIII. 


Adi-Pala 


colline de Gaya, non reper£e sur 
les lieux. L.P. Vidyarthi, 

complex in Hindu Gaya s p. 134, la situe a 

rouest de Pakaia-Gawga; mais les donnees 

de cet auteur sont fr£quemment sujettes a 
caution. 


in The sacred 


un des Enfers. 


GM : IV, 61, 62; V, 14. 
N : 128. 


Amra 


cc 


manguiers” plantes par Brahman, 
nous dit-on; on montre a leur place aujour- 
d’hui une construction circulaire de pres 
de 2 metres de hauteur; c’est ime des vedi 

de Gaya (PCG 22) Cf. planche IX, 

XV. 


A 


source qui se trouve 
une colline k Pouestde la ville de Gaya 

(PCG : 33)- 
XXVI In. 

GM : VIII, 25. 

AP : CXVI, 5. 

N : 116, 274, 294. 

Agneya-tirth 
reperd sur les lieux. 


sur 


n u 1. 


GM : VII, 40, 41, 42, 43. 

AP : CXV, 40. 

Ananda-Pura 

PInde. 

XXXIX. 

Avasathya — un des cinq feux sacres. 




ville sainte du nord-ouest de 


tirtha de Gaya, 


un 


non 


N : 86. 

pretres qui officient, dans le sraddha, Avasathya-Pada 

n’est pas 


Acarya 

en particular. Cette designation 

spdciale k Gaya. 

*\r xr y y r 


empreintes des pieds du 
feu divinisd Avasathya, sur le rocher de la 
sodasa-vediy pres du temple du Visnupada. 

XVI 


A j yap a 


classe de Pitr que Pon appelle dans 
la panic preliminaire du irdddha . 

AP : CXV 


GM : VII, 58. 
AP : CXV, 51. 
Ahavaniya-Pada 

N: 86. 


20. 


un des cinq feux sacres. 


brahmanc cr66 par Brahman pour 

Passister dans son sacrifice sur le corps Ahavaniya-Pada 
de Vasura Gaya. 

GM : II, 34. 

Adi-Gadadhara 




empreintes des pieds du 
feu divinise Ahavaniya, sur le rocher de la 
sodasa-vediy pres du temple du Visnupada. 

XVI. 


forme sous laquelle Vimu 
est spedalement honore a Gaya. 

GM : II, 52, 66; V, 1, 2, 12, 16, 23, 30, 

34 y 36, 37 > 4 L 42. 43 ? 445 455 465 47 5 485 
49 > 5°5 515 53 ; VI, 62; VII, 19. 

GP : LXXXVI, 8, 12, 29, 33, 355 365 37 - 
AP : CXIV, 26, 28; CXVI, 27, 35 . 

N : 136. 

Adi-Gadadhara (pada) 
d’Adigadadhara. 

LVIIL 


GM: VII, 56. 
AP : CXV, 51. 


I 


Ik§vaku— pere de Viiala. 

N : 264. 


empreintes des pieds Indra 1 

Indraka J 


dieu honor e a Gaya. 


AP : CXVI, 22. 


A di-Gaya 


un site k Gaya, situe sur la colline 


N : 134. 

du Mun^iapr^ha (PCG 15) cf. planche Indra-adi — les dieux sous la conduite d’Indra. 
XIII, n« 1. 


GM : II, 20; III, 32, 34. 

GP : LXXXVI, 22. 

Indra-Pada — empreintes des pieds d’Indra, 
un temple a Gaya ? sur le rocher de la soda§a-vediy pres du 

temple du Visnupada. 

XVI, LVIIL 
GM: V, 17. 

* i 


XVII, XVIII. 

N ; 100, 126, 128, 294. 

Adityasya Ratha 
(notons que le iloka ou Pon trouve cette 
locution cst probablement interpoie). 

AP ; CXV, 52. 

1 # 
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GM : IV, 30; V, 13. 
MBh : LXXXII 


Indra-Loka — c’est 1 & qu’dtait all<£ le pere dc 
ViSala en attendant que son fils offrlt un 
iraddha & Gaya pour lui. 

GM : VIII, 11. 

GP : LXXXIV, 37. 

AP : CXV, 57 * 


$ 


* 


N : 112, 114, 116 




m 


ri 


* 


col line 


Udyantaka-Kun^a 
Udyantaka; si 
Sunarav§, il est 
PAgastya-kuntla, 

GM : IV, 31, 32 
N : 364* 

Udyantamaha 

GP : LXXXV, 23. 




I 


1 V 


* 


ft 


* 


% 


% 


% 




% 


* 


* 


* 


** 


aa; 


* 


I 


un des noms deSiva. 

GM : V, 6; VI, 56. 

GP : LXXXV, 21. 

iiana-pada — empreintes des pieds d’iiana, 
sur la scdasa-vedi. 

XVL 


ISana 


* 


une forme de Siva; 


un petit 


jRnamok§a 

temple lui est 


r. 


des noms de Siva. 


1 


is vara 


un 


Godavari (PCG 28). 


GM : VIII, 36. 


GM : IV, 61. 

A? : CXVI, 8. 

une des incarnations de Si 


U 


% 


I 


des incarnations de Siva, scion 






r 


Ugra — une 

les Paiupata . 

N : 42. 

Ujjayinl — lieu ofi se trouverait une Gayii 
d’apres le Skanda-purana, 

XLI. 


a 


# 


k 


N : 42. 


AI 


7 


des tin ha de Gay 2 


Aindra-(tirtha) 

non repdrd sur les lieux, 

GP : 


un 






des dtangs saerds de 


Uttara-MSnasa 

Gaya, situ 6 prds dc la Phalgu, & peu prds 
2 dgale distance de Rama-^ila ct du temple 
du Vi§nupdda. Cf. planche VI, n° x. 

XII, XLV, XLVI, LII, LVIIL 
GM 1 VII, 1, 2, 4? 63 27* 

GP : LXXXIII, 25; LXXXIV, 6. 

AP : CXV, 10, 11, 16, 25. 


un 


I 


x? xrxr 




I 


■j 


* 


All 


un des 


Ausanasa 


par 


Brahman pour Passister 


dans son sacrifice 


sur le corps de Vasura Gaya 

GM : II, 33* 


* 


N : 204, 214, 272. 

Uttararka — le Soleil du nord, honord 2 Gaya; 

GM : II, 50; V. 19. 

Udayadri — montagne d’ou Agastya aurait 
append la montagne Udyantaka a Gaya. Kafika 
II est impossible de la localiser. 

GM : IV, 30, 

N : 112. 


K 


F 


une des incarnations dc 


*1 


> 


les Paiupata, 

isi» 


* 




* 


1 


* 


i 


1 




!<' 




la partie nord du bassin Dak$i$a 




son sacrifice sur le < 


Udici 




I 




f 


de Pawtf Gaya, 

GM ; II, 33 

Kjinva-(pada) — empreintes 
rocher de la fotfaia-vttH 

XVI 

Kanakarka 

GP : LXXXIII, 8 

Kanakalaya — une 

cf, le mot suivant 


manasa. 

XII. 

GM : V, 15; VII, 6 , 7. 

GP : LXXXIII, 21; LXXXIV, 9. 
N : 138, 204, 206. 


* 


* 


* 


une des formes du dieu Soldi 


Udyanta 
Udyantaka 

Gaya, peut-dtre Pactuellc Sunarava. 

IJIL 




gin (ou parvata )—colline de 


% 


rividres 


1 


# 
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GM : V, 15. 


du dieu Brahman sur la sodasa-vedi. 

XVI. 


une des rivieres de Gaya; cf. le mot 


pr£c£dent, 

GP : LXXXIII, 21. 

1 

Kanake£a — un des dieux -de Gaya, forme de 

Siva, dont le temple se trouve sur le bord Kardamala 


Karnaditya — une des formes du dieu Soleil 
a Gaya. 

AP : CXV, 52. 


tirtha qui se trouve pres du 


de la Kanaka; cf. Kanake§vara. 


Mundaprsrha. 

GM : VIII, 55. 

AP : CXVI, 13. 

Kali (age) — l’epoque dans laquelle nous 
vivons. 


GM : VII, 79. 

Kanake^a-Pada — empreintes des pieds de 
KanakeSa, sur la sodaia-vedi. 


AP : CXV, 53. 

Kanakesvara 

GM : II, 49; V, 20. . 

Kanakhala 


cf. KanakeSa. 


N : 146, 152. , 

adoree a Gaya sous le nom de Munda 


Kali 


la partie centrale du bassin 


prstha-devi 

XVI. 


Daksina-manasa. 

XII, XLV. 

GM : VII, 7, 8, 9. 

GP : LXXXIV, 9. 

AP : CXV, 23. 

N : 204, 206. 

nom d’un district du nord de l’Inde 


7 \ 


\ 


Kalkin — une des formes de Gadadhara. 


GP : LXXXVI, 11. 

Kalpavrk?a — arbre merveilleux donne par 
Brahman aux brahmanes qui Favaient assiste 
dans son sacrifice sur le corps de P asura 
Gaya. 


Kangra 

& la frontikre duquel se trouverait un Visnu 
pada. 

LV. 


GM : II, 63, 7i. 

1 

Kalpataru — cf.’ le mot precedent. 

AP : CXIV, 35. 

nom d’un g£n£ral du roi Har§a, Kavyavaha— nom d’Agni, appeld dans la 

partie pr 61 iminaire du sraddha. 

GM : VI, 12. 

GP : LXXXIV, 11. 

AP : CXV, 20 (kavyavala). 

Kapardi-Vinayaka — un dieu k Gaya; cf. les KaSyapa — sorte de magicien nomme dans 
deux mots suivants. VAtharvaveda avec un Gaya. 

AP : CXVI, 22. 

Kapardi-Vighiie§a — un dieu de Gaya, forme ICasyapa-pada 
de GaneSa; cf. le mot prdcddent et le suivant. 

GP : LXXXVI, 20. 

Kapardi&a — un dieu k Gaya; cf. les deux 

* 4 

mots pr6c6dents. 

GM : V, 21. 

Kapila-(Dhara) —- une rivifere de Gaya; cf. 

% Agm-dh§ra. 

GM : *V, 40, 41. 

‘ GP : LXXXIII, 66. 

AP : CXVI, 5. 

N : 114- 


Kandarpa 

qui a relev £ les Kasmiriens de la taxe qu’ils 
auraient dt payer pour faire leur p elerinage 

k Gay§. 

LVI. 








LIII. 


empreintes des pieds de 
Kasyapa (sans doute le rsi) a Gaya; surj la 
sotfasa-vedi. 

GM : V, 17; VII, 61, 62, 64, 66. 

XVI. 

I _ 

Kaka-jawgha — une vedi de Gaya, non re- 
per£e sur les lieux. 

GP : LXXXIII, 31. 

Kaka-Bali— vedi de Gaya ou l’on fait une 
offrande aux Corneilles; il y a 2 vedi connues 

aujourd’hui sous ce nom, Pune dependant 

1 

des Dhamin et appelee egalement Kaka- 
Sila, situee au sud de la colline de Rama- 
sila, Pautre dependant des Gayaval 3 situee 
pres du Brahmasaras (PCG 19)* 

XIn, XV, XXI, XLVIII, LXV. 

GM : VII, 48. 

N 226, 228, 230. 

Kaka-sila— vedi de Gaya, connue aujour¬ 
d’hui sous le nom de Kaka-bali (cf, le 


nom d’une vache; cf. Dhenuka. 


Kapila 


MBh LXXXII, 77 - 


dieu de la riviere Kapila, et petit 


Kapile&a 

temple sur le bord de celle-ci, non rep£r£e 

les lieux. (forme de Siva). 


sur 


GM : IV, 40, 41. 

AP : CXVI, 5 (KapileSa Siva). _ . 

JECamalasana- (pada) — empreintes des pieds 



4oo 


mot priScddent). 


gadha 

XL, XLII, 

GM ; I, 17; IV, 55. 

GP: LXXXII, 5 j LXXXIII, x. 
N: 12, 124, 




XL 


GM ; IV, 37. 

AP ; CXVI, 4* 

N : 106, 108, 228, 358, 360. 

un des grands centres de peierinage Kukkufeivara 
de Tlnde ancienne. 


forme sous 


Siva a Pi/hapuram 
N: 66. 




LXII 


* 


vache qui sc trouve dans le Kuirfaparvata 
Dhenukaranya (cf planche, XV N° 3,) 

GM : VIII, 54. 

N : 296. 

Kamadhenu — vache donnee par Brahman 
aux br&hmanes qui l’avaient assists dans Kuntx 
son sacrifice sur le corps de Vasura Gaya. 

GM : II, 63, 711 VII, 17. 

GP: LXXXII, 10. 

AP : CXIV, 35; CXV, 27. 

N: 58. 

KSmadhenu-Pada — empreintes des pieds de 
Kamadhenu, vers le Dhenukaranya, non 
rep6r6es sur les lieux, 

GM : VIII, 54- 

Kartikeya— dieu honore a Gaya. 

GP : LXXXVI, 20. 

AP : CXVI, 23. 


mantagne oh se trouve un 


etang, situ£e dans k chaine qui se trouve 


k Pouest de Gaya. 


GM : IV, 29. 


N : 116, 360, 364 


ft 


mhre des Pdndava ; die cst 
k Bodh-Gaya av^c les 5 Pdndava. 

xv. 4 


honor ee 


*»• 


dieu qui vim 

GM: III, 43; IV, 31. 
GP : LXXXIII, 67 
AP : CXVI, 4. 


ft 


w 


L 




ft 


r 


unc rivi ere i 






itr 






¥ 


f 


ct xnm&sm 


mm 


> 


UAi C 




1 


rep&ree sur les lieux. 

GP : LXXXIII, 67. 

Kumbhipflka 

GM : 

Kuruk§etra — tirtha tres eel eh re tie Pintle du 

nord. 

XXXV 

m miM Pkm m V » 

GM ; I 


1* 


f 


•* 


un 


1 * 


♦ 






4» 






«» 


VI, 39. 




ft 


empreintes des pieds de 
Kartikeya, sur le rocher de la pdah-vedi. 

XVI; 

GM : V, 18 5 VII, 59. 

AP : CXV, 52. 

Kalasutra 




4: 


c 


I t 1 

X m y A J 


20 * 




1 


0 w 


14 


* 4 i 




t vwtf 


Hi < 


> 




un des Enfers. 


AP: CXV, 4, 6 


* 


GM : VI, 38. 

Kalefa } 

Kaleivara J 

GP: LXXXII, 7; LXXXIII, 55 

LXXXVI, 32. 


N: 16. 

Ku/a — un 
Bhasma-kufa ?) 

GP: LXXXIII, 26 

Kupa —* puits qui a servi au sacrifice de 
Brahman, pres du Brahma saras 
GM : VII, 27, 28. 

GP: LXXXIII 
AP; CXV, 25. 


sommet de Gaya (peut-etre le 


un dieu k Gaya, forme de Siva. 


* 


AP : CXVI, 23. 

centre de peierinage important. 

LVIII, LXII. 

N : 16. 




Kail 


; I .XXXIV 




» 


# 


unc riviftre ft Gaya, non repdrde sur Kuna 


puits qui a servi ft un sacrifice, 




les lieux. 


du Dharmarapya 

XL VI 


* 


GM : V, 15. 

Kiliyapa — brahmane cr£6 par Brahman pour 
Passister dans son sacrifice sur 1 c corps de 
Vasura Gaya. 

GM : II, 33. 


GM ; VII, 32. 
GP; LXXXIV 

AP : CXV, 36, 37 


17 


j 


to 


to 


Kurma 


unc des formes de Gad; 




Kilikileia 


un dieu k Gaya. 
AP : CXVI, 31. 


GP : LXXXVI 


ID 


> 


* 


Krtaghna 

racont6e 




nom 


» 


$ unc 


to 


Kikara 


nom d’une ancienne peuplade bar 
bare; son territoire correspondait au Ma 


XL 


* 
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une des formes de Gadadhara. 


Krsna 


Krauhca k Gaya; cf. le mot suivant, 
XVI. 

GP: LXXXIII, 43. 

Kraunca-Padi - 

A 

Mahabharata. 

XXXV. 

Krauhca-Pada - 
Monier-Williams, il semble 


XV, LXXII. 

GM : V, 6. 

GP : LXXXVI, 11. 

Kr?na-(pada) — empreintes des pieds de Kr$na 
sur la Dharmaiila. 


un tirtka a Gaya cite par le 


LVIII. 


montagne de Gaya; d’apres 

que ce serait 
autre nom de Adi-Gaya, situe sur la 
colline du Mundapr§?ha. 
un document recent dit 
faux a notre connaissance, qu’il s 

Rama-iila. 


Ketu — une des planktes; on adore le Soleil 
sous cette forme k Gaya. 

GM : VII, 5. 

AP : CXV, 16. 

dieu honor 6 k Gaya, forme de Siva. 

GM : II, 49; V, 20; VII, 79. 

GP : LXXXIII, 5; LXXXVI, 32. 

AP : CXVI, 23. 

un nom de Vi§hu. 

GM : II, 14; III, 33, 35. 

Kailasa— le s6jour celeste de Siva. 

GM : II, 8 . 

Kop-Tirtha — un tlrtha a Gaya, sans doute Kraunca-Loka 
pr&s de Rukmipi-kunda. 

GM : VIII, 31* 

GP : LXXXIII, 23, 55. 

AP : CXVI, 6, 30. 

N: 280. 


un 


D’autre part, 
mais cela est 


trouve a 


Ce mot est aussi employ^ pour designer 
les empreintes des pieds de Krauhca. 

50 , 59 - 

44 ) 47 ; LXXXVI, 6. 


GM : IV, 65; V, 14, 18; VII, 
GP : LXXXIII 
AP : CXVI, 7. 

N : 128, 140. 


recompense des ancdtres de 
ceux qui honorent le Krauhca-pada. 

GM : VII, 59. 

K§Iravaha — rivi&re creee par Brahman et 
donn£e comme honoraire aux brahmanes 
qui l’avaient assiste dans son sacrifice sur le 
corps de Vasura Gaya. 

GM : II, 64. 


Ko?I?a 

Kojtiivara 


dieu honor6 k Gaya dans un 


temple du mtac nom (PCG 40.) K$Irabdhi 
GM : VIII, 31. 

GP: LXXXIII, 13. 

AP : CXVI, 6. 

Kolahala — montagne oil r£sidait Vasura Gaya. 

GM : II, 5, 31. 

N : 144. 

Kaufiia — cf. Korlia. 

GM : V, 23. 

Kautsa — brahmane cr66 par Brahman pour 
l’assister dans son sacrifice sur le corps de 
Vasura Gaya, 




Oc6an de lait” 


s e ) our de 


Vi§nu. 

GM : II, 9, 41, 48. 

GP : LXXXII, 4. 

AP : CXIV, 2, 24. 

K§irodadhi — cf. le mot precedent. 

GM : III, 33. 

K§ etr apala — divinit e de Gaya, 
du territoire”; cf. peut-etre le mot suivant. 

GP : LXXXVI, 24. 

AP : CXVI, 17. 

Ksetreivara — Prabhaseia; son temple se 
trouve au pied de la colline de Rama-iila. 
Cf. le mot pr6c6dent. 

GM : IV, 14. 


cc 


gardienne 


GM : II, 33. 


br&hmane cr66 par Brahman pour 

sacrifice sur le corps 


Kauiika 
Passister dans son 
de Vasura Gaya* 


KH 


GM : II, 33. 

*— un 6 tang (ou cours d’eau ?) k Gaya, 
rep£re sur les lieux. 

GP: LXXXIII, 42, 49 - 
MBh : LXXXV, 9. 

asc&te qui a pratique un tap as 
a Gaya sous la forme d’un courlis. 

N : 236, 

Krauhca-(pada) 


Kauiiki 


Khara — un yakkha habitant k Gaya au temps 
du Bouddha. 

XXIV. 


non 


Kraunca 


G 


le grand fleuve de 1 ’Inde; la Phalgu 


empreintes des pieds de Gawga 

1 
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lui est sup^rieure, 
LVII, 


(PC G). 
XVIII. 


GM ; VII, 19. 


GM : V, 2, 1x5 VII, 84, 85, 86 




Ganga-Sagara — le lirtha des bouches du 


GP : LXXXIII 


9 


# 


Gange, 

GM : III, 47. 


AP : CXV, 69; CXVI 
N : 136 

Gaya (a sura) — a sura 
Gaya 

XII, XXIV, XXVII, XXVIII, XXIX, 
XXX, XLII, XLIII, XLVII, XLIX, L, 
LIII, LV, LX, LXIII. 

GM . I, 4; II, 1, 4, 7, 13s 16, 

2 4 > 25 , 29, 31, 35,44, 53, 55, 60; III 
*V, 8, 9, 54; V, 12; VII, 51 

GP : LXXXII, 2; LXXXVI 


9 


* 


9 


9 


V 


Gaja 


% 


% 




* 




% 


9 


* 


GP : LXXXIII, 17. 

Gajarupin — Ganeia. 

GM : II, 50. 

Ga$a— la troupe des dieux. 

GP : LXXXVI, 19. 

Ganajya (pada) — empreintes des pieds de 
la troupe des dieux. 

AP : CXV, 51. 

Gananayaka — Ganeia, 

GM : V, 19. 

Ganeia — dieu. 

GM : I, en invocation liminaire. 

N: 298. 

Ganeia- (pada) — empreintes des pieds de 
Ganesa sur la fotfaJa-vcdi. 

XVI. 




17,20,23 

h 52; 




9 






9 


AP : CXIV, i, 2, 6, 7 
N : 6, 26, 56, 64, 76, 124, 126, 228, 262. 

Gaya (raj an) 
lice a Gaya. 


roi qui fit faire un grand 






* 


LIII, LIX. 

GM : I, 6. VIII, 
AP : CXIV, 41. 

MBh : XCIII, 

N : 6, 60, 64, 26 


1, 4, 5, 20. 


Gada 


asura qui donna scs os pour qu’on 
en fit une massuc mcrveilleuse. 


9 » 16, 17 




h 




% 


mfSnv 








74 . 




4U 


GM : V, 3. 

AP : CXIV, 26. 

la massue mcrveilleuse de Vijnu. 

CllVt. II, 52, 541 V, 2, 4a to, 11, 

VII, 84. 

GP : LXXXII, 5. 

AP : CXIV, 27. 

Gadadhara — Vi$nu tel qu’il est ador£ 4 Gaya 

XXVIII, XXXIX, XLIV, XLVII, LVIII 
LX, LXIII. 

GM : I, 5; II, 48, '55; III, 48; V, 

25, 26, 28, 29, 31, 32; VI, 57; VII, 

253 5 L 96 ; VIII, 24, s6, 58. 

GP: LXXXII, 6; LXXXIII 
LXXXIV, 13,14; LXXXV, 22; LXXXVI 

7, ix, 13, 138. 

AP : CXIV, 9, 24, 25, 28; CXV, 28, 31, 
32, 33; CXVI, 17, 35, 40. 

N : 56, 140. 

Gadadhara (temple) 

sp^cialemcnt Gadadhara (PCG, 5.) 

N : 214, 298. 

Gadapapi = Gadadhara. 

GM : VII, 26. 

Gadalola — 6tang dans lequel Vi§nu a lav6 la 
massue apr£s avoir tu6 Vasura Hetfi il est 
Situs m sud de la colline du Bhasmakuf 


*■ .■% 


* '■ 


I* 




in 


r 


1 




« 




ft* 


du Rg-vcda. 

Lilt 

12; Gaya —■ Ic territoirc de 


GadS 






t 




MBh : LXXV, 6. 


Gaya&ras (ou Sira)—• nrobi 


unent la 111 on 






tagne 

Canon p&li ct que Cunningham 


4 


\ 


a eru re 


connaitre dans la moderne Brahmayoni 
(PCG 47). Cf. planche XVI 


) 


n» 1. Voir 


3 


io, 19, 


XIX, XXXI, LIV. 


24, 


MBh : LXXXV, 8; XCIII, 


IO. 


7 ? x 8; Gayasir$a 




GP: LXXXIII, 38. 

Gaya —• la ville saintc 

Introduction : 

GM : I, 7, 8 




> 


* 


* 




V hf * 


* 


9> u>, 13, 15, to, 20,: 






25 , 26, 27, 32, 39, 40; 


U, 62, 73 


74! IV 


temple oh l’on honore 


* 


!> 


463 55 , V, 25; VI, 2, 5, <5, 7( g 

56 , 57 , 62; VII, 93; VIII 

57 , 62. 

GP : LXXXII, 6, it, v 

2, 3, 4, 20, 35, 38, 46, 47, 4 8, 

60, 62; LXXXIV, 

LXXXV 

AP: CXIV, 36, 39 ; C XV, 


t 4 , I 9 > 20 


% 






9 


1 


I 




Hi 




♦ 


^3 


I 




y 


3s 4s %2 


y 22, 




9 




I* 


9 


a 


*3 2 > 4s 7> 9» 



INDEX 


4 ° 3 


18, 22, 55, 62, 73; CXVI, io, 28 


34 ^ 4 °a XXII. 

Gaya-Bhumi 




42. 


le sol de Gaya; on doit obliga- 
toirement y deposer les pin4 a > si on vent que 
le sraddha soit efficace. 


MBh : LXXXII, 71, 84, 85; LXXXV, 


6, 7. 


N : passim . 


GM : I, 11. 

GP : LXXXIII, 63. 

Gayamahatmya —r la glorification de Gaya; 
le livre qui fait cette glorification. 
Introduction : passim . 

GP : LXXXII, 1. 

AP : CXIV, 1; CXVI, 42. 

N : 100, 102, 112, 140, 156, 250, 254. 

♦ 

— le pelerinage a Gaya. 

GM : VI, 1; VIII, 7. 

AP : CXV, 74. 

Gayaval — les principaux pretres de Gaya. 

XI, XIX, XX, XXI, XXVI, XLVIII 
LVI, LXI, LXIV, LXVI. 

N : 4, 12, 20, 62, 102, 122, 228. 
GayaSiras 


Gayaditya — le Soleil k Gaya. 

GM : II, 50; IV, 62; VIII, 56. 

GP : LXXXIII, 17. 

Gayakumara — Skanda tel qu’il est ador£ k 

Gaya. 

GM : IV, 36. 

Gaya-Kupa — le “puits” de Gaya, sans doute 

celui qui a servi a Brahman lors de son sacri- Gayayatra 
fice (PCG 13). Cf. Kupa. 

XVII. 


GM : VIII, 49. 

GP : LXXXIII, 54. 
N: 222. 




Gaya-Kedaraka — cf. Kedara. 

AP : CXV, 53. 

Gayaksetra — le territoire sacr<§ de Gaya. GayaSira 

XLV. 


la tete de Vasura Gaya, represen 


t£e aujourd’hui par la terrasse sur laquelle se 
trouve le temple du Visnupada dominant 
la Phalgu; nom d’une vedi qui se trouve dans 
un temple k cot£ de celui du Visnupada 

(PCG 10). Cf. planche IX,-n° 2. 

XVIII, XIX, XXIII, XXIV, XXV, 
XXVI, XXXVI, XL, XLI, XLV , 
XLVIII, XLIX, LIII, LV. 

GM : I, 23,29; II, 57, V, 35; VII, 27, 4>, 
50, 72, 80, 81; iVIII, 56. 

GP : LXXXIII, 3, 20; LXXXIV,24, 25; 
LXXXV, 23; LXXXVI, 8. . 

AP : CXV, 26, 42, 44, 46;. CXVI, 15. 

N : 16, 56, 86,110, 162, 216, 232. 

* • * 

Gayaiiraksetra — le territoire que forme la 
tete de Vasura Gaya. 

GM : II, 59. 


GM : I, 23, 24; II, 57; VIII, 29. 

GP : LXXXII, 10; LXXXIII, 3, 35, 56, 


61. 


AP : CXIV, 33; CXV, 42. 

N : 16, 56, 86, 140, 298. 

4 

Gaya-Gaja — 616 phant de Gaya qui se trouve 
pr£s du temple du Visnupada et qui sert 
de point de depart pour mesurer les 5 kos 
du pelerinage de Gaya (PCG 6). 

GM : VIII, 56. 

1 

N : 298. 

Gaya-Tlrtha — le tlrtha de Gaya consider6 
comme Tessence du centre de p&erinag®, 
le Phalgu-tirtha. 

GM : I, 33 39 ; VII, 893 92. 

GP : LXXXII, 93 153 LXXXIII, 5. 

AP : CXIV, 1; CXV, 8. 

% 

Gaya-Nabhi — le nombril de Vasura Gaya; 
on dit k Gaya que c’est le Gaya-kupa; mais 
on l’honore aussi k Jajpur, pr&s de Cuttack. 
Cf. Nabhi-kupa. 

GM : VIII, 55 - 

AP : CXVI, 16. 

Gayapuri — la cite de Gaya, nommee ainsi 
d’aprks le roi Gaya. 

GM : VIII, 6. 

GP : LXXXVI, 38. 

AP : CXIV, 41. 

Gaya-Fhaggu — fete annuelle qui se passait 
k Gaya au temps du Bouddha. 


Gayaiir§a == Gayaiiras. 


XXIII, XXXIX, XL, XLII, LII. 

GM : IV, 433 44 ; VII,^ 50, 93; VIII, 10 


> 


173 19. 

GP : LXXXIII, 41; LXXXIV, 20, 27, 

32, 333 35* 

AP : CXV, 56, 63. 


Gayairaddha — le sraddha de Gaya. 

GM: I, I2 3 14, 19, 31; IV, 24; VI, 14; 
VIII, 8, 16, 60, 63. 

GP : LXXXII, 14, 16, 17. 

AP : CXV, 5. 

Gayasisa — forme palie de Gayaiirsa, 

* ^ • 
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XIX, XXIII, XXIV. 


rinde, k la fronti&re duquei se trouverait 
Vi^pupada. 


un 


la t£te de Vasura Gaya; on y 
trouve la Pretaiila, ce qui semble tondre le 
Gaya-diras k 1 J ensemble du territoirc de Guhavasin 
Gaya. 

LIV. 


LV. 


une des incarnations de Siva 


selon les Pdiupata, 

N : 42. 

Grdhrefvara — divinity et temple sur 1c Grdh- 
rakuja. (PCG 29). 

GM : IV, 57, 58. 

GP : LXXXIII, 12, 26. 

AP ; CXVI, ix. 

N : 124,126. 

Grdhraku/a — un des lieux saints de Gaya, 

form£ par le ddbut de la cdte de la coiline 
Sunarava. 


GP : LXXXVI, 1. 

Garuda— monture de Vi$nu. 

GM : II, 14. 

GP : LXXXVI, 23. 

CXVI, 26. 

Gayatri — d£esse honor 6e k Gaya; 

GM : II, 52; IV, 62; VIII, 21, 56. 

GP : LXXXIII, 9. 

AP : CXVI, 1. 

G 5 yatrl-Gha; — Gayatri-tlr tha. 

N : 126, 272. 

Gayatri-Tirtha— le tlrtha de Gayatri, pre¬ 
miere tope de la sarpdhya, situ6e sur le Grdhraguha 
bord de la Phalgu, en aval du Phalgutlrtha; Grdhrakufasya Guha 
on a dans GP gayatra qui repr6$ente sans kura. 
doute le mtoe tlrtha; 


GM : IV, 57/ V, 14; VII, 27. 
AP : CXVI, 12. 

N: 278. 


caverne du Grdhra 


GM : IV, 59. 

GP : LXXXIII, 49. 

Grdhravajfa — banian qui se trouvait 
Grdhrakujta, disparu aujourd’hui (PCG 31). 
GM : IV, 58. 

AP : CXVI, 12. 

MBh ; LXXXII, 79. 

N: 124. 


XIX. 

GM : VIII, 21. 

GP : LXXXIII, 29. 

GSrhapatya — feu domestique, sur lcquel 
Dharmavrata se livra k un tap as. 

GM : III, 31. 

N: 86. 

G2rhapatya-(pada) — empreintes des pieds Gokarna 
de Garhapatya divinisd, sur le rocher de la 

%oda§a-vedi. 


sur le 


une des incarnations de Siva, 


selon les Pdiupata. 
N : 42. 

Gokarne£vara 


XVI. 


dieu honortS dans 

tlrtha de Camatkarapura, d’apr&s le Skanda 

pur ana 3 


un des 


GM : VII, 57, 

AP : CXV, 50. 

Gavam — mot incomprehensible; Apte, dans 
Y Edition de P Anandaframa propose de lire Godadary 
gam vai. 

AP : CXVI, 7. 

Girikarnamukha — la bouche ct l’oreille de la Godavari 
montagne; tlrtha non rep 6r£ sur les lieux. 

GM : VIII, 25. 

Gitaniida j 

Gitanadita J 

tagne toit sans doute appel6e ainsi k cause 
d’un dcho qu’elle poss^dait, 

GM : V, 13. 

MBh : LXXXII, 81. 

Gitavaditraka (giri) — cf. le mot pr£c6dent. 

GM : IV, 32. 

N : 112. 


XXXIX. 


nom que donne au dieu de Gaya 
Pabb6 Dubois dans un de 


ses ouvrages. 


LXIII. 


bassin situe au sud du Grdhra 


kfya (PCG 27). 

GM : VIII, 30 ; 

N : 126, 278. 

dieu honor6 i\ Gaya, d’apres 


cf. Udyanta parvata; cctte mon- 


Gop ati — 

Vdmana-pur ana. 

XLVI. 


le 


Gopracftra 


rocher marqu6 de traces de 
de vachc (selon la legende) 

sur la pente sud du Bhasmakupi; 
reconvert d’un petit 

Cf. planche XIV, n 0 1, 

XV, XVII, XLVIIn. 


pas 


qni est situe 


il est 


mandapa. (PCG 23). 


Gurdaspur 


nom d’un district du nord de 



4°5 


6M : VII, 40 ; VIII, 
GP: LXXXIV 


AP : CXV, 51. 
Camatkarapur; 


30 . 


19. 


ville sainte du nord-ouest 
de Pinde, appelee aussi Ananda-pura. 


AP : CXVI, 6. 

N : 250, 296. 

Gomaka — divinite et temple 
rep6r£ sur les lieux. 

GP : LXXXIII, 16, 23. 


a Gaya, non Campaka Vana 


lieu situe au sud de la 
Madhusrava, sur le bord de la Phalgu 

(PCG). 

Xlln. 


Golaksi — un des brahmanes crees par Brah¬ 


man pour Passister dans 
le corps de P asura Gaya. 

GM : II, 34. 


* A 


GP : LXXXIII, 42. 

N : 214, 286, 288. 

Citrarthaii — une des incarnations de Siva, 
selon les Paiupata. 

N: 42. 

Caitanya — mystique et pkilosophe indien 
du debut du XVI 0 siecle; il vint a Gaya. 

LVI, LXII. 

Cyavanasrama — ermitage de Cyavana, dans 
le pays des Kikara, 

GM : IV, 55. 

N : 124. 


son sacnnce sur 


Gautama — un des brahmanes crees par 
Brahman pour Passister dans son sacrifice 
sur le corps de P asura Gaya. 

GM : II, 33 - 

Gautama — une des incarnations de Siva, 
selon les Pdsupata. 

N : 42. 

Gauri — nom de la Devi; son temple se 
trouve sur le Bhasmakura (PCG 24). Cf. 
planche XV, n° 1. Voir aussi Mangala. 

XLVI 

GM : II, 51 1 IV, 41. 

GP: LXXXIII, 16; LXXXVI, 22. 

AP : CXIV, 11, 22; CXVI, 21. 

Gauri-Sawkara — stele repr£sentant la Devi 

le genou de Siva, tres commune a Gaya. 

XIV. 


CH 


Chora aksaya-vara 
pres du temple du Visnu-pada; aucun rite 
ne semble plus y etre accompli de nos 
jours, mais il rempla^ait autrefois dans 
certains cas le veritable Ak§aya-vara (PCG 9) 

XVI. 

# 

Chaudhari, Suryadasa — pelerin a Gaya, 

LVIII. 


cc 


banian eternel” situ6 


sur 


GH 


des rivieres creees par 


Ghrtakulya 

Brahman et donnees comme honoraires aux 

brahmanes qui Pavaient assiste dans son 

non reperee sur les lieux. 


une 


J 


Jagatam Pati — Visnu. 

GM : II, 41, 42. 

une des incarnations de Siva, 
selon les Pdsupata. 

N : 42. 

Gaya; son Janardana — une des incarnations de Vi§nu 

a Gaya; son temple se trouve .au sommet 
du Bhasmakura; cf. planche XV, n° 2 

(PCG 26). 

XVIII, XXVIII. 

GM : II, 48; IV, 42 43, 44, 45, 46, 48; 
V, 22, 32, 43 ; VIII, 59. 

GP : LXXXII, 7 5 LXXXIII, 4, 36. 
AP : CXV, 25, 70; CXVI, 9, 10, 

N : 8, 50, 56, 162. 

— ville de P Orissa, centre de p£lerinage 
ou Pon honore le nombril de P asura Gaya. 

N : 64, 126. 


sacrifice; 

GM : II, 64; VIII, 31, 43 * 


• • 


C 


des dresses a 


Candika 


une 


trouve sur le Mundapr$rha; 
i appelee Mu$daprsrha-devL 

n° 2. 


temple se 
elle est aussi 
Cf; planche XIII 
GM : V, 20; VIII, 55 * 

N : 296. 

Caiiqiika (pada) 


empreintes des pieds de 


Candika sur la DharmaSila, d’aprfcs une 


inscription. 

LVIII. 

Candra (pada) 

Candra, sur le rocher de la sodasa-vedi. 


empreintes des pieds de Jajpur 


XVI 
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GP: LXXXIII, 50. 


creux fait par le genou (de 
Bhlma)”; cf. GM. IV, 48. On le montre 


cc 


D 


sur le Bhasmkura dans un site appele 


Bhlma-Gaya (PCG 25). 

GP: LXXXIII, 69. 

Jihvalola — le dernier des “panca tirtha”; 
il se trouve imm6diatement au sud du 


le feu du sud personnifid. 


Dak§inagm 

GM : VII, 16. 
N: 86. 


Dak$inagni-Pada— empreintcs des pieds de 


Phalgu-tirtha (PCG). 


Dak$inagni, sur le roeher de la $otfa$a-vcdi. 


XII. 


XII; 


N : 204, 210, 250, 274. 

Jiva — la plan&te Jupiter; on adore Surya 
sous cette forme a Gaya. 

GM : VII, 5, 

AP : CXV, 16. 

Jaigi§avya — une des incarnations de Siva, Daksina-Manasa — bassin a Gaya, situe der- 
selon les Paiupata. riere le temple'du Visnupada ; on designe 

N : 42. sous ce nom £galement la par tie sud de ce 

Jna — la plan&te Mercure ; on adore Surya bassin. 
sous cette forme 4 Gay 4 . 

GM : VII, 4. 

AP : CXV, 15. 


GM : VII, 56. 

AP : CXV, 50. 

Dak§iparka — le Soleil du sud. 

GM : II, 505 V, 19. 


XII, XLV, 

GM : VII, 6, 9, 10, 11, 12. 

GP : LXXXIII, 25 ; LXXXIV, 7. 

AP : CXV, 17. 

N: 204, 206, 208, 210, 

Dancjin — une des incarnations de Siva, scion 

les Paiupata, 

N : 42. 

Dadhi (pada) 


T 


Tarakeivara — un nom de Siva et un temple 
4 Gaya. 

GM : VIII, 49 * 

N: 292. 

Tirupati — centre de pelerinage du sud de 
Tlnde. 


empreintcs dc pieds de 
Dadhi sur le roeher de la $o<faia~veJi . 

XVI. 


une des incarnations de Sivu 


Dadhivahana 


LVI, 

TrtiyS— dtang 4 Gaya, non rep£r£ sur les 
lieux. 

GP : LXXXIII, 43. 

AP : CXVI, 8. ’ 

Tfptiya — cf. le pr6c6dent. 

GP : LXXXIII, 42. 

Tridaia — les dieux, sous la conduite d’Indra. 

GM : II, 24. 


scion les Paiupata . 

N : 42. 

Damana — une des incarnations de Siva, selon 
les Paiupata . 

N : 42. 

Dafaratha — p ere de Rama. 

XVII, XXXVII. 

GM : VII, 74, 75, 78. 

Dasaivamedha Tirtha 


un tirtha 4 Gaya, 


Tridiva — le troisi&me ciel, s<§jour des dieux. Daiaivamedhika Tirth a 

GM : V, 10. 

Tnsaipdhya — rite qui sc fait aux trois mo¬ 
ments principaux du jour, en trois lieux 
difftants 4 Gay 4 : Gayatri-tirtha, Saras- 
svatl-tirtha et Savitri-tlrtha; les trois dresses 
que Pon honore en ces tirtha. 

GM ; II, 51 i VIII, 23. 

Tristhali — les trois lieux sacr6s Kail, Gaya 


non rep6re sur les lieux, 

GM : VIII, 46. 

GP : LXXXIV, 23. 

AP : CXV, 45. 

N : 290. 


Daruka 


une des incarnations de Siva, scion 


les Paiupata. 
N : 42. 

Daiarathi-Rama 


une des formes de Gada 


et 


LXII. 


dhara. 

GP; LXXXVI, 11. 
Diti — mire des d6mons 


Trailokya 


les trois mondes. 
GM: I, 23; III, 33. 
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N: 146. 

— le del. 


DH 


Div 


GM : IV, 58, 62 ; VII, 80; VIII, 
16, 22, 38, 46. 

GP: LXXXIII, 31, 50 ; LXXXIV, 
27, 39 * 

AP : CXIV, 22 ; CXV, 47. 

un des noms de Surya. 


14, D har anl 


Varaha lui raconte une legende 
de Gaya, dans le Var aka-pur ana. 

XXXVIII. 


xo. 


Dharma (I) 

XXVIII, XLII. 

GM : I, 4; II, 75, VII, 46. 

GP : LXXXVI, 

AP : CXIV, 8, 10. 

MBh : LXXXII, 87; XCIII 
N : 6, 116. 

Dharma (II) 
dans le Dharmaranya. 

XIII, XIV, XXIX, XXX. 

GM: II, 67; VII, 29. 

N: 60. 

Dharma (III) 

XXIX. 

GM : III, 2, 3, 4, 6, 9, 13, 14, 15, 16, 36, 


roi des Enfers. 


Divakara 


GM : VII, 12. 


2. 


Devadaruvana— un tlrtha de Gaya, non 
repdd sur les lieux. 

GM : IV, 63. 

Devanadi— une rivide a Gaya, non re- 
pd<§e sur les lieux. 

GM : V, 15; VIII, 30. 

GP : LXXXIII, 69. • 

Devamayl Sila — cf. Sila. 

GM : IV, 66. 

AP : CXIV, 8, ro, 23, 28; CXVI, 28. 
Deva-Rudra-Pada (adi) — empreintes des 
pieds de tous les dieux, en commensant par 
celles de Rudra, qui se trouvent sur le 
GayaSiras. 

GP : LXXXIV, 20. 

Devarupa — (le rocher) qui a forme divine. 

Cf. Siia, 

GM : III, 51; IV, 2. 

Devarupipi— cf, le mot prddlent. 

GM: III, 50 5 IV, ji V, 3L 32, 44 - 
N : 106. 

Devavrata— autre nom de Dharmavrata. 


11. 


roi qui fit faire un sacrifice 


pere de Dharmavrata. 


38 . 


AP: CXIV, 10. 

N : 68, 74. 

Dharma (IV) — le dieu du Droit. 

GM : III, 39, 45 * 

GP : LXXXVI, 9. 

Dharma (V) 
etre, le Bouddha. 

XV, XXXII. 

GM : VII, 33. 

GP: LXXXIII, 11. 

Nota : Nous avons mis ce nom de Dharma 
sous 5 rubriques diffdentes ; il est ce- 
pendant ties vraisemblable que certaines 
de ces rubriques doivent etre confondues. 

terrain du sacrifice de 
Dharma, que Pon situe de nos jours dans 
la presqu’ile form6e par la MahanadI et la 
Nairanjana ; il en etait p eut- etre autrement 
autrefois ; cf. Introduction. 


un des precedents, ou, peut 


AP : CXIV, 20, 21, 22. 

le Rocher divin ; cf. ^ila et les 


Devadla 


mots pr6c6dents. 

GM : V, 50. 

une rivide a Gaya, non rep dee sur Dharmaranya 


Devika 


les lieux. 

GM : VIII, 43. 

Devi — est honoree a Gaya ; cf. Gauri et 

Mawgala. 

AP : CXVI, 17. 

Draupadi — spouse des Pandava; elle est 
honor <§e h Bodh-Gaya avec les cinq Pdu¬ 
el av a. 

XV. 

DvadaSaditya — le Soleil, dans les 12 parties 
de Fannie. 

GP : LXXXVI, ai. 

AP : CXVI, 22. 

Dvaravatl 

de PInde occidentale. 


XIII, XIV, XXXII, XXXIII, XXXIV, 
XLVI, XLVIII. 

GM : II, 67; VII, 29. 

GP: LXXXIII, 11, 3 i, 39; LXXXIV, 
15, 16. 

AP : CXV, 34 * 

MBh : LXXXII, 74. 

N : 218, 220. 

DharmeSa 


le maitre du Dharma, Visnu 


centre de p&lerinage important Dharmesvara 

Bouddha. 


LVII. 


LXII. 
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GM : 38 
N : 288. 


GM : VII, 33 . 

GP : LXXXIII, 11. 

Dharmaka (prsrha) — cf. Dharmaprsrha. 

GP : LXXXV, 23. 

Dharma-Kupa — puits a Dharmaranya ; voir 
aussi Kupa. 

XIII. 

GP: LXXXIII, 32. 

Dharmapr§;ha — lieu controversy ; cf. intro¬ 
duction. 

XXXII, XXXIII, XXXIV, XLVI. 

GM : VII, 93. 

GP : LXXXIII, 38, 39 . 

MBh : LXXXII, 87. 

Dharmaprastha — peut-etre deformation du Dhenuka 
mot precedent. 

XXXII, XXXIIL 

Dharmayaga — le sacrifice de Dharma, dans 
le Dharmaranya. 

XLVI. 


Dhanu§ka (-rupa) — archers, forme sous la- 
quelle se trouvent les preta sur la Preta-fila. 
GM : IV, 50. 


Gaya. 

XI, XX, XXI, XXXIV, XLVIII, LXI 
LXII, LXV, LXVI. 

N : 102, 122, 214, 218, 228. 

vache qui se trouve dans le Dhenu- 


classe de pretres a 


Dhamin 


D henu 


karanya, Cf, Kapila, 


XVIII. 


GP : LXXXIII, 12, 27. 

AP : CXVI, 32. 

Cf. le mot precedent. 


MBh : LXXXII/76. 


Dhenukaranya — bois de Dhenuka; le site 
se trouve & Pouest de Gaya, en dehors de la 
ville, Cf. planche XV, n° 3. 

GM : VIII, 54. 

GP : LXXXIII, 27, 39. 

AP : CXVI, 32. 

N : 296. 

Dhenuvana 


GM: II, 67, 68. 

GP : LXXXII, 11. (On lit en fait dharma- 
yogc§u, mais il est n£cessaire de corriger). 

AP : CXIV, 36. 

Dharmayupa — le poteau qui a servi au 

sacrifice de Dharma dans le Dharmaranya. Dhauta-Pada 
On le represente de nos jours par un puits. 

Cf. aussi Yupa. 

XIII. 


GP : L 


12. 




.A ) 


vcJt de Gaya, situ do sur la 
colline du Mundapr: a) /Iia; le (hmi-mdhdtmya 
la situc pres d'un confluent, il est done pm- 




bahle que ce site a etc deplace (PCG. 16). 


XVII, XVIII. 

GM : VIII, 50. 

AP : CXVI, 12. 

N : 294. 

Dhaumya — decrit a Yudhi$;hira les divers 
tirtha , dans le Mahdbharata . 


GP : LXXXIII, 32. 

Dharma-Yama 

XXXVIII. 


le roi des Enfers. 


le roi des Enfers. 


Dharma-Raja 

GM: II, 37 5 IV, 5 > 23, 24, 49, 56. 

D harmavati 


Spouse de Dharma (III) et 
mere de Dharmavrata; appelee Vi£va- 
rupa dans le G ay d-mdhatmy a. 

AP: CXIV, 10. 

D harma-V aivas va ta 

XXXI. 

DharmavratS — fillc de Dharma (III); trans¬ 
form^ en rocher par suite de la maledic¬ 
tion de Marici, son dpoux. 


yyyt 


N 


le roi des Enfers. 


Naga — eminence sur laquelle se trouve la 

Kaka-fila, 

GM ; IV, 23; 

Nagastha if va ra — 


v, 13. 

divmitd 


GM : III, 3, 4, % lOy 13, 17, 22, 25, 27, 

34 , 35 > 36 , 38, 40. 

AP : CXIV, 10, 12, 14, 16, 17, 19. 

N : 96, 204, 282. 

Dharmaiila — Dharmavrata, une fois trans- Naraka — les Enfers 
formde en rocher; on en a couvert la tdtc 
de Vantra Gaya. 

LVIII. 


rapya. 

GP : LXXXIII, 11. 

Namuci — un ddmon vddique 


LV. 


LXIII. 

GM : I, 7; II, 74; VI, 42; VII, 80; VIII 


4 


« 
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GP: LXXXII 


8; LXXXIII, 


GP : LXXXVI 


52; 


10. 


LXXXIV, 27. 

AP : CXIV, 40; CXV, 6, 47 , 58. 

Nara Tlrthani (?) ou Vanara Tirthani (?) 

GP : LXXXIII, 28. 

Naga Kujta 


Nairrta/z (kaka/z) 


corneiiies de Nirrti, a 
qui on offre des pinda a Kakabali. 

GM : VII, 48. 

Naimisaranya - 

sur les liens. 


un tvrtha a Gaya, non repere 


la montagne des Naga; nom de 


N : 364. 

Nairanj ana — 

Bodh-Gaya. 

XII, XIV, XIX, XXV, XXXIII. 
N : 21 8, 272, 292, 370. 


la colline de Rama-Gaya. 

GM : VII, 27. 

GP : LXXXIII, 40; 

N : 216. 


la riviere qui passe a cote de 


Ids 8 Naga ? 

GP : LXXXVI, 25. 

Nabhi-Kupa 1 
Nabhi-Tirtha -j 

nombril de Vasura Gaya;* cf. Gaya-nabhi. 

GM : II, 75 * 

GP : LXXXIII, 21. 

c’est a lui que Sanatkumara dit le 

G ay d-mdhdtmy a du Vdyu-purdna. 

XXVIII, XXIX. 


• » 


p 


le puits ou se trouve le 




Panca-TIrtha 


les 5 tirtha. , soit Uttaramanasa, 
Daksinamanasa (qui contient Udici, Kana- 
khala et Daksinamanasa) et Phalgutirtha 
(ou Jihvalola 


comme on Fappelle au- 


Narada 


jourd’hui). 


XII. 


GM : VII, 1, 25. 

GM : I, i, 2; II, 1; III, 1; IV, i, 39; V, 1; Pancagni (padani) 

VI, 1, 6, 58, 61; VII, 47, 63; VIII, 27, 61. 

N : 2, 20, 26, 130, 306. 

Narasirpha — un avatar de Vi§nu. 

GM : V, 20; VII, 79. 

GP : LXXXVI, 28. 

AP : CXVI, 25. 

Narayana — un avatar de Vi§pu. 

GM : V, 21; VII, 34, 35 * 

GP : LXXXVI, 27. 

AP : CXV, 32; CXVI, 25. 

Ni/zksira — une riviere a Gaya, non rep dree 

sur les lieux. 


les empreintes des pieds 


des 5 Feus. 

GM : III, 43; V, 17. 

GP : LXXXIV, 21. 

Pativrata — autre nom de Dharmavrata. 

GM : III, 11, 12, 21, 30, 32, 33, 35, 38 


51 * 


Padatraya — les empreintes des pieds des 
trois dieux Brahman, Visnu et Mahesvara. 

GP : LXXXIV, 21. 

Padmaja — un nom de Brahman. 

GM : II, 43. 

Pasupati — une des formes de Siva. 

LVII, LX, LXI. 


GM : VIII, 50. 


les heretiques (Bouddhistes ?). 


site a Gaya, d’apres le Pakhanda 


Niravinda — un 
Mahabhdrata. 

XXXV. 


GM: I, 38. 


Pandava — les 5 heros du Mahabhdrata. 

XV, XXXI. 

AP : CXIV, 41. 

MBh : XCIII, 13. 

une rivi&re h Gaya, non rep dree sur Pandu — le pere des Pandava. 

GM : VIII, 40, 42. 

Pandu-£ila — le rocher sur lequel les Pandava 
ont offert un sraddha a Gaya; nous ne 1 ’avons 
pas vu a cet endroit, mais le Tirthacintamani 
le situe a Campaka vana. 

GM : VIII, 39, 40, 41. 

GP : LXXXIII, 42. 

AP : CXVI, 30. 

N : 214, 286, 288. 

Patala-(loka) — le monde des demons. 


mont sur lequel il y aurait un 


Ni§adha 


Vi$nupada. 


LV 


Niicuia 


les lieux. 

GM : V, 15. 


Niicira 

Niicara 


dtang k Gay 5 , non repdrd sur 


un 


les lieux. 

GP : LXXXIII, 42, 44 , 65. 
AP : CXVI, 8 . 


un avatar de Visnu. 


Nfsirpha 


AP : CXV, 33* 


des formes de Gadadhara. 


Nrhari 


une 
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N: 34. 

Patalesvara — divinity d’un temple situe au 


Pitrtara-Mahadeva 
Matawga-vapl. 
XIII. 

Pitf-Deva 

MBh : LXXXII 


temple situe 


a cote de 


sommet de Rama-gila. 


XL 




dtang situe a Plphapuram, ou 
Pon honore les pieds de Vasura Gaya. 

N : 66. 


« 


5 


* 


«b 


Pitf-Devata 

GM : VI, 12. 
AP : CXV, 20, 


* 




* 


t 






:s que sont les 


* 




divinite. forme de Siva; un 


Papamok§a 

petit temple lui est consacre prds du bassin Pitr-Pati 
de la Godavari, connexe k celui de JRnamok§a 

(PCG 28). 

GM : IV, 60. 

AP : CXVI, 8. 




un nom de Janardana. 


GM : IV, 45. 

Pitr-Rupin — un nom de Janardana 

GM : IV, 45. 

Pi/hapuram — ville du sud de PInde, 
un des brahmanes crees par au nord de Madras 

pieds de Vasura Gaya. 

LX. 


ft 


> situ 6e 
ou Pon honore les 


Para^ara 




Brahman pour Passister dans son sacrifice 
sur le corps de Vasura Gaya. 

GM : II, 33. 

Par&va-Natha — le 23 0 tirthankara des Jaina> Pun<Jarikak§a 
k qui un temple etait consacrd k Dharma- 


* 


N : 28, 66. 


2 des formes de Vi§rm k 


une 


Gaya. 

XXVIII. 
GM : 


ranya. 

km. 


II, 48; IV, 46, 47; V, 22, 33; VII 


> 


Parijata — arbre merveilleux donne par Brah 
manaux br&hmanes qui Pavaient assistd dans 
son sacrifice. 

GM : II, 63. 


36. 


GP : LXXXIII 
AP : CXVI 


4. 


y 


II- 


y 


la riviere Punpun, parallfcle 




t 




«k 


« 




a 


bois de Parijata ou Siva entrc 
tenait un commerce amoureux avee Parvati 


• » 


Phalgu, a Pouest de cellc-ei. 


la 


r 


1 




€ 


t 


GM : 


IV, 55. 

N : 124, 172, 
Puru$ottuma — un 

GM 1 m, 47; V 
GP; 


lorsque Marici est venu les de ranger. 

GM : VIII, 30. 

Parvati — ddesse, dpousc dc Siva. 

GM : III, 19; VIII, 32. 

Pitamaha — un dieu a Gaya, parfois Brahman 
le plus souvent Siva; 

consacrd pr&s de Campakavana, semble-t-il; 
aujourd’hui, on montre 'son temple k cot6 
de PUttaramanasa. 

LX. 

GM : II, 7, 21, 49; IV, 4; V, 23; VII, 22. 

GP : LXXXII, 6,9; LXXXIII, 6; 

LXXXIV, 13, 23. 

AP : CXV, 31, 32, 45. 

N : 26, 23:4, 286, 290. 

Pitamahasya Saras 
cile de le localiscr prdcisdment; il 
plus exister dc nos jours. 

GP : LXXXIII, 66. 

PitSmahegvara — temple situ 6 k cdtd de 
PUttaramanasa; mais cf. Pit5maha. 

XII. 

Pitamalie^vara Gh5? — tirtka sur la Phalgu, k 
la hauteur de PUttaramanasa. 

N : 214. 


nom de Visnu, 


2r. 


* 


LXXXIII, 7; LXXXVI, 18. 


AP : CXVI, 1 y. 

un temple lui etait Purusottama Giri 




montagne situee 


pres 


d’LJjjayini 
Buddha-Gaya 

I # 


ou le Sk a mla -purana place 


j 


un 


m 


Purusottama Raja 

GP : LXXXVI, 19. 
Pururavas — nom d\m roi. 


N : 


* 


Pulastya 


un rfh qui enumere i\ Bhijma les 


|Ji r 


* 






» 


n 


% 




* 


tit* 


t 


* 


1 




V 


dtang i\ Gaya; il est difii 

ne scmblc 


* . * 


* 


* 


ft 


¥m 


% 


•* 


r 


r 


■4 4 


* * 


\ nt 


* 


Pu§kara 

en Inde. 


un centre important de 


ft 


ft 


* I 


r 




# 


Pu§karipi — un 
les Iieux. 

XLVIL 

GM : VIII 
AP : CXVI 




non rep dr 6 sur 


y 


» Si- 


13 - 


> 


* ft 



4xr 


Puri 


— un grand centre de p klerinage de PInde 
N : 88. 


N : 174. 

Preta-Parvata 


la moderne Preta-iila, 
km. au nord-ouest de Gaya. 

XLVIII, LI, LXI, LXII, LXV. 
GM : VI, 10,11, 58, 59. 

N : 102 


a 8 


Prajapati — un nom de Brahman. 

GM : III, 30. 

f 

Prapitamaha 


un nom de Siva et un temple 
prbs de PAk§ayava;a (PCG 42). 

r y t xrr 

JUAX • 

GM : II, 49; IV, 40; V, 22; VII, 96. 

GP : LXXXII, 7; LXXXIII, 6; 
LXXXIV, 30. 

AP : CXV, 73; CXVI, 23. 


120, 178, 200, 202, 218, 372. 

preta qui fit faire un sraddha 
pour lui a Gaya par un marchand. 

XLIV. 


Preta-Raj a 


GM : VIII, 16, 19, 20. 
GP : LXXXIV, 32, 33. 
AP : CXV, 60, 63. 

N: 8. 


Prabhasa 


montagne de Gaya, peut-etre 


Prabhasaka 


la Rama-iila, au nord de la ville de Gaya. Preta-Loka 
LXI, LXIL 

GM : IV, 13, 14, 15;* V, 13. 

GP : LXXXIII 


le monde des preta . 


GM : VI, 40. 
Preta- Sila 


la moderne Rama-iila; cf. 


aussi 


13 , 33 ; LXXXV, 235 


Prabhasa. 

XXXV, XLII, XLVIII5 LI, LXI, LXV, 
LXVI. 


LXXXVI, 1. 

AP : CXVI, 15. 

N : 100, 102. 

Prabhaseia 
Prabhaseivara 

un temple portant ce nom et txbs recent a 
ete construit sur la cdte de Rama-iila. 


GM : IV, 14; VI, 17, 62. 
GP : LXXXV, 15 LXXXVI 
AP : CXVI, 13, 15. 

N : 100, 106, 202. 

Preta- Sila 


1, 2. 


un ling a situe sur le Prabhasa; 


nom moderne du Preta-parvata. 
VIII, IX, X, XI, XX, XXI, XXXII, 
XXXIV. 


XI. 


GM : IV, 14, 21. 

GP : LXXXIII, 13. 

AP : CXVI, 13. 

N : 102. 

Prabhu — un nom de Brahman. 

GP : LXXXII, 10, 13. 

Frayaga — un grand centre de p elerinage de 
PInde, formant avec Gaya et Benares la 
TristhalL 

XXII, L, LVIII, LXIL 

GM : III, 47 . 

N : 10. 

Prahlada — asura qui est venu a Gaya. 

XLVI. 


N : 16, 102, 120, 174, 178. 

Pretiya Brahmana — autre nom des dhamin . 

XXL 


Plati 


pere de Gaya, auteur de 2 hymnes du 


Rg-veda. 

LIII. 


PH 


Phaggu — forme palie de Phalgu. 

VII, X. 


Phalgu 


nom de la Mahanadi; au sens etroit, 
peut etre pris pour le Phalgu-tlrtha. 

XI, XII, XIII, XVI, XVII, XIX, XXII, 
XXVn, XXVI, XXXIV, LXV. 

GM : III, 47, VII, 16, 17, 19. 

MBh : LXXXII, 865 LXXXV, 9. 

* 

N : 8,60,124,172,196,216,250,272,290. 


Pragbodhi — montagne de la region de Gaya, 
ou le Bouddha essaya de s’installer pour 

obtenir la JBodhi . 

XXVII. 


un bassin prbs de la colline 


Preta-KuxjuJa 

de Preta-kum, sans doute le moderne Phalgu-Ghaf = Phalgu-tlrtha. 

Brahma-kun<Ja. 

GM : IV, 52. 

GP : LXXXIII, 69; LXXXVI, 1. 

AP : CXVI, 15. 


N : 126. 


forme de Siva a Gaya. 


Phalgu-Cantjiia — 

GM: V, 20. 
Phalgu- Cau# 

colline des pretax la Preta-iila Phalgu-Candi-Smaiana 


deesse dont le 
sanctuaire se trouve au sommet du Munda- 

prsrha 5 cf. Canqlika et MunJaprsrha-devi. 


Preta-Kuja 
moderne. 

GM : IV, 49, 51; V, 14. 
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GP ; LXXXVI, it 

Buddha — Ie fondateur du Bouddhisme, 


GM : VIII, 55 * 

GP : LXXXIII, 16. 

AP : CXVI, 29. 

Phalgu-TIrtha 
Phalgu-TIrthaka 
au nord du temple du Vi?nupada (PCG); 

c’est un 

Gaya et sans doute le plus ancien. 

VIII, XII, XIX, XX, LII, LXII, LXIV. 
GM : I, 5; V, 14, 42; VII, 15, 16, 17 
18, 20, 21, 22, 25, 27, 28, 49, 50. 

GP : LXXXIII, 18, 19, 20 ; LXXXIV 
13, 14, 20. 

AP * CXV, 25, 26, 27, 28, 29, 3O5 4 *« 

N : 204, 210, 214. 

Phalgu-TIrtha-Asrama — non rep ere; peut- 
etre mauvaise lecture, il existe en effet 
d’autres lemons. 

AP : CXV, 44 * 

Phalgvtta —le Seigneur de la Phalgu, 
forme de Siva. 

GM : II, 49, V, 20. 

GP : LXXXIII, 16. 

AF : CXVI, 29. 

Phalgviivura (pada) 

de Plralgviivara, sur la Dharmu&'M. 

LVIIIV. 




XV, XVI, XXI, XXII, XXIII, XXIV 


> 




LVII 


d m rf 


9 


> 


tirtha de la Phalgu, situe 


LIX. 


N : 60, 220. 


des tirtha les plus importants de Buddha-Gaya 

la bod hi. 


lieu ou le Bouddha a atteint 


XLI, XLV. 
Buddha-Pada 

Bouddha 
de Gaya. Cf. planche XII 

XVI. 

Brahman 


empreintes des pieds du 

nombre dans la region 

n° 1. 


* 


3 


9 




le dieu. 

IX, X, XI, XV, XVII, XX, XXVIII 


y 




LXIV, LXVI. 

GM : I, 4, 5, 6, 16, 18, 22; II, 




7> 8, 9, 




y 


26, 27,32, 


10,14,17,20,21 
36,37,41,44,46,47, 

7L 73! HI) 6, 7) 8, 17, 23, 24, 27, 30, 43i 

IV, 3, 4, 5, 7, 31, 33, 62; V, 3, 4, 7, 2i, 24, 

25 , 30; VI, i. Si; VII, 44, 45, K7; VIII, 7. 
GP: LXXXII, 1, 13; LXXXIII, i, 8 
S«, 59 ! LXXXIV, 1, 19; 

T YYYVT 


y-y 






50) 53) 56) 65) 68. 


% 


y 


empreintes des pieds 


¥ M * % * 


I, 2i; 


iff A m *f 


« 


y 


1,12, 


25. 


y • 


8, n, 13, 14, 15, 22 

29, 3 *. 33 ) 36, .38; CXV, 33, 41; CXVI 
18, 2$. 

N : 6, 26, 38, 50, 6 
148, 210 
Brahma (-adi) 
de Brahman. 

GM : V, 5 , 44.7 50. 

AP : CXIV, 4. 

Brahman da 

GM : II, 42 
Brahmarapya 
est de la 

GP : LXXXIII 
Brahrneaa 


5 b 


y 




9 


y 


B 


124, 126 








» 


Barhiiada/z — classe de Pitr appelee dans la 
partie preliminaire du iraddha . 

GM : VI, 12. 

GP : LXXXIV, 11. 

AP : CXV, 20. 

Balabhadra 
Balabhadraka j 

GP : LXXXVI, 18, 26. 

AP : CXVI, 19. 

Bali — asura detruit par Vi§nu sous la forme 
du vamana. 

XXXIX. 

Bahuka— une riviere sacree au temps du make/vara 
Bouddha 

XXIL 

Bahumati — une riviere sacree au temps du BrahmesSna (-adi) 

Bouddha. 

XXIL 

Biroja — forme moderne de Viraja, nom de 
la Devi & Jajpur, en Orissa. 

N : 64. 


■t 


6, 236, 26 




** ■> 
W ^ 


■% '“I 






y 


Mm 


les dieux sous la conduite 


1 


Poeuf de Brahman, le monde. 

Ill, 4 L 5 ° j» IV, 7- 


frere de Krsna. 


» 


bosquet de Brahman, 


a Fou 


«« 




f 




Y * 


* 


40 


> 


* 


J 


un uie 


&*&(&&** 


m 


W 


GM : V, 22. 


* 


: LXXXIII, 15; LXXXVI 


y 


t 


les dieux sous la conduite 


immm 


# 


GM : VI, 56. 

AP : CXVI, 41. 
Brahma-Kunda — bassin 


qui sc trouve au 


y 


pied de l\ moderne Preta-sila; ef. Fret a 


une des formes de Gadadhara. 


Buddha 


i t 


4 
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GM : VI, 10. 

Brahmake^vara — un dieu k Gaya ; cf. Brah 

me s vara. 

AP : CXVI, 24. 


XIX, XXI, XXIIII, XXVI, XXXIV, 
XXXVI. 

GM: IV, 35. 

GP: LXXXIII, 30. 

N : no, 1x4, 272. 

Brahmayoni-Kunda — bassin qui se trouve 
presqu’au sommet de la colline de la 

Brahmayoni (PCG 46). 

N : 110. 

Brahmaloka — le monde de Brahman; cf. 
Brahma-pura, Brahma-purl (I) et Brahma- 
bhuvana. 

LXI. 

GM : II, 7, 20, 58, 6i, 66, 73; III, 4 5 ? 
46 ; IV, 12, 34,48, 60; V, 40, 46 ; VI, 15 ; 
VII, 25, 39, 55, 70, 83, 87; VIII, 14, 25, 

54 ? 58 . 

GP : LXXXII, 8, 13; LXXXIII, 8, 12, 
18, 21, 22, 23, 24, 25, 27, 28, 29, 34, 35, 
37, 65 ; LXXXVI, 3, 6, 17, 19? 20, 25, 


nom de la ville hindoue de 


Brahma-Gaya 

GayS par opposition k Bouddha-Gaya. 
N: 262. 

Brahma-Tlrtha 


tirtha de Brahman; on ne 


peut gu&re le localiser. 

XXXIII, XXXIV. 

GM : VII, 32. 

GP : LXXXIII, 24; LXXXIV, 16. 

AP: CXV, 36. 

MBh : LXXXII, 88 (brahmanas tirtha). 

. Brahmaw^/z Pada — empreintes des *pieds de 

Brahman, sur le rocher de la sodasa-vedi. 

LVIIL 

GM : V, 16; VII, 55, 62. 

AP: CXV, 50. 

Brahma-Pada — empreintes des pieds de 
Brahman, sur le bord de l’escalier conduisant 

sommet d# la colline de la moderne 


3 i? 37 . 

AP : CXIV, 32; CXV, 30, 39* 50? 59 5 
CXVI, 18, 26, 42? 

N : 34, 54 - 

la cit£ de Brahman, r£com- Brahmavisnv-adi — les dieux sous la con- 

duite de Brahman et de Visnu. 


au 


Preta-SilS. 


IX. 


Brahma-Pura 


: de ceux qui vont a Gaya et de leurs 


pcnse 

ancGtres; cf. Brahmapuri, Brahmaloka. 


GM : VIII, 37 * 

GM : II, 19; IV, 29, 30, 38, 63; VII, Brahma-Sadas — semble etre une deforma 
44, 60, 61, 86, 9 

GP : LXXXVI, 32? 33 * 

AP : CXV, 53 * 

Brahma-Purl (I) — 

GM : III, 47* 

Brahma-Purl (II) - 
de Gaya. 

GM : VIII, 6. 

Brahmabhuvana 

sont venus k Gaya et de leurs anc£tres. 

GM : VI, 29. 

Brahma-Bhuti 

dont jouit Brahman. 

AP : CXV, 38. 

Brahma-Yupa 

k Brahman; cf, Yupa, 

XXIV. 

AP : CXV, 39 * 


tion de Brahmasaras. 


Ad* 


GP : LXXXIII, 40? 59 5 LXXXIV, 18. 
N: 216. 

Brahmasadas-Tirtha — 

Brahmasaras-tirtha. 

GP : LXXXIII, 21. 

4 

Brahma-Saras 
Brahma-Saras-Tirtha 
la sortie sud de la ville de Gaya (PCG 18); 
cf. planche VIII, n° 2. 

XIn, XV, XVIII, XIX, XXIV, XXV, 
XXXI, XXXII, XXXV, XLVI. 

GM : II, 57 5 V, 15 5 VII, 37 ? 39 ? 4 L 93 * 
GP : LXXXIII, 38; LXXXV, 23. 

AP : CXV, 38. 

MBh: LXXXII, 74 5 LXXXV, 6; 


d eformation de 


cf. le mot pr6cedent. 


nom donne a la ville 


etang de Brahman, a 


recompense de ceux qui 


prosp6rit6 comme celle 


une 


potcau sacrificiel qui servit 


XCIII, 10, 27. 

N: 138, 216, 218, 226, 228, 230. 

rocher Brahmasaromukha/z (?) 

GP : LXXXVI, 5. 


dans un 


Brahma-Yoni — passage 

(P.C.G. 47; cf. planche XVI, n° 2), qui 

donn6 son nom aujourd’hui k une colline Brahma-Stamba 

soutient le monde. 


le pilier de Brahman, qui 


a 


situ6e au sud-ouest de la ville de Gaya et 


GM : VI, 28, 60, 


qui peut etre le Gaya£iras dont il est parle 


dans les textes indiens anciens, 
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adorer Janardana (PCG 25); of, janugar 
taka. 


BH 


XVIII. 


Bharata 


le frere cadet de Rama. 


vint 3 Gay 3 pour y faire un sraddha 


Bhi$ma 


* 




yyvt 


GM: IV, i8, 27. 
N : 358. 


m 


GM : VII, 71, 72. 

GP : LXXXIII, 26, 

N : 246. 

le montre de nos jours au pied de la colline Bhauma — la planete Mars ; on adore Surya 
de Rama-Gaya, sur la rive droite de la sous cette forme 3 Gaya. 

GM : VII, 4. 

AP: CXV, 15. 


% 


* 


ermitage de Bharata; on 


Phalgu (PCG 2). 

XVII, XLIV. 

GM : VIII, 24. 

GP : LXXXIII, 40 4 i* 

AP : CXVI, 30. 

N : 104, 108, no 
364. 

Bhasmakuncja 

sur les lieux; se trouvait sans doute au pied 


M 


ii6, 216, 360, 362, Makha-Tirtha — non rep ere sur les lieux. 

GM : VIII, 48. 

6 tang 3 GayS, non rep£r<$ Magadha — la region dans laquelle se trouve 






f 


f 


% 




XXVII. 


N : 12, 124, 


AP: CXVI, 8 . 

Bhasmakupa— collinc importante de Gaya, Martgala 
ou se trouve le temple de Janardana, de 
Mart gala -Gauri, le Gopracara, le Janugar- 
taka (ou Bhima-Gaya) etc. 

XVIIL 

GM : IV, 39, 42 5 V, 13 5 VIII, 50. 

N : 118, 120, 162, 274, 278, 280, 292, 

296, 378* 

Bharadvaja (I) — un des brahmanes crc*es 
par Brahman pour Passister dans son sacri¬ 
fice sur le corps de Vasura Gaya. 

GM : II, 33. 

Bharadvaja (II) 

Bharadvaja 


nom de la Devi a Gaya ; cf. Mart- 

Son temple est situe 

4); cf. planchc 


gala-Gauri et Gauri, 




■ 

mV# Hi 


XV 


n". 1. 

XLVI. 

GM : II, 5* ; IV, 41 ; V, 22 ; 


9 


VIII, 55. 


ifi. 


* 


K, * 




N : 


96 • 






Martgala-Gauri 




XII, XVIIL 


N : 118 > 296 

Man (Jala — un 6 tang 3 Gay a ; non report sur 
les lieux. 


* 


saint homme qui vint 


a - Gaya faire un sraddha. 


GP : LXXXIII, 42. 

Mandala-VapI 
Buddhaghosa. 


GM : VII, 645 66, 67. 
N: 8. 


etang a Gaya cite* par 


Bhargava — la planete Venus; on adore 
Surya sous cettc forme 3 Gaya. 

GM : VII, 5. 


r xr 




XXXIV 

: VII. « 




Bhaskara 


un nom du Soldi. 






GM: IV, 13, 
N: 106. 


>: LXXXIII, 12, 


m<4 


* 


Bhima 

le mot suivant et Janugartaka. 

XVIIL 

GM : IV, 48. 

N: 12. 


vint i\ Gay 3 saluer Janardana; cf. Mtmftgiuya A.frama 

pres du I > harm a 

YVVTYT 

AAAJUU« 






« 


1 


* 


U 


MBh : LXXX 1 I, 87 


# 


Bhima-Gay 5 — lieu oh Pon montre le creux Matartgeia 
qui aurait etc* fait par le genou de Bhima Matartgefvara 

de Siva 


le dieu de 


tor me 


*r 


* 


* 


dans le rocher lorsqu’il s’est prostern 6 pour 


son temple est situ6 pres 


de 


* 


9 
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Matatfga-vapi. 


Martya (Loka) — le monde des hommes, par 

opposition a celui des dieux et a celui des 
demons. 


GM : VII, 30. 

AP : CXV, 36. 


N : 34. 

Matangeivari — d£esse dont le temple est Mahakalavana 
situ6 k cot 6 de celui de Matawge/vara. 

XIII. 


autre nom d’Ujjayini. 


XLI. 


Mahakulya 


* > 


une riviere de Gaya, non 
reptoe sur les lieux. 


Matarcga^a Pada — empreintes des pieds de 


GM : VIII, 51. 

Mahako§rhi—une riviere de Gaya, ou un 
etang ? 


XVI, XLIV. 

GM : IV, 391 VIII, 47 * 
GP : LXXXIII, 41. 

AP: CXVI, 30. 

N: 116. 


AP : CXVI, 16. 

Mahakausi— une riviere de Gaya, la merae 
que la precedente ? 

GP: LXXXIII, 65. 


Matarcga-vapi — tong situd dans la presqu’ile 

form£e par la Mahanadi et la Nairanjana. Mahacandi — deesse dont le temple est situe 

sur le Mundapr§fiia ; cf. Candika. 

GP : LXXXIII, 15. 

un nom de Siva. 


XIII, XXXIII, XXXIV, XLVI, LII. 

GM: VII, 30. 

GP: LXXXIII, 31, 64; LXXXIV, 15. Mahadeva 

AP : CXV, 35 * 

N : 116, 292. 

Matsya — une des formes de Gadadhara. 

GP: LXXXVI, 10. 

Mathana—-un tong a Gaya (?). 

GP : LXXXIII, 69. 

Mathura — un des grands centres de p to¬ 
nnage en Inde. 

LXIL 

Madhukulya — une rivi&re de Gaya, cr£6e 
par Brahman pour les br&hmanes qui 
Pavaient assist 6 dans son sacrifice. 


XXIX, XXXI, XLIV, XLVI I, LXI. 
GM : III, 29. 

GP : LXXXIV, 26. 

AP : CXV, 43 • 

MBh: XCIII, 12. 

Mahadeva Pada — empreintes des pieds de 
Mahadeva. 

XLV. 

Mahanadi — la riviere principale de Gaya, 
qui prend egalement le nom de Phalgu dans 
la traversee de la ville. 

XII, Xllln, XIX, XXVIn 
XXXIII, XXXIV, XXXVII, XLVIII 
LXIV. 


GM : II, 64; VIII, 31, 43. 

Madhuirava 


une riviere de Gaya, cr£ee 


GM : II, 64; IV, 15, 16; V, 15 ; VI, 8 ; 

VIII, 21, 43. 

GP: LXXXII, 10; LXXXIII, 28, 41, 
45; LXXXIV, 5; LXXXV, 23. 

AP: CXV, 25; CXVI, 1. 

MBh: LXXXII, 73; LXXXV, 8; 
XCIII, 10. 

N : 60, 102, 104, no, 172, 218, 272, 290, 


Madhuiravas 


Brahman pour les brahmanes qui Pa¬ 
vaient assist^ dans son sacrifice, elle se 
jette dans la Phalgu au sud de la ville de 

Gaya. 

GM : II, 64; V, 14; VIII, 43, 45 - 


par 


AP : CXVI, 31. 
N : 214. 

Mayanadi 


d dform 6 de la Mahanadi 
1 riviere ? Dutt traduit “rivikre Mahabodhi 
Maya”. Gaya. 

GP: LXXXIII, 40. LV “'. ^ „ . . „ . _ 

Marici — fils de l’csprit de Brahman, epoux Mahabodhr-Taru- l’arbre du grand Eveil 

a Bodh-Gaya. 

XIV, XXXIII, XLVIII, L. 

GM : VII, 33. 

AP : CXV, 37 (mahabodhataru). 

Mahalak§mi — une deesse a Gaya. 

GM: V, 21. 


292, 370. 


nom 


pris ici dans le sens de Bodh 


ou autre 




de Dharmavrata. 


XXIX, XXX, XLIII. 


GM : III, 6 , 8 , 9, xo, 15, 17 . 20, 27, 31, 

VIII, 32, 34 . 35 . 36. 37 . 38 . 


32, 37 ; 

AP: CXIV, xi, 15. 19 - 

N: 68 , 7 6, 80. 
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GP : LXXXIII, 51 . 


AP ; CXVI, 21. 

Maharudra-adi 

dieux. 


un bassin h GayS 


Maharudra et tous les autres Mahefi~Kup<ja 

per 6 sur les licux. 

GM : IV, 41 


non re 


> 


GP : LXXXVI, 9. 




riviere a Gaya, 


Mahefvari-D ham 

GM : IV, 59 . 

GP : LXXXIII, 50. 

Mukti-V amana 


montagnc a Gaya; Roy traduit 


Mahidhara 

par un nom propre, mais il semble pr£fe 
rable de prendre ce mot pour un nom com 


un nom de Brahman 


mun d£signant une montagne. 

A 4 Bh : XCIIX, 9 * 

Mahendra Giri — montagnc qui a teas 6 les Mukha 
pieds de V astir a Gaya; elle est situ£e dans 
le sud de Plnde, mais il est difficile de la Mukha Surasya 

localiser avec precision; on honore de nos 
jours les pieds de Vasura a PIphapuram, dans 

V dat d } Andhra. 


N : 362. 


la face de Vasura Gaya. 
GP : LXXXIV, 21. 


(pour mukha asurasva ? 


ce serait alors le GaySiiras) 


le meilleur 


tlrtha de Gaya. 

GP ; LXXXIII, 20. 

Mukhya-Linga . 

GM : V, 185 48, 

Mundapr§;ha (adri) 


N: 66. 

GM: II, 76. 

un nom de Siva. 


le dos de Vasura 
c’est A dire pratiquemcnt le tlrtha le plus 
important de Gaya, la terrasse qui porte le 


Maheia 


oMsnncwtMt 




GM : V, 5 o 5 VIII, 33- 
AP : CXVI, 12, 25. 

un nom de Siva. 


jjjj . 


; en c 


'W 


tii 






* 




Mahefvara 

GM: II, 10, 17, 5 < 5 ; IV, 7 - 

AP : CXV, 32- 






, t 




il est pris au sens etroit et designe 
elevation du terrain sur eette 


alors une 


% 






un des br&hmanes crces par 
Brahman pour Passister dans son sacrifice 

le corps dc Vasura Gaya. 

GM : II, 34- 

Matatfga-Pada 

Matanga; cf, Matawgapada. 

GM : V, 18. 

Madhava — un nom de Vi?pu. 

GM : II, 45 ; V, 41 5 VIII, 38. 

GP : LXXXIII, 7. 

AP : CXVI, 20. 

tlrtha du Himalaya; sert & designer 


M 5 p<Javya 




XVII, XX, XLIV, XLV, XLVIL 
GM : I, 22; IV, 12, 63, 64; V, 13, 20 

42, 43, 5 i; VII, 7 , 28, 83; VIII, 24, 55 - 
GP : LXXXIII, 2, 15, 34, 47; LXXXIV 
9, 26; LXXXVI, 4 , 5 , 24. 

22, 26, 43, 44; 

N : 14, 16, 100, 126, 162, 23 
296. 

Mundaprsrha-Devi 


sur 


* 


empreintes des pieds de 




AP : CXV 


!» 


% 

V&0 3 «*«*» 


92 , 294 


, forme de Kali 
honord*e dans un temple sur le Mur^iapr^ha 

(PCG 14). Cf. planchc XIII 
XVII. 


1 ** 








n° 2 


Manasa 
aussi le Dak§inamanasa. 




N : 296. 


XLV. 


autre nom mod erne de la colline 


Murli 
Sunrava. 

N : 1x2, 


N: 204. 


centre de pklerinage important de 


Maya 
l’lnde du nord. 




LXIL 

Markandeya 

N : 148. 

Markan<Jcyefa 
Markap^eyefvara 

Gaya. 

GM : V, 23; VIII, 31. 
GP : LXXXIII, 17. 

AP : CXVI, 11. 

N: 274. 

Ma$a-Pada 

XLVIL 


# 






i 


ft 


GM : IV, 60, 

GP : LXXXIII, 49 


ni c 616 bre. 


ft 


12 




# 


un dicu et un temple & 


Merit 


GM : IV, 7. 

Maunaditya 
narka. 

GP : LXXXIII, 8 

Maunarka 
UtcaramSnasa et Dak$inam 
prtedent. 






* 


: cm re 




un tlrtha h Gaya. 


anasa; cf. le mot 


m 
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GM : VII, 14. 




Y 


Ratha-Marga 

vard exterieur de la Gaya 
GM : VII, 79. 

GP : LXXXIII, 4. 

— un nom du Soleil. 

"YTTTr> GAd . II, 50. 

A.V. jq . 

GM : II, 20, 39; IV, 3, 5, 6, 24, 263 VI, Rave/j Pada ’ 

12, 46. 

GP : LXXXIV, 11. 

AP : CXV, 20. 

N : 68, 122, 276. 

Yama-Danda 

» « 


le chemin du char”, boule 

ancienne. 


Yajnavara 
man ?). 

GM : II, 36. 

le dieu des Enfers. 


le terrain du sacrifice (de Brah 


Ravi 


Yama 


empreintes des pieds du Soleil. 


GM : V, 18. 

GP : LXXXIII, 51. 

riviere creee par Brahman apres 
son grand sacrifice a Gaya. 

GP : LXXXII, 

Rak§asa-adi — 

GM : II, 


Rasavaha 


le sceptre de Yama, arme qui 
lui sert & cMtier les itochants. 


10. 


Vi§nu en est vainqueur. 


GM : IV, 4. 

Yama-Dvara — la porte du Yama-loka. 

GM : VIII, 28. 

Yama-Dharma — le roi des 
Dharma-Yama. 

XXIV, LX. 

N : 108. 

Y ama-Pura 
Yama-Puri 


11. 


Raj agrha 


ville dans le pays des Kikara. 

XXXIII, XXXIV. 

GM : IV, 55. 

GP : LXXXIII 
N : 374 - 


Enfers; cf. 


1. 


Rama 


vint a Gaya pour y faire un sraddha, 

IX, X, XI, XVI, XVII, XXXVII, LXV. 
GM : IV, 16, 18, 19, 27, 28; VII, 74, 75. 
GP : LXXXVI, 

AP : CXVI, 26. 

N : 102, 104, no. 


la cit6 de Yama. 


GM : II, 19; IV, 3. 

Nf . 34* 


10. 


Yama-Bali 


offrande a Yama k la Kakaiila. 


GM : IV, 21. 

Yama-Loka — le monde de Yama. 


Rameia 


le Seigneur de Rama, sous la 


Rameivara 
forme d’un ling a. 

GM : IV, 27, 28; V. 
GP : LXXXIII 
AP : CXVI, 24. 

N : no, 292. 
Rameivara-N atha — 

cot£ de Rama-kunda. 


GM : IV, 53. 


les ordres de Yama. 


22. 


GM : VI, 41. 


141 LXXXVI, 31. 


Yamuna 


rivi&re ou tong k Gaya. 

GM : VIII, 30. 

un des Enfers. 


Yatana/z 


dieu et temple situ 6 a 


GM : VI, 42. 

Yudhi$rhira — vint k Gaya faire un Sraddha. 

XHIn, XV. 

GM : VIII, 39. 

Yupa— le poteau qui servit au sacrifice de 
Brahman. 


X. 


Rama-Kunda 

colline de Rama-iila. 

X, XXI, LXV. 

N: 102, no. 

Rama-Gaya 

rive droite de la Phalgu, et plus particuliere- 
ment du group e de sanctuaires se trouvant 

au pied de cette colline (PCG 2). Cf. 
planche XI. 


bassin creuse au pied de la 


XLVL 


nom de la colline situee sur la 


GM ; VII, 32, 38, 39 , 44 * 
GP : LXXXIV, 17, 18, 19. 
AP : CXV, 37. 

MBh: LXXXII, 75. 

Cf. Brahmayoni. 


Yonidvara — 

XXXIV. 

AP : CXVI, 3. 

MBh: LXXXII, 83. 

N : 114. 


XVI, XX, XXXVII, LXV. 

N : 102,104,108, no, 128, 216,294, 362. 
Rama-TIrtha 


le tirtha dans lequel Rama 
s’est baigne avec Sita; c’est probablement 
le Sita-kunda; cf. Rama-pu§karim et Rama- 


27 
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sur le rocher de la so<?a$a-vedL 


hrada. 

GM : IV, 16, 17, 18, 20. 


XVII, XXXVII, XLVIII 


> 


to 


GM : V, 1 6; VII, 54, 62, 74, 75. 
GP : LXXXIV, 23. 


GP : LXXXIII, 24, 33, 64. 
AP : CXVI, 13. 

Rama-Pada 


AP ; CXV, 46, 48. 


cmpreintes des pieds de RSma 
au sommet de la colline de Rama-iili. 


N : 50- 

Rudra Loka 


le monde de Rudra, recompense 


XI, LXV. 

N : X02, no. 

Rama-Puskarim — dtang de Rama; cf. Rama 
tlrtha et Rama-hrada. 

GM : VIII, 50. 

N : 294. 

Rama-Sila— colline qui s’ 616 vc au nord de 
la ville de Gaya; semble s’6tre appel£e 
jusqu’au siecle dernier Preta-sila; cf. ce mot. 

VII, VIII, X, XII, XV, XXI, XXXVII 

XLVIII, LI, LXV. 

N : 100, 102, no, 202, 204, 294. 

Rama-Hrada — etang de Rama; il est appele 
aujourd’hui Sita-kunda (PCG). Cl 7 , planche 
XII, n° 2. Voir aussi Rama-tirtha et Rama 
pu$karinL 

LXV. 

GP : LXXXIII, 24. 

Rahu — une 

sous sa forme a Gaya. 

GM : VII, 5. 

AP : CXV, 16. 

Rukmaparijata Vana 
Parijata vana. 

GM : VIII, 32. 


de ceux qui vont a Gay&„ 


GM : VII, 76, 78. 

GP : LXXXVI, 30 

Rcvanta — nom d’un fils de Surya, dieu & 
Gaya. 

GP : LXXXVI, 22. 

AP : CXVI, 22. 

Raibhya — est alle a Gaya pour honorer ses 
ancetres. 

XXXIX. 


* 


> 


un des Enfers. 


Raurava 


GM ; VI, 38. 


I 




1 me des incarnations de Siva 


Lakulisa 




> 








U 


* 




Ir 


des planetes; on adore le Soleil 


N : 42. 


ir ere de Rama 


tm wph 


m 


XVII. 


la ilccssc, 

GM : II, 51; III, 3; IV, 46; VIII, 65. 
GP : LXXXVI, 43 


at AgnUMftyAl 


hois de Parijilta; cf. 




AP : CXIV, 22. 


N : 304. 

Lak$misa — un nom 

GM : IV, 66. 

Langalin — une des incarnations de Siva 
scion les Pdiupata. 

N : 42. 

Lelihana Tlrtha 


Rukmi-Kunda 
Rukmimya-Tirtha 
Bhasma-kura (PCG 41). 
Ruianim-Kunda 

GM : IV, 40; VIII, 31. 
AP : CXVI, 5. 

N : 118, 27S. 

un nom de Siva. 


tkang situ6 k Pouest du 


* 




*» 


to 


w 




un tlrtha ft Gaya, non 


rc 




pere sur les Iieux. Montague ? 


Rudra 


GM : VIII, 24 
GP : LXXXIII, 69 


XLIL 

GM : III, 435 VII, 34. 

GP : LXXXIII, 5; LXXXVI, 33. 

Rudra-adi — les dieux sous la conduitc dc Lokatraya 

Rudra 

GM : II, 40, 455 V, 24. 

AP : CXIV, 22, 23. 


*1 


* 


ft- 


* 


AP ; CXV, 


* 


Wt 






4 




* 


9 


7 


\ 


4 , 


* 




les trois 




MxMem. 




GM : II, 19, 22 


* 


* 


sens du monde. 


* 


•i 






GM: VII, 31 
Lokapitamaha 

GM : II, 2. 

Lokak^i — une des incarnations de 
les Pdsupata. 

N : 42. 


« 


un nom de 


Brahman 


Rudrefa 
Rudreivara 

GM : V, 22. 

GP : LXXXVI, 30. 

AP : CXVI, 24, 31. 

Rudra-Pada — empreintes des pieds de Rudra ? Lop 5 mudr§ 


fsmVMttr'irnn. 


* 


le Seigneur des Rudra. 


* 






i 


f 




* 


W 


t 
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GM: IV, 33. 

Lohadanda— montagne dans le pays des 


V Snaraka 


un tlrtha a Gaya. Cf. nara-tirthdni 


AP : CXVI, 6. 


V amana 


une incarnation de Visnu. 


GM : IV, 56. 


GM : V, 201 VII, 79. 
GP : LXXXVI, 10. 
AP : CXVI, 26. 

V ayu-Tlrtha — 
sur les lieux. 


V 


Vara = Ak$aya-va;a; cf. ce mot. 

GM : IV, 40; VII, 88, 92, 93, 94. 
AP : CXV, 25, 73. 

Vara-Tala — le pied du Va ra. 

GP : LXXXIV, 28. 

AP : CXV, 71. 

Vara-Alula— les racines dii Vara. 

GP : LXXXIV, 29. 


un tlrtha a Gaya, non rep ere 


AP : CXVI, 4. 
Varanasi (I) 


la ville de Benares. 


LVI. 


Varanasi (II) 
a Gaya. 

GM: III, 47. 

GP : LXXXIV, 5. 

Varaha-Kalpa 
vivons. Cf. ivetakalpa. 

GM: I, 6; V, 34. 

N : 6, 156. 

Vasava ( tlrtha ) — un tlrtha a Gaya, non repere 
sur les lieux. 

GP : LXXXIII, 28. 

Vasisrha — un des brahmanes crees par 
Brahman pour Passister dans son sacrifice 
sur le corps de Vasura Gaya. 

GM : II, 34. 

Vasudeva — un nom de Vi§nu. 

GM: II, 12, 16, 23; VII, 24. 

Vighneia — un nom de Ganeia. 

GM: IV, 61. 

N : 126. 

Viduratha — roi d’une legende contee par le 
Skanda-purana. 

nom d’un bassin, k l’est Vidya — deesse a Gaya. 

GP : LXXXVI, 22. 

Vidyadharau — il faut les arroser; non rep£res 
k Gaya. 

GP : LXXXVI, 29. 

Vidyadharapada — s£jour des Vidyadhara, 
qu’on atteint si Pon asperge ceux-ci. 

GP ; LXXXVI, 29. 

Vinayaka — un nom de Ganeia. 

GM : II, 50; V, 21. 

Vipaia — riviere de Plnde, au pied d’une col- 
line sur lequel se trouverait un Visnupada. 

LV. 


le tlrtha de Benares, present 


Varela 
Vare£vara 

GM : IV, 40; VII, 92. 

AP : CXV, 73. 

V anik — marchand k qui un pr eta-raj a a 
demand 6 de faire un iraddha a Gaya. 
XLIV. 


le Seigneur Me PAksaya-vara 


le kalpa dans lequel nous 


GM : VIII, 16, 18, 20. 

GP : LXXXIV, 3 
AP : CXV, 60, 62. 

une des incarnations de Visnu. 


* r 


33 - 




V ar aha 


XXXVIII. 


GP : LXXXVI, 10, 28. 
AP : CXV, 335 CXVI, 25. 


Vasi$?ha 
Vasisrhaka 

GM : VIII, 52, 53 . 

N : 148. 

Vasi?rhasjya Airama — Permitage de Vasisrha. 

GP : LXXXIII, 65. 


fit un sacrifice k Gaya. 


Vasisrha-Kunda 


d’Akafo-Gawga. 


N : 294. 

Vasi?rheia — 

GM : VIII, 51. 

GP : LXXXIII, 70. 
AP : CXVI, 16. 

Vasu — etre divin. 

GM : VII, 34 . 

Vahui — le Feu. 


le Seigneur de Vasisrha, Siva. 


AP : CXVI, 22. 

Vahni-Pada — empreintes des pieds du Feu. 

LVIII. 


deesse qui se trouve dans le Viraja 
tirtha. Cf. Biroja. 

GM: II, 75 - 
GP : LXXXIV, 4. 


— un des brahmanes crees par Brahman Viraja 
Passister dans son sacrifice sur le corps 


V atsya 


pour 
de Vasura Gaya. 


m ? n, 33 - 
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et temple les co men ant 


Vi$nu 
Cf. planche X, n° 1 


N : 64. 

Virajadri 
Viraja (tlrtha) 


3 


* 


ft 


VY WYTU VYVtFI 
V y \ L V 5 <4 mA Jk, V JL 


r •%,? 


T 


7 d 


5 


Ic tlrtha ou se trouve le 


XLIIL XLV 


Viraja K§etra 


XT T x r T r f 

Ai % »4 K A A 


XLVII: 


,1 


y 


XLVIII, XLIX, 


nombril de Vasura Gaya; de nos jours, on 
honore ce nombril (et la d6esse Viraja) a 
Jajpur (Orissa); cf. Nabhi-kupa. 

GM : I, 20; II, 75. 

N : 64. 


LI 11, LIV 




* 




y 


x.rfj J 


J *s 


.1 


LV, LVI, LVII, LX I 
GM : I, 21 


“v r 


r 


JtA 


y 


■m ^ 


j & 


W| 


* 


16 ; VII, 5 


54 , 62, 71, 












82. 


AP : CXV, 49. 

N : ioo, 140, 

Visnu-Pada (II) — sejour de Vi$nu recom 
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AP : CXV, 54, 55, 56, 57, 59. 

N : 168, 264. 
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AP ; CXV, 54. 

Viiala (II) 

GM : VIII, 24. 

GP: LXXXIII, 50. 

AP : CXVI, 8. 

N: 274. 

Viivakarman — il a fait la masstie merveiHouse 

dc Vi§pu, 

GM : V, 4. 

AP : CXIV, 27. 

Viivarupa — spouse dc Dhanna et mere de 
Dharmavrata; cf. aussi Dharmavatl. 

GM : III, 2. 

Visvamitra — se livra a un tap as & Gaya. 

MBh: LXXXV, 9. 

Vi§nu — le dieu. 
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XIV, n n 2. 

XIX, XLVII. 

GM : V, 16; VIII, 

GP : LXXXIII, 23, 43, 56. 
AP: CXVI, 7. 

N: 138. 

Vaitarani (II) 

N : 64. 

Vaivasvata (-kula) 


GM : II, 9; III, 19; IV, 21; VII, 23 ; 
VIII, 20, 34, 52. 

AP: CXIV, 11 
Sambho# Pada — 

Sambhu. 

GM : IV, 58. 

riviere sacree passant a Jajpur. Santa —mere de Bharadvaja (II). 

GM : VII, 66, 67. 

une des incarnations de Siva, 
selon les Pasupata. 

N : 42. 

la tete de Yasura Gaya; cf. Gayaiiras. 
GM : I, 24; II, 32, 385 IV, 8. 

AP : CXV, 44. 

— le rocher sacre en quoi fut transformee 
Dharmavrata. 

XLIX. 

GM : I, 4; II, 39, 44, 47, 48, 49, 56; 
III, 1, 26, 41, 44, 46, 49, 50, 52; IV, 
1, 2, 4, 6, 9, 10, 12, 23, 29, 30, 39, 49, 
51, 53, 61, 66; V, 13, 31; 32, 44; VIII, 
36, 38, 43 - 

GP : LXXXIII, 33; LXXXVI, 3, 4, 8, 


6, 27, 28, 29, 30. 
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empreintes des pieds de 


famille du Feu, de la- Sikhandin 
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quelle font partie les deux chiens de Yama. 


GM : IV, 25; VII, 47. 

Vaivasvata 


Ills d’Agni, epithete de Dharma- Siras 


raja. 


MBh : XCIII, 11. 

Vaisali — celebre centre de pelerinage, 

N : 264. 

Vaifvanara — epithete d’Agni. 

GP : LXXXVI, 21. 

Vaisnava - tirtha — un tirtha a Gaya. 

’ GP : LXXXVI, 21. 

Vyasa — celebre sage. 

XL. 

GP ; LXXXII, 1, 15 ; LXXXIV, 21. 

Vyasanandana — epithete de Pandu. 

GM : VIII, 41. 

Vradhna (Pada) — sans doute mauvaise lec¬ 
ture, pour Brahma. 

LVIII. 

Vyoma-Gawga — cf. Akasa-Gawga. 

GM : IV, 38. 


Sila 


38. 


AP : CXIV, 16, 20; CXVI, 28. 

\ 1 

N : 86, no, 138, 204. 

Sila-Pada— le pied du rocher. 

GM: 13. 

Silawgusrha — Ported du pied du rocher, 
devenu K§etreivara. 

GM : IV, 14. 

Siva — le dieu. 

XXVIII, XXIX, XXX, XLII, LVII, LX. 
GM : II, 8 ^ IV, 21, 60; V, 41, 42 ; VII, 

23; VIII, 34, 35, 42, 53 * 

GP : LXXXII, 4* 
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N : 26, 38, 42, 46, 50, 66, 106, 162, 214, 
236. 

Siva (-Pada) — empreintes des pieds de Siva. 

LVIII. 

Siva-Pura — la cite de Siva, recompense des 
justes. 

GM : VII, 55 ; VIII, 46. 

Siva-Loka — le monde de Siva, promis aux 
justes ; cf. le mot precedent. 

GM: IV, 59. 

GP : LXXXVI, 30, 32. 

p 

Sukra — la planete Venus; on adore Surya 

sous cette forme a Gaya. 

AP : CXV, 16. 

Sulin — une des incarnations de Siva, selon 
les Pasupata. 
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Sakra-Pada — empreintes des pieds de Sakra, 

le rocher de la sodasa-vedi. 


sur 


GM : VII, 60. 

celebre philosophe indien. 


Samkara * 

LVI. 


un nom de Siva. 


Samkara 


GM : II, 8; VIII, 32, 35 * 
AP : CXIV, 17. 


la planete Saturne; on adore 


Sanaiicarin 

le Soleil sous sa forme k Gaya. 


AP : CXV, 16. 

pare de Bhi§ma. 

GM : VII, 72, 73 * 

des deux chiens de Yama. 


Santanu 


Sabala 


un 


GM : IV, 25; VII, 47 * 

fait la louange du roi Gaya. 


S amajtha 


MBh: XCIII, 16. 

un nom de Siva. 


Sambhu 
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un des 5 Fcux sacr&s. 


Sabhya 


N : 42. 

Sona Nada — affluent du Gange, par allele 
k la Phalgu, a 1 ’ouest de celle-ci. 

GP : LXXXIV, 5. 

Syama — un des deux chiens de Yama; on 


N: 86. 


emprcintcs des pieds du feu 


Sabhya-Pada 




Sabhya, sur la §o 4 a&a-vcdL 


XVI. 


: VII, 57. 


GM : 


lui fait une offrande & Kakabali. 


un des Enters 


Samasta fi 

GM: VI, 42. 


GM : IV, 25; VII, 47 - 

Sri — la ddesse. 




Samarohana 


terme que Pen trouvo dans 


GM : III, 19. 

GP : LXXXVI, 23. 

AP : CXIV, 11 ; CXV, 27. 

Sveta — une (ou deux) incarnations de Siva, Samudra 
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LIII, LIV. 


deesse a Gaya. 


GP: LXXXVI 


26. 


selon les Pdsupata. 




Saras vati 


N : 42 (cit6 2 fois). 

Sveta-Kalpa — le kalpa dans lequel nous 
vivons; cf. Varaha-kalpa. 

GM: I, 6 ; II, 315 III, 5; V, 33, 34 - 
N : 6, 156, 360. 

Svetarka — un nom du Soleil a Gaya. 

GM : V, 19. 
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situe k cote du temple du Vi^nupada Savifr 


le dieu. 


(PCG 8); c’est un rocher sur lequel sc 
trouvent les empreintes de pieds des dieux Sahi§nu 
et des sages ; cf. planche X, n° 2. 

XVI, XLI. 

N : 116, 128, 140, 234, 238, 292. 
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de Siva, selon 


une des incarnations 
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N : 42. 
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Samvartasya Vapi 
rep£r6 sur les lieux. 

GP : LXXXIII, 68 

Sanaka — un sage accompagnant Narad a lors 
qu’il s’est fait reciter le Gayd-mdhdwtya. 
GM : I, 1. 

SanatkumSra — c’est lui qui recite le Gaya- 

mdhdtmya k Narada. 

XXVIII, XXIX, XXXIX. 

GM : I, x, 2, 2, 3 ; I I, 1, 12, 31; III, 2 ; 

iv, 1 j V> 3 , 9, 50; VI, 15 VII, 1J VIII 

X, 42, 60, 66. 

N : 2, 26. 
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colline de la Brahma-yoni (PCG 44). 
XIX. 

Savitri-Tirtha 

N : 114, 272. 

Siddhartha— le nom du Bouddha. 

XXI. 

Siddhanatha Maheivara — divinity et temple 
situ6 .au pied de la colline de Rama-iila. 


GM : VII, 5, 13. 

GP : LXXXIV, 10; LXXXVI 
AP : CXV, 15, 18. 

N: 210. 

Surya-Kunda 


19. 


Savitri-kunda. 
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le bassin appele Daksina- 
manasa dans les textes. (PCG 11) Cf. 
planche VI, n° 2. 


XII. 

4 

Surya-Pada — empreintes des pieds de Surya 
sur le rocher de la sodas a-vedi. 

XVI. 

GM : VII, 58. 

AP : CXV, 51. 

Surya-Loka — le monde de Surya, promis a 
ceux qui vont aux Pahca-tirtha. 

GM : VII, 3, 5, 11. 

Soma — le dieu. 


XI. 


un dieu a Gaya. 


Siddhe/vara 

GM : V, 21. 

GP : LXXXIII, 17; LXXXVI, 32. 

AP : CXVI, 24. 

Sita — 6pouse de Rama. 

XVII, XXXVII. 

GM : II, 51; IV, 18, 28. 

AP : CXVI, 26. 

N : 52, 104, no, 116. 

Sita-Kunda — cf. probablement Rama-tirtha. 
(PCG). Cf. planche XII, n° 2. 

XVII, LXV. 

N ; 102. 


GM J VI, 12, VII, 4. 
GP : LXXXIV, 11. 
AP : CXV, 15. 
Some/vara 


dieu et temple a Gaya; cf. 
Somanatha ? (PCG 39). 

N: 114. 


divinites et temple situ 6s au pied Soma-Kunda — 

sur les lieux. 


bassin a Gaya, non rep6r6 


de la colline de Rama-iila. 


GM : IV, 36. 

GP ; LXXXIII, 68. 

AP : CXVI, 4. 

% 

Soma-Tirthaka — un tirtha a Gaya, peut-eirc 
le meme que le pr6cedent. 

GP : LXXXIII, 24. 

Somanatha — un dieu a Gaya; cf. Someivara. 

GM : V, 21; 

GP : LXXXVI, 30. 

AP : CXVI, 23. 


XI. 


Sugotra — une des incarnations de .Siva, selon 
les Pdiupata , 

N : 42. 

Suciloma — un yakkha habitant a Gaya au 
temps du Bouddha. 

XXIV. 

Sutara — une des incarnations de Siva, selon 
les Pdiupata. 

N: 42. 

Sunarava 

situ6es a Fouest de Gaya. Cf. Udyanta-giri. 


nom moderne d’une des collines Somapaft — une classe de Pitr, invoquee dans 

la partie preliminaire du irdddha . 

GM : VI, 12. 

GP : LXXXIV, 11. 


XIX, XXVIIn. 

N : 112, 114, 116, 124, 278, 292. 

une rivi6re sacr6e au temps du Soma-Loka 


le monde de Soma. 


Sundarika — 

Bouddha. 

XXII. 

Su§umna — 

XLVII. 

GM: V, 15; VIII, 51. 

AP : CXVI, 16. 

N ; 294. 

c’est lui qui dit le Gaya-mahatmya Svar 


GM : IV, 36; VII, 58. 

GP : LXXXIII, 68. 

Somaiarmaka — une des incarnations de Siva 
selon les Pasupata . 


une rivi6re de Gaya. 


N : 42. 

Svayatpbhu — un nom de Brahman. 

GM : VIII, 20. 

— le ciel; cf. svarga et svargaloka. 

GM : IV, 38, 39, 59; VIII, 30, 31. 
Svarga — le ciel; cf. svar et svargaloka. 

GM : I, 25; II, 22; IV, 41, 47, 65; VI, 5; 
VII, 80, 81; VIII, 13, 42, 49, 55. 


Suta 

du Vayu-purana . 

GM : I, x; VIII, 66. 

divinity et temple k Gaya (PCG 12). 

XII, LVII, LX. 


Surya 
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LXXXIV, 5, 27, 32; LXXXVI, 16, 
AP : CXV, 47; CXVI, 21. 

Svargadvareivara 

GM : IV, 38. 
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Haritkumara — un t 
Brahman pour Passister 
sur le corps dc Vasura Gay; 

GM : II, 34 . 

Hari-Pura 
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GM : IV, 3. 
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AP : CXVI, 4. 

Svargaloka — le del; cf. svar et svarga. 

GM : II, 68, 74 
AP : CXIV, 40; CXV, 37. 
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montagne Udyanta. 
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GM : VIII, 46. 
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AP : CXVI, 30. 

N : 290. 
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ADDENDA et CORRIGE 


4t 


i'¬ 


ll. 


p. XXXIV, ligne 7 du bas : 6l Dhdmin , sans doutc “ccux de Dharma 

nous faire savoir que dhdmin venait en fait de dhdma («)* “sejour”. Cette rcmarque enlcvc 
un argument a notre these, mais celle-ci ne nous en semble pas inoins 
p. 14, 2eme ligne, au lieu de : dans le Kuruk$etra, a Viialu et a Gaya, lit 

a Visala, h Viraja et a Gaya. 

p. 66, note, ligne 3; au lieu de: Pifhapuram, lire : Pirhapuram. 
p. 114, note 5, ligne i, au lieu de : au sommet de..., lire 

p. 170-171 : il peut etre interessant de noter que le sloka 2 et 3 du ehapitre VI sont eit 

la Smrti-candrikd , tome V, p. 194. 
p. 178, note 2, ajouter : Cependant, le Tirthacintamani comprend : la col lino mode me de 

Rama-iila. II est bien difficile de savoir ce qu’i .1 en eta it en fait, car le Tirthacintdmmji 
n’est pas clair dans le passage ou il traite de eda (pp, 280-297); tout dnnnc i 
Pen etait alors a une periodc de transition (cf, app . IlL circuit IV, note 1.) 
p. 216, note 3, ajouter : Nous avons deja dit p. 102, note 2. que le nom de Prabhasa donne a 

la colline de Rama-sila convicndrait mieux a eelle de Rama-Gav.t; le llrthaeiniamarp laisse 
apercevoir une hesitation entre ees deux col lines. Or, dans le (iuva-muhdtwyu* IV, 23 
Naga est le nom d’une Iegere elevation de terrain pres de Rama-.olm lieu appefc 
Kaka-iila ou Kaka-bali. Ne potirrions-notis voir ici encore urn* cause de contusion cum 
les deux col lines de Rama-Gaya et de Rama vila ? 
p. 264, iloka 8 : Dans sa traduction du (htruja-puraya {The (iuruda puuinaw* Calcutta, 190H 

M. N. Putt comprend (p. 229,) rt salty dm eomme le nom 
de r (Spouse du roi Viiala . Il est possible que ceue traduction soil meillewtv, mats ViGJa 
peut cependant etre egalement etre le nom d’une viile, et un t'irtha eelebre ponam ce nom 
est cite par le Gaya-mdhdtmya , I, 20, 
p. 362, note i, ajouter : Trivikrama est habituellemem un nom de Vi^nu, et 

de le voir associe & Brahman. Doit-on voir k\ un souvenir de Brahman, dieu 
Gaya ? A ce sujet, on peut consulter : Tarapada Bhattaeharya 
Patna, s.d., qui contient, au milieu d’hypothescs tres hasardeuses 
exactes. 
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TABLE DES PLANCHES 


L— Le sraddha 


Planche In 0 i : (au Phalgu-tirtha) Le pelerin vient de placer la seconde 

des Pitr-devata et recite 

n° 2 : les Pitr-devata etant 


mantra sous la dictee de V deary a. 
en place — la troisieme est cachee 


un 


par la main gauche du pelerin 


celui-ci a etendu le tapis 
d herjpe kusa et s apprete a faire les pinda. II puise dans le 

premier des 3 pots, les deux autres lui serviront plus tard, 
dans 1 ’enceinte du Visnupada et sous l’Aksayavata. 

: (sous l’Aksayavata) Le pelerin vient de placer le second 
pinda et recite le mantra 


PI. II 


n v 1 


qui lui correspond. Remarquer 
le cordon brahmanique place a Pinverse de l’accoutumee. 

: le pelerin arrose les pinda, maintenant au complet, d’eau melee 

de grains de sesame (cf. Gaydmahdtmya, VT, 54-55); il fait 

couler l’eau par le pitr-tirtha. 

n° 3 : le pelerin jette des fleurs sur les pinda. 

: le pelerin lave les pieds du Gayaval (padya). Cf. Gayd- 
mdhatmya, VII, 87. 

Jt 

n v 2 : le pelerin donne la daksina au Gayaval. 

n° 3 : le p elerin fait Ydcamana. Noter que pour ce faire, il se tourne 

vers Pest, alors que les rites pour les ancetres ont ete faits 
tourne vers le sud. Les pinda et l’herbe kusa ont ete remis 
dans le pot. La guirlande que le pelerin porte a son cou lui 
a ete mise par le Gayaval apres Poffrande de la daksina. 
n° 4 : les pinda ont ete offerts dans le pot au pied de l’Aksayavata. 

Le Gayaval interroge le p elerin avant de lui dire le saphalya 
(Cf. Gaydmahdtmya, VII, 91). 


n v 2 


PI. Ill 


n" x 


Lesmieuxmaints 


II. 




,_.L . 


n° 1 : Brahma-kunda, au pied de la colline du Preta-kuta. Au 

premier plan, un sannyasin. 

n° 2 : le sommet de la colline du Preta-kuta. A gauche, l’ancienne 

Preta-sila, oil l’on ne fait plus de culte; a droite, le mandapa 
sous lequel se trouvent les marques faites par Brahman. 
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n° 1 : A l’interieur du temple du Visnupada, l’empreinte du pied 

de Visnu, entouree par des Gayaval. 

n° 2 : Sodasa-vedi. Les empreintes de pieds se trouvent theorique- 

ment au pied de chaque colonne, et le nom de la divinite aux- 
quelles elles appartiennent est inscrit sur le fut de la colonne. 
n° 1 : La colline de Rama-Gaya. Le petit temple qui se trouve 

a son sommet, recent et dedie a Hanuman, ne fait pas partie 
du circuit du pelerinage. Les sanctuaires importants, 
pied de la colline, se devinent a travers les arbres. 
n° 2 : La vedi de Rama-Gaya. 

n° 1 : Un des pada nombreux de la region de Gaya et venant sans 

doute de Bodh-Gaya. Celui-ci se trouve dans la cour situee 
devant la vedi de Rama-Gaya; il est attribue ici a Rama. 
n° 2 : Sita-kunda. II n’est distinct du lit de la Phalgu que pendant 

la saison s eche. Cette photo a ete prise au mois de decembre; 
cf. la photo du meme lieu, planche XI, n° 1, prise au mois 
d’aout, a la fin de la saison des pluies. 

PI. XIII n° 1 : Adi-Gaya. Le sanctuaire est tres delabre, mais les pelerins 

y viennent toujours. La vedi se trouve sous le petit abri 
que l’on voit k droite de l’entree du sanctuaire. Le temple 
qu’on aperpoit dans le fond abrite une entaille dans le rocher, 
sur laquelle ont ete graves grossierement trois personnages. 
n° 2 : Mundaprstha-devi, a l’interieur de son temple, construit en 

i960. C’est devant ce petit temple que se font les rites pre¬ 
sents a Mundaprstha. 

PI. XIV n° 1 : Interieur du sanctuaire de Gopracara. On voit les empreintes 

de la Vache divine sur le rocher. 

du sommet du Bhasmakuta vers Test. On voit au premier 

p lan le temple de Markandeyesvara, puis la VaitaranI k 
pied. Dans le fond, la colline de Rama-Gaya. 

: Le temple de Mangala-Gauri, d’une facture tres particuliere. 
On voit sur le mur les marques (en rouge) qui sont, dit-on, 
des embl ernes de Brahman. 

n o ^ • Janardana dans son temple, au sommet du Bhasmakuta. Les 

pinda qu’on lui offire sont ecras es dans sa main droite. 

: Dhenukaranya, la vache Dhenuka et son veau. Elle se trouve 
Stre aujourd’hui au milieu d’un camp militaire et les fideles 

n’y vont evidemment plus. 

: Colline de la Brahma-yoni. Est-ce celle qui flit appelee autre- 

a cause de sa forme, Gayasiras, Tete d elephant ? 
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temple de Mangala-Gauri. 
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calUne Chinari, avec un petit ermitage a son sommet. 
temple d’Agastyesvara. 
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(photographic depuis le pied dc la colline dc Rama-Gaya) 



































PUBLICATIONS DE LTNSTITUT FRANCAIS 






i 


l 


I 






*P 


Nos 


* 


oeuvres editees et traduites. 


i 


II 






► 


* 


duction par Jean Filliozat. 1956 

2. Jean Filliozat — Les Relations Extdrieieres de Vhide 

1. Les Echanges de Vhide et de V Empire Remain aux Premiers 

de lEre Chretienne. 

2. La Doctrine Brahmanique a Rome au IlE me Siecle. 
Madeleine Biardeau 

critique, traduction et introduction. 1956 

4. J. Monchanin, J. Filliozat, A. Bareau —Entretiens 1955. 

5. Louis Renou 

1958 

Suzanne Siauve 


I 


« 




told* 




w 


<1 


I 


I 


t 


* * 


to 


to 


Le Tattvabindu de V acaspatimisra 


3 * 


1 


% 


1 


A 


* 


1 




1 


I 


m % 




* 


Etudes sur le Vocahulaire du Rgveda 




% 




Y 


n 


*1 


1 


1 




I*. 




*» 


1 


6 . 


La Voie vers la Connaissance de Dicu 




1 


i 


l 


to to 


7 - 


Sanskrits. Avec une preface du Dr. Jean Filliozat. 1957 


8 . 


Alain Danielou 


I 


to 


m 


1 


:$ mustcaux 


1 






r 


r 1 


t 


1 


\ 


1 


* 


> 


1 


1 


1 


1 




1 


* 


1 






1 


1 




9. Alain Danielou 


* 


1957 


\ 


9 


1 


i 


V 


* 


I 




I 


I 


I 




I 










> 


I 


J 


I' 


* 


Andre Bareau 
Modemes de Ceylan. 1957 

Alain Dani 61 ou et N.R. Bhatt 


to 


es 


to 


* 




11. 


1 


i 


1 


► 


sur it 

cale. Vol. I, Edition critique, traduction fran^aise et introduction 

1959 


* 


I 


1 


I 


f 


* 


< 


i 


r 




1 


I. * 


r 


i 


1 


■k! 


A 


% 


>9 


1 


l 


1' 


to 


n 


Charlotte Vaudeville —Kabir Granthdvali (Doha) 


* 


#, 


12 , 


1 




1 


1 




t 


* 


1 


» 






% 


traduction et notes. 


1957 


► 


Madeleine Biardeau 

Mandana Mihra. Introduction, traduction et commentaire. Texte Sanskrit 
etabli par N.R. Bhatt avec la collaboration de T. Ramanu j am. 1958 


* 


to 


to. 


13 - 




► 


r 


/ 


1 


t 


1 














* 






r r 


I 


14. 




w 




Madhva (Brahma-Sutra I, 1, adhikarana 2 
duction et notes. 1959 

Charlotte Vaudeville 

yana de Tulsi-Das. Traduction en hindi 


a 12). Texte avec 


) 


1 


J 


15 - 


r 


to 




i, 


) 


1 


f 


1 


tot: 


I 


n m 


1 


1 




'i 


* 


m 


1 


■ 


r 


1 


1 


1 j 


% 


*v 


1 r 


1 


1 


1 


1 


► 


I 


1 




i' 


1 


f 


ft 


*%L 










1 


1 


‘ 


* at w o * 


> 


1 


1 


! 


1 


1 


I' 


1 


i 




I 


F 


to 


I 


1 


P 


* 






) 


F 


1 


f 


l 


16. 


Alain Danielou et N.R. Bhatt 


s 


Le 


L’c 




I 


1 


PUi 


* 




k 


r 


► 


► 




t 


1 




1 


1 


■0 






1 


i 


1 




1 


1 


I 


I *4 


I 




I 


I 


I 


I 


I 


I 




de Bharata sur la musique. Edition critique, 
introduction. 1959 

17. Rasik Vihari Joshi —Le Rituel de 

Jean Filliozat. 1959 

N.R. Bhatt — Rauravagama , Edition critique, Vol. I 
Les Agama sivaites par Jean Filliozat. 1961 


* 


m 


n 


1 


% 






1 


1 


4 


1 






1 


i 


1 










i 




1 


: 


1 


1 


m 




1 


1 1 1 


1 


I 


1 


t 


1 


1 


r 


I 


n 


1 


to 


r 




\ 




1 






If 




1 


11 


1 ♦ 


i 


/ 


1 


1 


1 


1 ! 


I 


I 


I 


I 


I 




I 


t 


1 


I 


# 


4 l 


18. 




I 




I 


1 


H 


* 




1 


I 


1 


I 


1 


1 




$ 


1 


P 


1 


R. Dessigane, P.Z. Pattabiramin et 


19 


E 


i 


I 


I 






•1 


rji> 


# 


1 


l 


1 


1 


r 




1 


i> 




1 










k 


1/ 


< 


1 


r 


P 


1 


b 


1 


f 




P t 


\ 




) 


* 


1 






■# 


1 


1 


Vol. II Planches 



